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L'OFFICE 

DE  L4 

SEMAINE 

SAINTE 

FRANÇOIS  ET  LATIN: 

9  * 

CONTENAIT   LE  TEXTE 
2c  les  Rubriques  du  Meffcl ,  Se  du 
Bréviaire  Romain. 

'AVEC    PLUSIEURS  SAINTES 

Prières  de  l'Eglife  ,   &  une  Table  à  la  fin  . 

qui  explique  les  Mots  Ô4  Us  Cérémonies  dif~ 
peiles  à  entendre. 

Par  le  Sieur  À.D.P.D.E.T. 


*9 

J 


A  PARIS, 
Chez  la  Veuve  (I'Eustache  Gillet, 

rue  des  Carmes. 


M.  DCC. 


Wfe5  **3- **3- -KM  t** 
•KM  w    E*3-       Wog.  go^cf. 

A  U 

LECTEUR 

U  01  que  le  deffein  de  cet 
Ouvrage  riait  ete  que  d 'ex- 
citer la  pieté  des  Chrètu  ns9 
leur  donnant  l'intelligence  des  triè- 
res que  l'Egli/e  a  ordonnées  pèndant 
la  Semaine  Sainte  :  On  a  pourtant 
fuivi  une  méthode  dans  cette  Tra- 
duction ,  que  les  antres  n'ont  pas 
obfervé  ju/qu'à  cette  heure  -,  qui  tff 
de  mettre  l'Office  tout  entier  en 
Latin  &  en  François  -,  non  feu- 
lement quant  au  Texte ,  mais  aujjt 
à  l'égard  des  Rubriques  ,  qui  ri  ont 
pas  encore  paru  dans  les  deux 
Langues  \  bien  qiiellés  en  /oient 
une  partie  fort  confiderable> 

A  'i 


On  a  évité  en  fécond  lieu  d'infe- 
rer  dans  le  même  Office  des  Expli- 
cations  &  des  Commentaires  qui 
en  interrompent  la  fuite  ,  &  qui 
femblent  confondre  les  pensées  des 
particuliers  avec  celles  du  famt 
Efpriti  &  en  un  mot ,  mêler  enfem- 
ble  les  paroles  de  'Dieu  &  celles  des 
hommes. 

Cependant  »  comme  ily  a  quantité 
de  difficultez  dans  la  fuite  de  cet 
Office  >  foit  dans  les  Cérémonies  , 
foit  dans  les  mots  qui  font  tirez 
four  la  plupart  des  Langues  étran- 
gères :  on  trouvera  à  la  fin  une  Ta- 
ble ,  qui  fans  groffir  de  beaucoup 
ce  volume ,  expliquera  la  plus  gran- 
de partie  de  ces  difficultez ,  en 
donnera  î intelligence  à  ceux  qui 
manquent  â' étude ,  le  [quels  on  a  par- 
ticulièrement confiderez  dans  cet 
Ouvrage. 

Je  ne  dis  rien  de  la  fainteté  de 


cet  Office  y  ni  comme  c'eft  un  abrège 
des  Mifteres  de  notre  Religion  ;  il 
me  Juffit  de  Jbuhaiter  que  tu  en 
tires  autant  de  profit  qu'il  contient 
de  lumières  ,  &  que  tu  y  trouves 
autant  d'occafions  dé  f  élever  à 
Dieu  ,  qu'il  te  montre  de  moyens 
infaillibles  d'y  arriver. 


» 


A  ?  T  RO  B  A  T  10  N 

Des  Docleurs. 


NOus  fouffignez  Docteurs  en 
fainte  Théologie  de  la  faculté  de 
Paris  ,  certifions  avoir  vcu  &  leu  le 
livre  intitulé  ,  L'Office  de  la  Semaine 
Sainte  >  en  Latin  &  en  François ,  augmenté 
de  ïexphcatton  des  Aljjteres  reprejentez» 
par  les  ctremo*ies  de  cet  Office ,  de  la  tra- 
duction d'un  ferviteur  de  Dieu  :  Au- 
quel nous  n'avons  rien  trouvé  qui  ne 
foit  conforme  à  la  foy  Catholique  , 
Apoftolique  &  Romaine, digne  d'être 
mis  en  lumière ,  comme  tres-pieux  de 
devet,  &  fort  utile  pour  l'édification 
des  bonne*;  ames  ,  pendant  ce  Siint 
Tems.  Fait  à  Paris  au  Convent  de  faint 
Fiançois.  Ce  iu  O&obre  1650. 

F.  L.  Gayot  Gardien  des 
Cordeliers. 

P.'Magnien  ,  Profefleur 
en  Théologie  au  grand  Con- 
vent des  PP.  Cordeliers  à 
Paris. 


Termijpon  de  ^Ordinaire. 


NO  us  Honoré  Jourdan  ,  Do&eur 
en  fainte  Théologie ,  Protonotaire 
du  laint  Siège  ,  Archidiacre  en  1  Eglife 
Majeur  de  cetre  Ville  de  Marfeille  » 
Vicaire  General  &  Officiai  pour  Mon- 
(eigneur  rilluftrifïime  &Reverendiffi- 
me  F  (tienne  de  Puget  Evêque  dudit 
Marfeille  :  'Agréons  &  permettons  que 
le  Livre  intitulé  »  L'Office  de  la  Semaine 
Sainte ,  en  Latin  &  en  François ,  augmenté 
de  l'explication  des  Myjleres  reprefentez, 
par  les  cérémonies  de  cet  Office ,  approuvé 
par  les  Docteurs  de  Sorbonne  »  foit  im- 
primé &  mis  en  lumière,  pour  introdui- 
re, entretenir  &  accroiftre  la  pieté  & 
dévotion  des  Fidèles.  Fait  à  Marfeille 
le  24.  May  »  16}  8. 

H.  JOUR  DAN  Archidiacre^ 
Vicaire  Gêner.  &  Offre. 


A.... 
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R  E  M  A  R  CLU  E  S 
fur  l'Office  fuivant. 

LA  Cérémonie  des  Rameaux  ejî  fort  ancienne 
dans  FEgliJe  \  vu  que  S.  Maxime  Evêque  de 
Turin  ,  qui  ècrivoit  au  commencement  au  cin- 
quième ftecle  y  dans  un  Sermon  qu'il  afaJ  fur  ce 
Jujet  ,  en  parle  comme  d  une  coûtume  établie 
depuis  long-tems  ,  &  en  donne  V explication  > 
vous  enjeignant  qu'elle  a  été  inflituée  pour  célé- 
brer la  mémoire  de  l'Entrée  triomphante  de  Jésus- 
Chr  ist  dans  Jerujalem  ,  qui  et  oit  la  figure 
de  celte  quil  dcvoit  faire  dans  le  Ciel  au  jour  de 
jon  AJcenfion. 

Le  Cantique  des  En/ans  Hébreux  ,  qui  corn- 
mence  cette  Cérémonie  ,  nous  fait  {voir  que  pour 
approchtr  dès  faints  Mifleres  ,  il  faut  avoir  des 
intentions  aujji pures  ,  4?  une  vie  aujji  innocente 
que  celle  des  Enfans. 

Les  Palmiers  d'Elim  ,  Jous  lejqueis  les  Enfans 
dfljraèl ,  ayant  trouvé  des  fources  d'eau  pour  Je 
rafraîchir  dans  le  Defert  ,  ne  laifferent  pas  de 
mutmurer  ;  nous  montrent  que  ceft  l'ordinaire 
des  méchans  d'abufer  des  grâces  de  Dieu. 

Les  Prières  qu'entre  mêle  iEglile  ,  contiennent 
des  allions  de  grâces  des  bien  faits  reçus  de  Dieu, 
eu  des  demandes  de  fa  proteïïion  ,  ou  la  grâce 
d'accomplir  fes  préceptes  ,  &  imiter  les  bons  exem* 
pies  ;  le  tout  par  les  mérites  du  Sauveur. 

La  Procejîon  reprefente  particulièrement  F  En* 
tree  de  Jésus  dans  le  Ciel ,  dont  celle  de  Jeruja- 
lem  etoit  la  figure* 


L'  O  F  F  ï  C  E 

DU  DIMANCHE 

DES  RAMEAUX. 

Tierce  étant  finie ,  Ô*  après  que  Vafeerfiun  de  l'Eau 
hemte  eft  faite  à  la  manière  accoutumée  >  le  Prêtre 
étant  revêtu  d'une  Chappe  vro'ete  ,  ou  fans  Qha- 
Juble  ,  accompagné  de  Jes  Minijîres  ,  revêtus  de  mê- 
me* va  tenir  les  Rameaux  de  Palmiers  &  d'Oli- 
viers* ou  d 'autres  arbres ,  devant  le  milieu  de  C  Autel \ 
ou  bien  au  coin  de  VEpîire.  Et  prmieremet  le  Chœur 
chante  l'Antienne  Jui vante. 

&$2im'  Jluvez-nous    MÈ^^f^  Osann  a 
^^^PJh^  s'ilvous plaît    ^T^jMJ  PilioDavid/ 

vid.Beni/oit  ^pj^l^  qui  venit  in 

celui  qui  vient  au  Nom  nomme    Dojruni.  O 

du  Seigneur.  O  Roid'l/  Rex    Ifraël  ;  Hofanna 

raili  Sauvez  nous  ,  s'il  ia  excelfis. 
vous  plaît  d'en  haut* 

Enjuite  le  Prêtre  fe  tenant  debout  au  coin  de  l'Epîtri, 
les  mains  jointes  fans  Je  tourner  vers  le  Peuple ,  chan- 
te au  ton  de  l'OraiJçn  de  la  Mefle  en  un  tour  cU  Feriet 


%  Pour  le  D 

t.  Dominus  vubilcum* 

5c.  Et  cum  fpiritu  tuo. 

DEus  i  quem  dili- 
gcre&c  amare,  ju- 
flirta  eft  \  incffibilis 
gnfis  tua?  in  nobis 
dona  muitiphca  ;  & 
qui  fecifti  nos  in  m  or 
te  Filij  tui  iperare 
quae  credimus  ;  fac 
nos  eodcm  refurgen- 
te  pervenire  quô  ten- 
dimus.  Qui  tecum  vi- 
vi t,  8c  régnât  in  unita- 
te  Spiritus  fanéti  Ueus. 
Per  ou* ma  lkcula  lis* 
culoruna. 


IMANCHC 

y.  Le  Seigneur  foit  avec 

'VOUS, 

5c.  Et  *iw  -i/Jfr*  EJprit* 
Prions. 

OD/itf,  que  nous  de- 
vons aimer  avec 
tant  de  juffùe  ;  répan- 
dez fur  nous  les  dons  de 
vitre  grâce  inejable  > 
comme  far  la  mort 
de  votre  Fils ,  vous  mus 
avez  fait  e/perer  ce  que 
nom  croyons  ,  faites  nous 
arriver  à  la  gloire  où 
tendent  nos  deftrs ,  par  la 
Refurreftion  de  votre 
même  Fils  :  Qui  étmt 
Dieu  >vit  &  règne  avec 
vous  en  l'unie  du  S.  Ej* 
frit ,  dans  tous  les  fiecies 
des  fiecies.  Amfi  Jott-il. 


Le  S  ou  diacre  s9 en  va  à  la  place  ordnaire  ,  éf 
là  chante  la  Juivante  Leçon  au  ton  de  L'Epitre  ,  & 
à  la  fin  6ai(e  la  main  du  Prêtre* 


Leftiolibri  Exodi, 
cap.  ij\  16. 

IN  diebus  ilhs  :  Ve- 
nerunt  filii  ifrîël  io 
thm  >  ubi  erant  duode 
cim  tontes  aquarum  * 
&  feptuaginta  palma:  : 
Se  caftranaetatifuntjux- 
ta  aquas  ,  Profeftique 
funt  de  fclim  j  8c  ve 
mt   omnis  multkudo 


La  L'çon  du  livre  de 
l 'Exode,  c.  i  j.  &  i  6. 

EN  ce  terns  là  ;  Les 
Enfans  d'I.raêl  vin- 
rent à  Elim  .  ou  il  y 
avoit  douze  fjtita.nes , 
&  joixante  cb*  dix  pal- 
murs.  Ils  campi  rem  pro- 
che des  eaux,  l'uis  étant 
partis  d'Elim  ,  ils  arri- 
vèrent le  quinzième  \qup 


des   Rameaux.  j 
élu  fécond  mois  d'après   filiorum  Ifraël  in  de- 

leur  [ortie   £  Egypte  ,  à  fertum  Sin  ,  quod  cft 

un  defert  apelle  Sin  ,  qui  inrer  Elim  &   Sinai  , 

eji  entre  Elim  &  Smayi  quintodecirnodiemen- 

où  >h  murmurèrent  auj-  fis  fecundi  ,  poftquam 

fi  tôt  contre  Moyfe  &  egrefli  funt   de  terra 

jiaron  ,   dt(ant  .  tJous  i/Egypti%  Ec  murmura- 

•voudrions  que  Di^u  mus  vit  omnis  congregatio 

eut  fait  miurir  en  Eçyp-  filiorum  Ifraél  contra 

te  Jorpjru  mus  étions af  Moyfen   &   Aaron  ia 

Jts  auprès  des  marmites  folitudine.  Dixerunt- 

pleines  de  chair  ,  &  que  que    ad   eos  filii  lf- 

nous  avions  du  pain  en  raël  i  Ucinam  mortui 

abondmce.    Car    pour-  eflcmus    per  manum 

quoi  nous  avez,    *v<ius  Domini   in  terra  Mm 

emmenez,  dans  ce  de-  gypti  ,  quando  ledeba- 

Jert  ,  pour  mus  y  faire  tnus  fuçer   ollas  car- 

mounr  de  fatm  ?  Alors  nium  ,  comedebamus 

le  Seigneur  dt  à  Moyfe:  panem    in  iaturirate. 

Je  ferai  dtcendre  fur  Cur  induxiftis  nos  in 

vous  du  pain  du  Ciel,  defert u  m  iftud  ,  ut  oc- 

&lfde  le  peuple  forte ,  dr  cideretis  omnem  mul- 

quil  en  recueille  autant  titudinem  hme  ?  Oi- 

quil  en  aura  befoin  pour  xic  I  autem  Dominus 

chaque  jour  ,  afin  que  ad  Moyfen:  Ecce,  ego 

j'éprouve  s9 il    marche  pluara    vobis  panem 

dans  le  chemin  de  n,a  de    cœlo.  EgreJiatur 

Loy.  Mais  que  le  (îxie  populus  ,   &  colligat 

me  jour  il  en  prenne  quse  fufficiunt  per  un* 

deux  fois  autant  qu'un  gulos  dies  /  ut  tentem 

autre  jour.    Sur    quoi  eum  ,  utrùm  ambulet 

Moyfe  &  Aaron  dirent  in  lege  mea  ,  an  non, 

à  tous  les  Enfans  dlf  Die  autem  fexro  pa. 

rail  :  f  us  connoitrez  cè  rent  quod  inférant  i  8c 

joir  que  cyefi  le  Seigneur  fit    duplum  ,  quàm 

?ui  nous  a  fait  Jortir  de  colli^ere  (olebant  per 

Egypte  ?  quand  il  fera  finguloâ   dies.  Dixe^ 


4  Pour    le  Dimanche 

ruotque    Moyfes    &    tomber  la  Manne,  )  & 

Aaron  ad  omaes  filios    demain  au  matin  'vous 

Hraël  ;  Vefperè  fcietis ,    verrez  fa  gloire. 

quod  Dominus  edaxerit  vos  de  terra  ^£gyptié: 

fie  manè  videbitis  gloriam  Domini. 

Puis  on  chante  pour  le  Graduel. 


COlIegerunt  Ponti- 
fices ,  8c  Pharilari 
coacilium  ,  8c  due 
runt  i  Quid  facimus  ? 
quia  hic  homo  multa 
ligna  facit.  Si  dimit- 
timus  eum  lie,  omnes 
credeat  in  eum  :  Et 
venient  Romani  ,  & 
tollent  noftrum  locum , 
&  Gentem. 

Unus  autem  ex 
illis  ,  CYiphas  nomine, 
cum  effet  Pontifex  an 
ni  ilhu6  ,  prophetavit, 
dicens  ;    Expedit  vo- 
bis  ut  unus  moriatur 
homo  pro  populo  ,  8c 
non  tota  gens  pereat  : 
ab  illo  ergo  die  co 
gitaverunt  interficere 
eum   ,   dicentes  :  Et 
veaient  Romani ,  8cc. 
Aliud  Refp. 

IN  monte  Oliveti 
oravit  ad  Patrem  . 
Pater ,  fi  fieri  poteft  , 
tranfeat  à  me  Calix 
ilte  :  Spiritus  quidem 


LEs  Pontifes  ,  &  les 
Pbartftens  tinrent 
conjeil  contre  Jésus  ,  di~ 
Jant  :  Que  jatjons  nous} 
cet  Homme  fait  beau- 
coup de  miracles  t  Si 
nous  le  la  ffbns  aller,  tout 
le  monde  croira  en  lui  t 
Et  les  Romains  viendront 
renverjer  cette  Ville  ,  & 
détruire  nôtre  Nation* 

y.  Mais  un  '  cHentre- 
eux  nommé  Caïphe  ,  qui 
étoit  Pontife  cette  an- 
ree  là  ,  prophettfa  ,  (T 
leur  dit  i  II  faut  qu'un 
homme  meure  pour  tout 
le  peuple  ,  afin  que  la 
Nation  ne  perifje  pas* 
Dès  ce  jour  là  ils  réélu- 
rent de  mettre  à  mort 
Jésus  ,  dijant  ;  Les  Ro- 
mains viendront  >  &ç. 
Autre  Refpons. 

rEsus  fit  cette  prière  à 
fàn  Père  \ur  la  mon- 
zagne  des  Olives  ,  di- 
itante  d'une  demie  lieue 
de  Jeruitticua  ,  du  coté 


des  Rameaux^  j 
d'Orient  i  Mon  Pere  ,  promptus  eft  caro  au- 
que  le  Calice  de  ces  tem  infirma  :  fiât  vo* 
ioufrances  paffe  s'il  eji  luntas  tua. 
pojjible,  fans  que  je  le  boive.  Hejprit  eSl  prcmt  ; 
mais  la  chair  ejl  foible  :  Que  vôtre  volonté  foit 
fa  te 


Vigilate,  &  ora- 
te  ,  ut  non  intretis  in 
tentationem.  Spiritus 
quidem ,  Sec. 


t.  Vei\lez,%  &  priez, 
àe  peur  d'entrer  en  ten 
tation.  Uejpnt  e(i  promt\ 
trais  la  chair  eft  foible, 
&c. 

Cependant  le  Diacre  porte  le  livre  des  Evangi- 
les fur  l'Autel  ,  &  il  prefente  la  N ave  te  au  Prê* 
tre  ,  lequel  prend  derï  encens ,  c^r  le  met  dans 
cenjoir.  Le  Diacre  enjuiîe  dit,  Munda  cor  meum  , 
ayant  pris  le  livre  de  defius  V  Autel ,  il  deman- 
de au  Prêtre  Ja  benediftion  ,  &  puis  le  Soudtacre 
tenant  h  livre  ouvert  devant  lui  »  deux  Acolites 
ayant  des  cierges  allumez  à  Jes  cotez ,  //  fait  le  pgne 
de  la  Croix  Jur  le  livre  ,  il  Vencenfe  ,  (ÎT  chante 
l'Evangile  fuivant  à  la  manière  accoutumée  -,  à  la 
fin  duquel  le  Soudiacre  prefente  le  livre  au  Prêtre 
pour  le  baijer ,  lequel  efiaujfi  encensé  par  le  Diacre. 


La  fuite  du  Jaint  Evan- 
gile Jelon  famt  Ma- 
thieu.  Chap.  11. 

EN  ce  tems-  là  fefus 
étant  prés  de  Jéru- 
salem ,  &  étant  déia 
arrivé  à  Bethphagè  >  au 
pied  de  la  montagne  des 
Olives  y  il  envoya  dtux 
de  fes  Difciples  ,  &  leur 
dit  :  Allez  à  ce  Village 
qui  eft  devant  vous  :  dés 
que  vous  y  Jerez  ,  vous 


Sequentia  fandti  Evan- 
gelu  fecundum  Ma- 
tthaeum.  Cap.  21. 

IN  illo  temporel 
Cum  appropmquaf» 
fet  Jelus  Jerofolymis, 
&  venifîet  Bethphagè 
ad  m  on  tem  Oliveti: 
tune  roifit  duos  Di- 
cifpulos  fuos  i  direns 
eis  i  ire  in  caftelium  , 
quod  contra  vos  eft 
&    itatiru  invemeti? 


%  Pour  le 

Afinam  ail  gat^m  ,  8c 
pullum  cum  ea.  Sol 
vite  ,  &  adducite  mi 
hi.   Et   fi  quis  vobis 
aliquid  dixent  ,  dîci- 
ce,  quia  Dominus  his 
opus  habet  \  8c  con- 
feftim    dimittet  eos. 
Hoc  autem  totum  fac- 
tum  eft  ,ut  adimplerc- 
turquod  diétum  eltper 
Prophecam ,  dicentem  : 
Dicite  Alise  Sion  ,  ecce 
Rex   tuus  venit  tibi 
roanfuetus,  fedens  ,  fu» 
per  afinam  %  8c  pullum  » 
filium  fubjugaiis.  Eun- 
tes  autem  Difcipuli,  fe- 
cerunt  ficut  praecepe 
rat  illis  Jetas.  Et  addu- 
xeruut  afinam  8c  pul 
lam  r  8c  impofuerunt 
fuper  eos  veftimenta 
fua  |  8c  eum  defuper  fé- 
dère fecerunt.  Plurima 
autem  turba  ftraverunt 
veftimenta  fua  in  via. 
Alii   autem  csdcbant 
ramos  de  arboribus  , 
&   fternebant  in  via* 
Turbae    autem  quae 
przcedebant  »  8c  quae 
fequebantur  ,  clama- 
bant  ,  dicentes.  Ho- 
fanna  Filio  David  :  13c- 
nediâus  qui  venit  in 
nomine  Domini. 


Dimanche 
trouverez    une  Anejfe 
qui    eft  attachée  avec 
Jon  Anon  :  déliez-  les  , 
O*  me  les  amenez.  Que 
fi  Quelqu'un   vous  dit 
quelque  chcfe  ;  dites  lui 
que  le  Seigneur  en  a  be- 
Join  y   &  Joudain  il  les 
laiffera  aller.  Tout  cela 
Je  fai/oit  pour  accomplir 
ces  paroles  du  Prophète 
*Lacharie  ;  Dites  à  la 
fille  de  Ston  :  kotci  votre 
Roi  qui  vient  à  vous 
doux  &  paifible ,  monté 
Jur  une  Anejffe  ,  &  /ter 
le  poulm  de  cdU  qui  eH 
Jous  le  joug.  Les  Dtjciples 
firent  ce  qui  leur  étoit 
commandé^  <Jr  amenè- 
rent ï/inefle  avec  J<m 
sinon  ,  e*r  *yant  mis 
Jur  eux  leurs  manteaux  9 
y  firent  affeonr  lejnj.  Plu- 
fieurs    étendirent  leurs 
vetemens  fur  le  chemin  i 
D'autres  ^  coupèrent  des 
branches  *  d  Arbres  f  & 
en  couvrirent  la  terre  i 
&  le  peuple  qui  alloit 
de vai*  t ,  <*r  qui  Juivoit  % 
crioit  à  haute  wix  ,  & 
difoit  :  Sauvez  nous  9  s'il 
vous  plaît  ,  Fils  de  Da* 
vid.Bent  Jott  celui  qui 
vient  au  nom  du  Sei- 
gneur. 


des  Rameaux. 


r Apres  cela  on  bénit  les Rameaux.  Le  Prêtre 
étant  défaut  au  min.e  coin  de  l'Epitre  ,  chante  au 
au  ton  de  iOraifon  qui  fie  dit  en  Berie. 

t.  Le  Seigneur  foit  avec   t.    Dominas  vobif- 
vous.  cum. 
Et  avec  votre  efprtt.   3t.  Et  cum  fpirîtu  tuo# 
Prions.  Oremus. 

ODieu  9  augmentez     A  CJge   fidcao  in  te 
la  Foi  de  ceux  qui    x\.fperantium  ,  Deus 
ejperent  en    vous  ,  &    fcc    (upplicum  prcccs 
exaucez  félon  vitre  bon»    clem enter  exaadi  :  vc- 
té  nos  prières  \  Ver fez  fur    mat  lupcr  nos  multi- 
nous  les  effets  de  votre   plcx  mifericordia  tua: 
mijericorde    i    Beniffez    benedicantur  f  hi  pal- 
ces   Rameaux  de  Pal    mires  Palm  arum  .  feu 
rniers  &  ^Oliviers.  Et    Ohvarum  :  &  ficut 
comme  dans  la  figure  de   in  figura  Ecclefiae  mal* 
l'Eglije  vous   avez  te     tiplicafti    Noë  egre- 
fandu  vos  grâces   Jur   dientem  de  arca  ,  8c 
Noe  fortant  de  V  Arche   Moyfen  exeuntem  de 
CÎr  fur  Moyfe  qfHand  il   ^Lyypto  cum  fihis  lf- 
fortit  d'Egypte  avec  ie>    r^ël  »  ita  nos  portan- 
Enf  uns  ttljraël  *  Faites   tes  Palmas ,  Se  Ramos 
auji  qtten  portant  ces    Olivarum  ,  bonis  aâi- 
Rameaux  de    Valmiers   bus    occurramus  ob- 
&   dOliviers  pat   le    viara  Chrifto  :  &  per 
moyen   des  bonnes  œu     ipfum  in  gaudium  in* 
vres ,  nous  puijfions  al    troeamus  sternum* 
1er  au  devant  de  lelus     Qui  tecum  vivit  Ce 
Chrifi  ,  &  jouir  par  Je*   régnât  in  unirate  Spi- 
merrtes  de    la  félicité  rit  us  lanéfr  Deus.  Per 
éternelle   :    qui     étant    omnia  fatcula  (xculo- 
Dieu y  vit  &  règne  avec    rum.  Çc.  Amen. 
vous  en  l'unité  du  Jaint  Efprit.  Dans  tous  les 
ficelés  des  ficelés,  g*.  Ainfi foit  il. 


B  Pour  le 

f. m  Dominus  vobif- 

cum. 
Çd-  Cum  fpiritu  tuo. 
f.  Surfum  corda* 

}y.  Habemus  ad  Do- 

rainum. 
tf.  Gratîas  agamus  Do- 
roftio  Deo  noftro. 
Bc.  Dignum  Se  juftum 

eft. 

VEie  dignum  8c  ju- 
ftum elt  ,  aequum 
&  falutare  ,  nos  tibi 
femper  8c  ubique  gra- 
ttas agere  ,  Domine, 
fande  Pater  omnipo- 
tens  ,  seterne  Deus. 
Qji  gloriaris  in  con- 
cilio  Sanâorum  tuo- 
ruro.  Tibi  enim  fer- 
viunt   créature  tus  : 
quia  te  folum  autho 
rem  &  Deum  cogno- 
feunt  :  &  omnis  faétu- 
ra  tua  te  collaudat  ,  Se 
benedicuot   te  Sanéti 
tui  :  Quia   illud  ma- 
gnum   unigeniti  tui 
nomen    coram  Re- 
gibus 8c  Poteftatibus 
Lu  jus   liculi  ,  libéra 
voce  confirentur.  Cui 
affiftunt  Angeli  8c  Ar- 
cliangeli  ,  Throni  8c 
Dominationes  t  cum- 
que  ornai  milieu  cœ- 


I  M  ANCHE 

t.  Le  Seigneur  Joit  avec 
vous* 

g*.  Et  avec  vôtre  efprit 
t.  Elevez  vos  cœurs  en 
haut. 

Çt.  Nous  les  avons  éle- 
vez vers  le  Seigneur. 

Rendons  grâces  à 
notre  Seigneur. 
Çt.  Nous  le  devons  ,  & 
il  eft  jufte. 

IL  eft  véritablement 
jufte  *  //  eft  équitable 
&  falutaire  ,  que  nous 
vous  rendions  grâces  en 
tout  tems  ,  ér  en  tout 
lieu  ,  Seigneur  ,  Père  , 
Saint  ,  tout  -  puijjant  ; 
Dieu  éternel  >  à  vous  , 
dis- je ,  qui  êtes  glorifie 
dans  l*A(Jemblée  de  vos 
Saints.  Car  toutes  les 
Créatures  vous  Jont  fu- 
jetés    $   farce  qu'elles 
vous  recomoi(fent  pour 
leur  Créateur  ,  &  leur 
Dieu ,  (Jr  tout  ce  que  vous 
avez   fait  publie  vos 
louanges.  Pos  Saints  vous 
benijfent  ,  Ô4  confejjent 
avec  une  lainte  liberté 
le  Nom  de  votre  Fils 
unique  devant  les  Rois  > 
&  les  Puifjances  de  la 
terre.  Les  Anges  &  les 
Archanges  ,  les  Trônes  » 
&  Its  Dominations  af- 

ftïltnt 


des  Rameaux.  0 
Jîjlent  auprès  de  Vous  :    leftis  exercitus  hym- 


CÎT  avec  toute  la  Milice 
de  l'armée  Celefte  , 
chantent  in  cc(] amment 
l'Hymne  de  vôtre  gloi 
re.  Le  Chœur  chante  , 
Saint  3  Saint ,  Saint  ,  efl 
le  Dieu  des  Armées*  Les 
deux ,  &  la  Terre  font 
remplis  de  votre  gloire. 
Sauvez  nous  y  s'il  vous 
plait  ,  d'enhant  i  Béni 
Joit  celui  qui  vient  au 
nom  du  Seigneur.  Sauvez  nous 
iïenhauî. 

ts  Le  Seigneur  (oit  avec 
vous. 

54.  Et  avec  votre  êfprit. 
Prions* 

NO  us  vous  deman- 
dons ,  Seigneur,  Pere 
(aint  ,  Dieu  tout  -  puij 
fant  ,  &  éternel  ,  qutl 
vous  plaije  de  bénir  & 
fanïïifier  ces  tranches 
ci3  Olivier  ,  cjue  veus 
avez  fait  naître  de  la 
matière  du  bois  ,  &  que 
la  colombe  qui  retourna 
dans  r  Ânhe  de  Noé  > 
aporta  en  fon  bec ^com- 
me un  fymbols  de 
paix  ,  )  afin  que  tous 
ceux  qui  en  prendront , 
reçoivent  la  pnteBion 
de  leur  ame  ,  &  de 
leurs  corps  j  &  afin  , 


ûum  gloriae  tuas  con- 
cinunt  ,  fine  fine  di- 
centes.  Et  cantatur  à 
Choro.  Sanftus  ,  San- 
étus,  Sanftus  ,  Domi-; 
nus  Deus  fabaoth, 
Pleni  funt  cœli  &  ter-j 
ra  gloria  tua  ,  Hofanoa 
in  Excelfis.  ^  Benedi-j 
étus  qui  venit  in  no-] 
mine  Domini  t  H03 
fanna  in  Excelfis. 

,  s  il  vous  fiait 


t.    Dominus  vobif; 
cum. 

9c,  Et  cum  fpiritu  tuo* 
Oremus. 

PEti  mus  ,  DotEine» 
fan&e  Parer  >  ora- 
nipotens,  sterne  Deus» 
ut  hanc  creaturam  Oli- 
vse  »  quam  ex  ligni 
materia  prodire  juf- 
fifti ,  quamque  colum- 
ba  rediens  ad  Arcam 
proprio  pertulit  ore  1 
benedicere  ,  &  fan6ti-' 
ficare  digneris  :  ut 
quicumque  ex  ea  re- 
ceperint ,  accipiant  fibi 
proteétionem  animae 
&  corporis  ,  fiatque  , 
Domine  ,  noftrx  faîu- 
tis  rercedium  ,  tuas 
gratis  Sacrarcfmuaa» 

B 


K>         Pour  le  Dimanche 
Per    Domi  um  ,  oo     S  igneur  ,  qu'elle  devien. 
fl ruai,  &c.  ne  un  recède  de  notre 

\alut ,  c^r  une  marque  de  wjre  grâce.  Par  nojlre 
Seigneur  ,  &c. 


Oremus. 

DEus  ,  qui  difperfo 
congregas  ,8c  con- 
gre^  t  conlèrvas  :  qui 
populis    obviam  )efu 
Ramos  portantibus  be- 
nedîxirti     :  benedic 
eriam  hos  Ramos  Pal- 
rose  &  Olivae  ,  quos 
tui  famuli   ad  hono- 
rem  nominis  tui  fide 
hier  iufcipiunt  :  u  in 
quemcumque  locum 
icurodutti  fuerinf,  tuam 
beoediftionem  habita 
tores  loci   îllius  con- 
fequantur  :  6c  omni 
adverlitate   effugata  , 
dextera   tua  protegat 
quos    redemit  Jelus 
Chnitus    Filius  tuus 
Doroinus  nofter.  Qui 
fecum  vivif ,  5c  régnât 
in  unitate  Spiritus  Tan. 
£li  Deus.  Per  omnia 
i*cuU  i&culorum» 
A  m  en. 

Oremus. 

DEus, qui mi^o  dit 
^ofitiouis  ordne, 
ex  rcbus  etiam  infen- 
fibilîbus  i  dupenlario 


Prions. 

ODieu  ,    qui  afjem- 
blez  ce  qui  eft  dij- 
perse  ,  &  qui  le  conftt* 
vez  l'ayant  réuni  ,  corn* 
me  vous  avez  beni  le 
peuple  qui  port  oit  les  Ra. 
meaux  au  devant  de  le* 
[us-Chrilî  ,  beniQex.  aujfi 
ces   Rameaux  de  Pal- 
miers ,dr  d'Olintrs  que 
v*s    fidèles  Serviteurs 
reçoivent   en  l'honneur 
de  votre   Nom  >  afin 
qu'en  quelque  lieu  qu'ils 
(oient  mis  ,  ceux  qui  y 
habitent  %  obtiennent  vo» 
tre  bmediBion  ,  &  que 
vôtre  main  prrferve  de 
tous  maux  ceux  qui  ont 
été  rachetez  par  votre 
Fils  notre  Seigneur  le- 
fus  Chrift.  Qui  vit  à4 
règne  avec  vous  en  Pu- 
nit e  du  (aint  Efprit.  Par 
tous  les  frêles  des  fie.  les. 
jlinfi  foit  il. 

Priois. 

ODieu  ,  qui  /3wr  un 
ordre  merveilleux 
de  vôtre  providence  , 
avez  vaul*  vous  Jervir 
des  ihojes  mime  infenfo 


DES  L 

blesjour  montrer  votre 
conduite  dans  notre  Ja 
lut  i  faites  ,  fil  vous 
fiait  ,  que  les  cœurs  de 
vos  Fidèles  compren 
nent  avec  fruit  ce  que 
fignifie  le  Mifiere  des 
branches  de  Palmiers 
&  d'Oliviers  ,  dont  le 
peuple  allant  au  de 
vant  du  Sauveur  par 
une  injpiration  divine , 
tapiffa  le  chemin  par  où 
il  devoit  paJJ'er.  Les 
branches  de  Palmier  re- 
prèjenîent  les  triomphes 
remportez*  Jur  \e  Prince 
de  la  mort  (  le  Diable) 
Les  Rameaux  d  Obvier 
marquent  en  quelque 
manière  que  f  onBion 
de  l  ejprit  Jaint  a  été 
répandue.  Car  toute 
cette  heureufe  multitu- 
de comprit  des  lors  que 
cette  cérémonie  (ignmoit 
que  Notre  Rédempteur 
ayant  pittè  des  mijeres 
des  hommes  ,  devoit 
combatre  le  Prince  de 
la  mort  ,  pour  la  vie  de 
tout  U  monde  ,  &  qutl 
en  devoit  triompher  en 
mourant.  Cefl  pourquoy 
exécutant  le  deffein  de 
Dteu  y  elle  a  fait  toutes 
ces  chojes ,  pwr  mus  fai^ 


AMEAUXi  IX 

oiiendere  voluifH  :  da 
quseiumus ,  ut  devota 
tuorutn  corda  Fide- 
Hum  falubriter  intelli-j 
gar^  quid  myfticè  de- 
lignant  in  fafto  ,  quo 
h  >die  cœlefti  lumine 
affl  ita  >  Redemptori 
obviam  procedens .  Pal^ 
m  arum  atque  Oliva- 
rum  Ramos  veûigiis 
ejus  turba  fubftravit. 
Palroarum  igitur  Ra* 
mi  de  mortis  Principe 
triumphos  expeâant  : 
Surculi  vcrô  Oliva- 
rum  i  fpiri'ualem  ;m- 
ftionem  advcnifle  quo- 
dammodo  clamant.  In- 
tellexit  enim  jam  tune 
illa  hominum  beata 
multitudo  préfigura- 
ri  ;  quia  ReJemptor 
nofter  hutnanis  con- 
dolens  miferiis  ,  pro 
totius  mundi  vita  cura 
morns  Principe  efleC 
pugnaturus  ,  ac  mo- 
riendo  triuraphaturus. 
Et  ideô  talia  obis-; 
quens  adminiftravit  d 
quae  in  illo  &  trium- 
phos viflorise  ,  8c  mi- 
ierteordias  pinguedi- 
nem^declararent  Quod 
nos  quoque  plena  fi- 
de,  &  faâum  &  ûgoi3 
B  ij 


il         Pour  le  Dimanche 
fi  tu  m  retinentes  ,  te   re  connoître  far  là  le 


Domine  ,  fan&e  Pa- 
ter, omnipotens,  seter- 
ne  Deus  ;  per  eum- 
dem  Dr  m  in u m  no- 
ftrum  Jefum  Chrjitum 
iuppliorer  exoramus  : 
ut  in  ipfo  ,  arque  per 
ipfum  ,  cujus  nos 
membra  fieri  voluifti  , 
de  mortis  imperio  vi 
étoriam  reportantes  , 
ipfios  gloriofae  Re- 
ftirreétionis  participes 
cfie  mereamur.  Qui 
tecumvivic,  Si  régnât, 
&c. 


triomphe  de  la  viftoire3 
CÎT  Conftion  de  fa  mi- 
Jericorde*  Nous  croyons 
aujji  d'une  ferme  foi  , 
Seigneur  ,  Pere  jaint  , 
Dieu  tout  -  fuijjant  ,  Ù* 
éternel  ,  que  cela  a  été 
accompli  ,  comme  il  a 
été  Jtgnifié  \  &  nous 
vous  (uplions  très  hum- 
blemeiit  »  far  Nôtre  Sei- 
gneur Jefus  Chnft  ,  de 
nous  faire  remporter  la 
vi&oire  de  l'Emfire  de 
la  mort  ,  afin  que  nous 
ayant  fait  la  grâce  que 

auffi 


nous  fnjjions  fes  membres  ,  nous  fwjjions 
avoir  fart  à  la  gloire  de  Ja  Refurreflion. 
étant  Dieu  ,  vit  &  règne  avec  vous  ,  &c. 


Or  mus. 

DEus,  qui  per  Oli- 
va?  Ram  uni  ,  pa- 
cem  terris  Colum- 
bara  nuntiare  juiïifti  t 
Prsefta  qusfumus  ;  ut 
hos  Olivse  i  caetera- 
rumque  arborum  Ra- 
ines caclelti  beoedi- 
ftione  fanftifices  ;  ut 
cunéto  populo  tuo  pro- 
fitant ad  lalutem.  Per 
ChrilUjra  Domiaum  > 


o 


Prions." 
Dieu  ,  qui  avez 
voulu  qiiune  Co- 
lon.be  ait  annoncé  la 
faix  à  la  terre  far  un 
Rameau  d  Olivier  ;  San- 
Slifiez  ,  s'il  vous  flaît , 
far  votre  celefte  bene- 
di iït en  ces  Rameaux  d'O- 
livier ,  &  d'autres  ar- 
bres ,  afin  qu'ils  Jer- 
vent  au  falut  de  votre ï 
feuple.  Par  JeJ'ês  Chrifl 
notre  Seigneur ,  (?f. 


des  Rameaux. 


Prions. 

NOus  vous  Jupliom , 
Seigneur  ,  de  bénir 
Cts  branches  de  Val- 
m;er  ,  ou  d'Olivier,  & 
défaire  que  votre  peu- 
pie  acconpliffe  en  ejprit 
avec  une  égale  dévo- 
tion ,  ce  qu'il  célèbre 
aujourd'hui  par  une 
aâion  corporelle  :  en  for- 
te qu'il  furmonte  ïen*> 
nemi  commun  ,  &  qu  'il 
s'aphque  de  tout  jon 
cœur  aux  œuvres  de 
nijericorde.  Var  notre 
Seigneur ,  &c. 


Enedic  ,  qusfu- 


Or  émus. 

mus  Domine  hos 
Palmarum  feu  (Jli- 
varum  Ramos  :  fie 
praefta  ,  ut  quod  po- 
pulus  tuus  in  tui  ve- 
nerationem  hodierna 
die  corporaliter  agit  , 
hoc  fpirituahter  iurn- 
ma  devotione  perfi- 
ciat  ,  de  huile  viéto- 
riam  reportando  ,  ëc 
opusmifericordiae  fum- 
mopere  diligerfdo.  Per 
Dominum  noftrurn  a 
&c. 


Ici  le  Vrêtre  met  de  l'encens  dans  rEncev/oir  , 
éf*  arroje  trois  fois  les  Rameaux  d'Eau  bénite  > 
difant  l' Antienne  Afperges  me  ,  fans  chanter  , 
CT  fans  dire  le  Vjeaume  Miferere.  Vuis  il  les 
encenje  trois  fois  j  &  il  dit. 


y.  Le  Seigneur  fût  avec 
vous. 

ijc.  Et  avec  votre  ejprit. 
Prions. 
Dieu  ,  qui  avez 
envoyé  en  ce  mon- 
de vôtre  Fils  N.  S,  le  jus- 
Chrijiy  pour  nôtre  fahtt% 
afin  quil  s' ab  Ai  fat  juf 
ques  a  nous  ,  &  nous  fit 
revenir  à  vous  \  comme 
lofjquil  entra  dans  fe 
rujalem   pour  accomplir 
les  Ecritures  ,  une  trou- 


Dominus  vobif- 
cum. 

9t.  Et  cum  fpiritu  tuo. 
Oremus. 

DEus  ,  qui  Filium 
tuum  jeiuir.  Chri- 
(iura  Dominum  no- 
ftrum  ,  pro  ialuce  na- 
ftra  in  hune  mundum 
mififti  ,  ut  fe  humi- 
liaret  ad  nos  ,  &  nos 
revocaret  ad  te  :  cui 
etiam  >  dum  Jeruialem 
veairet  >  &  udia^ie^ 


14         Pour  le  Dimanche 

rct   Scripturas  ,    cre  pe  de  Fidèles  ,  par  une 

dentium     populoram  pieté  fitcere  ,  tapiffa  le 

turba  ,  fiJeHlïima  de-  chemi?i  de  /es  vêtement 

votione  veitimenta  fua  avec  des   hanches  de 

eu  m  Ramis  Palmàrum  Palmier  >  faites  nous  la 

in  via  llernebaat  :  Prae  grâce  que  nous  lui  pre- 

fta  quaefurDus  ,  ut   il-  pariom    la   voye  de  la 

li  fidei  viara  praepare-  Foy  ,  &  que  les  pierres 

mus  ,  de  qua  f  re  no-  dïachopement    &  de 

to   hpide  effenfionis  %  fcandale  en  étant  ôtèes  , 

&  petra  Icaadali ,  fron-  nos  bonnes  œuvres  foient 

deant  apud  te   opéra  pleines  de  vie  >  comme 

nortra  jufhtia  ramis  \  des  branches  de  beaux 

ut  ejus  veftigia   fequi  arbres  >  afin  que  nous 

mereamur.  Qjii  tecum  puijjïons  fuivre  les  pas 

fivic  8c  regnac ,  &c.  de  celui  qui  étant  Dieu  > 

vit  &  règne ,  &c. 

La  benediSïion  étant  achevée  le  plus  conjîdera- 
tle  Ecclefiaftique  s  aproche  de  l' /Jutel ,  &  donne 
un  Rameau  au  Prêtre  ,  lequel  ne  fe  met  pas  à  ge- 
noux, ni  ne  lui  baije  pas  la  main.  Le  Prêtre  enfuite 
étant  debout  devant  C  Autel  %  &  tourne  vers  le 
peuple  ,  difribué  les  Rameaux  ,  premièrement  à 
celui  de  qù  il  l'a  reçu  ,  puis  au  Diacre ,  &  atê 
Soudunre  »  &  aux  autres  tcdefi^fliques  ,  &  enfin 
mu  peuple,  lots  ceux  qn  les  rc  foi  vent  fe  mettent  à 
genoux  ,  &  battent  les  Radeaux  ,  <&  la  main  dté 
Prêtre  ,  à  la  rejet  ve  d  s  Prélats  s'ils  s  y  trouvent. 
Quand  on  commence  la  di/tnbution  ,  le  Choeur 
chante  les  /Jntienms  [u>  vont es. 

Antphoxa.  A  ntienne 

PU^n    Hejf^orum  T   Es  En/ans  des  He- 

portâmes     Kam  s  jL^breux    allèrent  aré- 

Olivarum  obviaveranc  aevan,   du  Seign.  por- 

Domino  »  cUnaaaus  »  tant  da  branchas  4'0* 


Des  Ra 
livier  t  criant  à  haute 
voix  j  Sauvez  nous  ,  iil 
vous  fiait  d'enhaut. 
Autre  Antienne. 

LEs  En/ans  des  Hé- 
breux étendoiet  leurs 
njètemens  dans  le  che- 
min,  s' écriant  \  Sauvez- 
nous  ,  Fils  de  ïïavid  :  Re 
ni  Joit  celui  qui  vient 
au  nom  du  Seigneur. 


ME  AUX.  ^  \$ 

8c  dicentes  :  Hbfanna 
iq  excellïs. 

Altéra  Antiphona. 

PUen  riebraeorum 
veftimenta  pro- 
fternebant  ia  via  ;  8c 
chmabant  dicentes  : 
Hofanaa  Filio  David: 
Benediétus  qui  venit 
ia  nomine  Doraini. 


On  répète  les  fufdites  Antiennes  jufqu'à  ce  que  les 
Rameaux  Joient  diftribuez.  Le  Prêtre  dit  enjuite. 


f.  Le  Seigneur  Joit  avec 
vous. 

Çi,  Et  avec  vitre  efprit. 
Prions. 

Dieu  tout  -  puijfant 
&  éternel ,  qui  a- 
vez  .voulu  que  Nôtre 
Setgntur    "feins  •  Chrifi 
ait  été  ajjis  fur  un  A- 
non  i  que  le  peuple  att 
couvert  de  {es  vêtemèns 
<fr  de  branches  d'arbres 
le  chemin  par  où  il  de- 
Doit  pafer,  &  qtiil  ait 
ih  mté  à  Ja  louange  ce 
Cantique  que  vous  leur 
aviez  infpiré ,  Osan 
M  a  >  faites  nous  la  gra 
se  limiter  ,  \on  innocen- 
ce &  Savoir  part  à  l<m 
mer  te.    Par   le  même 
Je  fus iÇknJl  y  CC 


t.     Dominus  vobi£ 
cum. 

go  Et  cum  fpiritu  tuo» 
Oremus. 

OMnipoteas  fern- 
piterae  Ueus,  qui 
Doiiinum  noftrura 
J^fura  Chriftum  la- 
per pullum  afin»  fé- 
dère tecifti  i  &  turbas 
populorum  veftimen- 
ta  9  vcl  Ramos  arbo] 
rum  in  via  fternere, 
8c  Hoianna  decan- 
tare  ia  laudem  ipfiua 
docuilti  :  Da  quaefu- 
mus  ,  ut  illorum  in- 
nocentiam  imitari  pof- 
iimus  ,  &  eorum  me- 
ritum  conlèqui  me^ 
reamur.  Per  eundem 
Chriftum  ,  &c. 


)6 


Pour  le  Dimanche 


tnjuite  on  fait  la  PvoceJJion  ,  pour  laquelle  le 
Célébrant  met  de  l'Encens  dans  VEncenloir ,  &  le 
Uiacre  Je  tournant  vers  le  peuple  dit. 


J.Procedamus  in  pace. 
Chorus  relponiet. 

^.innomifccChriftw 
Amen. 


f.  Allons  en  paix. 

Le  Choeur  répond. 
5c.  Au  nom    de  Je/us- 

Chrift.  Aïnfi  /oit  .  il. 


Celui  qu:  porte  VEncenfoir  marche  le  premier  , 
*vec  l  Emenjoir  fumant ,  après  lui  le  Soudiacre  por- 
tant la  Lro:x,au  milieu  de  deux  Acolytes  qui  portent 
des  Cierges  allumez -,  tout  le  Clergé  Juif  par  ordre  Je 
rrerre  eft  le  dernier,  ayant  le  Diacre  àgau:he.  Tous 
portent  des  Rameaux  à  la  main  ,  &  on  chante 
tes  Antiennes  Juivantes ,  tant  que  dure  la  Procejfion. 


Jlntiphona  ,  Matth. 
cap.  2I# 

CUm  appropinqùa- 
ret  Dooiinus  Je- 
rofolymam ,  mifit  duos 
ex  Diiapulis  luis,  di- 
cens: l  e  in  caflellum  , 
quod  contra  vos  eft  : 
&   invenieqs  pullum 
afiuas  aliigatum  ,  fuper 
quem    nuiius  honii- 
num  ,  ledit  :  SoMte  , 
&  adjucite  mihi.  Si 
quis  vos  interrogave- 
ric  ,  dicite  .  Ôpus  .Jo- 
mino   ett.  So:reites 
adduxeru  t  ad  Je. uni  ; 
&  impofa^runt  vefti 
menta  iua,  &  icdit  lu 


Antienne  tirée  du  chap. 
ZU  de  S.  Matth. 

JE/us    apmhant  de 
Jerujalem  ,  envoya 
deux  de  Jes  Dijciples ,  & 
leur  dit  t  Allez  en  ce 
Filage  qui  ejl  vis  -  à  vis 
de  vous.  A  Ventrée  vous 
y  trouverez    un  Anon 
qui  eft  attaché  ,  que  per- 
Jonne  na  encore  monté  \ 
détachez  le  ,  &  me  ïa- 
menez.   Que  fi  quel- 
quun  vous  dit  quelque 
choje  ,  dite}  -  lui  que  le 
àe.gnwr  en    a  bejuin. 
L  s  Difaples  ayant  dé- 
tache   P Anon  ,  famé- 
n.rent à  Jejus  i  &  ayant 

11  is 


Pour  le  Dimanche  xy 
mis  fut  lui  leurs  man-    per  eum  :  alii  expan- 


tcaux  ,  Jefvs  y  monta. 
Les  uns  tapijfoient  de 
leurs  veUmens  le  che- 
min par  où  il  devoit  paf* 
fer.   D'autres  coupaient 
des  branches  d'arbres  , 
(y  les   hendotent  fur 
la  terre.  Ceux  qui  \ui- 
voient   ,  jettoient  des 
cris  de  joye  ,  &  difuient 
Sauvez  nous  ,  s'il  vous 
plait  :  Beni  Joit  le  règne 
de  David  nôtre  Pere.  Sauvez   nous  ,  s'il  vous 
fiait ,  a'enhaut.  Fils  de  David  ayez  pitié  de  nous. 


debant  vetiirrenta  fua 
in  via  :  alii  Ramos  de 
arboribus  fternebant  : 
&  qui  (equebantur  , 
chrnabjm  :  Hotinna  » 
Benediétus  qui  venit 
in  nomine  Domini  : 
&  benedidtum  rcgnunx 
Patris  noltri  David  i 
Hofanna  in  excelfis  t 
milerere  nobis  Fili  Da- 
vid. 


Autre  Antienne. 

LE  peuple  ayant  apris 
que  le  jus  vernit  en 
Jerufalem  ,  prit  des 
branches  de  Palmier ,  & 
fortit  au  devant  de  lui  ; 
Et  les  Enfans  j'ecriotenti 
Voici  celui  qui  doit  ve- 
nir pour  [au  ver  fon  peu- 
ple. Il  eft  notre  Jalut ,  & 
la  Rédemption  d'ifraèl. 
Qu'il  efî  grand  !  puiique 
les  Trônes  &  les  Domi» 
nations  viennent  au  de- 
vant de  lui.  Ne  crains 
point ,  fille  de  Sion  :  car 
*uoici  ton  Roi  >  qui  vient 
à  toi  9  ajjis  jur  un  Anon 
comme  il  ejî  écrit  parles 
Prophètes.  Je  vous  Ja- 
luè  ,  Roi  *  Créateur  du 
monde  ,  qui  êtes  venu 
four  nous  racheter. 


Altéra  Antiphona. 

CUm  audifiet  po- 
pulus ,  quia  Jeluc 
venit  Jercfolimam  \ 
acceperunt  RâmosPal- 
marum  ,  &  exierunt 
ei  obviam  ,  &  cla- 
mabant  piu  ri  ♦  dicen- 
tes.  H'C  eft  ,  qui  ven- 
turus  eft  ia  £dutem 
popuh.  Hic  eft  falus 
noftra  ,  &  redemptio 
lfraë!-  Quart  tus  eft 
irte  ,  cui  Throni  8c 
Dcminatione#s  occur- 
runt  ?  Noli  timerc,  fi- 
lia  Sion  :  ecce  Rex  tuas 
venit  tibi  ledcns  la- 
per pullum  almae  :  fi- 
cut  leriptum  elt.  Sal- 
ve Rex  fabricator  mun- 
di ,  qui  vcnifti  redimere 
nos, 

C 


D  E  S 

Autre  Antienne. 


Rameaux. 


Ci 


UNe  grande  foule  de 
peuple  qui  setoit 
affemblé  pour  la  folem- 
nité  de  Pâjue  ,  crioit 
difott  au  Sauveur  :  Be 
ni  (oit  celui  qui  vient  au 
Nom  du  Seigneur  »  San- 


Altéra  Antiphona. 

TUrba  multa ,  quae 
convenerat  ad  die 
Feftum  ,  clamabat  Do* 
mino  i  Benedi&us  qui 
venit  in  nomine  Do- 
mini  \  Hofanna  in  exj 
celfis. 

m  nous,  s'ils  vous  plaît  >  vous  qui  êtes  au  Ciel9 

Au  retour  de  la  Procefjîon  ,  deux  ou  quatre 
Chantres  entrent  dans  l'Eglife^  après  avoir  fer- 
mé la  por  te ,  ils  s'y  tiennent  debout  ,  le  vif  âge  tour** 
né  vers  la  Procefjion  chantent  les  deux  premier  r 
*vers  de  Gloria  hus  ,  &c.  Le  Prêtre  avec  tous 
les' autres  hors  de  PEglife  ,  contre  la  perte  fermée  > 
répètent  les  mènes  :  puis  ceux  qui  font  dans  i'Egli- 
fe  chantent  les  autres  verfets  Juivans ,  ou  tous  ,  ou 
en  partie  ,  comme  il  leur  femblera  bon  ;  &  ceux 
gui  font  dehors  ,  à  chaque  ver/et  repondent  Glo- 
ria laus  ,&c.  comme  au  commencement. 

Souverain  Rédemp- 
teur ,  à  vous  louange 
&  gloire- 
En  ce  jour  folemnel  que 
la  voix  des  Enfans  , 
lait  retentir  en  ïair  vo- 

treilluftreviBoire , 
Et  pouffe  jufques  au  Ciel 
fes  Hymnes  triomphans. 
Heureux  Fils   de  Da 
vid,  d!lfràel>  le  Mo- 
narque. 
Qui  venez  nous  donner , 
au  nom  du  Roi  des  Rois. 
De  (on  amour  extrême 


G 


Loria  , 


hus  ,  8c 
honor  tibi  fit  # 
Rex  Chatte  Re- 
demptor: 
Cui  puérile  decus 
prompfit  Holanaa 
pium. 

lfraël  es  tu  Rex  ,  Da- 
vidis  8c  inclyca  pro- 
ies: 

Nomine  qui  in  Do- 
mini  Rex  beuc- 
difte  venis. 


une  fi  belle  marque , 
Soumetez*  vos  Jujets  à  vos  divines  Loi*. 

C  il 


xo  Pour  le  D 
Gloria  laus  ,  &c* 

Çœtus  in  Excelfis  te 
laudat  cœlicus  om- 
nis, 

Et  mortalis  homo  , 
Se  cundla  creata  fi- 
fliul» 

Gloria  laus  *  &c. 

PIcbs    Hebrsea  tibi 

cum  Palmis  obvia 

venit  t 
Çum  prece  ,  voto  , 

hyronis  ,  adlumus 

cece  tibi. 


Gloria ,  laus ,  &c. 

Hi  tibi  pafluro  folve- 
bant  munia  lau- 
dis  : 

Nos  tibi  regnanti 
pangimus  ecce  mé- 
los* 


Gloria  laus  ,  &c. 

Hi  placuere  ubi  ,  pla- 
ce it  deyotio  noftra: 
Rcx  boae  ,  Rex  cle- 


ÏMANCHË 

SouverainRedempteur, 
&c. 

Les  Irones  ,  lès  Vertus * 

&  tous   Us  Chœurs 

des  A  vges. 
Avecque  les  mortèls  pu- 
blient en  tous  lieux , 
De   votre    Majeftè  tes 

augures  louanges  • 
Votre  grandeur ,  rëplit  & 

la  Terre  &  les  deux. 
Souverain  Redemp» 

teur,  &c, 
Sion  vous  a  rendu  des 

honneurs  magnifiques* 
Les  ?  aimes  à  la  main* 

adorable  vainqueur. 
Votre    peuple  aujour* 
d'hui  par  de  nouveaux 

Cantiques  , 
Vient  vous  rendre  hum* 
élément  l'hommage  de 
fon  cœur. 
Souverain  Redemp-, 

teur,  &c. 
Les  Hébreux  ont  rendu 

dans  un  état  pénible* 
Des   devoirs  temporels 

à  votre  Humanité* 
Et  nous  vous  adorons  dans 

la  gloire  impajjîble  * 
Et  régnant  dans  le  fein 

de  la  Divinité. 
Souverain  Redemp- 

tcur  f  &c. 

Vous  receutes  leurs  veux 
dun  regard  favorable  , 
Agrées  nos  devoirs  >  Rot 


des  Rameaux.  tx 
de  grâce  &  d'amour ,       mens  ,  cui  bona 
A  qui  rien  ne  déplaît ,       cunéla  placent, 

f  s'il  eff  jufîe  &  louable , 
Pour  vous  louer  fans  fin 
dans  l'éternel  Jejour. 

Souverain     Redemp-    Gloria  >  laus  ,  &c. 
teur ,  &c. 

;  Enfuite  le  Soudiacre  frape  à  la  porte  avec  le 
bai  on  de  la  Croix,  la  porte  étant  ouverte  ,  la  Pro- 
cejfion  entre  en  chantant  le  Refponjoire  Juivant. 


COmme  le  Seigneur 
entroït  dans  la Jainm 
le  Cité  ,  les  enfans  des 
H.breux  portant  des 
Palmes ,  &  figurant  par 
cette  cérémonie  la  rejur- 
reflion  de  la  vie  ,  si- 
crioitnt:  Sauvez,  •  nous 
s'il  vous  pla  'tt  t  vous  qui 
êtes  au  Ciel. 

Le  peuple  ayant  oui 
dire  que  jefus  venoit  en 
Jerufalem  ,  alla  au  de* 
vant  de  lui ,  portant  des 
branches  de  Palmier. 


INgredienté  Domi- 
no in  fanâam  civi- 
tatem  ,  Hebraeorum 
pueri  refurreftionem 
vitae  pronuntiantes  , 
cum  Ramis  Palma-' 
rum  Hofanna  clama- 
bant  in  excclfis. 


Cum  audiffet  po- 
pulus  i  quod  Jefus  ve- 
niret  Jerofolymam  , 
exierunt  obviam  ci 
cum  Ramis. 


Après  on  dit  la  Mefje  ,  &  tient  les  Rameaux  à 
la  main  feulement  quand  on  chante  la  PaJJîon 
l'Evangile. 


C. 
11 J 


il       Pour  le  Dim  akchi 

^^^^P^^^^^  ^^^^^^^ 

POUR    LA  MESSE 
du  jour  des  Rameaux. 

Station  dans  V Eglife  de  S,  Jean  de  Latran. 

Introitus.  Pfalm.  n.       Introir.  FJeaum.  u. 

T^v  Omine  ,  ne  Ion-  Q  Eigmtcr  \  ne  dtferez 

JL>/  gèfaciasauxilium  O  pas  de  majjïfter  * 

tuum  à  me  :  ad  de-  Jongez  à  ma  défenfe  : 

fenfionem   meam  af-  Délivrez    moi   de  la 

pice  :  libéra  me  de  gueule  du  Lion  5  Sau- 

ore  leonis,  &  à  ccrni-  vez  >ma  petitejje  de  la 

bus  unicornium   hu-  fureur  des  Licornes. 
fljilitatem  meam. 

Vfaltn.  11.  Pfeaume  zi. 

DEls,  Det'S ,  meus,  yf  On  Dieu  ,  tr.m 
refpice  in  me  ,  xyjLDieu  ,  fettez  les 
quare  me  dereliqui-  yeux  fur  moi  ,  pourquoi 
Ui  ?  longe  à  fàfute  m'avez  vous  abandon- 
mea  verba  deliéto-  ne  aux  foufîrances  îles 
ru  m  meorum.  Domi-  cris  de  mes  péchez  trie- 
nt ,  ne  iongè  ,  8c  c.  lorgnent  de  mon  falut. 
Seigneur ,  ne  di ferez  pas  ,  &c. 

Or  mus.  Prions. 

OMnipotens  fempi-  TPV^  tout  phiflant ,  & 

terne  Deus  ,  qui  U  éternel  ,  qui  avez 

hum  an  o    genen     ad  voulu   que  notre  S  au- 

in\itandum    humili'a-  *veur  Je  foit  revêtu  de 

fis  exemplum  >  Salva-  votre  chair  ,  &  ait  en* 

toi em   ncftrum    car-  dure  la  mort  de  la 

nem  furoere,  8c  Cru-  Croix  ,  pour  donner  aux 

cem  iubire   fccifti  1  hmmes  un  exemple d 


DES   R  A 

milité  ,  faites  nous  la 
grâce  de  profiter  de  fes 
enjcignemens  de  'patien- 
ce de  participer  à  ja 
RejurreBïon  *  &  à  fa 
gloire.  Var  le  même  fe- 
(us-Chrift>  N.  Seign.  &c. 


M  E  A  U  Xi  m        1 1 

concède  propitius  ;  ut 
2c  patientiae  ipfius  ha- 
bere  documenta  ,  8c 
Refurre&ionis  confor- 
tiamereamur.Pereutn- 
dem  Doroinum  no- 
ftrum  ,  Sec, 


On  ne  dit  que  cette  feule  Orsifon. 


Es  frères  :  Ayez, 
dansions  -  mêmes 


La  Leçon  de  l'Epitre 
de  l'Apôtre  S.  Paul . 
aux  Philbiens.  Ch.  i. 

M 

les Jentiwens  qu  a  eu  fe- 
fus  Chrijl  :  lequel  ayant 
la  farme ,  (  l'&flence  )  de 
Dieu  ,  rïa  pas  cru  faire 
une  ttJurpation(  que  de 
«'atribuer  ce  quM  é  oit 
par  h  Nature ,  fç  woir  ) 
dêtrtegal  à  Dieu  j  mais 
il  seft  anéanti  joi  mi- 
me ,  en  prenant  la  figuré 
d'un  Efclave  i  il  s'ejl 
fait  \emblable  aux  hom~ 
mes  s  &  a  eu  Vaparence 
d'an    pur  Homme.  Il 
s'e/i  humilié  ,  &  a  obey 
jufquà  la  mort ,  &  à  la 
mort  de  la  Croix.  C'eji 
pourquoi  Dieu  Va  élevé 
au  dejfus  des  deux  f  & 
lui  a  donvé  un  nom  qui 
eft  au  dejfus  de  tout  Au- 
tre   mm  ,  afin  qu'au 
Nom  de  Jejus ,  toutes  les 


Leffio  EpifîoU  beati 
Vauli  Âpofloli  ad 
Phi/ippenfer.  Cap.  i. 

FRatres,  Hoc  enini 
fentite  in  vobis  , 
quod  8c    in  Chrilto 
Jefu.  Qjji  cum  in  for-, 
ma  Dei  effet,  non  ra- 
pinam  arbitratus  eft  , 
efie  fe  sequalem  Deo  : 
fed  femetipfum  .exi- 
nanivit  formam  fervi 
accipiens  ,  in  fimilitu- 
dinem  hominum  fa- 
61  us,  8c  habitu  inven-; 
tus  ut  homo.  Humi- 
liavit  femetipfum  ,  fa- 
ftus  obediens  ufque 
ad  mortern  *  mortem 
autem  Crucis.  Prop- 
ter  ,  quod  8c  Deus 
exalta?it   illum  :  fie 
donavit  illi  nomen  , 
quod  eft  fnper  omne 
nomen  :  ut  in  nomine 
Jefu  omne  genu  fle- 
flratur,  cœleftium,  ter- 
reftrium  ,  8c  infcrao; 

C^-  . •  •  • 


*4        Pour  le  Dimanche 
rum  :  &  omnis  lingua    Créatures   du  Ciel ,  de 


confiteatur  ,  quia  Uo- 
minus  jelus  Chriftus 
in  glona  eft  Dei  Pa 
tri». 


la  Terre ♦  &  des  Enfers  , 
plient  les  genoux  ,  & 
que  toutts  les  Lajigues 
avouent    &  publient  à 


haute  voix  que  Iefus-Chriji  Notre  Seigneur  eft 
dans  la  gloire  de  (on  Ptre. 

Graduel  ,  tiré  d*  Pfeaume  ji. 

TEnuifti  m  a  m 
deretx^m  meara; 


&  in  voiuntate  tua 
deduxifti  me:&  cura 
gloiia  aiïuaipliiti  me. 

f.  Quam  bonus  If- 
r  ël  Deus  reftis  cor- 
de  i  Mei  autem  penè 
r;  on  funt  pedes  ,  pe. 
rè  eff«i(i  funt  greflus 
n  ci  *  quia  zelavi  m 
pecçatofibus  ,  pacem 
peceâtorum  videns. 
p  r  tè  dont  ils  \ouiffnt  en  ce  monde. 

Trait,  tiré  du  Vfeauwe  XX, 


'  -  -  -     ~        m    mm  « 

~pus  m1  avez  (ente- 
nu  par  la  main  : 
vous  m'avez,  conduit 
félon  votre  volonté  ,  (y 
vous  m'avez  reçu  dans 
la  gloire. 

j.  O  que  le  Dieu  d!lf- 
ra'él  eft  bon  à  ceux  qui 
ont  le  cœur  droit  !  Mes 
pieds  ont  chancelle  ,  Ô9 
j'ai  été  Jur  le  point  de 
tomber  •  en  portant  en- 
vie aux  méchans  ;  w 
y  an  t  la  \>a:x  CT  la  profÀ 


DEus  »  Peus  meus 
relpice  ia  me  \ 
quare  me  dercliquL 
fti  ? 

f.  Longé  à  falute 
mea  j  verba  deli&o- 
rum  meorum. 

f.  Deus  meus  f 
clamabo  per  diem  , 
nec  exaudies  ,  in 
nofle  ;  &  non  ad  in- 
fipientiam  mihw 


MOn    Dieu  ^  mon 
Dieu  ,  jettez  vos 
yeux  fur  moi  ,  pourquoi 
m'avez  -  vous  delaiffé 
(  aux  fouffrances) 

Les  cris  de  mespe- 
chsz  mebignent  de 
mon  jalut. 

t.  Mon  Dieu  ,  \e  crie 
vers  vous  le  jour  0  la 
nuit  }  fans  que  vous 
7n  exaucez  i  Ô4  pus 
quon  piiijje  mac  enfer 
de  folie. 
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t.  Vous  habitez  pour-  t.   Tu   autem  in 

tant  dans  votre  San-  fanfto  habitas  ,  laus 

ftuaite,  vous  qui  faites  Ifraël. 
la  gloire  cT ljrael, 

t.  Mos  Père*  ont  mis  f.  In  te  fperave- 

leut  ejperame  en  vous  \  runt    Patres    noflri  ; 

ils  ont  ejperé  ,  &  vous  iperaverunt  ,  &  libe- 

les  avez  délivrez.  rafti  eos. 

f .   ///  ont  imploré  f.    Ad  te  clama- 

<votre  Jecours\&  ils  ont  verunt  ,  8c  falvi  fa&i 

ete  fauvez  Ils  ont  efpe>  funt  :  in  te  fperave- 

ré  en  vous,  &  ils  ri  ont  ruât  ,   8c   non  funt 

point  été  déchus  dans  confufi. 
leur  efperance. 

f.  Et  moi  \e  fuis  un  f.  Ego  autem  fum 

nser  de  terre ,  &  non  pas  vermis  ,  &  non  Jio- 

un  homme  :  le  fuis  l'o-  mo:  opprobrium  ho- 

probre  des  hommes,  &  le  minum  ,  &  abjeftio 

mépris  du  peuple.  plebis. 

H.  Tous  ceux  qui  me  t.  Omnes  quî  vi-> 

wyoient  ,  je  moquoisnt  debant  me  ,  aîperna- 

de  moi  :  leurs  paroles  bantur    me   \  locuti 

étoient  des  railleries  i  funt  labiis  ,  8c  move- 

///  hranloient  la  tète.  runt  caput* 

f.llaejpere  en  Dieu,  Speravit  in  Do- 

(  dilent  ils ,  )  que  Dieu  mino  ,  eripiat  eum  , 

le  délivre  ;  qrfil  le  tire  falvum    faciat    eum  • 

de  l'état  où  il  ejl ,  puis  quoniam  vult  eum. 
éjuil  a   tant  d'amour 
pour  lui. 

f.  Cependant  ils  m'ont  f.  Ipfi  verô  confide- 

tonftdtré    avec   plaijir  raverunt  ,  &  confpe- 

dans  mes  maux  ;  ils  ont  xerunt  me  :  diviferunt 

partagé  entre  eux  mes  fibi  veftimenta  mea  , 
uêtemens  ,  &  ont  jette    8c  fuper  veftem  meam 

le  fort  Jur  ma  robe.  miferunt  fortem. 

9.  Délivrez  - moi  de  f.  Libéra  me  de 

la  gueule  du  Uon  \  ore  leonis  *  &  à  cor  ni; 


lé         Pour  le  Dimanche 

bus  unicornium    hu-  Jauvez  ma  fotbhffe  de 

militatera  meam.  la  fureur  des  Licornes. 

t.  Qui  timetis  Do-  tf.  Et  vous  qui  crai- 
minum  ,  laudateeum  :  gnezle  Seigneur  y  louez,- 
unicerfum  femen  Ja-  le \Toute la  race  de  Ja- 
cob magnificate  euai.  cob  publiez  (es  louanges. 

t.     Annuntiabitur  f.  Von  fera  connoître 

Domino  generatio  vea  une  race  qui  doit  venir 

tura   :  8c    annuntia-  au  Sfigneur  t  &  les 

bunt   coeli    juftitiam  deux    annonceront  fa 

ejus  :  Populo  qui  na»  ju/fice  à  ce  peuple  qui 

fcctur  ,  quem   fecit  naîtra  ,  que  Dieu  for- 

Dominus.  meradejes  mains. 

On  commencé  la  Paffîon  abfolument ,  fans  dire 
Munda  cor  meurn  .fans  demander  la  BenediRion  , 
Jans  cierges  allumez  ,  Ô*  Jans  encens.  On  ne  dit 
potvt  Do  ninus  vobifcum»  Lefignede  la  Croix  nefe 
fait  ,ni  fur  le  Livre,  ni  fur  loi.  Ce  qui  s'obferve  aujjî 
aux  autres  jours ,  quand  on  lit  la  PaJJion. 


PaJJio  Domini  noSlri 
Jefu  Lhrifti  fecun- 
dum.  Math.  cap.  26. 
&  27. 

IN  ilio  rem  pore:  Di- 
xir  Iefus  Difcipulis 
fuis^Scitis  »  quia  poli 
biduura  Pafcha  fier  ; 
&  Filius  Hominis  tia 
detur  ,  ut  crucifigatur. 
jJj  -Tunc  congregati  fuat 
'  Principes  Sacerdotum 
&  Seoiores  populi>in 
atrium  PrincipÎ6  Sa 
cerdotum  ,  qui  dice- 
batur  Caïphas  :  & 
çoncilium  fecerunt  , 


Li  Paflion  de  Sei- 
gneur Jefus  Chrift 
îelon  S.  Matthieu  , 
Chap.  26.  &  27. 

EN  ce  tetns  là  :  le  fus 
dit  à  fes  Dijciples: 
Vous  Javez  que  dans 
deux  jours  on  célébrera 
la  Vaque ,  &  le  Fils  de 
l'Homme  Jera  livré  pour 
èire  crucifie.  Alors  les 
Princes  des  Prêtres  ,  & 
les  Anciens  du  peuple 
syaffemblerent  en  la  Sa- 
le du  Souverain  Ponti- 
fe •  nommé  Cayphe  ,  & 
ils  tinrent  co?ije:l  ,  pour 
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pendre  le  fut  par  finef- 
fey  &  le  faire  mourir. 
Mais  ils  dijjunt  ,  qu'il 
ne  faloit  pas  le  prendre 
un  jour  de  Fête ,  de  peur 
que  le  peuple  ne  s' émut. 
Or  comme  fétus  étoit  en 
Bethanie  dans  la  mai- 
jonde  Simon  le  Lépreux  \ 
une  femme  vint  à  lui  , 
portant  un  vafe  d\al- 
baflre  plein  d'un  par- 
fum précieux ,  qu'elle  ré- 
pandit fur  [a  tète  lorf 
qu'il  étoit  à  table.  Sur 
quoi  les  Difciples  dirent 
en  le  fâchant  \  Dequoi 
Jert  cette  profufion  ï  On 
eût  pu  vendre  cette  li- 
queur, &  en  tirer  me 
ionne  fomme  d'argent , 
pour  donner  aux  pau- 
vres. Je  lus  le  fçachant  ; 
leur  dtt  i  Pourquoi  fa 
thez>  vous  cette  Fem- 
me ?  elle  m'a  rendu  un 
bon  office.  Car  vous  au» 
rez  toujours  des  pau- 
vres parmi  vous  \  mais 
vous  ne  m'aurez  pas 
toujours.  En  ver/ant  ce 
parfum  Jur  mon  corps, 
elle  a  porvû  par  avan- 
ie à  ma  fepulture*  Et  je 
vous  dis  en  vérité ,  qu'en 
tous  les  lieux  4U  n  on^e 
ou  l'Evangile  fera  an* 
nonce*  on  célébrera  la 


K  M  EAUX.  17 

uc  lelbm  dolo  teoe- 
rent  ,  ôc  occiderent. 
Dicebant  autemVNon 
in  die  Fefto  ,  ne  forte 
tumultus  fieret  in  po- 
pulo^ Cum  autem  ef- 
fet Iefus  in  Bethania 
in  domo  Simonis  Le- 
prefi  ,  acceflit  ad  eum 
mulier  habens  alaba- 
ftrum  ungueiui  pre- 
tiofi  ,  &  effadit  fuper 
caput  ipfius  recum- 
bentis.  Videnres  au- 
tem Difcipuli  ,  indi- 
gnati  fuot  ,  dicentes  :  - 
yUtquid  perditiohaec  ? 
Potuit  enim  unguen- 
tum  iftud  venundart 
multô ,  &  dari  paupe- 
ribusj^  Sciens  autem* 
lefus  ,  ait  ilIis-f-Quid 
molefti  eftis  huic  mu» 
lieri  ?  Or>us  enim  bo* 
num  operata  elt  in 
me,  Nanv  femper  pau- 
peres  -  habetis  vobif- 
cum  r  me  autem  non 
femper  habebitis  Mit- 
tens  enim  hsc  un* 
guentum  hoc  in  cor- 
pus meum  f  ad  fepe- 
liendam  me  fecit* 
Amen  dico  vebis  : 
Ubicumque  praedica- 
tum  tuerie  hoc  Evan- 
gelium  in  toto  m  un- 
do  »  dicetur  &  qaod 


18  Pour  le 
hxc  fccit  in  mémo- 
riam  ejus.  Tune  abiit 
unus  de  duodeciro  , 
qui  dicitur  Judas  Ifca- 
riotes  ,  ad  Principes 
Sacerdotum  ,  &  ait  il- 
lis /Quid  vulris  mihi 
dare  ,  &  ego  eum  vo- 
bis  tradarn  îtf/At  il  1  i 
conftituerunt  trigin- 
ta  argeateos.  Et  exin- 
de  quaerebat  oppor- 
tunitatem ,  ut  eum  tra- 
deret.  Prima  autem 
die  Azymorum  ac- 
ceflerunt  Difcipuli  ad 
Jefum  ;  dicentes  V  Ubi 
vis  paremus  tibi  co- 
nfédéré Pafchi  ?  Ac 
Jefus  dixit^  Ire  in  ci- 
vitacem ,  ad  quemdam, 
&  dîcire  ei  j  Magifter 
dicit  :  Tempus  meum 
propè  eft  ,  apud  te  fa- 
cio  Pafcha  cum  Dilci- 
pulis  meis.('  ht  tece- 
runt  Difcipuli  ,  ficut 
conftituit  illis  Jefus  i 
&  paraverunt  Pafcha. 
Velpere  autem  fado  , 
difeumbebat  cum  duo* 
decien  Difcipulis  fuis. 
Et  edentibus  illis  ,  di- 
xit  :^Amen  dico  vo- 
bis:  quia  unus  veftrura 
me  traditurus  eft.  Et 
contriftati  valde  ,  coe- 
jerunt  finguli  dicerei 


Dimanche 
mémoire  de  cette  aBion 
quelle  a  faite.  Alors 
Judas  ,  l'un  des  douze 
apôtres  ,  furnommè  If- 
cariot  ,  fut  trouver  les 
Princes  des  Prêtres  , 
leur  dit.  Que  me  vou- 
lez vous  donner  ,  (y  je 
vous  le   mettrai  entre 
les  mains  ?  Ils  lui  pro- 
mirent trente  pièces  d "ar- 
gent. Et  dés  lors  i!  cher- 
cha  roccafion    £  execu  ■ 
ter  Ion  defjem.  Le  pre- 
mier jour  des  Azymes 
les  Difciples  allèrent  de- 
mander à    Je/us  :  Où 
voulez  vous   que  nous 
vous  préparions  à  man- 
ger Vagneau  de  la  Pa- 
que  ?  Jefus   leur  répon- 
dit \  Allez  à  la  ville.Ô4 
dites  à  un  tel  i  Voici  ce 
qua  dit  nùtre  Maître  : 
Mon    tems   s'aproche  > 
je  veux  célébrer  la  Pâ- 
que    chez   vous  avec 
mes  Dijciples.  Les  Difci- 
ples exécutèrent  leur  or- 
dre ,  &  préparèrent  ce 
qui  étott  neceffaire  pour 
la   Pique.    Quand  le 
foir  fui  venu  ,  il  Je  mit 
à  table  avec  fes  douze 
Difciples  \  (y  en  foutant 
il  leur  dit  :  le  vous  dis 
en  vérité  qu'un  de  vous 
me  trahira.  A  ces  parfh 


Pour   le  Dimanche  *«► 
les  ils  devinrent  extrè-    Nun  quid  ego  fum  , 
rnement  trijîes  ,      cha-    Domine?  At  ipfe  ref- 
cun  je  mit  à  dire  :  Se-    pcndens  ,  ait:  Qui  in- 
roit-cemoi  ,  Seigneur} Il   tingit  mecum  manum 
leur  répondit .  Ce'ui  qui    in  paropfide  ,  hic  n  e 
met  la   viain   au  plat    tracée  Filius  quidem 
avec  moi  ,  ceft  ctlui  là    hominis  vadit  ,  fïcut 
qui  me  trahira.  Le  Fils    (criptum  elt  de  illo. 
de  l'Homme  s'en  va  à    Vae  autem  homini  illi, 
la  mort  ,  félon  qriil  eft    per   quem  Filius  ho- 
ècrit  de  lui.  Mais  mal     minis    tradetur  :  Bo- 
heur  à  celui  par  qui  le    num  erat  ei  ♦  fi  natus 
Fils   de  l'Homme  fcra    non  tuifiet  homo  ille. 
trahi.  Il  valait  mieux  ,    Refpondens  autem  Ju- 
four  lui  qu'à  ne  fût  \a-    dos,  qui  tradidit  eum, 
mais  venu   au  monde*    dixit  :  Num  quid  ego 
Judas  ,qui  le  trahit ,  lui    fum  ,  Rabbi  ?  Ait  illi 
demanda   aujfixSerace    Tu   dixifti.  Cœnanti» 
n.oi  ^  Seigneur  i  Je  fus  lui   bus  autem  eis  ,  acce- 
repartit  ;  Vous  l'avez,   pit  ]efuspanemj&  be- 
dit.  Pendant  le  J$uper  ,    nedixit ,  ac  fregit  ,  de- 
Jtjus  pt tt  du  pain ,  &  le   ditque  Difcipulis  fuis, 
henit ,  &  l'avant  rompu ,    &  ait  5  Accipite  ,  & 
le  donna  à  (es  DijcipUs,    comedite  t  Hoc  eft 
&  leur  dw.  Prenez  y  &    Corpus   meum   1  Et 
mangez  :  ceci  eft  mon    accipicns    Calicem  9 
Corps.  Et  prenant  le  Ca-    gratias  egit  ,  &  dédit 
lice  il  rendit  grâces  ,  &    illis  ,  dicens  1  Bibite  ex 
le  Itur  donn*  ,  dtjavt  ;   hoc  omnes.  Hic  eft 
Buvez    en  tous  \  Car    cnim    Sanguis  meus 
ceci  éli  mon  Sang  du    noyi  Teftairenti  qui 
Nouveau    TeJJament   f    pro    mulfis  effunde- 
qui  fera*  répandu  pour    tur    in  remiflionem 
plnfieurs  ,  en  remiflion    p  eccatorum.  Dico  au- 
des  péchez.  Je  vous  dis,    tem    vobis  j  non  bi- 
que  dejormais  je  ne  toi     bam  àmodo   de  hoc 
rat  point  de  ce  fruit  de    genimii.e  vitis  ufque 
vigne  ,  jujques  au  jour  iu  dieœ  illum  ,  cum 


Pour  le 
iliud  bibam  vobifcum 
novum  in  regno  Pa- 
tris  mei.  Et  hymno 
ài&o  ,  exierunt  in 
rnontem  Oliveri.  Tune 
dicit  illis  lefus  ;  Om- 
nes  vos  feandalum 
patiemini  in  me  ,  in 
ifta  nodte.  Scriotum 
cft  enim  :  Percutiam 
Paftorem  ,  8c  difper 
gentur  oves-  gregis  ; 
poftquam  autem  re- 
iurrexero  ,  praecedam 
vos  in  Galilaeam.  ReL 
pondens  autem  Pe- 
trus,  ait  illi  \  htfi  cm- 
nés  fcandaiiziti  fue- 
rint  in  te,  ego  nunquam 
fcandalizabor.  Ait  illi 
lefus  :  Amen  dico  ti- 
bi*  quia  in  hac  nofte  , 
antequam  gallus  can- 
tet  ,  ter  me  negabis. 
Ait  illi  Fetrus;  Etiam 
fi  oportuerir  me  mo- 
ri  tecum  ,  non  te  ne- 
gabo.  Similirer  & 
omnes  Pifcipuli  di- 
xerunt.  Tune  venit 
lefus  cum  illis  in. vil- 
Iam,qua:diciturGeth- 

femani.  Et  dixit  Dif- 
cipulis  fuis.  Sedete 
hic  ,  donec  vadam  il- 
lue  ,  8c  orem.  Et  af- 
fumpto  Petro,&  duo 
bus   filiis   Zebedsi  , 
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que  je  le  boirai  nou- 
veau avec  vous  dans 
le  Royaume  de  won  Pe- 
re ,(  fans  voile  8c  fans 
Sacrement  )  Et  après 
avoir  recité  V Hymne  $ 
ils  Jortirent*  &  allèrent 
à  la  montagne  des  Oli- 
ves. Alors  Je  fus  leur  dit  : 
Fous  ferez  tous  feanda- 
lifez  cette  nuit  à  cauje 
de  moi  \  car  il  efl  écrit  9 
Je  fraierai  le  Berger>& 
les  brebis  du  troupeau 
feront  dijpersées  ;  Mail 
après  ma  RefurreBion  $ 
j'irai  devant  vous  en 
Galilée.  Pierre  répon- 
dit: Quand  tous  les  au* 
très  feroient  Jcandali- 
fez  de  ce  qui  vous  arri- 
vera \  je  nen  ferai  ja- 
mais fcandalisi.  Jefus 
hn  répliqua  :  Je  taf- 
fûre  en  vérité  que  cet- 
te nuit  trime  ,  devant 
que  le  coq  chante,  tu  me 
remueras  trois  fois.  Sur* 
quoi  Vierre  repartit  \ 
Quand  il  me  fauaroit 
mourir  avec  vous ,  je  ne 
vous  renierai  pas.  Tous 
les  autres  Dijctples  di- 
rent le  même.  /Hors  Ie- 
fus  vint  avec  eux  prés 
d'un  village  '  nommé 
Gethfemani  ,  où  il  leur 
dit  :  Arrêtez  -  vous  en 
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ce  lien  ,  pendant  que 
f  ixai  ict  proche  pour  y 
faire  ma  prière.  Il  prit 
avec  lui  Pierre  ,  c£r  les 
deux  fils   de  Zebedèe  \ 
&  fe  /entant  prefsè  du- 
ne douleur ,  0*  dune  tri- 
jlefje  extrême  ,  //  leur 
dit  :  Mon  amc  ejî  triSie 
jufqves  à  la  mort.  De- 
meurez ici  ,  &  veiller, 
'avéc    mot.  Et   s1  étant 
un  peu  avancé  ,  il  je 
proflerna  la  face  contre 
terre ,  &  fit  cette  prière: 
Mon  Pere ,  que  ce  Calice 
pafje ,  s9 il  fe  peut  ,  fans 
que  je  le  boive.  Mais 
néanmoins    que  votre 
njolonti  foit  faite  ,  & 
non  pas  la  mienne.  Il 
*vint  en  fuite  à  je  s  Difci- 
pies  ,  qud  trouva  en- 
dormis \  &  il  dit  à  Pter» 
re  ?  N'avez  -  vous  donc 
pu  veiller  une  heure 
avec  moi  ?  Veillez  ,  & 
priez  ,  afin  que  vous 
ri  entriez  point  en  ten- 
tât ion. Uejprit  e/l  prompt, 
mais  la  chair  eft  foible. 
jiprés  quoi  >  il  retourna 
à  fa  prière  >  dijant:  Mon 
Vere ,  s'il  ne  fe  peut  fai- 
re ,  que  je  ne  boive  ce 
Calice  y  que  vôtre  vo- 
lonté /oit  faite,  llrevint 
à  Jcs  Difciples  ,  &  les 
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cœ^ic    contriftari  8c 
mœlhis  efle.  Tune  ait 
illis  ;  Triftis  eft  anima 
mea   ufque  ad  mor- 
tem.  Suftinete  hic ,  & 
vigilate   mecum  :  Et 
progreflus  pulillum  9 
procidit     in  faciem 
fuam ,  orans  8c  dicens  : 
Pater  mi  ,  fi  poflibile 
eft,  tranfeatàme  Ca- 
lix  ifte.  Verumtamea 
non  ficut  ego  volo  » 
fed  ficut  tu.  Et  venit 
ad   Difcipulos  fuos  , 
8c    invenit  eos  dor- 
mientes  :  8c  dicit  Pe- 
troiSic  i  non  potuiftts 
una  hora  vigilare  me- 
cum ?  Vigilate  8c  ora- 
te  :  ut  non  intretis  in 
teniationem.  Spiritus 
quidem  promptus  eft, 
caro    autem  infirma, 
lterùm  iecundo  abiit  , 
8c  oravit  dicens  *  Pa- 
ter mi  ,  fi  non  poteft 
hic  Calix  tranfire ,  nift 
bibam  illum  }  Bat  vo- 
luntas   tua.   Et  venit 
iterùm ,  8c  invenit  eos 
dor  mien  tes»  Erant  e- 
nim  oculieorum  gra- 
vati.  Et  reliftis  illis  , 
iterum  abiit  \  Et  ora- 
vit ternùeumdem  fer- 
monern  dicens.  Tune 
venit   ad  Dilcipulos 


Jj  i        Pour  le 
fuos  i  8c  dicit  illis  ; 
Dormite  jam  ,  8c  re- 
qutefcite.  Ecce  appro 
pinquavit  hora  i  &  fi- 
lius  hominis  tradetur 
in  manus  peccatorum, 
Surgi  te  ,  eamus  :  ecce 
appropinquavit  qui 
me  rradet ,  Adhuc  eo 
loquente  ,  ecce  judas 
unus    de  duodecim 
venit  i  8c  cum  eo  tur 
ba  multa  cum  gladiis 
&    fuftîbus  ,  miflï  à 
Principibus  Sacerdo- 
tum   »  8c  Senioribus 
populi.    Qui  autem 
tradidit  eum  >  dédit  ii- 
lis  fignum  ,  dicens  : 
Quemcumque  ofcu- 
latus  fuero  ,  ipfe  eft  , 
teoete  eum.  kt  con 
feftim  acce«1ens  ad  le- 
fum  > dixit  :  Ave  Rab 
bi  :  Et  ofculatus  eft 
eum  :  Dixitque  illi  le- 
lus  ;  Amice  ,  ad  quid 
venifti  ?  Tune  accef 
ferunt,  8c  manus  in 
jecerunt  in  Jefum  ,  8c 
tenuerunt  eum.  fct  ec- 
ce   unus  ex  his  qui 
erant  cum  lefu  ,  ex- 
teodens  manum  ,  exe- 
xnit  gladium   fuum  : 
&  percutiens  fervum 
Principis  Sacerdotum , 
amputavit  auriculam 
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ayant   trouvez  encore 
endmms  ;  (  car  leurs 
feux     et  oient  apejan- 
tis ,  //  les  iaifja  là ,  &fit 
la  mime  prtere  pour  /* 
troifiéme  fois.  Cela  fait , 
//  vint  à  les  Dijciples  9- 
Ô*  leur  dit  \  Dormez,& 
repofez  -  vous  mainte* 
nant.  Voici  l'heure  que 
le  Ftls  de  l'Homme  va 
être    livré    entre  les 
mains  des  pécheurs  :  Le  » 
vez-vous  ,  allons'.  Ce- 
lui qui  me  doit  trahir 
aproche.  Et   comme  il 
farloit  encore  ,  voici  ve- 
nir Judas  l'un  des  douze 
apôtres  ,  juivi  d'une 
troupe  de  gens  armez 
d'êpe'es  &  de  bâtons  , 
qui  ètoïent  envoyez  par 
les  Princes  des  Prêtres  t 
&  les  Anciens  du  peu- 
ple.    Le    traître  leur 
a  voit  donné  ce  fignal  , 
leur  difant  ,  celui  que 
je  baijerai  ,    c'eft  celui 
que  vous  devez  pren- 
dre. Et  en  même  -  terns 
s  étant   apYochè  de  Je* 
jus ,      lut  dtjanty  Mon 
Maître  ,  je  vous  falui  , 
ihe  bai  fa.  Jefus  lui  dit  * 
mon  ahi  ,  que  ventz-* 
vour  faire  ici  ?  /ilors 
ils  s'avancèrent  ,  Je 
'jetterent  fur  Jejus  .  fe 
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faiflffant  de  Ja  per/onne. 
Un  de  ceux  qui  ctoient 
avec  Jefus  ,  mettant  la 
main  à  Vépée  ,  frapa 
le  valet  du  Jouverain 
Pontife  ,  &  lui  coupa 
l'oreille.  Et  Jefus  lui  dit  i 
Remet  t  ex»  votre  épéê 
dans  le  fourreau  :  car 
tous  ceux  qui  tirent  Vé- 
pée ,  mourront  par  l'é- 
pie. P  en  fez  vous  que 
je  ne  puiffe  pas  prier 
mon  pere ,  (*r  qu'il  ne 
m1  envoyé  pas  >  Ji  je 
veux  ,  plus  de  douze 
légions  cf  Anges  ?  Mais 
comment  s'accompliraient 
les  Ecritures  ,  qui  apu- 
rent que  ces  chofes  doi~ 
vent  arriver  de  la  Jor- 
te  ?  Puis  Jefus  dit  à  ceux 
qui  juivoient  Judas  \ 
Pous  êtes  venus  armez 
(Cépées  de  bâtons 
pour  mè  prendre  y  corn* 
me  fi  j'étois  un  voleur  : 
CÎr  lors  que  ïétois  tous 
les  jours  parmi  vous 
dans  le  Temple  ,  ou  je 
prêckois  ,  vous  ne  m'a» 
vez  point  arrêté*  Mais 
cela  / efl pajfé  de  la  for- 
te ,  afin  a  accomplir  ce 
qui  efî  écrit  dans  les  li- 
vres des  Prophètes.  A- 
lors  tous  les  Difciples 

ï abandonnèrent     t  en* 
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ejus.  Tune  ait  illi  Je- 
fus :  Concerte  gla-- 
dium  tuum  ia  locuiu 
fuum.  Omnes  enim  , 
qui  acceperint  gla- 
dium  ,gladio  peribunt. 
An  putas  ,  quia  non 
poflum  rogare  Patrern 
meura  :  8c  exhibebît 
mihi  modo  plufquam 
duodecim  legiones 
Angelorum  ?  Quo-] 
modo  ergo  imple- 
buotur  Scripturae,quia 
fie  oportet  fieri  ?  la 
iiia  hora  dixit  Jefus 
turbis  :  Tamquam  ad 
latronem  exiftis  cum 
gladiis  Scfuftibuscorn* 
preheodere  me.  Quo* 
tidie  apud  vos  fede* 
barn  docens  in  Tenu 
plo  ,  &  non  me  tennu 
ftis.  Hoc  autem  to- 
tum  faftum  eft  ,  ut 
adimpîerentur  ferip- 
turae  Prophetarumt 
Tune  Difcipuli  om- 
nes ,  relitto  eo  >  fuge- 
runr.  At  illi  tenenres 
Jefum  ,  duxerunt  ad 
Caïpham  Principcm 
Sacerdotum  ,  ubi  Scri- 
bx  8c  Seniores  con. 
vénérant.  Petrus  au-> 
tem  fequebatur  eum 
à  longé  ,  ufque  in 
atrium  Frincipis  Sa- 
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cerdotimu  kr  ingrd- 
fus  intro,  fcdebat  cura 
miniftris  ,  ut  videret 
finera  :  Principes  au- 
tem   S,cerdotum  & 
omûe  Concilium,  quae- 
jebanc    fclfum  tefti- 
momum   contra  le- 
ftim   ut   cuna  tnorti 
tradcrent  >  &  non  in- 
wnerunt  ,  cùm  multi 
falfî  refies  acceflifient. 
Novifficr.è  autem  ve- 
neruntduo  falfi  telles  f 
&  dixerunt.  Hic  dixit  ; 
Poflum  deftruere  Tem- 
plum  Dei ,  &  poft  tri 
duum   resedifi:are  iL 
lui  Et  furgens  Prin- 
ceps  Sacerdotura,  ait 
illi  ;  Nihil  relpondes 
ad  ea  quae  itii  adver- 
sùra  te  teftificantur  ? 
jefus  autem  tacebat. 
Et  Princeps  Sacerdo- 
tum  ait  illi  $  Adjuro 
te  per  Deum  vivum  , 
ut  dicas  nobis,  fi  tues 
Chriltus   Filius  Dei. 
Dixit  illi  Jeius  }  Tu 
dixifii.    Veruoi  nren 
Jico    vobis  i  àmcdà 
videbitis  Filium  hc 
minis  tedentein  à  dex- 
tris  virtutis  Dei  ,  & 
yenietKem    in  nubu 
bus  coeli.  Tune  Prin 
uejps  Sacerdotuin  Xd- 
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fuirent  j  <Jr  ceux  qui 
avoimt  pris  le  fus  ,  le 
menèrent  chez  Cayphe  , 
Prince  dès  Prêtres  ,  où 
les  Scribes  &  les  An- 
ciens ctoieni  afjernblez, 
Ptrrre  le  Juivit  de  loin 
jufques  à  la  Cour  de  la 
M  ai  fondu  grand  Prêtre  > 
&  entrant  dedans  ,  il 
s'ajfit  avec  les  domefli- 
ques  ,  pour  voir  quelle 
en  feroit  Viffue.  Cepen- 
dant les    Princes  des 
Pi  êtres ,  &  tout  le  Con* 
Jeil  cherchoient  de  faux 
témoignages  ponr  faire 
mourir  Je  lue  :  &  il*  »  9 en 
trouvoient  point  de  ]nf- 
fi  fan  s  ,  quoi  que  plu- 
fleurs  faux   témoins  [e 
fuffent  prefentez.  Enfin 
il  s'en  trouva  deux  qui 
vinrent  dépofer  ,  qutls 
lui    avoient  oui  aire  : 
le  puis  détruire  le -Tem- 
ple de  Dieu ,  &  le  rebâ- 
tir en  trois  jours.  Sur 
quoi  le  fouveram  Pon- 
tife fe  levant  ,  luy  dit  ; 
f^ous  ne  répondez  point 
à  ce  que  ces  témoins  dé- 
pofent  contre  vous  ?  Mais 
Le  jus  m  dijuit  mot.  A- 
Lrs  le  grand  Prêtre  lui 
dit  i  Je  vous  conjure  par 
le  Dieu  vivant  de  nous 

dire  f  fi  vous  êtes  ic 
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Chrijl  Fils  de  Dieu.  Je 
jus  lut  répondit  :  vous 
Pavez  dit  :  &  je  vous 
déclare  que  vous  ver- 
rez, déformais  le  Fils  de 
ïboYptme  ajjis  à  la  droi- 
te de  la    Majeflé  de 
Dieu  ,  qui  viendra  dans 
les  nues  du  Ciel.  A  ces 
farol-s  le    Prince  des 
Prêtres  déchira  Jes  te- 
terriens  ,  Ô*  dit  i  11  a 
blafphemé  ,  qu'avons 
nous  plus  befoin  de  te- 
moin  ?  N'avez  vous 
pas  oiiy  le  blafphcme 
qutl  a    profère  ?  que 
vous  en  Jemble  ?  ils  di 
rent  tvus  :  H  èft  coupa 
ble  de  mort.    Alors  ils 
lui   crachèrent  au  vifa- 
ge ,  &  lui  donnèrent  des 
coups  de  points  \  d'au» 
très  des  foufiets  ,  lui  di- 
Jant  .Chrifï  ,  devine  qui 
ta  frape  ?  Cependant 
V terre    étant   dans  la 
baffe  -  cour  ,  une  levan- 
te l'aborda ,  &  lui  dit  : 
Il  me  fetnùle  que  vous 
étiez  avec  Jejtts  de  Ga 
lilee.  Pierre  le  nia  de- 
vant tous  ,  dtjant  i  Je 
ne  fçai  ce  que  vous  di 
tes.   Et  corrme  il  fortoit 
Mrs  la  porte  ,  une  autre 
Jervante  l'ayant  aper» 
seu  ,  dit  à  ceux  %ui 
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dit  veftimenta  fua,  di- 
cens  :  Bîafphemavit^ 
Quid   adbuc  egemus 
tettibus  ?*  Ecce  ounc 
audift's  blafphemiam. 
Qjid  vobis  videtur  ? 
Ac  illi  refpondentes , 
dixerunt  :  Reua  e(t 
mortis.  Tune  expue-- 
runt  in  faciem  e;us,8c 
colaphis  eum  cecide- 
runt.  Alii  autem  pal- 
mas  in  faciem  ejus  de- 
derunt  ,dicerttes  ;  Pro- 
phetizi   nobis  Chri- 
1\q  5  quis  eft  ,  qui  te 
pereuflît  ?  Petrus  ve- 
ro  fedebat  foris  ,  in 
atrio.   Et  acceflit  ad 
eum  una  analla  di- 
cens  i  Et  tu  cum  Jefu 
Galilaeo  eras.   At  ille 
negavit  coram  omni. 
bus  ,  dicens  :  Nefcio 
quid    dicis.  Exeunte 
autem  iilo  januam  vi- 
dit  eum  alia  ancilla  : 
&  ait  his  qui  erant 
ibi  :  Et  hic  erat  cum 
jefu    Nazareno  :  Et 
irerum  negavit  .  cum 
juramento  :  quia  non 
novi    hominem.  Et 
pcft  pufillum  accel- 
ferunt  qui  ftabant ,  8c 
dixerunt  Petro  :  Verc 
&  tu  ex  illis  es  :  Dam 
&  loquela  tua  maai: 
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teftum  te  facit.  Tune 
cœpit  deteftari  Se  ju~ 
x-re  :  quia  non  novif 
(et  hominem:  Et  con- 
rinuô  g  llus  can'avir. 
Et  recordatus  cft  Pe. 
trus  verbi  jdu  ,  quod 
dixer.T  5  Priufquam 
gallus  cantet  ,  ter  me 
negibis.  Et  egreflus 
foras  ,  flevit  amarç. 
Mane  autem  fafto  , 
confîlium  inieruntom» 
nés  Principes  Sacer- 
dotum  ,  &  feniores  po, 
puli  adferfus  jefum  , 
ut  eum  morti  trade- 
rent.  Et  vin6tum  ad- 
duxerunt  eum  ,  &  tra- 
•diderunt  Pontio  Pila- 
to  Praelidi.  Tune  vu 
dens  Judas  >  qui  tradL 
dit  eum  ,  quôd  dam- 
Datas  effet  ,  pceniten, 
tia  duftus  ,  reculit  tri. 
ginta  argenteos  Prin. 
cipibus  Sacerdotum 
&  benioribus,  dicensj 
Peccavi  tradens  iaa* 
guinem  jutlum.  At 
il  il  dixerunc  ,  Qaid  ad 
nos  ?  Tu  vider  s.  Et 
proje&is  argenreis  in 
Teiiif  lo  y  receflit  ;  & 
abiens  laqueo  le  /uf- 
pendit.  Principes  au. 
tem  Sacerdo.uni  ,  ac. 
ceptis  argemeis  ,  dixe^ 
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etoient  prejens  }  Cet 
homme  et.it  avec  lejus 
de  Nazareth.  Ce  que 
Pierre  nia  pour  la  [e-4 
conde  fois  avec  Jermcnt 
dija?u  $  le  ne  connois 
point  cet  homme.  Peu 
de  tem  s  après  ceux  qui 
etoient  là  ,  dirent  à 
Pierre.  A  (Jurement  vous 
êtes  de  ces  gens*  là ,  car 
votre  accent  le  fait  af- 
fez  connoître.  Alors  il 
le  mit  à  detefter  &  à 
jurer  qutl  ne  co?t?ioif- 
Jott  poittt  cet  homme  ; 
&  incontinent  le  coq 
chanta.  Alors  P'urre  fe 
reffouvint  de  cé  que  ïe- 
fus  lui  avoit  dit  :  de- 
vant que  le  coq  chante  y 
vous  me  renierez  trois 
fois.  Et  fortant  hors  du 
logis  ,  /'/  pleura  amere* 
ment.  Dés  la  pointe  du 
jour  tous  les  Princes  dès 
Prêtres  ,  &  les  Anciens 
du  peuple  ,  tinrent  con- 
Jeil  contre  LJus  pour  l* 
faire  mourir.  Et  ils  l'a- 
menèrent  lié  &  garrot* 
au  Pre fuient  Ponce  P/- 
late.  D'autre  part  ,  lu* 
das  ,  qui  l'avoit  trahi  , 
voyant  que  Jejus  s'en 
alloit  être  condamné  % 
touché  de  repentir  ,  r<u 
porta  ><.s  1  rente  pièces 
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d'argent   aux  Princes 
des  Prêtres ,  &  aux  An. 
ciens  ,  dijant  j  l'ai  pem 
cbé  en  livrant  le  fang 
du  lufle.  ils  lui  repon. 
dirent  $  Que  nous  im+ 
porte  ?  Ceft  à  toi  à  y 
f  enfer.    Et  ayant  jette 
les  trente  pièces  d'/Jr. 
gent  dans  le  Temple  ,  il 
s  alla  pendre.  Les  Prin* 
ces  des  Prêtres  ayant 
rarnaffé  cet  argent  ,  di, 
rent  entré  eux  ;  il  m 
mus  eft  pas  permis  de  le 
mettre  au  trefor  ,  car 
ceft  le  prix  du  fang.  Us 
refolurent  enfemble  d\n 
acheter  le  champ  dm 
Votier  de  terre  ,  pour  la 
jepulture  des  étrangers. 
D'où  eft  venu  quon  ap« 
pelle  encore  amowtcChui 
ce  lieu  Haceldama ,  ceft 
à  dire  ,  le  champ  du 
Jang%    Alors  fut  acom. 
plie  la  Prophétie  de  1ère- 
mie ,  qui  dit  *  Ils  ont  pris 
trente  pièces  a* argent  , 
qui  étoient  le  prix  au. 
quel  fai    été  vendu 
aux  enfans  d'IJra'èl ,  & 
ils  ont  acheté  le  champ 
dun  Potier  ,  félon  que 
le  Seigneur  ïavoit  or. 
donné.    0/  IfJuS  com. 
parut  devant  Pilât e  , 
qui  l'interrogea  }  dijant 
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runt  i  non  licet  eos 
mittere  in  corbonam  î 
quia  prerium  fanguu 
nis  eft.   Confilio  au* 
tem  inito  ,  emerunt 
ex  iliis  agrum  figuli  , 
in   fepulturam  père, 
grinorum.  Propterhoc 
vocatus  eft   ager  ille 
Haceldama  »  hoc  eft  9 
ager  fanguinis  ,  ufque 
in  hodiernum  diem. 
Tune  impletum  eft, 
quod  didhim  eft  per 
Jeremiam  Prophetam* 
dicentera  *   Et  acce> 
perunt  triginta  aigen* 
teos   pretiuoi  apprsu 
tiaci  ,  quem   apretia-  . 
verunt  a  filiis  Ifraël  , 
&  dederunt   eos  in 
agrum   6guli  ,  ficut 
conftituit    mihi  Do* 
minus.    Jetas  autem 
ftetit  an  te  Pi  alidem» 
Et  interrogavit  eum 
Praefes»  dicers.  Tu  es 
Rex  judsorum  ?  Di- 
cit  illi  jelus  i  Tu  du 
cis.  Ët  cum  aceufare- 
tur  à  Princîpibus  Sj* 
cerdotum   &  Senio# 
ribus  ,  nihil  refpoa» 
dit   Tune  dicit  illi  pi, 
latus  j  Non    audis  , 
quanta    adverfum  te 
dicunt  tellimonia?  Et 
non  reif ondit  ei  a«l 
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ullum  verbum  :  ira  ut 
miraretur  Praefes  ve- 
heroenter.  Pcr  diem 
autem  folemnem  con- 
fueverat  Prasfes  di- 
nnttere  populo  unum 
vinétum  ,  quem  voluif- 
fenr.  Habebat  autem 
tune  vioétutn  inlï 
gnem  ,  qui  dicebatur 
B  irabbas  Con  grega- 
tis  ergo  illis  ,  dixic  Vi- 
latus  :  Quem  vultis 
dimittam  vohis  ,  Ba 
rabbam  ,  an  jefum  » 
qui  dscitur  Chriftus? 
Sciebat  enim  quod 
per  invîdiam  tradi- 
di  fient  eum.  Sedente 
autem  illo  pro  Tri 
bunali  mifit  ad  eum 
uxor  ejus  ,  dicens  : 
Nihil  tibi ,  &  jufto  il* 
li  :  multa  enim  parti 
fum  per  vilum  hodie 
propter  eum.  Princr 
pes  autem  Sk  erdotum 
&  Seniores  pcrfuale* 
runt  populis  ,  ut  pere- 
rent  Bmbbam  ,  Je- 
fum verô  perdereru. 
Refpôdens  auiem  Prse 
les  >  ait  illis.  Quem 
vulcic  vobis  de  d  10- 
bus  dimuti  ?  At  illi 
dixeruQt  ,  Birabbam  , 
Dixit  illis  Pila;  us. 
Quid  igitur  fa.iam  de 
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Fous  êtes  le  Roi  des 
Juifs  :  Jetus  lui  répon- 
dit. Fous  le  dites.  Mais 
quant  aux  calomnies  dont 
les  Princes  des  Prêtres 
&  les  Anciens  le  char- 
geoient ,  il  ne  répondit 
tien  Le  Président  foj 
dit  :  N'entendez  •  vous 
pas  les  aceufations  qvtls 
forment  contre  vous  :  A 
quoi  fejus  ne  fit  aucune 
reponfe'  dont  Vtlate  refta 
fort  étonné.  Il  avoit  ac- 
coutume de  délivrer 
tous  les  ans  un  prifon- 
nier  en  U  folemnité  de 
Paque  9  au  choix  du 
peuple  ,  &  comme  Pila- 
te  avoit  en  fes  prions  un 
infigne  voleur  ,  nommé 

B  traçais  .  il  dit  AUX 
lut/s  qui  étaient  affem- 
hlez  :  lequel  voulez- 
vous  que  le  vous  dili. 
vre  ,  Barrabas  au  Jefus 
qui  eft  appelle  le  Chrift  ? 
car  il  fç  avoit  qutls  le 
lut  avotent  livré  par 
envie.  Cependant  fa 
femme  fay  envoya  dire 
comme  il  éioit  a/fis  dans 
Jon  Tribunal  *  tîe  vous 
mèlcZ  point  de  ïaffaire 
de  cvJ  Homme  jufte  , 
parce  que  ;V?y  enduré 
beaucoup  pour  luy  au. 
jourdhut  détran^ 
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ges  viftons.  Mais  les 
Vrinces  des  Vrètres  éf 
les  Anciens  portèrent  le 
peuple  à  demander  la 
mort  de  Jefus  ,  &  que 
Barabbas  fût  délivré. 
De  J<  rte  que  quand  Pi 
late  leur  dit  ;  Lequel 
veniez,  vous  des  deux  ? 
ils  répondirent  j  Deli* 
*vrez  •  nous  Barabbas. 
Vilate  leur  repartit  \ 
Que  ferai  je  donc  de 
Jefus  ,  qui  efi  apel/è 
Chrift  ?  Ht  répondirent 
tous  -,  Gltiil  (oit  crucifié. 
Le  Vrefident  leur  repli* 
qua  \  Quel  mal  a  fil 
fait  ?  Us  crièrent  encore 
pins  f  rt  ?  Quiljoit  cru 
cifié.  dilate  voyant  qu  il 
ri  a  vançait  rien  »  Ô* 
qu'au  contraire  le  tu- 
muite  croijjeit  de  plus  en 
plus,  ii  Jt  fi*  aporter  de 
Veau  devant  tout  le 
peuplé  ,  &  lavant  fés 
mains ,  //  léur  dit  *  Je  ne 
fuis  point  coupable  de 
ia  mort  de  cet  Homme  , 
qui  efî  innocent.  Ceft  à 
vous  à  y  penfer.  Tout  le 
peuple  répondit  dune 
<voix  \  Q'*e  (on  Sang 
(  c'cft  à  dire  la  ven- 
geance; foit  (ur  nous& 
fur  nos  enfans.  Alors 

Pilote  km  dehvra  B*~ 
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j élu, qui  dicitur  Chri- 
ttus  ?  Dicunt  omnes  ; 
Crucifigatur.  Ait  illis 
Praefes  *  Quid  enim 
mali  fecit  ?  Atilli  roa- 
gis  claraabant  dicen- 
tes  5  Crucifigatur.  Vi* 
dens  autem  Pilatus.  $ 
quia  nihil  proficeret  & 
fed  magis  tumultns 
fieret  >  acccptâ  aquâ  , 
lavit  manus  coram 
populo  dicens  j  Inno- 
cens  ego  lum  à  ian- 
guine  Jufti  hujus  ;  vos 
videritis.  Et  refpotu 
dens  univerJus  popu- 
lus  dixit  i  Sanguis  ejus 
fuper  nos  >  6c  luper  fi- 
J:os  no'tros.  Tune  di- 
mifit  illis  Barabbam  j 
Jeium  autero  flagel- 
latum  tradidit  eis  ,  ut 
crucifigeretur.  Tune 
milites  Prsefidîs  fufci* 
•pientes  Jelum  in  Prae- 
torium  ,  congregave* 
runt  ad  eum  umver* 
lam  cohortem.  j  Et 
exeuntes  eum  ,  chla- 
mydem  coccineam  cir* 
cumdederunt  ei.  Et 
ple&entes  coronam  de 
fpinis  ,  pofuerunt  £iu 
per  caput  ejus  i  &  a- 
rundinem  in  dextera 
ejus.  Etgcnuflexo  an. 
te  eura ,  illadebant  eif 
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dicentes  :  Ave  Rex 
Iudseorum.    Et  ex- 
puentes  in  eum  ,  acce- 
perunt  arundinem  ,  8c 
percutiebant  caput  e* 
jus.  Et  poftquam  il- 
lulerunt  ei  ,  exueranc 
eum  chlamide  j  &  in- 
duerunt   eum  ve'H- 
menris   ejus  ,  &  du- 
xerunt  eum  ut  cruci- 
fièrent. Exeunres  au- 
te<n  ,  invenerunt  ho- 
minem   Cyrenaeum  , 
nomine  Simonem.Hûc 
angariaverunt  f  ut  tol- 
lercc  crucem  eius.  Et 
venerunt  in  locum  , 
qui   dicitur  Golgo- 
tha  /  quod  eft  Calva- 
riae  locus.  Et  dederunt 
ei  vinum  bibere  cum 
felle  mixcum.  Ec  cum 
guftafTet  ,  noluit  bi- 
bere.   Poftquam  au 
temcrucifixerunt  eum, 
diviierunt  veftimen- 
ta  ejus  ,   fortem  mit- 
tentes  *  ut  impleretur 
quod  didlum   eft  per 
Prophetam  dicentem. 
Diviierunt   fibi  vefti 
njenta  mea  j  &  fuper 
veftem    meam  mile, 
runt  foneon  Et  ftu 
dentés  ie  vabant  eum- 
Et 

impofuerunt  lu- 
per  caput  e]us  eau* 
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rabbas  ,  &  H  leur  livra 
le  fus  pour  être  crucifié  f 
après  avoir  été  fouette, 
/lujfutot  les  Jofdats  du 
Preftdent  prirent  Jejus , 
&  le  metpsïèht  dans  la 
Jale  du  Prétoire,  où  ils 
affemblerent     toute  la 
compagnie    des  Gardes 
autour  de  lui.  Ils  le  dé- 
pouillèrent de  fes  habits  9 
Ô*    lui  donnèrent  fin 
manteau  de  pourpre  }  ils 
mirent  fur  fa  tête  une 
Couronne  d'épines  ,  Ô* 
un  Rojeau  à  fa  main 
droite.    Puts  ftechi(fa?tt 
les  genoux  devant  lui  9 
ils  difoient  :  Nous  vous 
falùons,  Roi  des  Juifs! 
&  lui  crachant  au  vu 
fage  ,   ils  prenotent  li 
Râfeau  ,  &  lui  etifror 
poient   la   tète.  Après 
qu'il  leur  eut  ainft  fer- 
vi  de  jouet ,  ils  lui  ote* 
rent  ce  manteau  ,  &  l'eu 
yant  revêtu  de  /es  ha- 
bits  ,  Us  le  menèrent 
pour  être  crucifie.  En 
Jortant  de  la  Ville  ,  ils 
rencontrèrent  un  hom„ 
me  natif    de  Cyrene  % 
nomr/jé  Simon  ,  qu'ils 
contraignirent  de  porter 
fa  Croix.  Et  comme  ils 
furent  arrivez,  au  lieu 
qu'on  apellt  Golgotha 

qui 
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mti  ejr  le  Calvaire  ,  ils 
lui  donnèrent  à  boire 
du  min  ,  mile  avec  du 
fiel.  Je  fus  en  ayant  geû» 
té,  rien  voulut  f as  pren- 
dre davantage.  Après 
quils  ï  eurent .  crucifié  , 
ils  partagèrent  mire  eux 
fes  vêtemens  ,  <£r  tire* 
rent  fa  robe  an  fort  , 
Ion  la  Prophétie  de  Da- 
vid t  Ils  ont  partagé  en- 
tre eux  mes  vêtement  , 
&  ont  jette  le  fort  fur 
ma  robe.  Une  partie 
des  foldats  iajfît  pur  le 
garder  :  &  l'on  attacha 
au  dejfus  de  fa  tète  un 
écriteau  qui  portvit  lé 
jujet  de  ja  condamna- 
tion :  C  est  Iesus 
Roy  des  Juifs.  On 
crucifia  auffi  avec  lui 
deux  larrons  ,  Vun  à  fa 
droite  ,  ér  ï autre  à  Ja 
gauche.  Ceux  qui  paf- 
J  oient  le  chargeoie?:t 
d'injures  ,  &  Jecoùant 
la  tête  ,  difiient  :  Va 
malheureux  >  qui  te 
vantois  de  détruire  le 
Temple  de  Dieu  >  &  le 
rebâtir  dans  mis  jours. 
Sauve,  toi  toi  -  même  t 
Si  tu  es  Ftls  de  Dieu  , 
Àectns  de  la  Croix.  Les 
Princes  des  Prêtres  , 
avec  les  Suites  &  Us 
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fa  m  iplius  fcrîptam  a 
llicciï  Jcius  Rex  Ja* 
daeorum.  Tune  cru- 
cifixi  funt  cum  eo 
duo  htrones  :  unus  k 
dextris  ,  &  unus  à  fi- 
niftris.  Prxtereunte* 
autem  blafphemabant 
eum  ,  moyentes  capU 
ta  fua  ,  &  dicentes  ; 
Vah  qui  deltruis  Tc- 
plum  Dei  >  &  in  tri- 
duo  rexdificas  illud  ! 
Salva  terri  etipfunu  Si 
Fiiîus  Dei  es ,  defeen^ 
de  de  Crucc.  Simili- 
ter  ,  &  Principes  Sa- 
cerdotum  illudentes 
cum  Scribis  &  Senio- 
ribus  ,  dicebant:  Alios 
faltros  fecic  :feipfum 
non  poteft  falvum 
facere.  Si  Rex  llr.ëi 
efl:  ,  defeencat  nunc 
de  Cruce  ,  &  credimus 
ei.  Confidit  in  Dco; 
libérée  eum  nunc ,  & 
vultidixit  enim.,  quia 
Filius  Dei  fum.  ld- 
ipfum  auteen  &  la- 
trônes  ,  qui  crucifixi 
erant  cum  eo  ,  impro- 
perabant  ei.  A  lexta 
auiem  hora  1  tenebrae 
fa£te  lunt  fuper  uau 
verlam  terram  ,  ufque 
ad  horam  nonam.  te 
circa    huram  nunam 


4i      9     Pour  le  D  i  m  a  n  c  h  r 
clamavit    lefus    voce    Anciens   difoient  aujji 


magna  ,  dicens  i  Eli  , 
EH  »  lammazibathani  ? 
Hoceft ,  Deus  meus  , 
Deus  meus  ,  ut  quid 
dereliquifti  me  ?  Qui- 
dam autem  illic  ftan^ 
tes  8c  audientes  >  di- 


par  derifion  :  Il  a  fauve 
les  autres  ,&  ne  fe  peut 
fauver  lui  même.  S'/I 
eji  le  Roi  dlfraël ,  qu'il 
decende  maintenant  de 
la  Croix  :  &  nous  croi- 
rons en  lui.  H  Je  con 


cebant  *  Eliam  vocat  fioit  en  Dieu  ;  qiiil  le 
ifte.  Et  continué  cui%   délivre  maintenant ,  s  il 


rens  unus  ex  eis  ,  ac- 
ceptam  fpongiam  im- 
pie  vit  acete  ,  &  impo- 
luit  arundini  ,  Se  da- 
bat  ei  bibere.  Caeteri 
ver 6  dicebant  x  Sine  , 
videamus  ,  an  veniat 
Elias  liberans  euro. 
Jefus  autem  iterum 
damans  voce  magna, 
emifit  fpiriturru 


meut  5  car  il  a  dit  :  le 
Juis  le  Fils  de  Dieu.  Les 
Larrons  mêmes  qui 
étoient  crucifiez,  avec 
lui  ,  lui  faijoient  de 
Jemblables  reproches.  Or 
depuis  midi  jufques  à 
trois  heures  les  ténèbres 
couvrirent  toute  la  ter- 
re. Et  environ  les  trois 
heures  1  lejus  s' écria  à 


haute  voix  :  Eli  ,  Eli  lammanabathani  ?  ccjf- 
idire  j  mon  Dieu  ,  mon  Dieu  ,  pourquoi  m'avez.- 
wus  abandonne  ?  Quelques-uns  qui  étoient 
frefens  ,  entendant  ces  paroles  ,  dirent  :  il  a  ap- 
pelle Elie.  Et  aujji-  tôt  un  d'entr'eux  courut  pour  pren- 
dre une  éponge  y  qu'il  remplit  de  vinaigre  ,Ô  l'ayant 
mi  Je  au  bout  £une  canne  ,  il  la  lui  prefenta  pour 
boire.  Les  autres  difoient  3  Slttens  ,  voyons  fi  Elie 
viendra  pour  le  délivrer.  Et  Jejus  s'écriant  une 
autrefois  d'une  voix  forte ,  rendit  ïefprit. 

Ici  on  fe  met  à  genoux ,  &fon  fait  une  petite  paufe 


Et  ecce  velum  Tem- 
plifcifîum  eft  in  duas 
partes  »  à  fummo  kiC 
quedeorfum,  Et  terra 


A  t  infiant  le  voile 
du  Temple  fe  rompit  en 
deux  ,  depuis  le  haut 
jufques  âu  bas  ,  la  terre 


* 
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trembla  ,  les  pierres  (e 
fendirent ,  les  Jejnilchres 
s'ouvrirent  ,  CF  plu- 
fleurs  corps  des  Saints 
trépaf/iz  rejjufciterent  , 
&  fortant  de  leurs  tom 
beaux  ,  vinrent  en  la 
fainte  Cité  après  la  Re- 
Jurredion  du  Seigneur, 
&  s* apar tirent  à  plu 
(leurs.  Le  Centenier*  & 
ceux  qui  gardoient  le 
Corps  de  Jefus*  voyant 
le  tremblement  de  terre 
<fr  toutes  les  chofes  qui 
Je  pajjotent  furent  faifis 
d'une  grande  frayeur  , 
dirent  t  Véritable- 
ment cet  Homme  èteit 
Fils  de  Dieu.  Plufieurs 
femmes  qui  avoient  fui- 
*ui  Jefus  depuis  la  Gali- 
lée p9ur  Faflifter,  regar- 
dotent  de  loin  ce  qui  le 
pafjoit  :  Entre  lefquelhs 
et  oit  Marie  hlagâelaï 
ne  y  &  Marie  ,  mère  de 
Jacques  ,  la  mire  de  Jo- 
(eph  y  &  l*  mer*  des  en- 
fans  de  Zebede'e.  Sur  le 
Çoir  nn  homme  riche  » 
nemmé  Jojeph  ,  natif 
£  Arimathie  ,  qui  etoit 
Dijciplede  Jefus  ,  fut  de- 
mander à  Pilote  le 
Corps  |  de  Jefus  :  lequel  le 
lui  fit  donner.  Et  Icjepb 
ty  tït  pris  le  Corps  \  ïenr 
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mota  eft  ,  8c  peu  ai 
feiflfe  funt  \  8c  monu- 
irenta  aperta  funt  :  8c 
mulra  corpora  San- 
éiorum  ,  qui  dormie- 
rant  ,  furrexerunt.  Ec 
excuntes  de  monu- 
mentis  poft  refurre- 
étionem  ejus  ,  vene- 
runt  in  fandtam  civi- 
tatem  :  &  apparue- 
runt  multis.  Cenru- 
rio  autem  &  qui  cum 
eo  erant  euftedientes 
Jefum,  vifo  terra  mo- 
tu  ,  Se  hîs  qux  ficbantf 
timuerunt  valde  ,  di- 
centës  :  Verè  Filius 
Dei  erat  ifte.  Erant  au- 
tem  ibi  mulicres  roui* 
tse  à  longé  ,  quœ  fè- 
cutse  erant  Jefum  à 
Galilxa  ,  tnioiftrantes 
ei  f  inter  quas  erat 
Maria  Magdalene  ,  8c 
Maria  Jacobi  &  Ja- 
feph  mater  ,  8c  mater 
filiorum  Zebedaei.Cuni 
fero  autem  faftum 
effet  t  venit  quidam 
homo  dives  ab  Ari- 
mathia  t  nomine  Jo- 
feph  :  qui  8c  ipfe  dif- 
cipulus  erat  jefu.  Hic 
acceffic  ad  Pilatum  ,  8c 
periit  corpus  Jefu. 
Tune  Pihtus  juflït 
r*ddi  corpus.  Et  acce- 
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Jofeph 
in  fin- 
8c  po- 
monu- 
novo  , 
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pto  corpore  , 
involvit  illud 
donc  munda  ; 
fuit  illud  in 
mento  fuo 
quod  exciderat  in  pe 
ira.  Et  advolvic  faxum 
magnum  ad  oftium 
xnonumcnti  ,  8c  abiir. 
Erant  autem  ibi  Ma 
lia  Magdalenc ,  8c  al- 
téra Maria  ,  fedentes 
contra  fepulchrum. 
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vcloppa  dans  un  lin- 
ceul fort  blanc ,  &  le  mit 
dans  Jon  fepulchre  neuf \ 
qu'il  avott  fait  tailler 
dans  le  roc  :  &  ayant 
mis  une  grojje  pierre  »i 
la  porte  du  fepukhre  $ 
il  fe  retira  :  Mais  Ma- 
rie Magdelaine  ,  & 
ïautre  Marne  s'arrête' 

m 

rent  auprès  du  tom- 
beau. 


Ici  Ton  dit  Munda  cor  meum  ,  on  demande 
Ja  bênediflion  ,  on  apporte  l'encens  Jans  cierges 
Allumez  ,  &  on  encenfe  le  Livre.  On  ne  dit  point 
Dominus  vobifeum  :  On  ne  fait  point  le  figne 
de  la  Croix  fur  le  Livre  ,  ni  fut  foi  :&  on  chan- 
te ce  qui  fuit  au  ton  de  T Evangile  ,  &  h  la  fin 
le  Célébrant  baije  le  Livre  &  eft  encense.  Ce 
qui  s  observe  dans  les  autres  Pajfions  ,  excepté  le 
Vcnàreày  Saint, 


!  A  Ltera  autem  die, 


qua  eft  poft  Fa* 
rafceven  ,  convene- 
runt  Principes  Sacer- 
dotum  8c  Pharifei  ad 
Pilatum  ,  dicentes  * 
Domine  ,  recordati 
fumus  (juia  feduûor 
ille  dixit  adhuc  vi- 
vens  :  Poft  très  dies 
refurgam .  j  ube  ergo 
çuftodiri  lepulchrum 
ùfque  in  diem  ter- 
tium  f  ne  forte  ve- 


LE  lendemain  ,  qui 
et  oit  le  jour  du  Sa- 
baih  y  les  Pri?ices  des 
Prêtres  ,  &  les  Phari- 
fiens  allèrent  trouver 
Pila  te  y  O*  lui  dirent  t 
Seigneur  nous  nous  ref- 
[ouvenons  que  ce  Se. 
du  fleur  a  dit  lors  qtiil 
vtvoit  :  Je  refjnjcittray 
dans  trois  jours,  Cejl 
pourquoi  ,  commandez 
qu'on  garde  jon  fepul- 
chre jujques^au  troifai 
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me  jour,  de  peur  que  fes 
Difciples  ne  viennent 
i *  enlever  ,  Ô*  perfua- 
dent  au  peuple  qu'il  efl 
reffufaté.  Cette  féconde 
erreur  fer  oit  pire  que  la 
première.  Pilât  e  leur 
dit  :  vous  avez  des  gar- 
des :  Allez  ,  faites-le 
garder  comme  vous 
l  entendez  :  ///  s'en  al- 
lèrent donc  au  Sepul- 
chre  y  dont  ils  fermèrent 
ï entrée  avec  une  grande 
&  y  mirent  des  gardes. 

I E  crois  en  un  Dieu ,  Pe- 
reTout-puiffant ,  qui  a 
fait  le  Ciel  O4  la  terre  , 
&  toutes  les  chofês  vifî- 
bles  &  invifibîes.  Et  en 
un  [ettl  Seigneur  Jefus- 
Chrifl  ,  fils  unique  de 
Dieu  ,  &  né  du  Pere 
devant  tous  les  fiecles  , 
Dieu  de  Dieu  ,  Lumière 
de  Lumière  y  vrai  Dieu 
du  vrai  Dieu.  Qui  n'a 
pas  été  fait  ,  mais  en- 
gendré. :  qui  n'a  qu'une 
même  fublîance  que  le 
Pere ,  cb4  par  qui  imites 
chojes  ont  été  faites. 
Qui  eff  defcendu  des 
deux  pour  l'amour  de 
nous  9  Ô*  pour  notre  fa- 
Int  \  &  il  a  pris  chair 
de  la  fierge  Marie  par 
roferaHun  du  S.  Eff  rit. 
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niant   Difcipuli  ejus , 
8c  furentur  eum  i  8t 
dicant  plebi  :  Surre. 
xir  à  mortuis.  Et  eric 
novitlimus  error  pc- 
jorpriore.  Ait  illis  Pi- 
latus  :  Hibctis,  cufta- 
diam  :  i:e  ,  cuftodite 
ficut  fcitis.  Illi  autem 
abeuntes  munierunc 
fcpulchrum  *  lignan- 
tes lapidera  ,  cum  cul-' 
ftodibus. 

pierre  ,  qu'ils  fcellere?it> 

CRedo  in  unmri 
Deum  ,  Patrera 
omnipotentem  ,  fa- 
dtorem  cœli  &  terrc  , 
vilibilium  omnium  » 
&  invilibilium.  Et  in 
imum  Dominum  Je- 
fura  Chriftum ,  Filiunt 
Dei  unigcnitû.  Et  e< 
Pâtre  natum  ante  om- 
nia  fsecula.  Deum  de 
Deo,  lumen  de  lumi- 
ne  ,  Deum  verum  de 
Deo  vero.  Genitum  , 
non  facfcum  ,  con- 
fubfhntialem  Patri  » 
psr  quem  omnia  fa- 
cta  funt.  Qui  propter; 
nos  homines,  &  pro- 
pter noftram  falutenr 
delcendit  de  coelis  i  Et 
incarnatus  efl  de  Spi* 
ritu  fanâo ,  ex  Maris 
E  iij 


4f  Tour  l  e 
Virgîr.c:ET  homo 
Factus  est.  Cruci- 
fixus  eriam  pro  nobis 
Ibb  Pontio  Pilato  > 
paiïus,  &  fcpultus  eft. 
•Et  refurrexit  terria  die 
fecundum  Scripturas. 
Et  afeendit  in  cœlum , 
feJet  ad  dexteram  Pa- 
tris.  Et  iterum  ventu» 
rus  cft  cum  gloria  ju- 
dicare  vivos  8c  mor- 
toos;  Cujus  regni  noa 
crit  finis.  Et  in  Spiri- 
tum  fan&um  ,  Domi- 
num  8c  vivificantem. 
Qui  ex  Pâtre, Filioque 
procedit  ;  Qui  cum 
Patrc,  8c  Filio  fimui 
adoratur  8c  conglori- 
ficatur.  Qui  locutug 
cft  per  Prophetas  i  Et 
tinam  San6tam  Ca- 
tholicam ,  8c  Apofto- 
licacn  Ecclciîam.  Con- 
fiteor  unum  Baptif- 
ma  in  remiflionem 
peccatorum.  Et  ex- 
pedto  refurre&ionem 
mortuorum  ,  Et  vi- 
tam  venturi  iieculi. 
A  ni  en. 

Dominus  vobifeum. 
Bc  Et  cura  fpiriru  tuo. 
Ofertorium.    Pfal.  68. 

IMproperium  expe- 
âavitcor  meum ,  & 
iniferiam  r  &  fuftinui 


Dimanche 

A  ET  h*  FAIT  HOMME. 

//  a  été  au/Ji  crucifié 
pour  nous.  Il  a  fou/- 
fert  fous  Ponce  Pilate  , 
Ô4  a  été  mis  dans  le 
tombeau.  Il  eji  reffufes» 
tè  le  troifiéme  jour  ,  fé- 
lon les  Ecritures.  Il  eji 
monté  au  Ciel:  où  il  eji 
affîs  à  la  droite  du  Pere. 
Il  viendra  de  nouveau 
plein  de  gloire  ,  juger  les 
v'rvans  &  les  morts  ; 
/on  règne  n'aura  point 
de  fin*  Je  crois  au  Saint 
Ejprit ,  qui  ejî  auffi  Sei- 
gneur* &  qui  donne  la 
vie*  qui  procède  du  Pe- 
re &  du  Fils  ,  qui  eji 
adoré  &  glorifié  con- 
jointement avec  le  Péri 
(F  le  Fils  j  qui  a  par- 
lé par  les  Prophètes.  Je 
crois  ÏEgliJe  qui  efi 
Une  ,  Sainte  ,  Catholi- 
que, &  yfpo/îolique.  Je 
confejfe  un  Baptême 
pour  la  rcmijfîm  des  pe% 
chez.  Et  fattens  la  re- 
jurreBion  des  morts.  Et 
la  vie  du  fiecle  à  ve- 
nir. Ainfi  /oit  il. 
Le  Seign.  /oit  avec  vous. 
Çt.  Et  avec  vitre  efpnt. 
Offertoire.  P/.  68. 

M On  cœur  a  atten- 
du les  outrages  & 
les  affligions.  Va/  e/pe^ 
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contriflaretur  ,  8c  non 
fuit  :  conlolantem  me 
qusefivi  »  8c  non  inve- 
nitSc  dederunt  in  cf- 
cam  meam  fel  $  8c  in 
fiti  rnea  potaverunt 
me  aceto. 


des  Rameaux. 
ri  que  quelqu'un  Jeroit   qui  fimul 
touché  de  ma  tri/ltffe  , 
&  il  ri  y  en  a  pas  eu  un 
jeitl  Jyay  cherché  qui 
me  conjolât ,  &  je  rien 
ai   point    trouvé  ,  on 
tria  donné    du  fiel  à 
manger  ,  &  dans  ma 
foif ,  on  ma  présente  du  vinaigre  à  boire. 
Secrète.  Sécréta. 

FAites  *,  s'il  vous 
plaît ,  Seigneur ,  qne 
ce  don  que  nous  offrons 
à  Votre  Majefiè  ,  nous 
obtienne  la  grâce  d'une 
folide  paix  ,  &  nous  a 
a  ut  ère  la  poflejfion  d'un 
bonheur    éternel.  Par 
notre  Seigneur*  &c% 
Préface. 
Urant  tons  les  fie* 


D  des  des  liecles. 
Çc.  Ainft  f oit- il. 
f.  Le  Seigneur  joit  avec 
vous. 

Çt.  Et  avec  vôtre  efprtt. 
t.  Levez*  vos  cœurs  en 
haut. 

Çc.  Nous  les  avons  vers 

le  Seigneur, 
t.  Rendons   grâces  à 

Dieu  notre  Seigneur. 
5t,  Nous  le  devons  ,  & 

il  ejl  jufle. 

IL  eft  véritablement 
ju/ïe  ,  //  eft  équitable 
(y  falutaire  de  vous 
rendre  grâces  en  tout 


—  »     »    -   -  *  w 

COncede  quxfu~ 
mus  Domine  ,  ut 
oculis  tuae  majeftatic 
munus  oblatum  »  Se 
gratiam  nobis  devo- 
nonis  obtineat  ,  Se  ef- 
fectuai beitse  perea- 
nitatis  acquirat.  Fer 
Dominum ,  Sec. 
Prdtfaxio. 

PEr   omnia  farcula 
feculorum. 
9*.  Amen. 

t.  Dominus  vobif- 
cum. 

9*.  Et  cum  fpiritu  tuo. 

tf,  Surfum  corda. 

H:,  Habemus  ad  Do- 
minum. 

t.  Gratias  agamus 
Domino  Deo  no- 
ftro. 

^  Dignum  8c  juftum 
eft. 

VErè  dignum  8c  ju- 
ftum  eft  ,  jequura 
8c  falutare  ,  nos  ttbi 
femper  8c  ubique  gra- 
£  iiij 


4*        PotiR  le  Dimanche 
tias  agere  :  Domine,    tems  &  en  touslieux 


fin&e  Pater  ,  omnipo- 
te;  s  ,  sterne  Deus, 
Qui  ialurem  humani 
generis  in  ligno  Cru- 
cis    conftituilti  :  ut 
unde    mors  orieba. 
tur  ,  inde  vita  rei'ur- 
geret  ,  8c  qui  in  ligno 
vinctbat  ,  in  ligno 
qui  que    vinceretur  i 
Fer  Chriftum  Domi- 
ïium    noftrum  j  per 
quem  Majeftatena  tuam 
laudant  Angeli  ,  ado* 
faut   Dominationes  , 
tremunt    Poteftates  : 
Ccrli  ,  cœlorùmque 
Virtutçs,  ac  beata  Se-* 
raphim  %  focia  exulta- 
trone  concélébrant. 
Cum  quibus  2c  no. 
lïras  voces,  ut  admitti 
jubeas    deprccaniur  , 
iupplici  conteflione  di- 
centes  :  San  fins  ,  San» 
Sus  y   Sanffus  Domû 
dus    Deus  Sabaoth. 
Pleni  funt  cœli  &  ter- 
ra glorîa  rua.  Hcsan- 
ni  in  Excelfis.  Bene- 
diftus   qui   venit  in 
nomine  Domini,  Ho- 
sonna  in  Excelfis. 
la  Tare  font  remplis  de 
nous  ,  s'il  vous  plaît  , 


Seigneur  ,  Pere  Saint9 
Dieu  tout  •  puïffant  à* 
éternel  :  qui  avez  mis 
le  falut  du  genre  hu- 
main   en  ïarbre  de  la 
Croix ,  afin  de  faire  re~ 
naître  la    vie  d'où  la 
mort  tiroit  fin  origine  » 
Ô4  que  comme  le  Démon 
faijoit   d'un    Arbre  le 
trophée  de  fa  vi£foire3 
un  Arbre  auffi  fut  îm- 
ftrumevt  de  <  (a  défaitet 
Par  vitre  Seigneur  le- 
fus-Chrîr  :  c'efi  par  lui 
que  les   Anges  huent 
votre  Majeftè  ,  que  les 
Dominations  l'adorent  , 
que  les    Puiffances  lui 
rendent  leurs  profonds 
refpeiïs.  Les  Cieux  y  Ô* 
les  Vertus  des  deux  , 
avec  les  Séraphins  cele^ 
brent     enjmble  votre 
Saint  Nom   dans  des 
tranfports  de  joye*  Et 
nous  vous  prions  de  re- 
cevoir nos  voix  avec 
leurs  louanges  ,  en  di- 
faht    pxir   une  humble 
çonfeffion  i  Saint ,  Saint, 
Saint  ,  efi  le  Dieu  des 
Armées  :  Les  Cteux  & 
votre  gloire  :  Sauvez? 
d'enhaut  :  Beni  (oit  celui 


qui  vient  au  Nom  du  Seigneur  j  Sauvez*  vous , 
s'il  vous  plaît  y  d'enhaut. 


■ 
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Communion. 

MOn  Pere  ,fi  ce  Cali- 
ce ne  peut  pafjer 
fans  que  je  le  boive  \  que 
votre  volonté  foit  faite* 
Poftcomraunion, 

FAites%  Seigneur ,que 
par  la  vertu  de  ce 
Myftere  ,  nos  vices 
(oient  purifiez  &  nos 
jufles  dejîrs  accomplis. 
Par  notre  Seigneur  , 
&c. 
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Communîo. 

PAter  5  lï  non  pe- 
teft  hic  Calix  tran- 
firc,  nifi  bibamillum: 
fiât  veluntas  tua* 
Ppflcommunw. 

PErhujus,  Domine  $ 
operationcm  my- 
fterij ,  8c  vitia  noftra 
purgentur  ,  &  jufta 
defidéria  complean- 
tur.  Per  Dorainum 
noltmm  y  &c. 


A  VESPRES. 

Pater  nofter.  Ave  Maria,  &c.  l5l 

Dieu  !  venez   à    t.  r^v  Eii^  in  adjuto» 

JL>I  rium  nVeum 


o 


venez 
mon  ayde. 


5^.  Seigneur  ,  hâtez- 
vous  de  me  fecourir. 

f*.  Gloire  foit  au  Pere  , 
m  Fils ,  £T  au  Saint 
Efirit.  a 

Çd.  Comme  elle  etoit 
dés  le  commencement , 
comme  elle  efl  aujour- 
dbuiy  &  corne  elle  fe- 
ra dans' tous  les  fiecles* 
Antienne. 

L§  Seigneur  a  dit. 
Pfeaume  ioj. 

LE  Seigneur  a  dit  à 
mon  Seigneur  ,  *J- 


intende. 
Çi.  Domine  ad  adju-4 
vandum  roefeftina. 
y.  Gloria  Patri  ,  Se 
Filio  ,  8c  Spiritui 
fanfto^ 
ç:.  Sicut  erat  in  prin- 
cipio  ,  &  nunc  8c 
femper  ,  8c  in  (ac- 
cula fseculorum. 
Amen. 

Antipbma. 
Dixit  Dominus.  û 
Pfalm.  109. 

Dlxil  Domnius 
Domino  meo  : 


je  Pour  le 

Scde  à  dcxtris  niés. 

Donec  ponam  ini- 
micus  ruos  :  fcabel- 
lum  pedum  tuorum. 

Virgam  virturis  tuas 
cmiucc  Dominus  ex 
Sion  :  dominare  in 
rredio  inimicorum 
tuorum. 

Tccum  principium 
in  die  virtutis  tu*  ,  in 
fplendori  bus  Sanâo- 
rum  :  ex  utero  ante 
luciferum  genui  te, 

Juravit  Dominus  > 
&  non  pœnirebit 
eum  :  Tu  es  Sacerdos 
in  sternum  fècun- 
dùm  ordinem  Mel- 
chifedech. 

Dominus  à  dextris 
tuis  :  confregic  in  die 
irx  fuse  reges. 

Judicabit  in  natio- 
nibus  ,  imp lebit  rui- 
nai: conquaflabit  ca- 
pua  in  terra  multo- 
ruro. 

^  De  torrente  in  via 
bibet  :  propterea  exal- 
tabit  caput. 


Gloria  Patri  ,  &c 
jfntiphona* 
Dixit  Dominus  Do- 
mino  meo  :  fede  à 
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Joïez-vons  à  mx  droite. 

Iujques  à  cequejefaf- 
Je  lervir  vos  ennemis 
d'ejeabeau  à  w  pieds. 

Le  Seigneur  fra  Jor- 
tir  de  Si  on  le  Sceptre  de 
votre  règne  :  Vous  do- 
tn:n;rez  au  milieu  de 
vos  ennemis. 

Le  principe  eft  avec 
vous  au  jour  de  votre 
foi  cé  dans  la  fplendeur 
des  Saints,  fe  vous  ay 
engendré  de  mon  Je  m 
devant  l'Etoile  du  jour. 

Le  Seigneur  a  jure ,  & 
ne  je  repentira  point  : 
Vous  êtes  Prêtre  éter- 
nel %  félon  l'ordre  de 
Melchfedech. 

Le  Seigneur  étant  à 
votre  droite  ,  réduira 
en  poudre  les  Rois  au 
jour  de  fa  colère. 

Il  exercera  {a  jujlice 
furies  Nations: Il  rem- 
plira tout  de  déflation  t 
Il  brijera  fur  la  terre  la 
tete  de  plufteurs. 

Il  boira  dans  le  che- 
min de  (es  viétoires  de 
Veau  du  torrent  ;  Et  par 
là  il  sekvcra  dans  la 
gloire. 

Gloire  foi  tau  Vere&c. 
Antienne. 

Le  Seigneur  a  dit  à 
mon  Seigneur  :  ftJJoye%*\ 
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vous  à  ma  droite. 

An  t.  Tous  fes  comman- 

démens» 

Pfeaume  no. 

TE t vous  louerai *  & *- 

tt*«r  ,  ïajfemblèe 
des  Juffes. 

Les  ouvrages  du  Sei- 
gneur Jont  grands  i  Us 
jont  réglez  Jelon  toutes 
fesvolontez, 

La  magnificence  & 
la  gloire  reluijent  dans 
eux  -y  &  fa  juftice  ne 
change  jamais. 

Le  Seigneur,  qui  efi 
ion  &  mifericordieux , 
a  conjacré  la  mémoire 
de  fes  merveilles  :  il  a 
donné  la  nourriture  à 
fgux  qui  le  craignent. 

Il  Je  fouviendra  éter- 
nellement de  fon  allian- 
ce :  il  fera  connoître  à 
Jon  peuple  la  force  de  Jon 
pouvoir. 

En  leur  donnant  les 
dépouilles  des  Rations  : 
la  vérité  &  la  juftice 
paroijfent  dans  les  ou- 
vrages de  fes  mains. 

Tous  Jes  Commande* 
mens  Jont  fidèles ,  &  con- 
firmez* par  la  jucceffion 
de  tous  les  fiecles  >  corn- 
me  étant  fondez  Jur  la 
vérité &J<#  l'équité. 


ME  AU  Y.  jl 

dcxtris  meis. 
Ant.  Fidclia. 

Pfalm.  HO. 

COnfitcbor  tibi 
Domine  in  toto 
corde  meo  :  in  con- 
cilio  jullorum  ,  Se 
congrégations 

Magna  opéra  Do* 
mini  :  exquiiïta  in 
omnes  voluntates  ejus. 

Confeflio  8c  ma- 
gnificemia  opus  ejus: 
Se  iuftitia  ejus  manet 
in  faeculura  fsecoli. 

Memoriam  fecitmû 
rabilium  fuorum.rm- 
iericors  &  miferator 
Dominus  :  efeam  de* 
dit  timentibus  te. 

Memor  erit  in  fe- 
culum  teftamenti  fui: 
virtutera  operum  fuo- 
rum  annuntiabit  po- 
pulo fuo. 

Ut  det  illis  haeredi- 
tatem  gentium  :  opé- 
ra manuum  ejus  ve- 
ritas  &  judicium. 

Fidelia  omnia  man. 
data  ejus  ,  confirmata 
in  fecul  um  faeculi  i 
fafta  in  veritate  Se 
aequitate. 

Redemptionem  mi- 


fi        Pour  le  D 

iir  Dominus  populo 
fuo  :  tnandavit  in  se- 
tcrnum  telhmentum 
fuum. 

Sitiftum  &  terribi- 
Ic  noznen  ejus  :  ini- 
tium  fapientise  timor 
Dornini. 

Intellc£lus  bon?:s 
omnibus  facientibus 
eu  m  :  iaudatio  ejus 
manec  in  faeculum  lac* 
culi. 

Gloria  Paîri,  &c. 

ylnt,  Fidelia  omnia 
mandata  ejus  ,  con6r- 
rn:ta  in  feculum  fae- 
culu 

Ant.  In  roandatis, 
&c. 

Pfalrn.  i  \  i. 

BEarus  vir  qui  ti- 
met  Dominum:  in 
m^ndatis  ejus  volet  ni- 
mis. 

Potens  in  terra  erit 
femen  ejus  :  geoera- 
tia  re&orum  benedi- 
cerur. 

Gloria  &  divitix  in 
domo  ejus  i  ôt  ju(h- 
tia  ejus  manet  in  lse- 
culum  laeculi. 

Exortum  eft  in  te- 
nebris  lumen  redis; 
mifericors  &  miiera- 


I  M  A  N  C  HE. 

Il  a  envoyé  ràchefér 
fon  peuple  de  la  fervitu. 
tude  :  il  a  fait  une  al- 
liance éternelle. 

Son  tiom  eft  faint& 
redoutable  :  La  crainte  du 
Seignew  -eff  le  comrnm  « 
cernent  de  la  fageffe. 

Tous  ceux  qui  objer  - 
lent  Jes  commande* 
mens  ,  out  une  véritable 
intelligence  :  ils  feront 
honorez  de  louanges  dan s 
Uute  l'é.ernite. 

Gloire  foit  au  Pere>&c% 

An  t.  lousfesVomman* 
démens  (ont  fidèles  ,  Ô4 
confirmez  par  la  fuccef- 
fionde  tous  Les  fiecles. 

Ane  //  prend  un  Joti* 
verain  plaifir ,  &C. 

.    Plèaume  iti. 

HEureux  celui  qui 
craint  h  Seigneur  : 
il  prendra  un  extrême 
plaifir  dam  jes  Commun* 
démens. 

Ses  dècendans  feront 
pruffans  Jur  la  terre  :  /<* 
pofierité'  des  Jujles  fera 
kernel 

La  gloire  {y  les  ri» 
chef/es  feront  dans  fa  mai- 
fon  :  &  fa  \ufHce  de* 
meure  éternellement. 

La  lumière  s'efi  levée 
Jur  les  gens  de  bien  ,  pour* 
les  édairer  dans  les  te» 
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rtebres,  parce  que  le  S  et» 
gneur  ejt  bon,  mijericor- 
dieux ,  & 

Celui* là  efl  agréable 
à  Dieu  ,  qui  a  comptf- 
fionàes  pauvres,  &qui 
leur  prête  ,  &  qui  règle 
Jes  parties  avec  juge- 
ment &  prudence  >  par  ■ 
ce  qu'il  ne  Jera  \amais 
ébranlé. 

Le  Jouvinir  dujufte 
durera  toujours  :  //  ne 
craindra  pas  quon  parle 
mal  de  lui. 

Son  cœur  accoutumé  à 
fe  confier  en  Dieu  ,  efl 
inébranlable  ;  &  il  at- 
tend avec  ajjûrance  que 
Dieu  mette  Jes  ennemis 
4*  dtffbus  de  lui. 

Jl  répand  Jes  dons  (y  les 
libcralitez  fur  les  pau- 
vres \  Ja  juftice  demeure 
éternellement  y  &  il  fera 
élevé  en  gloire. 

Le  rrechant  le  verra 
dans  cet  état  avec  indi* 
gnation  ;  Il  grincera  les 
dents,  C  fechera  de  dé- 
pit -,  mais  les  dtfirs  des 
tnéchans  périront. 

Gloire  [oit  au  Pere,  &c. 

Ant.  //  prend  un  ex. 
trême  plaifir  à  Jes  Corn- 
wandemtns. 

Ant.  Que  le  mm  du 
SfigneBr* 


i  e  a  u  x.  55 
tor  &  juftus. 

Jucundus  homo  qui 
mileretur  ,  £c  com. 
modat ,  difponit  fer. 
mones  fuos  in  judicio  $ 
quia  ia  seternum  non 
commovebitur. 


In  memoria  seterna 
erit  juftus  :  ab  audi- 
tions mah  non  time- 
bir, 

Paratum  cor  ejus 
fperare  in  Domino  . 
confirmatum  eft  cor 
ejus  :  non  commove- 
bitur donec  dcfpiciat 
ioimicos  fucs* 

Difperfit  dédit  pau- 
peribus  ,  juftitia  ejus 
manet  in  feculum 
fkculi  :  cornu  c)u$ 
exaltabitur  in  gloria. 

Peccator  videbit  & 
irafectur  ,  dentibu» 
fuis  fremet  8c  tabef- 
cet  ;  defiderium  j.ec- 
catorum  peribit. 

Gloria  Patri,  &c. 
Ant.    In  mandatis 
ejus  cupit  nimis. 

Ant.  Sit  no  m  en  Do; 
mini. 


54  Pour    l  e 

Pfalm.  in. 

LAudate  pucri  Do- 
mirum  :  iaudate 
nomen  Domini. 

Sit  nomen  Domini 
benedidum  :  ex  hoc 
nunc  6c  ufquc  in  fse- 
culum. 

A  folis  ortu  ufque 
ad  occafum  i  hudabile 
nomen  Domini. 

Excel  fus  fuper  om- 
nes  genres  Dominus: 
&  iuper  cxlcs  gloria 
ejus. 

Quîs  ficut  Domi- 
nus Deus  nofter  qui 
il  altis  habitat:  8;  hu- 
milia refpicic  in  caelo 
&  in  terra  ? 

Sufcitans  à  terra  ino- 
pem  :  Se  de  ftercore 
crigens  pauperem. 

Ut  collocet  eum 
cum  principibus:cum 
principibus  populi  fui. 

Qui  ha bi tare  facit 
flerilcm  in  domo  i 
nut rem  filiorum  la> 
tantem. 

Gloria  Patri  ,&c. 

Ant.  Sit  nomen 
Domini  bcnedi&um 


Dimanche 
Pfeaume  m. 

SErviteurs  du  Seig- 
neur ,  huez  fia  Ma- 
jeftè  i  louez  le  nom  du 
Seigneur. 

Que  le  nom  du  Seigneur 
/oit  beni  dès  maintenant 
jujqtià  l 'éternité. 

Le  nom  du  Seigneur 
mérite  d'être  loué  ,  de- 
puis 1  Orient  jujqu'à 
rOccident. 

Le  Seigneur  eji  élevé 
au  d'ffus  de  toutes  les 
Nations  :  (a  gloire  Jur- 
paffe  les  deux. 

Qui  eft  femblable  au 
Seigneur  notre  Dieu  ? 
lequel  demeure  dans  U 
plus  haut  des  Cieuv  \ 
d'où  il  regarde  les  ch$- 
Jes bajfies dans  le  Ciel,  & 
dans  la  Terre. 

Qui  relevé  le  pauvre 
de  la  pouffiere  t  qui 
retire  le  miferable  du 
fumier. 

Peur  le  faire  fèoir 
parmi  les  Princes  ,  avec 
les  Chefs  de  fon  peuple. 

Qui  rend  féconde  1* 
femme  qui  ètoit  fterïle  , 
ér  lui  donne  la  \oye  de 
je  voir  mère  de  plufeurs 
en/ans. 

Gloire Joit  au  Pere,&c. 

An  t.  Que  le  Nom  du 
Seigneur  Joit  beni  dans 


Des  R 

tous  les  fiecles. 

Ant.  Nous  qui  Jom- 
mes  vivans. 

Pfcaume  i  r  j. 

LOrs  qu Ifrael  fortit 
de  F  Egypte  *  &  que 
la  matjonde  Jacob  qui 
ta  un  peuple  étranger. 

Dieu  dm  fit  la  Nation 
Juifve  pour  en  être  ado 
ré:  &  établit fon  Empi- 
re dans  lfra'èl. 

La  Mer  ayant  la 
Maje/lé  divine  %  s* enfuit , 
<b*  U  Jourdain  remonta 
vers  Ja  jottree. 

Les  montagnes  Jaute- 
rent  comme  des  belters9 
&  les  collines  comme 
des  agneaux. 

O   Mer  ,  pourquoy 
fuyois-tu  ?  &  toy  jour- 
dain  ,  pourquoy  remen- 
toi  s- tu  vers  ta  jour  ce  ? 

Montagnes ,  pourquoy 
Jautlez.'voHs  comme  des 
béliers        vous  collines 
comme  des  agneaux  ? 

Gétoit  la  prefence  du 
Seigneur  r  cétoit  la  pre- 
Jena  du  Dieu  de  Jacob , 
qui  faijoit   trembler  la 
terre. 

C'e/i  lui  qui  changea 
la  pierre  en  un  torrent 
d'eau  i  &  le  rocher  en 
des  fources  d'eau  vive. 
Ce  rieft  pas  à  nous , 


m  c  au  y.  y  f 

in  fascula. 

Ant.  Nos  qui  vivi- 
mus. 

Pfalm.  113. 

IN  cxitu  Ifrael  de 
/Egypto:dornus  Ja- 
cob de  populo  bar- 
baro. 

Faétaefl:  Judxa  fin- 
it ificatio  ejus  :  Ifrael 
potefhs  ejus. 

Marevidit  &  fugît  / 
Jordanis  converfus  cft 
rctrorfum. 

Montes  exultai 
runt  ut  arietes  :  8c  coL 
les  ficut  agni  ovium, 

Quid  eft  tibî  mare 
quod  fugifti  :  8c  tu 
jordanis  quia  coivcr- 
fus  es  retrorfum  ? 

Montes  exultaftis 
ficut  arietes  :  8c  colles 
ficut  agni  ovium  ? 

A  facie  Domîni 
mota  cft  terra: à  facic 
Dei  Jacob. 

Qui  convertît  pc- 
tram  in  ftagna  aqua- 
rum  :  8c  rupem  in 
fontes  aquarum. 
Non  nobis  Domine, 


I 


fi         Pour  le 

non  nobis;  fed  nomini 
tuo  da  gloriam. 

Super  mifericordia 
tua  ,  &  verkate  tua: 
r»equando  dicauc  gen- 
tcs.  Ubieû  Deus  >  co- 
rum  ? 


Deus  autem'  nofter 
in  cœlo  ;  omnia  qux- 
cumque  voluit  fecit. 

Sim-ul achu  gentium 
argentum  8c  aururn  : 
opéra  manuum  homi- 
num. 

Os  habent  5c  non 
loquentur  ;  oculos  ha- 
bent &  non  videbunt. 

Aures  habent  &non 
audient  :  nares  habent 
S;  non  odorabunt. 

Manus  habent  Se 
non  palpabunt  ,  pe- 
des  habent  Se  non 
ambulabunc  i  non 
damabunt  in  gutture 
fuo. 

Sjmilles  î  II;  3  fiant 
qui  faciunt  ea  1  Se 
omnes  qui  confidunt 
in  eis. 

Doraus  Ifrsël  fpe- 
mit  in  Domino  :  ad» 


Dimanche 
Seignetir  ,  mais  à  l'être 
No?n  quil  en  faut  don- 
mr  la  gloire. 

Lorjque  vous  faites 
éclater  viîre  milericor- 
de  ,  O*.  la  vérité  de  vos 
proixejjes  :  ffin  que  les  • 
Nations  riayent  point 
Jujet  de  dire  %  Ou  efl 
leur  Dieu  ? 

Car  nôtre  Dieu  et1 
dans  les  deux  .  //  a  fait 
tout  ce  qu  il  lui  a  plu. 
Les  Idoles  des  Nations  ne 
Jont  que  de  l'or  &  de 
r argent  :  &  l'ouvrage 
des  mains  des  hommes. 

Elles  ont  Mie  bouche, 
&  ne  parlent  point  :  El- 
les ont  des  yeux  ,  &nc 
voyent  point. 

Elles  ont  des  oreilles , 
&  n'entendent  point  ; 
Elles  ont  des  narines ,  (y 
ne  j entent  point. 

Elles  ont  des  mains  >  & 
ne  peuvent  rien  toucher. 
Elles  ont  des  pieds  ,  <*T 
ne  marchent  point  j  Elles 
ont  un  gofier  ,  (y  ri  ont 
point  de  voix. 

Que  ceux  qui  en  /ont 
les  auteurs  deviennent 
jemblables  à  elles  y  aujfî- 
bien  que  ceux  qui  ejpe- 
vent  en  elles. 

Le  peuple  dljrail  met 
faionfianoccv  Seigneur  t 

JI 


Des   Rameau*/  f? 
Ilefî  le  protecteur  y  &  le   juror  eorum  &  pro* 
bouclier  de  ceux  qui  fe    te&or  eorum  eft. 
confient  en  lui. 

La  Maifon  d'Aaron       Domus  Aaron  fpe^ 
met  fa  confiance  art  Sei-    ravit  in  Domino  ;  ad- 
gneur  \llefl  le  protefteur    jutor  eorum   &  pro- 
O*  le  bouclUr  de  ceux    te&or  eorum  eft. 
qui  Je  c 07i fient  en  lui.  5 

Ceux  qui  craignent  le  Qui  timent  Domî<- 
Seigneur  mettent  en  ht  num  ,  fperaverunt  ir£ 
leur  confiance:  Il  eft-  le  Ûomino  adjutor  eo- 
prûtecleur  &  le  bouclier  rum  &  protedtor  co- 
de  ceux  qui  {e  confiént  rum  eft, 
en  lu  i  %  t 

Le  Seigneur  Sett  fou-  Domrnus  memor 
venu  de  nms  j  &  il  fuit  noftri  t  8c  bene- 
nous  a  béni.  dixit  nobis. 

//  a  béni  la  maifon  Iknedixit  domuilf- 
tflfraèl  f  il  a  béni  la  raël  :  benedixit  domui 
maifon  d'Aaron.  Aaron. 

U  a  beni  ceux  qui  le  Benedixit  omnibus 
craignent  ,  grand?  à*  qui  timent  Dorai- 
petits.  num  :  pu(illis  cum 

majoribus. 

*  Le   Seigneur  vewlle        Adjiciat  DominuJ 
augmenta*  Jes  bienfaits    fuper  vos  :  fuper  vos, 
Jur  vous  j  fur  vous  &   8c  fuper  filios  veftrbs. 
fur  vos  enfvis* 

Soyez  èems  du  Sei-  BenediéU  vos  à  Do-^ 
gneur  ,  qui  a  fait  le  mino  :  qui  fecit  cse* 
Ciel  &  lai  me.         te  lum  Se  terram. 

Le  Seigneur  s'efl  r*-;|  Carfumcaeli  Domino: 
fervé  le  plus  haut  des  fi terram   autem  ded&C 
Gieux. :  ,  &  a  donné  la%  filiis  hominum. 
terre  aux  enfans  des 
hommes. 

Les  morts  ne  vous  Non  |mortui  lauda~ 
Imrwt  point tSeignenr ,    bunt  te  Domine 

F 


f8  Po«r  lé 

que  on?  nés  qûi  def- 
cendunt  in  infernum. 

Sed  nos  qui  vivi- 
inus  !  benedicimus  Do- 
mino i  ex  hoc  nunc  & 
ufque  in  faeculum. 

Gloria  Patri  ,&c. 

Ant%  Nos  qui  vivi- 
mus  »  benedicimus 
Domino. 

Capitulum,  PhiLc.  t. 

FRatres,  Hoc  enim 
fen tire  in  vobis  , 
quod  in  Chrifto  Jefu  : 
quicum  in  forma  Dei 
effet ,  non  rapinim  ar- 
bitrais eft  efle  fe 
qualem  Deo  :  Sed  fe- 
metipfura  exinanivit  ~ 
formam  fervi  acci- 
piens  ,  in  fimilitudi- 
neoi  hominum  fa- 
ftus.&  habitu  inyen* 
tus  ut  hoaio. 

9c.  Deo  gratias. 

Hymnus. 

VExilla  régis  pro- 
deam , 
Fulget  crucis  myfte- 

rium  i 
Quo  carne  carnis  con* 
ditor 

Sufpeafus  eft  pati- 
bulo, 

Qi^  rulaeritns  in. 


Dimanche 
ni  aucun  de  ceux  <jtti 
dejeenaent  fous  la  terre. 

Mats  nous  qui  fommes 
vivant  ,  nous  benijjons 
le  Seigneur  en  ce  tems , 
a  jamais. 

Gloire Joit  au  Pere , 

Ant#  Nous  qui  fom- 
mes  vivans  ,  nous  be* 
niffons  le  Seigneur. 
Chapitre ,  aux  PhiU.  x. 

M Es  frtres  ,  ayez, 
dans  famé  les  fen. 
timens  de  JejusXlhrift  , 
lequel  ayant  la  forme 
(  reflence  )  ds  Dieu ,  nm 
pas  cru  faire  une  ufur- 
pation    d'être   égal  à 
Dieu  j    mais  tl   s  eft 
anéanti  foi  même  ,  en 
prenant   la  forme  dun 
Efclave  ;  il  s'e/t  fait  fem. 
blabU  aux  hommes  ,  en 
je  revêtant  de  leurs  in- 
firmiez. 

9t.  Nous  en  rendons 
grâces  à  Dieu. 
Hymne. 

VOici  téteniard  vé- 
nérable » 
Voici  la  Croix  où  le 

Sanveur 
En  délivrant  V homme 

coupable  % 
•Mourut  y  pur  aquerir 
Jon  cœur. 
Pour  laver  les  péchez 


Oés 

du  m  onde  , 
Vne  lance  perçant  (on  flic, 
fait  naître  une  fource 

fécond* 
D' eau    mêlée  avecque 

fon  Sang. 
David  à  prédit  ce 

My/iere  , 
Racontant  dans  fes  [a* 

crez  Vers. 


59 
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fuper 

Mucrone  difô  lapccae.- 
CJt  nos  lavaret  cri* 
mine 

Manavic    unda  y  £c 
fanguine. 
Impleta    fune  quae 
concinit. 
David    fideli  carmi- 
né 


Qriun  jour  par  le  bois   Dicens  ;  in  nationi- 

bus 

Regaavit     à  ligna 
Deus. 
Arbor    décora  8c 
fulgida  , 


falutaire  f 
Dieu  régner  oit  JurVUni 
ni  ver  s. 
Arbre  de  bonheur  & 
de  grâce  j 


Dont  Dieu  voulut  faire   Ornata  régis  purpu- 
ra: 

Elefta  digao  ftipite  f . 


le  choix: 
LeSan?t  qu'il  y  répand , 
efface 

La  plus  belle  pourpre  des   Tam   fanfta  membra 


Rois. 

Arbre  heureux  ,  où  le 
prix  du  monde  , 


tangere. 
Beita  ,  cujus  bra- 
chus 


Eft  pesé  y  pour  tirer  des   Saecli    pependit  pre* 


fers 

Les  Captifs  de  Vefprit 

immonde  > 
En  les  rachetant  des 
Enfers. 
O  Croix  !  notre  uni* 
q'ie  efperance  , 


tram* 

Statera   faâa  corpo^ 
ris  , 

Prxdamque  tulit  tar- 
tan. 

O  Crux  ave  !  fpea 
unica , 


Nous  t  adorons  en   ce    Hoc    paflionis  tenu 


faint  tems\ 


pore 


Fait  qu'en  vertu  te  Jufte   Auge  piis  juftitiam  , 
avance  , 

fk*e    Dieu    pardonne  Reifque  dona  vraiam» 
aux  ptrùuns* 

l  ii 


tfo  Four  le 

Te    funrma  Dcus 

Trinitas, 
Collaudet  omnis  fpi- 

ritus  r 

QiivS  per  Crucis  my- 

fierium 
Sj1\  pas ,  regeper  facuh. 
/  men, 

y.  Eripe  me  Domine 

ab  homine  malo. 
Çi,  A  viro  iniquo  eri- 
pe me. 
Ant.     Scriptum  eft 
enim. 
Ca:iticnm  B.  Maria. 
Wrg..  Luc»  i. 
Tt  \  Agnificat:  anima 
JVJl  mea  Dominum  . 

ht  eXultavit  fpiritus 
meus  .  in  Deo  falutari 
meo.  #: 

Quia  refpexit  hu- 
jrninatem  anciUaefuae: 
ecce  enim  ex  hoebea- 
tara  me  dicent  omnes 
generationes»  i 

Quia  fecit  mihi  mag- 
na qui  potens  eft  :  Se 
iandum  nomen  cjus. 

Et  mifer'cordia  ejus 
à  progenie  m  proge- 
nies;  timentibus  eum, 

Fecit  potentiam  in 
brachto  iuo  :  difperfit 
iu.crbos  m$pte  cor: 


Dimanche 

®jfê  tout  efprit  ton 
•  i  \  Nom  révère. 
Simple,  &  fupreme  Tri- 

En   nous  fanvant  par 

ce  mijtere. 
Conditi*  nous  dans  /  V- 

ternitè.  Amfi  Joit-iL 
t.  Seigneur  ,  délivrez,* 

moi  des  rnèchans. 
ç*.  Délivrez  •  moi  des 

impies. 

Ant.  Car  il  eft  écrit.  . 

v 

Le    Cantiqre   de  la 
fainte  Vierge.  Luc*  u 

M On  arne  glorifie  le 
Seigneur. 
Et  mon  efprit  ravi  de 
)oyc  >  rend  grâce  à  Dieu 
mon  Sauveur. 

De  ce  qu'il  a  daigné 
regarder  la  bafleffe  de 
fa  Servante  \  d'où  de* 
formais  toutes  les  gène- 
rations  me  nommeront 
heureufe% 

Car  celui  dont  le  Nom 
efî  fouit,  &  qui  efl  tout* 
putjjant ,  a  fatt  en  moy 
de  grandes  chofes. 

Sa  m  if  encorde  éclate 
dans  la  fuite  de  plu- 
fieurs  âges,  fur  ceux  qui 
le  craignent. 

Il  a  déployé  la  force 
de  [on  bras:  il  a  renver- 
sé l'orgueil  des  fuperbes 


Des   R  ; 
en  dtjjipant  leurs  defjeivs. 

Il  a  fait  decendre  les 
Grands  de  leurs  lrines% 
&  il  a  élevé  les  hunbles. 

Il  a  rempli  de  biens 
crux  qui  ètoient  dans 
la  neceffité  :  &  a  ren- 
voyé vttid.es  ceux  qui 
ét oient  fiches. 

Il  a  prir  fous  fa  pro- 
teftton  J/rael  fon  fervi 
teur  9  je  jouyenant  de 
Ja  bonté. 

Selon  la  protnejje  qu'il 
avoit  faite  à  nos  Pères , 
à  Abraham  >  &  à  toute 
Ja  poflaité  pour  jamais. 
Gloire  foi  tau  Pere>  &c. 

Ant.  Car  si  ejî'icrit , 
Jefvaperai  le  Pajîeur, 
&  les  brebis  du  trou- 
peau  jeront  difperfees. 
Mais  après  ma  Refur- 
reêtion  yJ)iray  devant 
nous  eikp aidée  ,  &  là 
mous  mffïyerrez  r  dit  le 
Seigneu^  i  Ct  yrx  , 
Prions. 

Dieu  tout- pui(J ant  , 
&  éternel  ,  qui 
avez  vou\u  que  notre 
Sauveur  fe  revêtît  de 
notre  chair  ,  &  jouffrit 
la  mort  de  la  .  Croix  i 
four  donner  aux  horn 
mes  un  exemple  d'hu- 
milité :  Faites  nous  la 
grâce  d'imiter  fa 


dis  lui. 

Depofuit  porentes 
de  fede  j  &  exaltavit 
humilcs. 

tlurientes  implevit 
bonis  \  êc  divites  di- 
rai Gt  fnanes.. 


Sufcepit  Ifra«l  pue- 
rum  fuum  ;  recorda- 
tus  mifericordiae  fuse. 

Sicut  locatus  eft  ad 
Patrrs  noflros  *  Abra- 
ham ,  &  femini  cjus 
in  fœcuia. 

Gloria  Patri,  &c. 

Ant.  Scriptunr  cft 
enim  j  Percutiam  Pa- 
fiorcm,  &  difpergen- 
tur  oves  gregis  \  poft- 
qaam  aurcm  relurrc* 
xero  >  praccedam  vos 
in  Galilseam  j  ibi  me 
videbitis  ,  diçit  00- 
miaus>  i 
Qrewus.: 

OMnipocens  fèro-' 
pirerueDeus,  qui 
humano  generi  ad 
imitandurn-  humi!jj;a- 
tis  excmpiu»fi  ,(  Salya-, 
torern  nofîrum  caf- 
nem  fumere  ,  &  cru- 
cem  lubirp  ieciitt  > 
concède  propitius  \  uc 


(1 


Four  le  Dimanche 


habere  documenta  > 
&  Refurre&ioniscoiu 
fortia  mereamur.  Per 
cundem  Dominum 
noftrum  ,  &c. 


tience  dans  les  J ou ffr an- 
ces  ,  afin  d avoir  part  à 
Ja  RefurreElion  glorieu* 
te*  Par  le  même  lefus- 
Qhrifi  N.  Seigneur ,  &c 


A  COMPLIES 

Le  Lefteur  commence. 


t.  Jube  Domne 
tenedicere. 

Benediftio. 

NOftem  qutétam , 
8c  finera  perfe 
âum  concédât  nobis 
Dominus  omnipotensf 
9c.  Amen. 

leBiobrevis.  i.  Pet.  t. 

FRatres,  fobrii  efto- 
te  ,  8c  yigihte  , 
quia  adverfarius  vefter 
Diabolus  tanquam  Léo 
rugiens  circuit  quae- 
rens  quem  devoret  : 
cui  reliftite  fortes  in 
fide.  Tu  autem  ,  Do- 
iTiiue  ,  milerere  no. 
bis, 

Çi.  Deogratias. 
*#  Adjutorium  no- 


+.  Mon  Révérend 
Pere  donnez  -  moi  vôtre 
benedtiïion. 

Benedittion. 

QUe    le  Seigneur 
lout-puifjant  nous 
donne  une  nuit  paiftble , 
if  une  heureuje  fin. 
Çc.  A  in  fi  foit'tl. 

Petite  Leçon. 

M Es  frerei  ,  jeûnez, 
&  veillez  ,  parce 
que  le  Démon  vôtre  ad- 
verjaire  va  tout  autour 
de  vous  f  comme  un  Lion 
rugiffant  ,  cherchant 
quelqu'un  qu'il  puiffe 
dévorer.  Refidez  •  Usy 
fortement  ,  en  demeu- 
rant fermes  dans  la  Foi. 
Et  vous,  Seigneur , ayez 
pitié  de  nous. 
çi.  Rendons  grâces  à 
Dieu, 

t.  Nôtre  Jecours  èfl 


Des  Rameaux,  63 
&  la  toute-    ftrum  in  nomine  Do- 


U  Nom 

puiffance  d%  Seigneur. 

&9*  a  jû*  k  Ciel 
&  la  Terre. 

Notre  Pere  ,  qui  êtes 

dans  les  deux  ,  &c* 

Tout  bas. 


5c.  Qui  fecit  cselum 
&  terram. 

Parer  nofler,qui  es  in 
Calis,  &c 

Secreto. 


Puis onfaitlaConfeJJîon  commune  Vun  après  Vautre^ 
&  r absolution  étant  faite ,  on  dit  1 


COnvirtijfez  •  nous , 
S  Dieu  ,  qui  êtes 
notre  Jalut. 

5t,  Et  détournez  de 
nous  'votre  colère. 

t.  O  Dieu  %  venez  à 
mon  aide. 

g*.  Seigneur  ,  bâtez- 
vous  de  me  fecomir. 
Gloire  Joit  au  Pere,éfc. 
Ant.  Ayez  pitié  de  moi. 
Pfeaume  4. 

ODieu  ,  qui  êtes  le 
Ptotefteur  de  mon 
innocence  >  vous  m'avez 
exaucé  ,  lorfque  je  vous 
ai  invoque  j  &  vous 
m'avez  mis  au  large 
dans  l'affliEUm. 

jiyez  pitié  de  moi,  & 
écoutez  ma  prière. 

Enfans  des  hommes  , 
jufques  à  quand  aurez 
vous  le  cœur  appefanti  ? 
Pourquoy  amèz.  -  vous 
la  vanité ,  &  cherchez* 
vous  le  menjonge  ï 


c 


Ouverte  nos  Deus 
lalutaris  nofter. 


5t.  Et  averte  irarn 
tuam  à  nobis. 

t.  Deus  in  adjuto- 
rium  meum  intende. 

g*.  Domine  ad  ad- 
juvandum  me  feftina. 

Gloria  Patri  ,  &c* 

Ant.  Miferere, 
Pfalm.  4. 

CUm  invocarcm 
exaudivitmei>eus 
juthtiae  meae  :  in  tri- 
bulations diiatafti  mi* 
hi. 

Mifcrere  m  ci  :  & 
exaudi  orarionem  mes. 

Filii  hominum  uf- 
quequô  gravi  corde  1 
ut  quid  diligitis  vani- 
tatem  ,  &.  quxritis 
mendacium  ? 

Et  fcitotejquonûm 


6±  PoHR     L  S 

mirificavit  Dominus 
fanétum  fuum  ;  Do- 
minus exaudiet  me , 
cùm  clamavcro  ad 
eum. 

Irafcimini ,  &  nolite 
peccare  \  quae  dicitis 
in  cordibus  veftris  :  ia 
cubilibus  vettris  com- 
pungimini. 

Sacrificate  facrifi- 
cxwm  jufticix  6c  fpe- 

e  in  Domino:  mul- 
ti  dicuar,  Quis  oftea- 
det  nobis  bana  ? 

Sigaàtum  et  fuper 
rros  lumen  vukus  tui 
Domine:  dediili  1m- 
tiam  in  cor  Je  tuco. 

•  vif  «V^Àm  ni  ït?*VO  ' 

A  fruÊtu  frumenti, 
vini  6c  olei  Iui;mul- 
tipiicati  fuar- 


In  pace  in  idipfum  i 
dormiam  U  requief- 
cam. 


Q^oniam  tu  Domi- 
ne i&guhriter  in  i^o; 
çonliicuith  me.    ;  -f! 

Gloria  Patri>&c» 


D  1  M  A  I?  C  H  F. 

Sachez  que  Dieu  a 
g/or  i  fié  [on  Saint*  Lè 
Seigneur  m  exaucera  » 
lorfqu*  ye  luy  auray 
adrefjé  tries  cris. 

Mettez  •  vous  en  cote»  . 
r^contre  vous  mêmes, 
dr  ni  péchez  plus.  Par- 
lez en  vous  inerties  dans 
le  fond  de  vôtre  cœur  y 
fur  votre  ht ,  &  foyen 
touchez  de  repenthur~*^ 

Offrez  à  Dieu  des  fa- 
cr/fices  de  Juflice  ;  & 
ejperez  en  lui.  Plujieurs 
difent  :  Qui  nous  mon- 
trera Jes  vrais  biens  ? 

Seigneur  ,  vous  avez 
répandu  Jur  nous  la  lu* 
mier*  de  votre  vifag?  ; 
vous  avez  rempli  mon 
cœur  de  joye. 

Pour  eux  ///  ont  leur 
fatijfaSîion  dam  l'abon- 
dance du  froment ,  dit 
vin  &  de  l'huile  qu'ils 
recueillent^ 

Vt  jjf*  firai  enpai&ètanz 
avec  Dieu  i  c'efi  dans 
lui  même  que  je  pren- 
drai mon  jommcil  & 
mon  repos. 

■  Parce  que  ccfl  vous 
Jeulf  Seigneur , quim'è- 
tabltjjez?  dans,  la  [Wxté 
&  dans,  le  repos. 
Gioite  Joit ,  &C. 

Pteaurac 


» 
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Pfeautr.e  30 
!  '/if  ejpaé  en  vous  , 
I  Seigneur  ,  je  nejcrai 
jamais  confus  dans  mon 
tfperavce  :  délivrez-mot 
par  votre  jujiice. 

Ecoutez  favorable, 
ment  ma  prière  ;  hatcz- 
votés  de  me  venir  tirer 
de  péril. 

Mon  Dieu  Çoyez  mon 
Protêt!  eur  ,  fervez-  moi 
d un  heu  de  refuge  ,  @* 
d'une  place  forte  powrne 
fauver. 

Car  vous  êtes  ma 
•forterejje  &  mon  azile. 
Prenez  le  foin  de  me 
conduire  &  de  n? entre- 
tenir 9  pour  la  gloire  de 
vôtre  (amt  Norr*. 

Vous  ferez  que  je 'cha- 
pe des  pièges  qu'ils  m'ont 
drefjez  :  puijque  vous 
êtes  feul  mon  apui. 

Je  Juis  ajfeuré  que 
vous  me  délivrerez , 
Seigneur  ,  vous  qui  etès 
le  Dieu  de  vérité. 

Gloire  joity  &o, 
Pfeaumc  90. 

CElui  qui  attend  [on 
fecours  du  Très- 
haut  y  demeurera  Jous 
la  protection  du  Dieu 
du  Ciel. 

Il  dira  au  Se:gneur  : 
y$Hs  êtes  mon  aztle ,  <Q* 
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PJalnt)  30. 

IN  te  Domine  fpe- 
ravi  ,  non  cenfun- 
dar  in  aternum  t  il 
juiHtia  tua  libéra  me* 

Inclina  ad  me  aurem 
tuam  ;  accéléra  uceruas 
ire* 

Efio  mihi  in  Deum 
prote&orem,&  in  do- 
mum  refugij  :  ut  lal- 
vum  me  facias. 

Quoniam  fortuné 
do  ir.ea  ,  &  refugiunx 
meum  es  tu  1  &  pro- 
pter  nomen  tuum  de- 
duces  me  ,  Se  écumes 
me. 

Educes  me  de  la- 
queo  hoc  quem  abf- 
conderunt  roîhi  :  quo- 
niam tu  es  prouétor 
meus. 

In  manus  :  u  s  corn* 
mendo  {pi rit  uni  n  cûr 
redemifti  me  OomL 
ne  Deus  veritatis. 

Gloria  Fatri ,  &c. 
l'Jalm.  90. 

OU;  habitat  in  ad-' 
jutono  <\h  fin: 
in  protégions  Dej  cae^ 
li  commorabitur. 

Dieec  Domino,  fuf- 
:eptw  nceus  es  tu: 

G 


<Stf  Pour  le 
8c  refugium  meum  : 
Deus  meus  fperabo  in 
cum, 

Quoniam  ipfe  libe- 
ravit  me  delaqueo  ve- 
nantium  :  &  à  verbo 
afpero. 

Scapulis  fuis  cbum- 
brabit  tibi  :  Se  fub  pen- 
nis  ejus  fperabis. 

Scuto  circumdabit 
te  veritas  ejus  ;  non 
timebis  à  timoré  no- 
dturno, 

* 

A  fagitta  volante  in 
die,  à  negotio  perani- 
bulante  in  teoebris.  ab 
incurfu  &  dacmonio 
meridiano. 

Cadent  à  latere  tuo 
mille,  8c  decem  millia 
à  dextris  tuis  i  ad  te 
autem  non  appropin- 
quabit. 

Verumtamen  ocu- 
lis  tuis  confiderabis,  Se 
retributioncm  peccato. 
rum  videbis. 

Quoniam  tu  es  Do- 
mine fpes  roea  *  altif- 
limum  pofuilh  refu- 
gium  tuuro. 


Non  accedet  ad  te 
malaxa  i  fie  fljgellum 


Dimanche 

mon  refuge  \  vous  étés 

mon  Dieu  ,  yjpererai  en 

vous. 

Parce  qu'il  ma  déli- 
vré du  filet  des  Chaf- 
Jeurs ,  &  des  mots  dont 
fetois  menacé. 

Il  vous  couvrira  de  fes 
a  s /es:  &  vous  Jerez,  en 
Jûreté  fous  fes  plûmes. 

La  vérité  de  fes  pro- 
m  ejffes  vous  fer  vira  de 
bouclier.  Vous  ne  crain- 
drez point  les  frayeurs 
de  la  nuit. 

Ni  la  flèche  qui  vole 
durant  le  jour  ,  ni  les 
entreprises  qui  Je  font 
dans  les  tenebres  :  ni  les 
attaques  ouvertes ,  & 
les  Ùemons  du  Mtdy. 

Mille  tomberons  morts 
à  vôtre  gauche  ,  &  dix 
mille  À  votre  droite. 
Mais  la  mort  n'aprocke- 
ra  point  de  vous. 

Vous  verrez  ces  chofes 
de  vos  yeux  t  {y  vous 
Jerez  fpeétateur  de  la  pu- 
nition des  méchans. 

Parce  que  vous  avez 
dit  >  Seigneur  y  vous  êtes 
mon  e(perance  ,  &  que 
vous  avez  mts  votre 
confiance  dans  la  prote» 
fi  ion  du  1res  haut. 

Le  mal  ri  ira  pas  juf- 
ques  à  vous  >  &  le  fléau 


DES 

riaprochera  point  de  vo- 
tre demeure. 

Parce  qu'il  a  com- 
mandé à  fes  Anges  de 
prendre  join  de  vous,  é7* 
de  vous  garder  en  toutes 
vos  entreprifes* 

lis  vous  perceront  en* 
îre  leurs  mains ,  de  peur 
que  vô're  pied  ne  heurte 
contre  quelque  pierre. 

Fous  marcherez  fur 
T  Afpic  & fur  le  lia (i lie , 
vous  foulerez  aux  pieds 
le  Lion  &  le  Dragon. 

Dieu  dira  de  vous; 
Parce  quil  a  mis  fa  con~ 
fiance  en  moi  ,  je  le  dé- 
livrerai \  je  le  protège- 
rai  ,  parce  qu'il  a  recon- 
nu mon  Nom. 

Il  m'a  adreffé  fis 
cris  ,  dr  je  Y  exaucerai  : 
Je  luis  avec  luy  dans 
lafflifticn  ,  je  l'en  ti- 
rerai :  Je  le  remplirai 
de  gloire. 

Je  le  comblerai  de 
jours  &  d'années  $  & 
lui  frai  Jentir  les  èfëtà 
de  ma  bonté  infinie. 

Gloire  f oit  au  Pere>  & 
au  Fils,  &c. 

P/eaume  rjfc« 

BEnijJ'ez  maintenant 
le  Sefgneur  ,  vous 
qui  été/  les  Serviteurs , 
&Jef  Minières. 
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non  appropinquabit  ta- 
bermeulo  tua. 

Quoniam  Angelis 
fuis  mandavit  de  te  : 
uteuftodiant  te  in  om- 
nibus viis  tuis. 

■ 

Tn  manibus  porta- 
bunt  te  :  ne  fortè  of- 
fendas  ad  lapidem  pe- 
dem  tuum. 

Super  afpî'dem  ,  & 
bafilicum  ambulabis  : 
8c  conculcabis  leonera 
Se  draconem, 

Quoniam  m  me 
fperavit  »  liberibei 
eum  t  protegara  eum, 
quoniam  cognovic  no- 
roen  meum. 

Clamavit  ad  nie , 
&  ego  exaudiam 
eum  :  cum  ipfo  (uni 
in  tribulatione  ,  eri- 
piam  eum  ,  &  glorifi- 
cabo  eum. 

Longitudine  d:e- 
rum  repUbo  eum  :  & 
oftendam  illi  falutare 
meum. 

Gloria  Patri  ,  &  Fi- 
lio  ,  &c. 

Pfalm.  132. 

TJ  Cce  nunc  b^nedt- 
JlL  cite   Dominum  : 
omnes  fervi  Domiai. 

G  ij 
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Qni  flatis  in  domo 
Domini  :  in  atriis  do- 
mus  Dei  noftri. 


In  nodibus  cxtol- 
lite  manus  veftras  in 
Sanûa  :  Se  beoedicite 
Dominum. 

Bcnedicat  tibi  Do 
irunus  ex  Sion  :  qui 
fecit  cœlum  £c  ter- 
ram. 

Gloria  Patri  ,  &c. 

Ant.  Mifercre  mei 
Domine  ,    &  exaudi 
©rationem  n:eam. 
H)  m  nu  s. 

TE  lucis  ante  ter* 
minum  , 
Rerum  creator  pofei- 
mus, 

Ut  pro  tua  clemen- 
tia , 

Sis  pralul  &  euftodia. 

Procul  recédant 

fomnia, 
Et  noftium  phantaf- 

mata  , 
Hoftemquc  noftrum 

comprime, 
Kepolluantur  corpora. 

Pracfta  ,  Pater  piif- 
fîme  > 
Patriquc  compar  Uni. 


M  M  ANCHE 

Vous  qui  demttirctL 
dans  les  portiques  de  la 
Maifo?i  de  mire  Dieu , 
dans  la  Maijon  du  Sei- 
gneur. 

Elevez*  vos  mains 
durant  la  nuit  ,  vers  le 
San8uaire>  (y  bemjfcz 
le  Seigneur. 

Que  le  Seigneur  vous 
benijfe  de  Sien  :  lui  qui 
a  fait  le  Ciel  &  la 
Terre. 

Gloire  foit  au  Père ,  &c. 

Ant.    Ayez  pitié  de 
moy%  Seigneur ,  &  exau- 
cez* ma  prière. 
Hymne. 

APant  qu'au  jour  la 
nuit  /accède. 
Et  qu'elle  nous  ferme 

les  yeux  j 
Nous   implorons  votre 

fainte  aide  » 
Souverain  hhnarque  des 
deux. 
Chaflez   ces  longes 
pleins  de  charmes. 
Que  nous  font  voir  nos 

ennemis  \ 
Conjervez  nos  corps  en- 
dormis , 
Chafîes  &  purs  contre 
leurs  armes. 
Père  Saint ,  fils  égal 
au  Peref 
Source  d'amour  >  Ejprit 
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divin , 

Vont  l'Empire  ria  point 
de  fin  5 

jlcardfz  nous  notre  priè- 
re. Ainfi  foit  il. 
Petit  Chapitre 

VOus  êtes  avec  nous, 
Seizneur  i  &  nous 
portons  votre  S.  Nom, 
comme  étant  à  vous  : 
Seigneur ,  qui  êtes  notre 
Dieu  y  ne  nous  aban- 
donnez point. 

Çt.  Rendons  grâces 
à  Dieu. 

Petit  çt.  Seigneur t  je 
remets  ma  vie ,  (Sr  mon 
nme  entre  vos  mains. 

Seigneur  ,  je  remets 
ma  vie  &  mon  ameen* 
tre  vos  nains, 
t.  Vous  me  délivrerez  % 
Seigneur  »  vous  qui  êtes 
le  Dieu  de  vérité. 

Çt.  Seigneur  ,  \e  re- 
mets mon  ame  &  ma 
mie  entre  vos  mains* 

y.  Gloire Joit  an  Pere> 
au  Fils,  à1  au  jaint  EJprit. 

5t.  Seigneur  ,  je  re- 
mets ma  vie  0  tnon 
ame  entre  vos  mains. 

i/.  Gardez-nous,  Set* 
gneur  %  comme  la  prunel- 
le de  l'ail. 

çt.      Protégez  •  nous 

fous  l'ombre  de  vos 
ut  les* 
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ce, 

Cum  Spiritu  Paraclko, 

#  ■ 

Regnans    per  omne 
fgculum.  Amen, 
Capitulum.  Jer.  14. 

TU  autem  in  nobis 
es  Domine  ,  8c 
nomen  fan&um  tuum 
iavocatutn  eft  fuper 
nos  s  ne  derclinquas 
nos  Domine  Deus 
nofter. 
ç*.   Deo  gratias. 

çt.  brève.  In  manut 
tuas  Domine,comiDcn- 
do#  fpiritum  meunu 

In  mauus  tuas  Do- 
mine, commendo  fpi- 
ritum meum. 

9.  Rcdemifti  nos 
Domine  ,  Deus  veri- 
taris. 

Çi.  Commendo  fpi* 
ritum  meum. 

9.  Gloria  Patri ,  8c 
FiliOjSt  Spiritui  fanfto. 

9t.  In  inanus  tuas 
Domine  ,  commendo 
fpiritum  meum. 

t.  Cuftodi  nos  Do- 
mine i  ut  pupillam 
oculi. 

04.  Sub  umbra  ala- 
rum    tuarum  protège 

i.05. 

G  iij  . 
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j4nt.  Salvt  nos. 
Canticum  Simeonis. 
Luc.  2. 

NUnc  dimittis  fer- 
vum  tuum  Do- 
mine :  ftcundum  ver- 
bum  tuum  in  pacc. 

Quia  viderunt  oculi 
fnei  :  falutare  tuum. 

Quod  parafti  ;  ante 
faciem  omnium  po- 
pulorum. 

4  Lumen  ad  révéla* 
tionem  gentium  ;  & 
gloriam  flcbîs  tua: 
liraéJ. 

Gloria  Patri,  &c. 
Salva  nos  Do- 
miue  vigilantes  ->  eu- 
ftodi  nos  dormien- 
tes  :  ut  vigilcmus  cum 
Chrifto,  &  requiefea- 
musiû  pacc. 


Prêtes. 
JT^  Yrie  eleifon. 

Cnrifîe  ekifon. 

Kyrie  eleifon. 

Fater  nofter,  &c. 
y.  Et  ne  nos  inducas 
in  ceatationem, 

ç;.  Scd  libéra  nos  à 
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Cantique  de  S.  Si- 
meon.    Luc.  i. 

SZigneur,  vouslaiffez 
maintenant  mourir 
en  paix  'votre  ftrviteur, 
félon  vôtre  parole  ,  & 
vitre  prome(fè. 

Pur/que  mes  yeux  ont 
vu  le  Sauveur  du  monde. 

Lequel félon  vôtre  difpol 
fition  ,  doit  être  mis  en 
'vue  à  tous  ks  peuples. 

Pour  être  la  lumière 
qui  éclairera  les  Na- 
tions t  &  la  pJoire 

'vôtre  peuple  d'Ijraël. 

Gloire  /oit  au  Pere ,  &c. 

An  t.  Sauvez  nous,  Sei- 
gneur ,  lorfque  nous  veil- 
lons ,  &  gardez  nous 
lorfque  nous  fommes  en  - 
dormis  %  afin  que  nous 
veillions  avec  Je  fus- 
Chrifl  ,  &  que  nous 
repofions  en  paix. 

Prières. 

SEigneur  ,  ayez  pitié 
de  mus% 

Jtjus  t  ayez  pitié  de 
mus. 

Seigneur  f  ayez  pitièr 
de  nous. 

Nôtre  Pere ,  &c. 

t.  Et  ne  nous  la'ifjez 
point  Jnccomber  à  la 
tentation. 

5t.  Mais  délivrez-  mus 
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du  Mal. 

Je  crois  m  Dieu  , 

y.  ReJurreBion 

des  Morts. 

Çt.      /a  éternelle. 

Ainfi  {oit  il. 

y.  fin/  » 
Seigneur  ,  Diff*  w; 
Pères . 

gt.  *  tes  digne  de 
louange  &  de  gloire 
dans  l'Eternité. 

y.  Bsnitjons  le  Pere , 
&  U  Fils  ,  avec  le  faint 
EJprit. 

gt.  Lofons  glori- 
fions Dieu  éternelle* 
ment. 

f.  Seigneur  ,  vous 
îtes  beni  dans  le  F/r- 
mamcnt  du  Ciel 

Çt.  Et  vous  êtes  digne 
de  louange  &  de  gloire 
infinie  dam  V éternité. 

f.  Çlve  le  Segmut 
tout  puïjjant  ,  &  mife- 
ricor dieux  nous  bem(Jt > 
nous  garde, 

Çt.  Axnji  Joit-il 

y.  Seigneur  y  daignez 
cette  nuit. 

çc.  Nous  garder  de 
tous  péché. 

9.  Ayez  pitié  de  mus, 

Seigiteur. 

5t.  Ayez  pitié  de  nous. 

f.  Répandez  fur  nous 

votre  rmfcricQrd&ï^-* 
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malo. 
Credo  in  Deum  ,  &c. 
tf.  Carois  refurre- 
ftioncro. 

Et  vitam  setee. 
nam.  Afnen. 

Beaediétus  es 
Domine  »  Deas  pa- 
trum  noftrorum. 

r^.  Et  laudabilis 
&  gloriofus  in  fae^ 
culi. 

tf.  Benedicamus  Pa- 
trem  ,  &  Filium  ,cura 
fanifco  Spiritu. 

Ri.  Laudemus  ,  Se 
fuperexalcemus  eum 
in  iàccula. 

ir.  Benediftus  es 
Domine  ,  in  Firma- 
mamento  Cseli. 

Et  hudabilis,  & 
gloriolus  ,  2c  fuper- 
exaltatus  in  Isecula. 

9.  Benedicat  &  eu* 
flodiat  nos  oninipo* 
tens  8c  niifcricors  Do- 
minus. 

9c  Amen. 

y.  Dignare  Domi-] 
ne  f  nofte  ilh. 

3<,  Sine  peccato  nos 
euftodire. 

t.  Miferere  noftrit 
Domine. 

R:  »  Miferere  noftri. 
9.  Fiat  mifericor- 
dia  tua  Due  fuper  nos» 
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çt,  QueniadnnoduOT 
fpcravitnus  in  te. 

f.  Domine  exaudi 
•rationem  meam. 

Ri,  Et  clam  jr  meus 
ad  re  veniat. 

t.  Dominus  vobif* 

CUtD. 

Cum  fpiritu  tuo. 
Orernus. 

VIfîta  ,  quxfumus 
Domine  ,  habita- 
tioncm  iftam,  &  ora- 
nes  infidias  inimict  ab 
ca  longe  repelle  :  An- 
geli  tui  fincti  habitent 
in  ca  ,  qui  nos  in  pace 
•amodiant  »  &  benedi- 
âio  tua  fit  fuper  nos 
ièmper.  Per  Domî- 
num  noftrum  Jefum 
Chriftum  F;lium  tuû> 
qui  tecum  vivit  &  re 
gnat  in  unitate  Spiri- 
cus  fanfti  Deus  ,  per 
omnia  fecula  fseculo- 
ium.  Amen. 

i.  Dominus  vobif- 
cum. 

çt.  Et  cum  fpiritu 
tuo. 

t-  BcnedicamusDo- 
jTiino. 

Deo  gratias. 

RmediBi*. 
"O  'Enedicat  '  &  eu- 
•XJfltodiat  nos  omni- 


IMANCHE 

0<.  Selon  Yefperartet 
q:ie  if  on  s  avons  rnije 
en  vous. 

f.  Seigneur  ,  icoutet* 
ma  prier?. 

Çé.  Et  que  mes  cris 
s* élèvent  jujques  à  <vons. 

t.  Le  Seigneur  (oit 
avec  vous. 

9c.  Et  avec  votre  ejprit. 

Prions. 
X  T  0«;  vous  fupliurtSf 
XN  Seigneur,  dzvifi ter 
cette  demeure*  &  d*éIoi» 
gr.er  délie  toutes  les  em~ 
bûches  de  votre  ennemi  : 
Que  <vos  Saints  Anges 
y  habitent  ,  pour  nous  y 
ctnf(rv<r  en  paix  :  & 
que  votre  benediBim 
Jcit  toujours  Jur  nous. 
Par  fîStre  Seigneur  Je- 
fus  *  Chrift  votre  Fils  , 
qui  étant  Dieu  ,  vit  & 
règne  avec  dbus  »  en 
Cunitk  du  faint  Efprit  , 
Yar  tous  les  fiecles  des 
ficelés.  Ain  fi  joit-il. 

y.  Le  Seigneur  {oit 
avec  vous. 

r<.  Et  avec  voftre 
ejprit. 

t.  Benijjons  le  Sei- 
gneur. 

Rendons  lui  grâces. 
Benediétion. 
f^\Ue  le  Seigneur  tout . 

\^puijjant9&  tout  mi- 
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ftricor  dieux  ,  le  Pere ,  le 
Fils,  &  le  S.  Efpritynous 
bemfje ,  &  nous  protège. 
ç*.    Ainfi  foit-il. 
Antienne. 

TE  w  falnè  Reine 
des  deux. 
Jé  vous  jaliie  MaîtreJJe 

des  Anges* 
Je  vous   Jaluè  Racine 
facrée  , 

Je   vw*  j*lu*  P°rte 

fainte. 
pAr  laquelle  la  lumière 
eji  venue  éclairer  le 
monde. 
Réjoiïifliz-vous  ,  Vierge 
illuflre  &  gkrieuje.  ^ 
Qui  Jurpajfez  en  beauté 

toutes  les  Vierges  \ 
Joii'fcz  de  vo/lreghire, 
S  Vierge  ,  que  tant  de 
grâces  rendent  fi  belle. 
Et  intercédez  pour  nous 
envers  Jefus  Chrifl , 
Afin  qu'il  exauce  nos 
prières. 

t.  Agréés ;  S  Vierge 
Jacrée  ,  que  fanonce 
<vos  louanges. 

Çt.  Donnez  moy  de 
la  force  pour  rejtjler  à 
mos  ennemis. 

Prions. 

ODieu  très  •  mifcri- 
cordietêx  ,  Jêûtenez 
nefire  foibleffe  ,  par  la 
fui  fiance  de  voftre  Gra- 
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potens  ,  8c  miferîcors 
Dominus  ,  Pater  ,  8c 
Filius,  &  Spiritue  fan- 
ôus.   s*,  Amca. 
/Jntrpkona. 

AVe  Regina  Cœ- 
lorum, 
Ave  Domina  Angc- 

lorum , 
Salve  radix  , 

Salve  Porta, 

Ex  qui  mundo  lux  cft 
oita, 

Gaudc     Virgo  glo^ 
riofa. 

Super     omnes  fpe. 

ciofa* 
Vale  ,ô  valdè  décora  > 


Et  pro  nobis  Chrifl: ani 
exora. 


t.  Dignare  me  lau- 
dare  te,  Virgo  facrata, 

Çt.Damihivirtutcm 
co  ura  hoftes  tuos. 

Oremus. 

COr.cede  miferî- 
cors Deus  fngili- 
tati  noftrae  praefidium  : 
ut  qui  faudte  Dei  Gi- 
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nirricîs  roemoriam 
agimus  ,  imerceffionis 
ejus  auxilio  à  noftris 
iniquitanbus  refurga- 
n\us.  Ver  eumdem 
Chrillum  Dominum 
noltrum. 
5c.  Amen, 


Dimanche 
ce\  Et  comme  nous  célé- 
brais la  mémoire  de 
la  (ainte  Mere  de  Dieu, 
vôtre  Fils  ;  faites  que 
far  le  jecours  de  fon  in* 
tirceflion  ,  vous  vous  re- 
levions de  nos  péchez. 
Par  le  mène  Je/us- 
Cbrifi  notre  Seiçneur. 
5*.  ji  'rnfi  foiuil. 

Que  le  divin  Je- 
cours  demeure  toujours 
avec  nous. 

Ik.    Amfi  foit  il 

***       E*3*      S**  f  €#} 

POUR  LE  LUî^DY 

* 

DE  LA  SEMAINE  SAINTE. 

MESSE. 


Divinom  auxilium 
rnaneat  fcraper  no- 
bifeum. 

Amen. 


Introït  us.  Pfal.  34. 

ÏUdica,  Domine,  no- 
centes  me,  expugna 
impugnantes  me  :  ap- 
préhende arma  &  feu- 
tum ,  &  exurge  in  ad 
jutorium  meura  Do- 
mine ,  virtus  falutis 
meae  I 

EFfmide  frameam 
6c  conclude  ad- 
vcrlus  eos   qui  per 
fcquuntur  me  :  die 


Introït.  P/.  34. 

F dites  moi  jujlice, 
Seigneur ,  contre  ceux 
qui  m'attaquent  1  Dom- 
tez  ceux  qui  me  font  la 
gutrre  :  prenez,  vos  or- 
nes, vôtre  bouclier , 
Ô*  verez  à  mon  aide , 
S  eigneur  ,  qui  êtes  l'a  fui 
de  mon  falutî 

I~yRef entez  votre  lan: 
.  ce  9  &  fermez  le 
pafjage  à  ceux  qui  me 
piTjecutent  :  dues  à  mon 
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mme  ,  je  fuis  ton  fa 
lut. 

Frites  •  moy  juflice  > 
Seigneur. 

Collefte. 

Dieu  tout  >  puijffant 
qui  Javez  quêtant 
fi  foibks  que  mus  Jom 
mes  ,  nous  ne  [aurions 
(ubfifter  au  milieu  de 
tant  de  maux  >  faites- 
nous  la  grâce  que  nous 
retirions  par  les  rmrites 
de  la  Pajfîon  de  votre 
Fils  unique.  Qui  étant 
Dieu  y  vit  &  règne  avec 
vous  en  l'unité  "du  Jaint 


falus 


animae  me*  : 
tua  ego  fum. 

Judica  ,  Domine, 
nocentes  ,  &c. 
Oratio. 

DA  quaefuinus  om- 
nipotens  Deus  : 
ut  ,  qui  in  tôt  ad- 
verfis  ex  noftra  infir* 
m  ira  te  deficimus  , 
inter.edente  unigeni- 
ti  Filij  tui  Paflione  rc 
fpiremus.  Qui  tecum 
vivit  &  régnât  in  uni- 
tate  Spiritus  iandt 
Deus.  Perom nia  fsecula 
fstculorum.  Ameo. 


Efpnt  ,  par  tous  les  ficelés  des  ficelés.  Ainfi 
Joit  -  il 


Contre  les  Perfecuteurs 
de  i'Eglife. 

SEigneur ,  nous  vous 
fuplions  de  vous  lai j- 
Jer  fléchir  aux  prières  de 
votre  Egltfe  ,  afin  que- 
tant  dégagée  de  tous  les 
maux  »  (y  de  toutes  les 
erreurs  qui  la  tourmen- 
tent .  elle  vous  ferve 
avec  une  fidélité  affuree. 
Far  notre  Seigneur ,  &c. 
Ou  pour  le  Pape. 

ODien  ,  qui  êtes  le 
Pafieur  &  le  Con 
dufteur  de  tous  les  Fi* 
deles ,  regardez  d'un  œil 
favorable  votre  fervi- 
(eur  N.  que  vous  avez 


Contra  Perfecutores 
Eulefi*. 

ECclefoe  xux  quse- 
fumus  Domine  , 
preces  placatus  ad- 
mitte  t  ut  deftruétis 
adverfitatibus  ,  &  er- 
roribus  univerfis  ,  fe~ 
cura  tibi  ferviat  liber- 
tate.  Per  Dominum 
noftrum  ,  &c# 

Vcl  pro  Papa. 

DEus  omnium  Fi- 
delium  Paftor  Se 
rc&or,hmulum  tuum 
N.  qu?m  Paftorem 
kccleliae  tuae  prseei- 
fe  yeluifti  ,  propitiu* 
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refpice  j  da  ei,qusefu- 
mus  ,  verbo  &  exem 
plo  ,  qui  bus  praeeft  , 
proficere  :  ut  ad  vi- 
tam  unà  cum  grege 
fîbî  credito  ,  perveniac 
fempiternarn.  PerDo* 
nïinum    nofîrum  Je- 
lum  Chriftum  ,&c. 
commis  ,    à  la  gloire 
gneur  ,  &c. 
Le£îio  ljaia  Prophète, 
cap.  fo. 

IN  diebus  illis  dixît 
ICiias  ;  Dominus 
Decs  aperuit  mihi 
auteca  :  ego  autcm 
non  contradico  ,  6c 
retrodum  noa  abij  , 
Corpus  roeum  d^di 
percuticotibus  ,  &  gê- 
nas meas  vellentibus. 
Faciem  meum  noa 
averti  ab  increpanri. 
bus  ,  &  confpuentibus 
in  me.  Dominus  Deus 
auxihator  meus,  ldeô 
non  fum  confufus. 
Idcô  pofui  faciem 
meam  ut  perram  du- 
riffimam  :  &  fcio  , 
quoniam  non  con- 
tundar  \  Juxta  eft  qui 
juftificat  me  i  Quis 
contradicct  mihi  :  Sre 
mus  fïmul  :  Quis  eft 
adverfarius  meu#  $  ac- 
cédât ad  me  t  Ecce 
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élevé  à  la  dignité  de 
Vafleur  de  voffre  Egli- 
fe  t  faites  -  lui  la  grâce 
d'édifier  cettx  qui  font 
Jons  fa  charge  ,  par  jes 
paroles  ,  &  par  (on 
exemple  ;  afin  quU 
puiffe  arriver  avec  le 
troupeau  qui  lui  a  été 

étemdle.    Par  no/lte  Sei- 

•  •  •  •  t  ^  M  •  4*      1  »       *  •  * 

La  Leçon  du  Prophète 
Haie.  chap.  jp. 

EN  ce  temslà  Ifaie 
dit  :  le  Seigntur  Dieu 
ma  ouvert  iWeille  ;  je 
nai  rien  réplique,  &  je 
ri  ai  point  reculé  ,  mais 
fai  livré  mon  Corps  à 
ceux  qui  font  voulu 
fraper.  fai  fre fente  les 
joues  à  ceux  qui  mar- 
rachoient  le  poil\  je  n'ai 
point  détourné  mon  vi» 
juge  de  ceux  qui  m'ou- 
trageoient ,  fi*  qui  me 
couvroient  de  crachats* 
Le  Seigneur  mon  Dieu 
ejl  mon  aide  ,  c'elî  pour- 
quoi je  nai  point  eu  de 
tonfufion.  J'ai  endurci 
ma  ja:e  comme  un  ro- 
cher ;  &je  ff ai  que  je 
ne  ferai  point  confus. 
Celui  qni  me  juftifie  » 
eft  auprès  de  mot  :  Qui 
ofera  me  démentir  i  /if- 
fcmblons  -  nous  :  Qui  efl 
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mon  advtrfaire  ?  qu'il  Do  ,  inus  meus  ,  au- 
saproche  ?  Vmi  le  Sei«    xiliatcr   meus  \  quis 


neur  mon  Dieu  qui 
vient  à  mon  jecours  1 
me  condamnera  ? 
Ils  vieil  leront  tous  com- 
me un  vêtement ,  les 
vers  les  conftmeront  : 
Ta-  ftlqulqtiun  d'en* 
tre  -  vous  qui  craigne 
Dieu  ,  Ô*  qui  écoute  la 
voix  de  fon  Serviteur  ? 
S'il  m  Arche  dans  les  te* 
nêbres  (  dans  l'îifli&ion  ) 
(y  s  il  ri  a  point  de  lu- 


th qui  condemnec 
ire?Ecce  onmesquafi 
veihmeutum  conte- 
rentur  :  tinea  corne- 
det  eos.  Quis  ex  vo- 
bis  timens  Deum  ,  au-. 
diens  vocem  fervi 
fui?  Quis  ambulavic 
in  tenebris  ,  &  noneft 
lumen  ei  ,  l^eret  in 
nomine  Domini  ,  8c 
innit3tur  {ujer  Do- 
mioum  Deum  i'uum. 


mtere ,  qu'il  efpere  au  nom  du  Seigneur  ,  &  qu'il 
s'apure  furie  Seigneur  Jon  Dieu. 
Graduel, tiré  du  PJ.  34.  Craduale. 


LEvez  -  vous  ,  SeL 
gneur  ,  pour  écou- 
ter ma  cau\e\  Mon  Dieu  , 
mon  Seiçnew  >  dèfendtz 
mon  droit. 

t.  Prejentez  votre 
lance  »  &  repouffez 
ceux  qui  me  perjecu- 
tent. 

TmlétiréduPf.ioi. 
&  ?8. 

SEigneur  »  ne  nous 
traitez  pas  félon 
nos  péchez  ,  &  m  nous 
rendez  pas  ce  que  nous 
avons  mérité  par  nos 
effenfes. 

t .  Seigneur  ,  oubliez 
nos  fautes  payées  :  que 


EXurge  >  Domina, 
8c  intende  judicio 
mco  1  Deus  meus  8c 
Dominus  meus  in 
eau  (a  m  meam. 

Èffunde  frameam. 
8c  conclude  adversùs 
eos  qui  me  perfequun- 
tur. 

Trafius. 

DOmine  ,  non  fe- 
cundùm  peccatg 
nolîra  ,  quar  fecimus 
nos  ;  neque  fecundùm 
iniquitates  nortras  re- 
tribuas  nobis. 

Domine ,  ne  me- 
mineris  iniquitatunv 
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noftrarum  antiqua- 
rum  è  citô  anticipent 
nos  milèricordi*  tus» 
quia  pauperes  faétt  fu- 
mus  nimis. 

t.  Adjuva  nosDeus 
falutaris  nofter  $  8c 
propter  gloriam  no- 
roinis  tui  »  Domine 
libéra  nos  :  8t  propi- 
tîus  efto  peccatis  no- 
ftris  ,  propter  nomea 
tuum. 

Sequentia  faniïi  Evan* 
ge/ij  fecundùm  Joan- 
nem.  Cap.  Ut 

AN  te  iex  dies  Paf 
chae  veoit  Jefus 
Berhaniam ,  ubi  Laza- 
rus  fuerat  mortuas  , 
quem  fufcitavit  Jefus. 
Fecerunt  autem  ci 
cœnam  ibi  ,  Et  Mar- 
tba  min  ift  rabat,  Laza- 
rus  verô  un  us  erat 
ex  difeumbentibus 
cum  eo.  Maria  ergo 
•ccepit  libram  un. 
guenti  nardi  piftici 
preriofi  ;  &  unxit  pe- 
des  Jefu  ,  &  exterfit 
capillis  fuis  pedes 
cjus  :  8c  domus  im- 
pleta  eft  ex  odore  un- 
guenti.  Dixit  ergo 
unus  ex  Difcipulis 
cjus  B  Judas  lfcariotes 
qui  erat  eum  traditu 
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votre  mifericorde  mus 
prévienne  prompt ern ent  : 
pane  que  nous  fommes 
dans  une  extrême  r.ecef- 
ftté. 

t.  O  Dieu  !  qui  êtes 
votre  \alut ,  affiftez  nous 
de  votre  jecours  \  déli- 
vrez nous  ,  pardon- 
nez, nous  nos  péchez  , 
pour  la  gloire  de  votre 

La  fuite  du  S.  Evangi- 
le, félon  S.  Jean. 
Chapitre  1 1 . 

Six  jours  avant  U 
Fête  de  Pâque  ,  Je* 
Jus  vint  en  Bethanie  >où 
étoit  mort  le  Lazare 
qtiil  avoit  reflufeitè* 
On  lui  prépara  -  là  un 
\ouper  ,  où  Marthe  fer- 
voit.  Et  le  Lazare  éloit 
un  de  ceux  qui  étoient 
à  table  avec  lui.  Marie 
prit  une  livre  de  par- 
fum de  tlard  véritable^ 
d'un  fort  grand  prix  , 
dont  elle  oignit  les  pieds 
de  Jefus ,  &  les  ejjnya  de 
Jes  cheveux ,  de  Jorte  que 
toute  la  matjm  fut  rem- 
plie de  l'odeur  de  ces  p*r± 
jums.  Alors  un  des  Dij ku 
pies ,  Judas  If  canot ,  qui 
le  devoit  trahir  ,  dit  1 
Pourquoi  ri*  -  fon  p*s 


De  la  Sema 
Vendu  ce  parfum  trois 
cens  deniers  (  reaies  ) 
four  les    donner  aux 
pauvres  ?  Ce  qutil  du 
Joit,  non  pas  qu'il  Je  Jou- 
cikt  des  pauvres  y  mais 
parce  que  c'etoit  un  lar- 
ron y  qui  gar doit  la  bour- 
fe  où  l'on  mettoitUs  du* 
mones.  Jefus  luy  eût  : 
Laiflcz  -  la  faire  ;  c'efl 
un  Jervice  quelle  me 
rend  (  par  avance  )pour 
le  jour  de  ma  fepulture. 
Fous  avez  toujours  des 
pauvres  ,  mats  vous  nè 
nSaurez  pas  toujours. 
Plujieurs    Juifs  ayant 
apvis   que  Jejus  etoiU 
là  ,  ils  y  vinrent  ;  non 
pas  tant  pour  l'amour 
de  le  fus ,  que  pour  voir 
le  Lazare  qu'il  avoit 
rtjjufcité. 
Offertoire  ,  tiré  du 
Pfeaume  41. 

DEli  vrez  moi  de  mes 
ennemis  ,  Seigneur  j 
jay    recours  à  vous  : 
Enfeignez  •  moi  à  faire 
wStre  volonté  5  car  vous 
êtes  mon  Dieu. 
Secrète, 

F Ait  es ,  Seigneur  tout, 
puiffant  ,  qu'étant 
purifiez  par  la  puiffante 
*uertu  de  ces  Sacrifices  > 
n:us  J oyons  plus  purs 
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rus  /  Quare  hoc  un.. 
guentum  non  vxniit 
trecentis  deoariis  ,  & 
datum    eft   egenis  ? 
Dixit  autem  hoc, non 
quia  de  egenis  pertî- 
nebat   ad  cum  ;  fed 
quia  fur  erat,  8c  locu- 
los  habens ,  ca  quas 
mittebantur  ,  porta- 
bat,  Dixic  ergo  Jefus  1 
Sine  illam  ,  ut  in  diem 
fepulturse  mese  fervet 
illud.  Pauperes  enim 
femper  habetis  vobif- 
cum  1  me  autem  noa 
femper  hibebitis.  Co- 
gnovit    ergo  turbt 
multa   ex    jadaeis  , 
quia  illic  effet.  Et  ve- 
nerunt  ,  non  propeer 
jehim  tantùm,  fed  ut 
Lazirura  vidèrent 
queni     fufeitavic  à 
mortuis. 

Offertorium. 

ERipe  medeinimi- 
dsmeis,  Domine, 
ad  te  confngi  ,  doce 
me  facere  volunta- 
tem  tuam  :  quia  Dcus 
meus  es  tu. 

Semta. 
TJ  Me  fa.Tificîa  not, 
Xlomnipotens  Deus. 
potenti  virtute  mun- 
dates  ,  ad  iuum  fa- 
ciant  puriorci  venire 


8o  Pcui    le  Lundi 

principium.  Per  Do-  pour  arriver  a  leur  f$ur- 
minum  noffrum ,  &c.   ce  ,  &  à  leur  principe. 

Par  notre  Seigneur  >  é*c. 
Contra  perfecutores       Contre  les  PerJecuteurs 
Eulejs*.  de  TEghle. 

PRotegs  nos,  Do-    TTyRotegez-nous  ,  Sei. 
mine  ,  tuis  myfte-    A  gnenr  ,  vaguant  à 
nis  fervientes  :  uc  di*    vos  Mifteres  ,  afin  que- 
vinis  rébus  inhaeren-    tant  attachez  aux 
tes,&  corpore  nbi  ft-  7*/  divi?ies  ,  wokj  w/// 
mulemur  6c  ^mente.  Jervions  a'efprit  , 
Per  Dominum  f  &c.     corps.  Par  notre  Sei- 
gneur ,  &c, 
Vel  pro  Papa.  Ou  pour  le  Pape. 

OBlatis  qusfumus  Y]  Ait  es  >  Seigneur ,  que 
Domine  ,  plact-  JT  les  dons  que  nous 
re  muneribus  ;  8c  vous  offrons  ,  apaiÇenî 
faroulum  tuum  N.  vitre  colère  ,  &  conduis 
quem  Paftorem  Ec-  par  une  ajfîtfan;e 
cleûae  tuae  prsçefle  vo-  continuelle  >  o^/r*  Scr- 
luifti  9  afiidua  prote-  viteur  N,  que  vous 
6Hone  guberna.  Pcr  avez  élevé  à  la  digni- 
Dominum  noftrum  té  de  Pafleur*  &  chef  de 
Jcfum  Chriftura,  8cc.    votre  Egïife.  Par  notre 

Seigneur  >  &c* 
Conrnuniê.  Communion  ,  tirée  du 

Pfeaume  }4. 

ERubcfcant  ,  &  re.  /^V  Ue  ceux  qui  Je  rè* 
vcie^ntur  iïmul  ,  \J  joûijjent  dans  mes 
qui  gmtuhntur  ntalis  maux ,  rougirent  de 
meis  ;  mduantur  pu-  honte  &  de  cottfufion  : 
dore  ,  &  reverentia  ,  Que  ceux  qui  me  cm* 
qui  maligna  loquuu-  lonnïent  ,  Joicnt  cou* 
tur  advrersù»  me.  verts  de  déshonneur  & 

d'ignominie. 
Poflcorrmumo.  Portcom  m  union . 

PRxbcanc  nobis  ,  T7  Aites .Seigneur ,  que 
Domine,  dirinum   JT  vos  jaints  Mifteres 

nous 
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mus  tnfpirent  une  divi- 
ne fer  veur  >  afin  que  pre» 
navt  platfir  à  les  cele* 
brer ,  vous  [oyons  remplis 
des  délices  de  leur  fruits 
Par  nôtre  Seigneur  Je 
fus-Chrift  v  &t.      *  w 

Contre  les  Perfecuteurs 
de  l'E^life. 

SEigneur ,  qui  êtes  no- 
tre Dieu .  nous  vous 
Juplions  de  ne  permet 
tre  pas  que  ceux  qui  ont 
h  bon  •  heur  d'avoir 
fart  à  cette  Jainte  Com- 
munion %  Joient  expofez 
aux  périls  qui  fe  rencoru 
trent  parmi  les  hommes. 
Par  nôtre  Seigneur ,  $V. 

Ou  pour  le  Pape. 

T^T  Ous  vous  prions  , 
JlNi  Seigneur  ,que  la  par* 
tic:  pat  ion  de  te  divin 
Sacrement  nous  Jerve 
de  prote&ion  \  &  quelle 
donne  des  forces  à  votre 
Scrvitetif  M.  que  vous 
avez  ehvè  i  la  dignité 
de  P  a  fleur  ,  &  Cb>f  de 
litre  Eghfe  ,  afin  qrtf 
pur/Je  être  fauve  avec  te 
Jroupeau  qui  lui  a  été 
commis.  Par  notre  Sfi- 
gneur  Jefu;  Chrijl ,  (?c* 


n  e  Sainte.  Si 
tua  fanfta  fervorertf: 
quo  eorum  pariter  8c 
a£tu  j  delcéteranr  8c 
frudtu.  Per  Doaiinurai 
8c<vfl  <  • 


Contra  pevfecutcres 
Ecckfi£9 

QUsTumus  ,  Do« 
mine  Deus  no- 
fbr  :  ut  quos  diviaa 
tribuis  participatione 
gaudere  ,  humanis 
non  fioas  (ubjacerc 
periculis-  Per  Dooû- 
num  noftrum,  &c* 


Vel  pro  Papa, 

T  T  /Ec  nos  quaefu* 
jTa  mus  Domine,  di- 
vini  Sacramenti  per- 
ceptio  protegat  :  8c 
famulum  tuum  N# 
quem  Paftorem  Ec- 
cielix.  tuas  pneclTe  vo- 
luilli  f  unà  cum  com- 
miflbfibi:gcege  .folyet 
femper  8c  maniât.  Per 
Oominum  noltrum 
jefupi  Chrifcum  ,  &c* 
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OfAtio  fuper  Popnlum. 
Humilitate  capita 
vcftra  Deo. 

ADjuva  nos ,  Deu9, 
falutaris  nofter  , 
&  ad  bénéficia  reco- 
J^nda  ,  quibus  nos  in- 
fini rare  dignatus  es , 
tribue  venire  gauden- 
tes.  Per  Dominura 
noftrura. 


E  Lundi 
Oraifon  fur  le  Peuple- 
Humiliez  •  vous  ,  & 
batjfés  la  tète  de- 
vant Dieu. 

ODieu  ,  qui  êtes  no* 
ire  falut,  aflifaz.- 
nous  de  votre  fecours  ; 
&  faites  que  nouspuif- 
fions  célébrer  avec  joye 
la  Mémoire  des  bien- 
faits par  le/quels  vous 
avez  daigne'  vous  réta- 
blir. Par  notre  Sei- 
gneur ,  &e. 


POUR  LE  MARDI 

DELA  SEMAINE  SAINTE. 

Station  dAnsï  Eglife  de  Jointe  Prifque. 


lntrrtûs.  Gai.  6. 
VTOi  aureoi  glo- 
JJN  riari  oportet  in 
Cracc  Doraini  nofiri 
Jefa  Ghftftj  :  ia  quo 
clt  falus ,  vita  ,  &  re- 
f'urreékio  noftra  :  per 
quem  falvati ,  &  libe 
raci  fumus. 

Pfalm.  66. 

DEus  roifereatur 
noftri.  &  benedi 
cat  nobis  :  illunv'net 
vultum  fuum  fuper 
nos  ,  6c  mifereatur 
ttoftri* 
Nos  autcm  gloriari 


N 


Introït, 
Ous  devons  *  notis 
glorifier  dan  s  m 
Croise  de  Notre  Seigneur 
lefus  .  Chri/i  \  dans  le* 
quel  e(l  notre  Jalut,  no- 
tre vie  j  &  notre  répara- 
tion :  lequel  mus  a  fau* 
vex> ,  &  nous  a  rachetez. 
Pfeaume  66. 

QUe  Dieu  ait  pitié 
de  nous  ,  &  qu'il 
nous  beniffe  t  quil  fafji 
luire  fur  nous  la  lumie* 
re  de  Jon  vif  âge }  &  J* 
nijericorde* 

£l<nt  dîvjnj  nousgbs 
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ri  fier  dans  U  Croix. 
Collcéte. 

Dieu  tout  -  puïffant 
Ô4  éternel,  fait  es- 
nous  la  grâce  de  célé- 
brer les  Mifleres  de  la 
Paffim   de   notre  Sei- 
gneur, en  forte  que  nous 
recevions  le  pardon  de 
vos  péchez.   Par  notre 
Seig.  le  (us  Chri/î  ,  &c. 
Après  ou  Eccte/S^on  Deus 
La  Leçon  du  Prophète 
Jeremie.  ebap.  1 1# 

EN  ce  tems  là:  f crè- 
me dit  t  Seigneur  > 
njous  m'avez  ouvert  les 
yeux  ,  &  m'avez  fait 
connoître  Uurs  mau- 
vais defleins  :  le  les  ai 
connus.  Et  je  me  fuis 
te  a  comme  un  doux 
Agneau  que  Von  parte 
pour  être  immole,  com- 
me fi  i'exffè  ignoré  la 
confpiration  qu'ils  a* 
voient  formée  contre 
moi  ,  difant  i  Venez  , 
mettons  du  bois  {  empoi- 
fonné)  dans  Jon  pain  : 
OtonsJe  de  defjus  la 
terre  des  vivant  :  & 
que  fa  mémoire  frit  é fa- 
ite déformais.  Mais 
<ut>Uf9  Seigneur  des  rfr- 
mies  (  ou  cbs  Vertus  ) 
qu.étes  un  fuge  équita- 
ble }  &  qui  fondez  nos 


i  ne  Sa  t  frTE.  Sj 

oportet  ,  &c. 
Oratio. 

OMnipotens  fem- 
pirerne  Deus,  da 
nobis  ita  Dominiez 
Pafïîonis  Sacramenta 
peragere  \  ut  indul- 
gentiam  percipere  me* 
reamur.  Per  Domî* 
num  noftrum  Jefum 
Chriftum  ,  8cc. 
omnium ,  ce  m  me  defius« 
Leclio  Jerèmia  Pro- 
phète* cap.  1 1# 

INdiebus  illis:  Dixit 
Jeremias:  Domine  , 
demonftràfti  mihi  ,  8c 
cognovi  \  tu  oftendi- 
fti  mihi  fludia  eorum. 
Ec  ego  quafi  agnus 
m^nfuetus  ,  qui  por- 
tatur  ad  viâimam,  8c 
non  cognovi  ;  quia 
cogitaverunt  fuper 
me  confilia  -  dicentes; 
Venite  ,  mittamus  li- 
gnum  in  panemejus; 
8c  eradamus  eum  de 
terra  viventium  ,  8c 
nomen  ejus  non  me- 
moretur  amplius.  Tu 
auteru  Domine  Sa- 
baoth  ,  qui  judicas 
juflè  ,  8c  probas  re* 
ncs  8c  corda, videam 
ultionem  tuam  excis: 
tibi  enini  revolavi 
caufatfî  meam  :  Donû* 
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reins ,  c-r  ww  c***vr/ ,  f*t+ 
tes  que  je  ftoye  la  vengeance  que  vaut  en  tirerez  ; 
car  je  vous  ai  découvert  Citât  de  ma  cauje  ,  Set* 
gnturwon  Dieu4 


Graduale. 
T?  Go  aurcm  dum 
Jtl  mihi  molcfti  ef- 
IViu  ,  inducbam  me 
cilicio,8c  hurriliabam 
in  jcjunio  aoimam 
meim  :  6c  oratio  mea 
in  finu  mei  conver- 
tetur. 

f*  Judica  ,  Domi- 
ne, noceotcs  me ,  ex. 
p  ugna  impugnantes 
roc  :  Appréhende  ar- 
ma ,  &  fcnrum  ,  & 
exurge  in  adjutorium 
mihi, 

PaJJio    Domini  noflrs 
Jeju  Chrifli  ,  fecun 
ctàrn  Marcum.  cap. 
14.  t  y. 

IN  illo  tempore  : 
EratPafcha,  8c  Azy- 
jrp*-  poft  biduum  1  & 
xjpa&rebant  fumroi  Sa- 
cerdotes  &  Scribx 
quomodo  Jefum  do- 
Iq  tencrent ,  8c  occi- 
jdçrenç.  Diccbant  au- 
iem  :  Non  in  die  Fe- 
'4o  »ne  forte  turaul- 
lyfj^eret  in  populo. 
Atvçuro  effet  Jefus 
pethâniae  t  in  domo 
^Knonis  Leprofi  ,  g; 


GradueUi**  du  P/.  34. 

LOrJque  mes  enne- 
mis me  perfecutoient 
je  n. e  convrois  d'un  cili- 
ce ,  fhumiltois  mon  ame 
par  le  jeûne  \  (y  ma  priè- 
re étoit  tonte  renfern.ee 
dam  mon  cœur* 

faites  met  jujfice  , 
Seigneur  ,  r^^t  gwi 
persécutent  :  Réti- 
verftz  ceux  qui  ma- 
taquent  x  Prenez  vos  ar- 
mes &  votre  bouclier  > 

La  Paflion  de  nôrre 
Seigneur  Jcfus-Chnft, 
fdon  faim  Marcha - 
pitre  if* 
T7  N  ce  temsJà  :  D*tf / 
X2j  deux  jours  on  de- 
voit  célébrer  la  Vaque  y 
&  la  Fête  des  Azymes* 
Alors  les  Princes  des 
Prêtres  ,  les  Scribes 
chereboient  le  moyen  de 
prendre  le  fus  par  fwejjeê 
pour  le  faire  mourir  : 
Mais  il  ne  faut  pas,  di* 
foient .  ils  ,  le  faire  au 
tetris  de  la  F  été  ,  de 
peur  d'exciter  quelque 
[édition  parmi  U  peu^ 


de  la  Semai 
pie.    Or  le/us  étant  à 
table  dans  la  maij$n  de 
Simon   le  Lépreux  en 
Bethanie  \  Une  femme 
portant  un  va  je  d*  al- 
bâtre s  plein  de  parfum 
d'huile  de  Nard  très- 
eK;ellent  ,  s  amocha  de 
lui  ,  é4  aywt  caffè  le 
vafe  ,  elle  répandit  le 
parfum  Jur  fa  tête. 
Quelques  uns  en  eurent 
un  dépit  fecret  ,  fe 
mirent  à  dire  :  Dequoy 
fert  la  perte  de  ce  par- 
fum ?  On  l'eût  pu  ven- 
dre plus  de  trois  cens  de- 
niers ,  &  les  difhribuer 
aux  pauvres.     Et  ils 
murmuroient  fort  con* 
tre    cette  femme.  Sur* 
quoy  lejus  leur    dit  : 
Laiffez  .  la  :  Vourouoy 
la  fâchez.  ~  vous  ?  elle 
m'a  rendu  un  bon  office  : 
Car  vous  avez  toujours 
des     pauvres  parmi 
fyous ,  à       vous  pour- 
rez   faire  .  l'aumône 
quand  vous  voudrez,  ; 
mats  vous  vt  m'aurez 
pas  toujours  :  elle  a  fait 
ce  quelle  a  pu  «  En  ré. 
fondant  ce  parfum  fur 
rnm  Corps  ,  elle  a  pour 
vu  par  a  van.  e  à  ma  fe 
fulture.   Je  vous  dis  en 

4??>.{f  >     en  tm  Us 


v  e  Sainte.  tf 
reçu  m  béret    :  venic 
mulicr  habens  a)aba- 
flrum  unguenti  Nar- 
di  fpicati  preriofi  ,  & 
fra&o   alabaftro  effu- 
dit  fuper  caput  ejus. 
Erant  autem  quidam 
indigné    ferentes  in* 
tra  (emetipfos  ,  &  di- 
centcs.  Ut  quid  pei*. 
ditio    ifla  unguenti 
fada    ell    ?  Poterac 
enim  unguentum  iftud 
venundari  plufquam 
trecentis  deoariis  ,  & 
dan   pauperibus.  Et 
fremebant    in  eam. 
Jefus    autcm    dixit  , 
Sinite  eam.  Qiiiri  illi 
molefti  eftis  ?  Bon  uni 
opus  operata   cil  in 
me.     Scmper  enitn 
pau pères  habetis  vo- 
bifcuni  ,  &  cùcn  vo-' 
Iaeritis  ,  potcftis  i\U 
benefacere  *  me  au, 
tera   non  femper  ha- 
bebitis.  Qjod  habuit 
hase  ,  fecit  /  prsevenit 
ungere  Corpus  rtieum 
in  ièpulturam.  Amen 
dico  vobis  i  ubicum- 
que  pr*dicatum  fuew 
ru  Rvangehum  ittud 
in  uoiverlô  mundo^fic 
quod  haec  feac*  nan. 
rabitur  ih  memoriam 
cjuj.  Et  JuJas  Uca5 
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riotes  un  us  de  duode- 
cim  abiic  ad  fummos 
Sacerdotes,  ut  prode- 
ret  eum  illis.  Qui  au- 
dientes  >  gavifi  funt  : 
&  promiferunt  ei  pe- 
cuniam  fe  daruros.  Et 
quaerebat  quomodo 
i  lum  opportunè  tra- 
derer.  Et  primo  die 
Azymorum  ,  quando 
Pafcha   immolabant  , 
dicunt  ei   Difcipuli  : 
Quo  vis   eimus  ,  & 
paremus  tibi,ut  man» 
duces  Palcha?  Et  mit* 
tit  duos  ex  Diicipulis 
fuis  ;  Se  dicit  eis  :  Ire 
in  civitarem  :  &  oc- 
curret    vobis  homo 
Jagenam  aquse  baju- 
lans  *  fequimini  eum; 
Et   quoeumque  in. 
troierir ,  dirice  domi- 
no dormis  ,  quia  Ma* 
gifler  dicit  i  Ubi  eft 
refectio  mea,ubi  Paf- 
cha  cura     Dillipul  s 
jneis  manducem  ?  Et 
ipie  vobis  demonftra- 
bit  ccenaculum  gran- 
de i  ftrarum  $  Et  illic 
parate  nobis.  Et  abie 
runt  Difcipuli  ejus ,  & 
veneruntin  civitatem , 
&    invenerunt  ficut 
dixerat  illis  ,  &  pnra- 

verunt  Pailha,  Vef- 
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lieux  du  monde  ou  cet 
Evangile  fera  annonce., 
on  célébrera  la  mémoire': 
de  cette  action  quelle  a 
faite.  Alors  Judas  Ifca . 
riot ,  l'un  des  douze  Api  - 
très \fut  trouver  les  Prin- 
ces des  Prêtres ,  pour  leur 
livrer  Jefos  :  Lefauels 
jurent    ravis  de.  ioye 
d'entendre  ce  qutf  leur 
propofoit  :  Et  lui  promis 
rent  dt  (argent.  Dès  lors 
il  chercha  l'occafion  de 
le  leur  mettre  entre  les 
mains.  Le  premier  jour 
des  Azymes  ,  auquel  on 
immoloit  la  Pâquè  ,  les 
Dàjciples  de  fejns  lui  di- 
rent :  Où  voulez-vous 
que  vous  allions  vous 
préparer  le  fouper  de  la 
Pique  ?  Il  envoya  deux 
de  Jes  Difciples ,  &  leur 
dit  :  Allez,  à  la  faille: 
vous    rencontrerez,  un 
homme  qui  portera  unt 
cruche  d'eau  ;  Juive  z*- 
le ,  &'  où  il  entrera,  dites 
au  Maître  de  la  mai- 
Jon  m  Hêtre  Maître  nous 
a  commandé  de  vous  di- 
re i  Où  efl  le  lieu  où  j§ 
pourrai  manger  la  Pâ- 
que  avec  mes  Dtfciples* 
Et  il  vous  montrera  une 
grande  Sale  bien  en  or- 
Un  ,  où  vw  freparerc* 
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tout.  Les  Difciùles  s'en 
allèrent  à  la  Ville  ,  où 
ayant  trouvé  tout,  com- 
me le  jus  leur  avoit  dit  : 
ils  préparèrent  le  fouper 
de  la  Pâjue.  Sur  le  foir 
lefus  vint  avec  je  s  don- 
ze  Apôtres  y  &  fe  mit  à 
table  avec  eux.  En  fou^ 
pantilleur  dit:  Je  vous 
dis  en  vérité  qu'un  de 
vous  ,  qui  mange  avec 
moy  y  me  trahira.  Ils 
jurent  attriflez  de  cet- 
te nouvelle;  &  chacun 
fe  mit  à  dire:  Sero;t  ce 
moi  ?  Je  jus  leur  dit  : 
C'efl  un  d'entre  vous 
douze  qui  met  la  main 
an  plat  a/bec  moy.  Le 
Fils  de  l'Homme  s'en 
va  à  la  rrort  ,  Jelon 
qud  eft  prophétisé  de 
luy.  Mais  malheur  à 
celuy  par  Jeq>éel  il  fera 
trahi.  Il  vandrott 
tpieux  pour  lui  qu'il  ne 
fût  jamais  né.  Pen- 
dant le  fouper ,  le  fui  prit 
du  pain  ,  le  Menit  , 
O*  l'ayant  rompu  t  le 
leur  donna  ,  &  leur  dit: 
Prenez  :  Ceci  efl  mon 
Corps  :  Et  prenant  le  Ca- 
lice ,  //  rendit  gra.  es , 
le  leur  donna  ,  &  ils  en 
turent  tous.  Es  il  leur 
dii [i  Ceci  efl  mon  S$ng 


ine  Sainte.  %y 
père  autem  fa£to ,  vc- 
nit  cum  duodecim. 
Et  difeumbentibus 
eis  ,  &  manducanti- 
bus  >  ait  Jefus  :  Amea 
dico  vobis  ,  quia  unus 
ex  vobis  tradet  me  , 
qui  manducat  me- 
cum.  At  illi  caeperunt 
contriftari  ,  &  dicere 
ei  fingillatim  :  Num- 
quid  ego  ?  Qui  ait  il- 
\ unus  ex  duode- 
cim ,  qui  intingit  me, 
cum  manum  in  cati- 
no.  Et  Filins  quidem 
hominis<  vadit  ,  iieue 
frriptum  eft    de  co. 

aurem  homini  il» 
li,  perquem  Filiusho- 
minis  tndetur.  Bo- 
num  erat  ei  ,  li  notv 
effet  narus  homo  ille* 
ht  manducantibus  il- 
li s,  Aceepit  Je  fus  Pa- 
nem  j  &  benedicen* 
fregic  ,  &  dédit  eis,  & 
ait  i  Sumite  ;  Hoc  eft 
Corpus  meum,  Et 
accepto  Calice  ,  gra- 
tias  agens  dédit  eis,& 
biberunt  ex  illo  om- 
nes.  ht  ait  illis  *  Hic 
eft  Sanguis  meus  no- 
vi  Teftamenti  ,  qui 
pro  multis  effunde* 
tur.  Amen  dico  vow 

bis }  cjuomam  non  bi* 
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bam  de  hoc  genimi- 
ne  vitis  ufque  indiem 
illum  i  cum  illud  bi. 
bam  novum  in  rcgno 
Dei.  Et  hymnodiéto, 
cxierunt  in  montem 
Olivarum.  Et  ait  illis 
Jefus  :  Omncs  vos 
fcandalizibimini  in 
me  ,  in  no£te  ifti  t 
quiafcriptum  eft:  Per- 
curiam  paftorem  ,  & 
difpergentur  oves  :  fed 
poftquim  refurrcxe- 
ro  ,  procédant  vos 
in  Gililaeam  fetrus 
autem  ait  illi  :  Et  fi 
om  nés  1  fcandal  i  z  ui 
tueriot  in  te  $  fed  noi 
ego.  Et  ait  illi  Jefus: 
Amen  dico  tibi  quia 
tu  hodie  in  noftehac 
priufquam  Gallus  bis 
vocero  dedent  ,  ter 
me  es  ne^aturus.  At 
ille  amplius  loqueba- 
tur  /  Et  (i  oporraerit 
me  fimul  commori 
tibi  ,  .non  te  riegabo. 
Similker  aatem  & 
omnes  dicebmt.  Et 
veiiunt  in  prae-ium  % 
cuî  nomen  Gethfe- 
mani ,  6c  ait  Ditëipti- 
lis  fuis  :  Sede*è  h\t 
iionec  orem  :  Et  afTu 
•nue  Petrum  ,  &  Jaco. 

baa) ,  &  Joannexu  foi 
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rie  la  nouvelle  -Allian- 
ce ,  qui  fera  répandu 
portr  pltificurs.  Je  vous 
dis  en  vérité ,  que  défor- 
mais je  ne  boiray  point 
de  ce  fruit  de  vigne  jnf- 
quau  jour  que  je  le  boi- 
rai nouveau  dans  le 
Royaume  de  mon  Vert 
(  fans  voile  &  fans  Sa- 
crement. )  Et  après 
avoir  dit  l'Hymne  dV 
âion  de  grâces ,  ils  for- 
tir  ent  pour    aller  à  /a 
montagne  des  Olives  : 
Alors  Je  fus  leur  dit  : 
Fous  ferez,  tous  ftanda~ 
Itfez  cette  nuit  à  caufe 
de  moi*  Car  il  eff  écrit i 
Je  fraperai  le  Pa/feur  , 
&  les  Brebis  feront  dif+ 
perféàs  ;  mais  après  ma 
Rejurrefiion  ,  j  itai  de- 
vant vous  en  Galilée. 
V terre  répondit  :  Quand 
tous  feroient  ftandah* 
fez  de  ce  qui  vdvs  arrfc 
ver  a  \  pour 7  moi  je  rien 
ferai  jamais  fcandali* 
Je.  Jejus  lai  dit:  Je  te 
dis  en  venté  ,  que  cette 
nuit  même  ,  devant 
que  le  coq  chante  deux 
fois  y  tu  me  renkris  tfoii 
fois.  Mais  Pierre  ajouta 
Encore  '  à  ce  qu'il  àvoit 
dit  auparavant:  Quand 
il  me  faudroit  mourip 

0VCC 
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avec  'vous  ,  je  ne  vous 
reniirai  point  :  &  tous 
les  Di [ci fies  i  dirent  le 
mime.  Et  ils  vimment 
m  un  heu  nommé  G  et  h. 
Jemani  %  où  Jefus  leur 
dit  :  Demeurez-là ,  tan- 
dis que  j'irai  faire  ma 
prière.  Il  prit  avec  lui 
Pierre>Jacques,&  Jean\ 
&  (ejentant  prejje  cCu- 
ne  frayeur  ô*  d'un  a- 
batement  extrême  >  // 
leur  dit  :  Mon  ame  e/l 
tripe  jnfques  à  la  mwt\ 
attendez,  ici  Ô*  veillez  : 
&  s'étant  avancé  un  peu 
'  plus  loin ,  il  Je  proftema 
contre  terre  ,  &  prioil 
injîamment  que  cette 
heure  paflat,  s  il  Je  pou- 
rvoit, lans  qu'il  lui  arri- 
va:  aucun  wzlfdijant: 
WonPere  ,  toutes  chifes 
vous  font  pojjibles ,  dé- 
tournez de  moi  ce  Cali- 
ce \  mais  néanmoins 
que  votre  volonté  fort 
faite  en  cela%  &  non  pas 
la  mienne.  Puis  il  Vint 
à  Jes  Difciples  y  qu'il 
trouva  endormis  :  il 
dit  à  Pierre  :  Simon  , 
mous  dormez  f  bî'avez- 
vous  donc  pu  veiller  une 
heure  avec  moi  ;  Veil- 
lez &  priez ,  afin  de  ne 
point   entra  en  tenta- 


a  i  ne  Sainte,  tf 
cum  ,  8c  csepit  pave- 
re  ,  6c  tœdere.  Et  aie 
illis  ;  Triftis  cft  ani- 
ma mea  ufque  ad 
mortem.  Suftinete  hic 
8c  viçilatc.  Et  cum 
proceflïffet  paulu, 
luro  i  procidit  fuper 
terram  :  &  orabat,  uc 
fi  fieri  poflfet  t  traniï- 
rct  ah  eo  hora  j  8c  di- 
xit  :  Abba,  Pater, om- 
nia  tibi  pofiibiliafunt* 
transfer  Calicem  hune 
à  me  -,  fed  non  quod 
ego  velo  :  led  quod 
tu.  Et  venit,  8c  inve- 
nit  eos  dormientes. 
Et  ait  Petro  ,  Simon, 
dormis?  Non  potuifti 
una  hora  vigihre  roc- 
cum  ?  Vigilate  ,  fie 
oratc  ,  ut  non  intretis 
in  tentationem.  Spiri- 
tus  quidem  promptus 
eft  ,  caro  autem  infir* 
ma.  Et  iterum  abiens 
oravit  eu  m  d  cm  fer- 
monem  dicens.  Etre- 
ver  fus  demi 6  invenic 
eos  dormienres)  eranc 
enim  oculi  eorum 
gravati  >  8c  ignora- 
banr  quid  rdpondeL 
rent  ei.  Et  venit  ter- 
tio :  8c  ait  illis  :  Dor- 
enite  jam  ,  8c  requief- 
circ  ,   iufficit.  Venit 
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hora ,  ecce  Fsiius  ho- 
jninis  tradetur  in  ma- 
nus  peccatorum.  Sur- 
gi te  eamus  ;  Ecce  qui 
me  tradet  ,  projè  ett. 
Et  adhuc  co  loquen- 
te  ,  venit  Judas  Ifca- 
xiotes  anus  de  duo. 
detim  ,  Se  cum  illo 
turba  mulra  cum  gla- 
diis  &  lienis  ,  mifii  à 
fummis  Sacerdoti- 
bus  i  &  Scribis  ,  &  Se- 
nionbus.  Dederat  au- 
tem  traditor  eis  fig- 
num  ,  dicens.  Quem- 
cumqj  ofculatus  fue- 
ro  ,  ipfe  ert  :  tenetc 
cum  »  8c  ducit?  cautè. 
Et  cum  veniflet  ,  fta- 
tim  accedens  ad  eum , 
ait  :  Ave  Rabbi  :  Et 
ofculatus  eft  eum.  Ac 
illi  m  anus  injecerunt 
in  Jelum  ,  &  tenue- 
runt  eum.  Unus  au- 
iem  de  circunftanti- 
bus  cducei)S/ghdium, 
pereuflk  leivuui  fum- 
mi  Sjcerdotis  /  & 
amputavit  illi  auricu- 
laire Et  refpondeus 
Jeius  au  illts  ,  Tarn 
cjuam  ad  latroncm 
exidis  cum  gladiis  & 
lignis  comprehe  tdc 
re  nie  j  quoruiie  apud 

vos  cum  in  tcu^lo 
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tion.  Vejprtt  ejî prompt , 
mais  la  chair  ejî  joible. 
il  s'en  alla  ,  &  refit  la 
même  prière  :  puis  re- 
venans  à  Jes  Ùifciples , 
//  les  trouva  encore  en- 
dormis  ;  car  leurs  yeux 
ètoient  ape[antis  ,  cb* 
ils  ne  favoïent  que  luy 
répondre  :  Il  vint  À  eux 
pour  la  troifiéme  fois , 
leur  dit  :  Dormez  main- 
tenant ,  rcpojez.  Un 
peu  après  il  ajouta  : 
Ce  fi  ajjez  ,  V heure  eil 
venue  t  le  Fils  de 
l'Homme  va  ètn  livré 
entre  les  mains  des  pé- 
cheurs. Levez  •  vous  9 
allons ,  celui  qui  me  doit 
livrer  ejî  proche.  Com- 
me il  achevoit  ces  paro- 
les :  voici  venir  JuJas9 
Vun  des  douze  Apôtres  • 
&  avec  lut  une  troupe 
de  gens  armez  dHépées  , 
&  de  bâtons  >  qui  ètoient 
envoyez  par  les  Princes 
des  Prêtres  ,  les  Scribes^ 
Ô*  les  Anciens  du  peu. 
pie.  Le  Iraîire  leur 
voit  donné  ce  fignalydi- 
fant  :  Celui  que  je  bai- 
Jerai  ,  ceft  celui  que 
vouscherchez  j  prenez* 
le  9  &  le  menez  Jure- 
ment. Et  en  même  tem$ 
s'aprochant  de  Jejus  , 
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&  lui  difant  5  Mon 
Maître  ,  je  vous  Jaluë> 
il  le  baija.  Alors  ils  fe 
jetterent  fur  Je  fus ,  &  fe 
Jaïfirent  de  ja  PerJonne\ 
Un  de  ceux  qui  èt  oient 
avec  Je  jus  ,  mettant  la 
main  à  Vépée  ,  frapa  le 
valet  du     Prime  des 
Prêtres  ,        lui  coupa 
t  oreille.  Jejus  dit  à  ceux 
que  Judas  conduifoitr 
Vous  êtes  venus  armez, 
d'épées  (y  de  bâtons  pour 
me  prendre  ,  comme  fi 
j'etois    un  voleur  j 
hrjque  fétois  tous  les 
jours  parmi  vous  dans 
le  Temple ,  où  je  prêcbo:sy 
vous  ne   n/avez  point 
*rrcté.    Mais  ces  chojes 
fe   font  pour  accomplir 
les  Ecritures.  Atort  tous 
Jes  Dijciples  l  abandon- 
nèrent ,  ^enfuirent. 
Un  jeune  homme  ,  cou- 
vert leu\:^ent  d'un  lin- 
ceiéil,  Juivoit  y: jus  :  ils  le 
f  rirent  %  mais  il  laifjaaU 
1er  fin  linceuil ,  &  s'er 
cbapa  nud  par  ce  moyen. 
Ils  menèrent  Jejus  chez 
le  Souverain  Pont  fe  ,  où 
tous  les  Prêtres  Ô*  les 
Anciens    s  affem  blerent. 
Pierre  le  juivoit  de  loin 
jujques  dans  la  cour  de 
l'Hôtel  du  grand  Pri- 
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docens  ,  &  non  me 
tenuiftis.    Sed  ut  im- 
pleantur  Scnpturac. 
Tune   Difcipuli  cjus 
relinquentcs  eura ,  om- 
nés    fugerunt.  Ado- 
lefcens    autem  qui- 
dam fequebatur  euia 
aroi&us   iiodone  fu- 
per  nudo  i  &  tenue- 
runt  eum.    At  ille  rc-> 
jeéta  Gndone ,  nudu^ 
profugir  ab  cis.  Et 
adduxerunt  Jdbm  ad 
furamum  Sacerdo- 
tem  ;  &  convenerunt 
oranes  Saccrdotcs,  & 
Scribae   &  Seniores. 
Petrus  autem  à  longé 
fecutus  eft  eum  ufque 
intro  in  atrium  fum- 
mi  Sacerdotis  /  &  fe- 
debat  cura  imnifîris, 
8c  calefaciebat  fe  ad 
ignem.    Summi  verà 
Sacerdotes   &  omne 
concilium  quarrebanc 
adversùs  Jefum  tefti- 
monium  ,    uc  eum 
morti  traderent  ;  nec 
inveniebant.  Multi 
enim  teftimonium 
fil  lu  m    dicebanc  ad- 
versus  eum  ;  Et  coon 
venientia  teflimonia 
non  erant.  Et  quidam 
furgentes  faJfum  te- 
ftimonium iercbaac 
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ad  versus  eum  ,  dicen- 
tes  :    Quoniam  nos 
audivimus   eum  du 
centem  :   Ego  difibl- 
vam    Teraplum  hoc 
manufattum,  8c  poft 
triduum  ,  aliud  non 
xnanufedtum  xdifica- 
bo.    ht  non  crat  con- 
venicns  tcliimonium 
illorum.    Et  exurgens 
^fummus  Sacerdos  in 
médium  >  interrogavit 
jefum  ,  dicens  t  Non 
refpondes  quidquam 
ad  ca  quae  tibi,  ob;i- 
ciuntur  ab  his  j  llleau- 
tem  tacebat  ,  &  nihil 
refpondit.  Rurfum 
iummus  Sacerdos  in- 
terrogabat  eum  >  8c 
dixit  ei  ,  Tu  es  Chri- 
ftus  Filius  Dei  bene- 
difti,  ?    Jefus  autcm 
dixit  ilH  i  Ego  (um,Sc 
vidcbitis  Fihum  Ho- 
iïiinis    fedemtem  à 
dextris  virtutis  Dei  , 
&    venientem  cum 
nubibus  Caeli.  Sum- 
xnus  autem  Sacerdos 
fcindens  veftimenta 
iua,  ait  :  Quîd  adhuc 
defideramus     teftes  ? 
Audiltis  bhQ>hemiam> 
Quid  vobis  videtur  ? 
Qui  omnes  condem 
naveruiit    eum  efTs 
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tre  ,  où  il  suffit  avec  les 
Jerviteurs  devant  le  feu 
pour  (echaufer.  Cepen- 
dant les    Princes  des 
Prêtres,  &  tout  le  Con- 
seil y    chercbotent  des 
preuves  contre  Jefus  pour 
le  faire  mourir  j  &  ils 
n'en    trouvoient  point. 
Plufteurs  portoient  faux 
témoignage   contre  lui: 
métis  ils  ne  sacordoient 
pas  en  leurs  depojitions. 
Quelques  -  uns  vinrent 
dépofer  faujjement ,  qu'ils 
lui    avoient  oui  dire  : 
Je  détruirai  ce  Temple , 
qui  efl  bâti  par  la  main 
des  hommes  ,  &  jen  re- 
bâtirai un  autre  en  trois 
jours  ,  qui  ne  Jei'a  point 
bâti  par  la  main  des 
hommes  Mais  encore  ne 
s'acêrdoicnt  -  ils  p^s  en 
leurs  dépofiuons.  Surquoi 
le  Souverain  Pontife  je 
levant    au   milieu  de 
tAfJembL  y  dit  à  Jefus; 
Ne  répondez '-vous  rira 
à  ce  que  ces  témoins  dé- 
potent contre  vous  ?  Mais 
Je/us  ne  dtfoit  mot.  Le 
grand    Prêtre  l  interro- 
gea encore  ,  &  lui  dit: 
Et  es- vous  le  Cbrift>  fils 
de  Dieu  béni  i  Jejus  lui 
répondit  ;  Je  le  juis,  E$ 

vous  verrez  le  Fils  de 


De  la  Semai 
l'Homme  aljis  à  la  droi- 
te de  la  Majefté  de 
Dieu  ,  venir  au  milieu 
des  nuées  du  Ciel.  A  ces 
paroles  le  grand  Prêtre 
déchira  Jes  vètemens% 
Ô*  dit  :  Qu'avons  nous 
b.foin  d'autres  témoins ? 
N'avez, -vous  potnt  oui 
la  blafphême  quil  a  pro- 
féré ?  Que  vous  en  Jem- 
ble  ?  Ils  le  jugèrent  tous 
digne  de  mort*  Et  quel- 
ques ■  uns  lui  crachèrent 
deflus ,  &  couvrirent  Ja 
face  d'un  voile ,  &  en  le 
foufletant  ,  lui  dijoient  i 
devinez  qui  vous  a 
frapé.  Et  les  valets  le 
Jrapoient  à  coups  de 
poing.  Or  Pierre  étant 
en  bas  dans  la  couronne 
des  fervantes  du  grand 
Prêtre  y  vint,  &  l'ayant 
vu  q'û  je  chaufoit  ,  & 
Venvtfageant  ,  lui  dit  : 
Vous  épiez  aufli*  avec 
Jefus  de  tJazareth.  Pier- 
re le  nia  ,  difanti  Je  ne 
le  conr.ois  point  t  je  ne 
fçai  ce  que  vous  dites. 
Et  comme  il  fortit  de- 
hors devant  rentrée  du 
logis  9  le  coq  chanta. 
Une  autre  fer  vante  Fa*, 
yant  aperceu,  dit  à  ceux 
qui  e/ioient  là  \  Cet 
Homme  ejl  de  ces  gen%i 
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reum  mortis,  Et  cœ- 
perunt  quidam  con- 
ipuere  eum  ,8c  velare 
faciem  cjus  ,  8c  cola- 
phi  s  eum  Ox-rdere,  8c 
dicere  eu  Prophetizi: 
Et  miniftri  alapis  eum 
caedebant.  Et  eu  m  ef- 
fet Petrus  in  atrio 
dcorsùm  ,  venit  una 
ex  ancillis  fummi  Sa- 
cerdotis;  Et  cum  vi- 
dilîct  Petrum  calefa- 
cieatem  fe  ,  afpiciens 
iilum ,  ait  :  Et  tu  cum 
Jefu  Nazareno  eras. 
At  ille  negavit ,  di- 
ceast  Neque  fcio,  ne- 
que  novi  quid  dicas  ; 
Et  exiit  foras  ante 
atrium  5  8c  Galluscan- 
tivit.  Rurfus  auteni , 
cum  vidiflet  illum  an- 
cilla ,  cœpit  dicere  cir- 
cumftantibus  3  quia 
hic  ex  illis  eft.  [Àt  ille 
iterum  negavit.  Et 
pofl  pufillum  ,  rursùs 
qui  afhbant  ,  dicebanc 
Petro  \  Verè  ex  illis 
es  \  uara  8c  Galiheus 
es.  llîe  autem  caepic 
anathematizire  &  ju- 
rare  ;  quia  nefeio  ho- 
minem  ilturn  %  quem 
dicitis.  Et  ftatim  Gal- 
lus  iterùm  cantavit. 
Et  recordatus  eft  Pc. 
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trus  vcrbi  quod  dixc- 
rat  ei  Jefps  :  Priuf 
quani  GJ[us  carnet 
bis  ,  ter  me  negabis. 
Êt  caepitflere.  Etcon- 
feflim  mane  conli- 
lium  facientes  fummi 
Sacerdotes  cum  Se- 
nior bus  fie  Scribis,& 
univerfo  concilio,  vin- 
cientes  Jefum  ,  duxe- 
runt  6c  tradiderant 
Pilato.  Et  interroge 
vit  eum  Pilatus  :  Tu 
es  Rex  Judaeorum  ? 
-At  illc  refpondens,  ait 
il ï i  :  Tu  dicis.  Et  ac- 
eufabant  euen  fammi 
Sicerdotes,  ia  multis. 
Pilatus  autem  rursum 
interrogavit,eum,  di- 
ceos  :  Non  refpondes 
quidquam  ?  Vide  ia 
quantis  te  aceufant. 
je  fi  3  autem  amplius 
«ihil  relf  ondebit  :  ira  ut 
nurarctur  Pilatus.  Per 
diem  aurern  feflum 
io.ebat  illis  dimitrere 
unum  ex  vinétis  , 
quemeumque  petiif- 
font,  Erat  autem  qui 
dicebatur  Barabbas  , 
qui  cum  {éditions 
erat  vinâus  ,  -  qui  in 
ieduione  fecerat  ho- 
nncidiuiru  Et  cum  af- 
ccQdiflfct  turba»  csepit 
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là  :  ce  que  Pierre  ni* 
pour   la    féconde  fois. 
Quelque  •  tems   après  , 
ceux  qui  et  oient  prejens 
dirent  à  Pierre  i  En  've- 
nté vous  êtes  de  ces 
gens  là  ;  car  vous  êtes 
Gaùléen.    Mors  Pierre 
Je  mit  à  detefar  T  &  à 
jurer ,  difant  :  Je  ne  con- 
nois   point  cet  Homme 
dont  vous  me  parlez  , 
Et   incontinant  le  coq 
chanta  pour  la  féconde 
jois.    Et  Pierre  je  reflou- 
venant  de  ce  que  Jejus 
lui  avoit  dit  ;  devant 
que  le  coq  chante  d<ux 
fois  ,  vous  me  renierez 
trois  fois  ,  il  fe  mit  à 
pleurer.    Dés  qu'il  fut 
jour    les    Princes  des 
Prêtres  ayant  tenu  con- 
Jàl  avec  les  Anciens  , 
les  Scribes  ,    &  toute 
lée  ,  menèrent 
Je] us  lié  à*  garoti*  à* 
le  livrèrent   à  Pilate. 
Pi  la  te  l'interrogea  :  di* 
Jant  :  Fous  êtes  le  Roi 
des  Juifs  ?  Jefus  lui  ré- 
pondit  i    Vous  le  dites. 
Les  Princes   des  Prê- 
tres l'aceufoient  de  plu^ 
fieurs     chêfes.  Pi/ate 
l'interrogea  encore ,  dé- 
faut ;  Vous  ne  répondez, 
rien  ;  n'entendez  -  vous 
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pas  les  accu[ations  qu  'ils  rogare  ,  licut  femper 

prment    contre  vous  ?  faciebat   illis  Pilatus 

A  quoi  Jefus  ne  fit  au-  autem  refpondit  eis  , 

cune  réponfe  ,  dortt  Pi>  &  dixit  :  Vulcisdimit- 

late  êioit    frt  étonné,  tam  vobis  Regem  Ju-, 

Ce  toit     une    coutume  deorum  ?    Sciebat  c- 

que  le  Preftdait  dètt-  nim  ,   quod  per  invï- 

njroit  tous  les   ans  un  diam  tradidiflent  eum 

prisonnier  à  la  folemni-  fummi  Sacerdotes, 

té  dâ  Vaque  ,  au  choix  Pontifices  autem  con- 

du  peuple  :  &  il  tenoit  citaverunc  turbam  >  ut 

alors  en  prifon  un  fedù  magis  Barabbara  di- 

tieux  ,    entre   autres,  mittcret  ci?.  Pilatus 

nomme  Barabbas  ,  qui  autem  iterùm  refpon- 

avoit  fait  un  meurtre  dens  >  ait  illis  :  Quid 

dans  une  Jedition.  Comme  ergo    vultis  faciam 

donc  le  peuple  (e  fut  af-  Régi  Judaeorum  ?  Ac 

Jemblé  pour  prier  Pilate  illi    iterùm  chmave- 

de  lui  accorder  la   re  runt  :  Crucifigc  eum. 

quête  quil  lui   prefen-  Pilatus   verô  dicebat 

toit  ,  félon  la  coutume  \  eis  :  Quid  enim  malî 

Vilate  leur  dit  :  foulez-  fecit  ?    At  illi  magis 

mus  que  je  délivre  le  clamabant  :  Crucifi- 

Roi  des  Juifs  ?  Car  il  ge  eum.    Pilatus  au- 

fçavoit  que  les  Princes  tem    volens .  populo 

des    Prêtres   le  lui  a-  fatisfacere  ,  dimilit  il- 

njoient  livre  par  envie,  lis  Barabbam  ;  8c  tra- 

Mais  les  Pontifes  mei-  didit    jefum  fligellis 

terent  le  peuple  à  de-  caefum  ,    ut  crucifige- 

mandsr  phhot   la  dé-  retur.    Milites  autem 

livrance  cie  Barabbas ,  duxerunt    eum  intrà 

Pilate    leur    reparut  ;  in    atrium  Practorij: 

Que  voulez -vous  donc  8c   convocant  totam 

que  je  fajje  du  Rot  des  cohortem  :  8c  induunt 

Juifs  ?   Ils  je  mirent  à  eum  purpura  •  &  im- 

crien  Crucifiez- le.   Pi-  ponunc    ci  pledtentes 

late  leur  répliqua  i  Quel  fpineam  coronara,  Et 

mal  a  t9 il  fait  1  Ils  sè-  carperunt  falutare  cu*u 

1  iv 
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.Ave  Rcx  Judaeorum. 
Et  percutiebant  caput 
c;us  arundine  j  & 
confpuebant  cuti  ,  & 
ponentes  geaua  ,  ado- 
rabant  cum.  Et  poft- 
quam  illuferunt  ei , 
cxucrunt  illum  pur- 
pura i  8c  induerunt 
cum  veflimentis  fuis» 
&  educunt  illum  ,  ut 
cruci figèrent  eum.  Et 
aogariaverunt  prsete- 
reuntem  quempiam 
Simonem  Cyreneum 
vcnientem  de  villa  > 
patrem  Alexandrî ,  U 
Rufi  ,  ut  toileret  cru- 
cem  ejus.  Et  perdu- 
cunt  illum  in  Goigo 
tha  locum  j  quod  eiT: 
interpreratum  >  Cal- 
varias  locus.  Et  da- 
bant  ei  bibere  myr- 
rhatum  vinum  :  gc 
non  accepit.  Et  cruci* 
figeâtes  eum  ,  divife- 
runc  vcftimcnta  ejus, 
mitrenrcs  fortem  ,  fu- 
rcr  eis,  quis  quid  toL 
Jeret.  Erat  autem  ho- 
ra  tertia  :  &  crucifi- 
xeruot  eum.  Et  erat 
titulus  caufe  ejus  in. 
fcriprus  :  Rcx  Judjeo- 
rum.  Et  cum  eocru- 
cifi«erunt  duos  latro- 
nés  j  unum  à  dexcris, 
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crièrent  encore  plus  fort  % 
Crucifiez  -  le.  Pilate  pour 
contenter  le  peuple  ,  dé- 
livra Darabbas  ,  &  li- 
vra Jefus  pour  être 
crucifie  ,  après  l'avoir 
fatt  folioter.  Et  aujfi- 
tot  les  Soldats  le  me?ie- 
rent  dans  la  cour  du 
Prétoire  ,  on  ayant  aj-  x 
Jemblè  toute  ta  Com- 
pagnie des  Gens  d'ar- 
mes y  ils  le  revêtirent 
£une  robe  de  pourpre  , 
&  ayant  mis  fur  fa  te  fie 
une  Couronne  d* épines , 
ils  lui  fatfoient  la  re~ 
verence  >  difmt  :  Nous 
vous  jaiuons    Rot  des 

Zuifs  :  ils  lui  frapoient 
iejfe  d'une  canne , 
lui  crachoient  dejjus  ; 
C^T  fe  mettant  à  genoux, 
ils  l'advroient.  Après 
s'efîre  jouez  de  lui ,  ils 
lui  itèrent  cette  robe 
de  pourpre  »  &  l'ayant 
revefîu  de  fès  habits  . 
ils  le  menèrent  pour 
eflre  crucifié  :  Ô4  ayant 
r  ncontré  en  chemin  un 
certain  pajjant  ,  natif 
de  Cyrene  ,  cjui  venoit 
de  Ja  métairie  .  nommé 
Simon  f  pere  d3  Alexan- 
dre ,  &  de  Rufus,  ils  le 
contregnirent  de  porter 
}<x  Croix,    Et  ils  mené* 
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rertt  fefus  au  lieu  quon 
apelle  Golgotha  ,  qui  efl 
le  Calvaire  ,  où  ils  lui 
prefeiitcrent  à  boire  du 
vin  mêlé  avec  la  myr- 
rhe y  mais  il  rien  prit 
point.  Après  qiïils  Yen  • 
rent  crucifié  ,  ils  parta- 
gèrent entre  eux  je  s  vê- 
tement ,  jettant  le  Jort 
de/fus  ,  pour  régler  la 
part  de  chacun.  Il  efloii 
neuf  heures  lorfq'iils 
le  crucifièrent  \  llyavoit 
dans  Y  Ecrit  eau  de  Ja 
condensation  mis  fur 
la  Croix  ,  le  Roi  des 
Juifs,  ils  crucifièrent 
au/Ji  avec  lui  deux  lar  - 
rons  ,  Y  un  à  fa  droite , 
&  ï autre  à  fa  gauche. 
Amfi  Y  Ecriture  Jabite 
fut  accomplie  ,  qui  dit  j 
Il  fera  mis  au  rang  des 
impies.  Ceux  qui  paf- 
foient  blafphemoient  con- 
tre lui  9  Ô4  fecouant  la 
tejie  }  dtjoicnty  AhyCeft 
vous  qui  defiruifez  le 
Temple  ,  &  qui  le  rebA- 
tifjez  en  trois  jours  ; 
Jauvez-  vous  vous-mê- 
me y  dejcendez  de  la 
Croix.  De  même  les 
Princes  des  Prefbres  % 
mvec  les  Scribes  dtjoieut 
les  uns  aux  autres  ,  en 
Je  moquant  ,  //  a  Jauvé 


ne  Sainte»  yj 
&  alium  à  finiftris.  Et 
impleta  cft  Scriptura, 
quae  dicit  ;  Et  cum 
iniquis  reputatus  cft. 
Et  praetereuntes  bla£ 
phemabant  eum ,  mo- 
ventcs  capita  fin  ,  & 
dicentes  \  Vah  qui 
deftruis  templum  Dci , 
&  in  tribus  dicbus 
reaedificas  ?  Salvum 
fac  temetipfum ,  dcf- 
cendens  de  Cruce,  Si- 
milirer  &  (umroi  Sa, 
cerdores  illudctitts  , 
ad  akerutrum  cura 
Scribisdicebant  ;  Alips 
falvos  fccit ,  feipfum 
non  porert  falvum  fa- 
cere.  Chriftus  Rex  K- 
riël  detcendat  nunc 
de  Q-uce  ;  ut  videa- 
rous,  8c  credamus.  Et 
qui  cum  eo  crucifixi 
erant  ,  conviciabantur 
ei.  Et  fâ&a  hora  (ex- 
ta ,  tenebrae  taflae  funt 
fuper  totam  terram , 
ufque  in  horam  no- 
nam.  Et  hora  nona 
exclamavit  Jefus  vo- 
ce magna  dicens  ; 
Eloi  ,  Eloi ,  lammafa- 
bafthani  ?  Quod  eft 
interpretatum  \  Dcus 
meus,  Deus  meus  ,  ut 
quid  dereltquifti  me  ? 
Et  quidam  de  circuia: 


0f 


5  S  Pour  le 

(hntibus  audientcs 
diccbam  :  ecce  Eliam 
vocat  :  Currens  au 
tem  unus  >  &  implens 
fpongiam  aceto  ,  cir- 
cu  m  po  nen  fque  cala- 
mo  ,  potum  dabat  ei, 
dicens  :  Sinite;  videa- 
mus  fi  venht  Elias  ad 
deponendura  eum. 
Jefus  autem  emiiïa 
voce  magna  >  expû 
ravir. 


M  A  R  D  Y 

les  autres  9&ttefe peut 
Jauver  lui  •  mè**e  :  Que 
le  Chriftje  Roi  dl frael, 
defcende  maintenant  de 
la  Croix  \  afin  que  nous 
le  voyo?is  ,  &  que  nous 
croyons  en  lui.  Ceux  qui 
etoient  crucifiez,  avec 
lui  j  le  chargcoient  aujfi 
injures.  Sur  le  midy 
les  ténèbres  couvrirent 
toute  la  terre  jufques  à 
trois  heures  :  &  fur  les 


trois  hettres  Jefus  s7ècria  à  ha'ite  voix  :  tloi  , 
Eloi,  lammalabafthani.  C'efi.à.àire:  Mon  Dieu, 
won  Dieu  ,  pourquoi  nfavezvêus  abandon- 
né t  Quelques  -  uns  qui  et  oient  prefens  ,  enten- 
dant ces  paroles  ,  dirent  :  Il  apelle  Elie  à  fon  fe* 
cours.  Vun  d! entre  eux  courut  aufli-tot  pour 
prendre  une  éponge  ,  &  l'ayant  remplie  de  vi- 
naigre ,  la  mit  au  bout  d'une  canné  ,  Ô*  la  lui 
prejenta  pour  boire  ,  difant  :  Attendez  y  voyons 
fi  Elie  viendra  pour  le  détacher  (  de  la  Croix  ) 
&  Jefus  s  écriant  d'une  voix  forte  ,  rendit 
ïejpriu 

Ici  Y  on  je  met  à  genoux,  &  Ton  fait  une  petite  pauft 


Et  vélum  Templi 
fc-flum  eft  in  duo  ,  à 
fummo  ufque  deor- 
fum.  Videns  autcm 
Centurio  ,  qui  ex  ad- 
verfo  ftabat ,  quia  fie 
damans  expiraflfet  , 
ait  :  Vcrè  hic  homo 
Filius  Dei  erat.  Erant 
autem  5c  muliercs  de 


Alors  le  voile  du  Tem- 
ple Jf  rompit  en  deux, 
depuis  le  haut  jufques 
en  tas.  Le  Centenierqui 
êtoit  vis  à  vis  de  Jefus, 
ayant  vu  qu'il  avoit 
rèndu  Ve\prit  en  s  écriant 
dune  voix  fi  forte ,  dit  i 
Véritablement  cet  Hom* 
me  ètoit  Fils  de  Dieu* 


de  la  Semai 

Plufteurs  femmes  regar- 
daient de  loin  ce  qui  fe 
paffoit ,  entre  lefquelles 
itoit  Marie  Magdelai  ■ 
ne  >  Marie  mère  de  fa 
ques  le  Mineur ,  la  mère 
de  Jofeph  ,  &  Salowé: 
lefquelles  le  fui  voient 
pour  le  fervir,  krfqu'il 
itoit  en  Galiiie  ,  avec 
plujteurs  autres  qui 
ètoient  venues  avec  lut 
in  Jerufalem. 


ne  Sainte. 
longé  afptcientes  :  in- 
ter  qms  erat  Maria 
A/agHalene  ,  &  Maria 
J  ïc«  bi  minoris  ,  8c 
Jofeph  mater  ,  &  Sa- 
laire j  quae,  cum  effet 
in  Gjlilseat  fsequeban- 
tur  cum  ,  &  miniflra- 
banr  ei  :  &  alix  mul- 
tae  ,  quse  (ïmul  cum 
eo  afcenderant  Jero- 
folymam. 


Ce  qui  fuit  fe  chante  au  ton  de  l *  Evangile  ,  & 
le  repe  fe  fait  comme  c  'fdeffus. 


SUr  le  Joir ,  parce  que 
c'ètoit  la  veille  du 
S abat ,  dans  laquelle  on 
faifoit  les  préparatifs 
pour  h  Paque  >  Jofeph 
d*  Arimathie  ,  qui  ètoit 
un  Noble  De-  unon ,  ô4 
qui  attendoit  le  Royau- 
me de  Pieu  ,  fut  hardi- 
ment trouver  Ptlate^  Ô* 
lui  demander  le  Corps 
de  Jefus.  Pilate  s* éton- 
nant qii  il  fut  de]a  mort , 
-fit  apeller  le  Cente- 
nter  ,  à4  lui  demanda 
s'il  êtoit  vrai  qu'il  eût 
déjà  rendu  ïefprit  \  <jr 
l'ayant  apris  y  il  don- 
né le  Corps  à  Jofeph  * 
lequel  acheta  un  lin- 
ceuil  >  &  ty**t  tàta~ 


ET  cum  jam  fer& 
effet  fa&um  (  quia 
erat  Parafceve  ,  quod 
eft  ante  Sabbatum  ) 
venit  jofeph  ab  Ari- 
mathia  nobilis  Decu- 
rio  ,  qui  8c  ipfe  erat 
expectans  regnum  Deu 
Et  auda&er  introivit 
ad  Pîlatum  ,  Se  petiit 
Corpas  jefu.  Pilatus 
autem  mirabatur  ,  fi. 
jamebiiflTet.  Etaccer- 
fito  Centurione  ,  in* 
terrogaviteum,  fi  jam 
mortuus effet.  Et  cum 
cognovififet  à  Centu- 
rione ,  donavit  Cor- 
pus Jofeph  :  jofepi* 
autem  mercatus  fin- 
donena  ,  &  deponens  ( 


ioo  Pour  le 

cum  i  involvic  findo- 
nem ,  &  pofuit  cum  in 
monumento  ,  quoi 
erat  excifum  de  pe- 
tra  i  8c  ad  vol  vit  lapi- 
dem  ad  hoftium  mo- 
numeati. 

Ojfertorium.  Pf.  139. 

CUftodi  me  ,  L>o 
mine  .  de  manu 
peccatoris  \  &  ab  ho- 
minibus  iniquis  eripe 
nie. 

Secret  à. 

SAcrificianos,  quae- 
fumus  Domine, 
piopenlius  ifta  re- 
Ihureot  ,  quae  medi- 
cinalibus  funt  infti- 
tuta  jejuniis.  Per  Do* 
minum. 


M  A  R  D  y 

chè  le  Corps  de  la 
Croix ,  H  ïenvelopa  ,  & 
le  mit  dans  un  SepuU 
chre  qui  effoit  taillé 
dans  le  roc  .  dont  il  fer- 
ma Centrée  avec  une 
groQe  piètre. 

Offertoire. 

G/ira?iti{Jez  moi, Sei- 
gneur y  de  la  nain 
des  méchans  ;  &  dé/i* 
vrez  mot  du  pouvoir 
des  impies. 

Secrète. 

F dites ,  Seigneur  y  s* il 
vous  plaît  \  que  ces 
Sacrifices  que  nous  célé- 
brons avec  des  jeûnes 
Jalutairës  par  une  Çain- 
te  injlitution  ,  reparent 
notre  nature.  Par  notre 
Seigneur  >  &c* 


Enfuite  Protège  ou  Oblatis. 


Communio* 

ADrerfum  m« 
ex'ercebantur  qui 
fedebant  in  porta  \  8c 
in  me  pfallebant  ,  qui 
bibebant  vinum  5  Ego 
vero  orationem  meam 
ad  te.  Domine  ;  tem- 
pus  benepheiri,  Deus , 
in  muhitudue  mife- 
ricordi*  eux. 


Communion ,  tirée  da 
VJeanme  68. 

LEs  Juges  ajjis  dans 
leurs  Tribunaux 
parloient  contre  moi  f 
éf*  ceux  qui  beuvoient 
du  vin  n? ont  pris  pour 
le  Jujet  de  leurs  chan- 
fons.  J*ai  recours  à 
vous  ,  Seigneur  ,  par 
mes  prier  es.   Il  ejl  tems 


de  la  Sema  iNR    Sainte.  toi 
de  we  faire   repentir  les  effets  *de  votre  tonte  , 
Je/on  l'étendue  de  vitre  vùjericorde* 


F 


Portcommunion. 
Aites  nous  la  gr4 
ce  ,  Dieu  tout  puij- 
Jant ,  que  par  vos  Sa- 
cierr.ens  nous  recevions 
des  remèdes  pour  la 
guerifon  de  nos  vices  i 
<fr  pour  le  falut  éternel. 
Par  notre  Seigneur ,  &c. 


s 


Poftcommunio. 
An&iticationibus 


tuis  ,  omnipoters 
Dcus  >  &  vitia  noftra 
curcntur  ,  &  remédia 
nobis  fempiterna  pro 
vcniant.  Per  Domi- 
num  noftrum  ,  &o 


Enfuite ,  ou  QfteJumuS)  ou  Hac  not. 

Oraijon  Jur  le  Peuple* 

Abaijjex,  vos  tètes  Humiliate  capita 
devant  Dieu,  vcftra  Dec 


Prions. 


Or  cm  us. 


QUs  vitre  mi  fer  i- 
corde  ,  Seigneur  , 
nous  purifie  de  la  fou 
blejfe  qui  nous  vient  du 
pèche  »  Ô4  nous  rende 
capables  d'entrer  dans 
une  fatnte  nouveauté 
d'efprit.  Par  notre  Sei- 
gneur JejHS-Ckrifl ,  &c. 


*V|-<  Ua  nos  miferu 
X  cordia,  Deus,  £c 
ab  omni  fubrepûons 
vetuftatis  expurgée  : 
8c  capaces  fanétx  no- 
vitatis  efficiat.  Per 
Dominum  noftruna 
jefum  Chriftum,8cc 


REMARQUES 
fur  l'Office  fui  van  r. 

L'fig///*  F  Introït  de  la  Meffe  nous  fait  voir 
la  ghire  du  Nom  de  Jejus ,  qui  efl  telle  que 
toutes  les  créatures  de  quelque  ordre  qu'elles  {oient 
lui  font  foûmifes  :  nous  fêifant  confiderer  en  même- 
tems  que  toute  dite  gloire  ri  efl  fondée  que  Jur  fer- 
tretm  obeyflance  du  bils  de  Dieu  ,  qui  alla  jujques 
À  la  mort  de  la  Croix. 

Elle  nous  reprefente  dans  la  fuite  la  riguêur 
de  cette  mort ,  qui  obligea  le  Fils  de  Dieu  d'en 
demander  la  délivrance  à  fon  Pere  ,  &  de  Juér 
jufqves  au  fang  dans  la  vue  de*  fuplices  qui  lui 
étaient  préparez. 

Elle  nous  marque  après  dam  la  Prophétie  tfU 
Ja}e9que  ce  Jmt  nos  péchez  qui  Jont  les  auteurs  de 
Jes  peines  ,  &  que  cefl  Vtmpenitence  finale  de  tant 
de  malheureux ,  à  qui  la  Mort  de  Jtjus+Chrifl  efl 
inutile  ,  qui  lui  a  arraché  les  plaintes  qtiil  fait  f 
<*r  les  goûtes  de  fang  qui  coulent  jufqu' à  terre. 

Enfin  ,  elte  conclud  par  des  demandes  qu'elle 
fait  à  Dieu  ,  que  fes  Fidèles  participent  aux  fouf- 
frances  ,  &  aux  Mérites  de  ja  Pajfim  pour  par* 
ticiper  un  jour  à  ja  gloire. 


De  la  Semaine  Sainte.  ioj 


POUR    LE  MECREDI 

DELA  SEMAlNu.  SAiNTE. 

Station  dans  FEglife  de  S  te.  Marie  Majeure. 

Introït  us.  Phil.  i. 

IN  nomine  ]cfu  otn- 
ne  gcnu  flc£tatur  , 
ceelertium  ,  terre- 
ilnum  ,  8c  infcrno- 
rum  t  quia  Dominas 
tadtus  cft  obediens 
nique  ad  mortem  , 
mort  cm  autem  Cru- 
cis  :  idcù  Dominas 
Jefus  Chriftus  in  glo- 
ria  cft  Dci  Patris. 


IntroiN 
Ue  toutes  les  Créa- 
V^/  turc*  y  Joit  dans  le 
Ciel ,  /oit  dans  la  terre  , 
joit  dans  les  enfers,  flé- 
chirent  les  genoux  au 
Son)  de  le  fus  :  par-  e  quil 
a  etè  oh:y(jant  ')ulquàla 
mort,  &  vifquà  la  mort 
de  la  Croix  \  c'eft  pour- 
quoi  notre  Seigneur  Je- 
jus-  Chriji  eft  dans  la 
gloire  de  Dieu  fen  Pert. 
Pfeaume  ioi. 

SEigneur ,  êsoutez  mM 
prière  ,  &  que  mes 
cris    /élèvent  jujquà 
vous.   Que  toutes  les 
créatures ,  &c. 
Prions. 
Flecbiflons  les  genoux. 
Çt.  Levez,  vous. 
Colk&e. 

FAite*  ,  s'il  vous 
plaît  ,  Dieu  tout- 
puiffant  ,  qiCctant  af 
fiigez  fans  ce(Je  par 
l'cxcez  de  nos  péchez  , 
mus  Joyons  délivrez  par 


Pfalm,  101. 

DOmine  cx3udi 
orationem  meam; 
&  clamor  meus  ad  te 
veniat. 

Oremus, 
Fle&amus  genua. 
9c.  Levatc. 
Oratio* 

PRafti  quaefumuc 
oronipotens  Deuss 
ut  qui  pro  nortVis  cx- 
ceflibus  incelTanrcr 
affligimur,  per  unige- 
niti  Fiiij  tui  paflio- 


Pour  le 
rem  liberemur  :  Qui 
tccum  vivit  &  régnât 
in  unitatc  Spiritus 
im&i  Deus  ,  pcr  om- 
nia  (accula  ikculorum. 
Amen. 

LeBio  Ifai*  Propb  t*. 
cap,  61.  &c  6}. 

H/£c  dicit  Domi- 
nus  Deus  :  Dicire 
filise  Sion  ;  ecce  Sal- 
vator  tuus  venit  :  ecce 
merces  ejus  cum  eo. 
Quis  eft  ifte  ,  qui  ve- 
nu de  Edom  ,  tinétis 
vetlibus  de  Bofra?lfle 
formoius  in  ftola  fua, 
gradiens  in  multitu- 
dine  fortitudinis  (use. 
Ego  qui  loquor  jufti- 
tiam  ,  &  propugnator 
fum  ad  ialvandum. 
Qnare  ergo  rubrum 
eftindumentum  tuum, 
gc  veftimenta  tua  fi- 
cut  calcantium  in 
torculari  ?  Torcuhr 
calcavi  folus  :  &  de 
gcntibus  non  eft  vir 
mecum.  Calcavi  cos 
in  furore  mco  /  &  con- 
culcavi  ecs  in  ira  mea. 
Et  afperfus  eft  fan. 
puis  eorum  luper  ve- 
ftimenta mea:  &  orru 
nia  indumenta  mea 
inquinavi.  Dies  enjm 


M  ECR  ED Y 

la  Pajjion  de  votre  Fils 
unique.  Qui  étant  Dieu 
vit  O*  regve  avec  vous 
en  l'unité  du  S.  EJprtt 
par  tous  les  fiecles  des 
fiecles.  jtinfi  Joit-il. 

Leçon  du  Prophète. 

ifaîe/&.6ic(7>  63. 

VOui  ce  que  dit  le 
Seigneur  Dieu  :  Dz- 
tes  à  la  Fille  de  Sion  1 
Votre  Sauveur  arrive  , 
qui  porte  avec  lui  la  re- 
compenfe.  Qui  cfî  celuy 
qui  vient  de  Vlaumie  , 
&  qui  fort  de  Bojra ,  dont 
les  vètewens  font  teints 
de  Sang  ?  //  partît  pour- 
tant beau  fous  cet  hebit  : 
efr  dans  fa  démarche  il 
fait  éclater  fa  force. 
Ceft  moy  dont  les  paro- 
les font  équitables  ,  & 
qui  ai  le  pouvoir  de  fan- 
ver  le  monde  :  D'oùvict 
que  vos  véumens  font 
aujfî  ronges  que  les  vête- 
mens  de  ceux  qui  foulent 
la  vendange  dans  un 
prefloir  ?  J'ai  foulé  tout 
feul  mes  ennemis  dans 
le  prejjoir  ,  /ans  aucune 
ajjiflance.  Je  les  ai  fou- 
lez fous  mes  pieds  dans 
ma  fureur  f  &  dans  ma 
colère.  Leur  fang  a  re- 
jailli fur  mes  habits,  Ô* 


be  la  Semaine  Sainïe.  ioj 
je  les  ai  tous  fouillez  :    ultionis  in  corde  rnco: 


car  voici  le  jour  que  jay 
refolu  d'exercer  ma  van- 
geance.  Le  tems  de  ren- 
dre à  chacun  ce  qui  lui 
ejl  dû  e[i  venu,  fai  re- 
gardé de  tous  cotez  fi 
quelqu'un    ^iendroit  à 
mon  aide  \  &  j*  nat 
vu  perfonne.  rfai  cher- 
che du  jecours  ,  &  je 
ri  en  ai  point  trouvé.  *fe 
me  (ui s   fauvé  par  lu 
force  de  mon  bras  :  àf 
mon    indignation  m'a 
fourni  des  armes.  J*ay 
mis  les  peuples  fous  mes 
pieds  dans  ma  fureur  t 
je  les  ai  ennyvrez  de 
Jang  dans  ma   colère  \ 
jai  renversé  leur  puif 


annus  rétribution!» 
meae  venit  Circum- 
fpcxi  »  &  non  erat  au** 
Xiliator  :  quaeiïvi  8c 
non  fuit  qui  adjura- 
rer.  Et  falvavit  mifii 
brachium  meum  :  8c 
indignatio  roea  ipfo 
auxifiata  eft  mihi.  Ec 
conculcavi  populos 
in  furorc  meo  /  &  in* 
ebriavi  eos  in  indigna, 
tione  mea  >  8c  detraxi 
in  terram  virtutem 
eoram.  Miferationum 
Domini  recordabor  : 
hudeoi  Domini  fu- 
per  omnibus  ,  quse 
reddidit  nobis  Domu 
nus  Deus  nofter. 


fance:  fe  me  (ouviendrai  des  bmtez  du  Seigneur, 
fe  huerai  le  Seigneur  notre  Dieu  ,  &  je  lui  rerr* 
d -ai  grâces  de  tous  Jes  bienfaits  ,       de  toutes  fes 
faveurs. 


Graduel. 

NE  détournez  pas 
votre  vifage  de 
vôtrè  ferv'-teur  ,  parce 
éji*  l'afliftion  me  preffe. 
Hâtez»  vous  de  m'exa't- 
cer. 

y.  Sauvez  moi  t  mon 
Dieu  !  car  les  eaux  des 
aftiftions  ont  pénétré 
jufques  dans  mon  amè. 
Je  \ms  enfoncé  dans  un 
bourbier ,  d\ùje  ne  puis 


Graduale.  Ff.  68. 

NE  arextas  faciem 
tuam  à  pucro 
cuo  ,  quoniam  tribu- 
lor  :  velociter  exaudi 
me. 

t.  Salvum  me  fac 
Deus,  quoniam  intra- 
verunt  aquac  ufque  ad 
animam  meam  :  infi- 
xus  fum  in  limo  pro» 
fundi,2S;  non  e  t  lui>* 


1d6  Pour  le 

ftantia. 

Dominus  vobif- 
cum. 

ç<.    Et  curn  fpiritu 
tuo. 

Or  mu  s. 

D Eus, qui  pro  no- 
bis  Filium  ruum 
crucis  patibuluna  fu- 
birc  voluiftt  >  ut  ini- 
mici  à  nobis  expelle- 
res  potcftatem  :  con- 
cède nebis  famulis 
tais  ,  ut  refurrcctionis 
gratiam  conftqua- 
mur.  Per  eumdcm 
Domînum  noftrum  , 
&c* 

En  fui  te  Ecclejï* 
Le3io  1,'ay*  Prophcta. 
cap. 

IN  diebus  illis,  dixit 
Ifaïas:  domine,  quis 
credidit  auditui  no- 
ftro  ?  Et  brachium 
Domini  cui  rcveh- 
tum  eft  ?  Et  afcendet 
iicut  virgultum  co 
ram  eo  :  &  fîcut  ml 
dix  de  terra  fiticnti. 
Noneftfpecies  ci ,  ne- 
que  décor.  Et  vidimus 
cura  ,  8c  noa  erat  af 
peilus,  8c  defideravi- 
rous  eura  :  delpe£tum 
8c  novtflimum  virj- 
rum>virum  dolorurn, 


Mecr ior 

me  retirer. 

t.  Le  Seigneur foit  avec 
vous. 

3*.  Et  avec  votre  efçrit. 
Prions. 

ODieu  ,  qui  avez 
voulu   que  votre 
Fils  Joùfrit  pour  vous  le 
fuplice  de   la  Croix  , 
pour  nous  délivrer  de  la 
puiffance  de  l'ennemi  du 
genre  humain.  Accor- 
dez, nous  ,  comme  à  vos 
Jervttturs  ,    que  nour 
puifpons  paticiper  à  l# 
gloire  de} a  Refurrettion  i 
Par  le  mime  notre  Set* 
gneur,  &c0 
ou  D~vs  omnium. 
Lecpn  du  Prophète 
Ifàte,  chap.  yj. 

Ettcetems  là,  Ifayr 
dit  i  Seigneur  7  qui 
eft- ce  qui  a  cru  aux  pa- 
roles que  nous  avons  en% 
tendues  ?  Et  à  qui  eft- ce 
que  la  puiffance  du  Sei- 
gneur a  été  mmifeflée  ? 
Il  croîtra  devant  lui 
comme  un  rejetton  ,  Ô* 
comme  une  racine  dune 
terre  fans  eau.  Il  ri  a  ni 
grâce  ,  ni  beauté  :  nous 
l'avons  vu  fi  défiguré \ 
quil  étoit  mcconnoî([*-à 
ble.    Il  etoit  ïoorobre 

£r  comme  le  dernier  der 


Dé  la  Sema 

hommes  i  cètoït  un  bon?* 
me  de  douleurs  *  II  ri  y  a 
point  de   mifere  yuil 
ri  eut  éprouve  :  (on  vi- 
[âge  ètoit  comme  caché , 
O*   prejque  méprifable. 
Nous  rien    avons  point 
fait  a  état.    Mais  c'e/l 
luy  vraywent  qui  s'e/î 
chargé  de  nos  maux .  0* 
de  nos  infirmiez,  tious 
l'avons  pris  pour  unpav* 
n)re  Lépreux  ,  pour  un 
homme    frapé    de  la 
main  de  Dieu  %  £*F  biémi* 
lié  \  &  toutefois  il  ri  a 
fou  fat    ces    tour  mens 
qiià  caufe  de  nos  pé- 
chez.  Nos  crimes  Pont 
exposé  à  ce  cruel  (uppli- 
ce.  Pour  moyenner  nifre 
paix  ,  il  a  reçu  le  chà  ■ 
timent  g  te  nous  méri- 
tions \  &  nous  avons 
été  guet is  par  {es  playes. 
Nous  étions  tous  comme 
des  brebis  égarées  ;  cha- 
cun avoit  pris  la  route 
qud  lui  a  voit  plu  :  Ô4 
Dieu  l'a  chargé  de  tous 
nos  pschez.  Il  a  été  im- 
molé ,  parce  quil  l'a 
voulu.  Il  ri  a  pas  mê 
me  ouvert  la  bousb*.  Il 
a  été  mené  comme  une 
brebis  à  la  boucherie  ;  il 
ri  a  pis  fait  plus  de 
bruit    qiiurt  Agitai 


1  NE  S  A  f  KTÉ.  IÔ? 

&  feientem  infirmita- 
tem:8c  quafi  abfcon- 
ditus  vulcus  ejus  »  Se 
defpeftus  :  unde  nec 
r<*putavimus  eum. 
Verè  hnguores  no- 
ftrofi  ipfe  tulit  ,  8c  do- 
lores  noftros  ipfc  por-, 
tavir.  Et  nos  putavi- 
mus  eum  quafi  lepro- 
fum  8c  percufïum  à 
Deo  ,  &  humiliatunu 
Ipfe  autem  vulnera- 
tus  eft  propter  ini- 
quitates  noftras  :  at, 
tritus  eft  propter  fee- 
lera  noftra.  Difciplina 
pacis  noftrae  fuper 
eum  ;  8c  livore  ejus 
îanati  fumus.  Omnes 
nos  quafi  oves  erravi- 
nv.is  \  unufquifque  in 
viam  fuam  déclina* 
vit  :  8c  pofuit  Domi- 
nus  ia  eo  iniquita- 
tem  omnium  noftrum. 
OajUtus  eft  quia  ipfe 
voluit  ,  8c  non  aperuit 
os  fuum  :  Sicut  ovis 
ad  occifionem  duce- 
tur.  Et  quafi  agaus 
coram  tondente  fe 
ôbmutefcet  :  8c  non 
aperiet  os  fuuow  De 
angaftia,  8c  de  iudicio 
fublatus  oit.  Gênera- 
tionem  ejus  quis  enar- 
rabit  ?  Q.ih  abfciftj* 


:to8  Pour  le 

cft  de  terra  viven- 
tium.  Propter  fcelus 
populi  m  ci  perçu  fli 
cum.  Et  dabit  itnpios 
pro  fcpultura ,  8c  di- 
vitcs  pro  morte  fua  \ 
eo  quôd  iniquitatem 
ne  n  tecerit  >  nec  do- 
Ius  inventus  fucrit  in 
ore  ejus.  Et  Dominus 
voluit  conterere  eum 
in  infirmitate.  Si  po- 
feerit  pro  peccato 
animam  fuam  ,  vide- 
bit  femen  longaevum  : 
&  voluntys  Domini 
in  manus  ejus  dirige- 
tur.  Pro  eo  quod  la- 
boravit  anima  ejus  ; 
videbit  &  faturabirur. 
In  feientia  fua  juliifi- 
cabit  ipfe  juftjs  (cr- 
vus  meus  multos  ;  Se 
iniquitates  eorura  ipfe 
pombit.  Ideô  difper- 
tiam  ei  plurimos  ,  & 
fortium  dividet  fpo- 
lia  :  pro  eo  quod  tra- 
didit  in  inortem  ani. 
maiTî  fuam  ,  &  cum 
fcelcratis  reputatus  eft. 
Ec  ipfe  peccata  mul- 
torum  tulit  :  &  pro 
tranfgrcfToribus  roga: 
vit. 


Mf.credi 
quand  on  le  dépouillt 
de  fa  laine  i  il  ri  a  pas 
ouvert  la   botuhe.  On 
lui  a  oié  la  vie  par  la 
condamnation,  &  le  tour- 
ment  de  la  morr.  £}r<i 
pourra  raconter  Ja  géné- 
ration i  (  ou    bien  fa 
pofteriré  ;  )  car  il  a  été 
arraché  de  la  Terre  des 
vivant.   Je  l'ai  frapè 
à    caufe  du  crime  de 
mc?i  Peuple.  Il  a  été  li- 
vri  pour  être  enfeveli 
avec  les  mechans  \mais 
à  fa  mort  il  a  été  mis 
entre  les  mains  d'un 
homme  riche  >  parce  qu'il 
navoit  commis  aucun 
péché:  @t  fa  bouche  ?im 
jamais  proféré  de  men- 
Jonge.    Dieu  l'a  voulu 
accabler  de  maux  i  S'il 
a    donné  ja  vie  pour 
l'expiation  du  péché  ,  il 
verra  une  longue  & 
heureufe  poflerité,  &  l* 
volonté  du  Seigneur  ,  fe  - 
ra  accomplie  par  luy.  Il 
vetra  le  fruit  de  fon 
travail  ,  &  il  en  fera 
raffafie.  Il  efl  mon  fidè- 
le O*  jtifîe  ftrviteur  f 
qui  jufftfiera  phficurs 
p*r  fa  doBrine ,  fe  char- 
geant de  leurs  offenfes.  C'efl  pourquoi  je  lui  don- 
nerai de  grands  biens.  Et  il  partagera  les  dèpouiU 

les  des  ?ujfans>  (  des  Démons  qu'il  a  vaincus,) 


de  la  Semaine  Sainte.  tof 
parce  qu'il  s'ejl  livré  à  la  mort  ,  parce  qu'il  a  été 
mis  au  rang  des  fcelerats  ,  parce  qutl  a  porte  les 
péchez  de  plufienrs  ;  &  par;e  qu'il  a  prié  pour  1er 
pécheurs. 


Trait  tiré  du  PJ.  101. 

SEigrteur ,  écoutez  ma 
prière  :  &  que  mes 
cris  sy élèvent  jufques  à 
mous. 

f.  Me  détournez  pas 
votre  vijage  de  moi  i 
lorfque  je  Juis  dans  ïa- 
fii3iên  ,  prêtez  ïoreilt  à 
ma  voix. 

t.  Lorlque  je  vous  in- 
voque ,  hâtez  vous  de 
me  venir  Jecourir. 

jfr.  Car  mes  jours  fe  font 
évanouis  comme  la  fu- 
mée* Ô*  mes os  f font fe- 
chez  comme  un  foyer  où 
le  feu  brûle  fans  ceffe. 

9.  fat  été  fraçé  corn, 
me  l'herbe,  &  mon  cœur 
s'efl  deffeché  ,  parce  que 
j'ai   oublié  de  manger 
mon  pam. 

i.  Fous  vous  lèverez 
Seigneur,  dr  aurez  pitié 
de  Sion.puifque  le  tems 
tCavoir  compaffton  d'elle. 


Traftus. 

DOminc  exaudi  o- 
ntionem  meam: 
8c  chmor  meus  ad  te 
veniat. 

*.  Ne  a  ver  las  fa- 
ciem  tuam  à  me  :  in 
quacumque  die  tribu- 
lor  ,  inclina  ad  me  au. 
rem  tuam. 

t.  In  quacumque 
die  invocavero  te,  vc- 
lociter  exaudi  me. 

t,  Quia  defeccrunt 
ficut  fumus  dies  mei  i 
&  ofTa  mea  ficut  in 
frixorio  confrixa  fuot, 

#.  Percufius  fum 
ficut  fœnum  ,  8c  aruit 
cor  meum  ,  quia  obli. 
tus  fum  mandixare 
panem  meum. 

t.  Tu  exurgens 
Domine  ,  mifereberis 
Sion:quia  venit  tenu 
vus  milèrendi  ejus. 


le  tems  que  vous  ave^  arrêté  eft  venu. 
La  Paflion  de  nôtre    Pajjïo     Domini  nojîri 


Seigneur  Jefus-Chrift, 
félon  S.  Luc.  chap.  n. 
&  2.3. 

EN  ce  tems -là  ,  la 
Fête  des  dzymes  , 


1 


leju  Chrifii  ,  (ecun- 
dùm  Lucaw,cap.i2>* 
8c  ij» 

N  îilo  tempore:ap- 
propinquabat  dies 


ii*  Pour  le 

feftus  Azymorum  qui 
dicitur  Pafcha ,  8c  quae- 
rcbant  Principes  Sa- 
cerdotum  8c  Scrlbae , 
quomodo  Jefum  in- 
tcrficereot  -,  timebant 
verô  plebem.  Iatravit 
autem  Sataaas  in  lu- 
dam  qui  cognomina- 
batur  Ucariotes,  unurn 
de  duodecim  :  Se  abiit , 
5c   locutus    elt  cum 
Principibus  Sacerdo- 
tum  i  Se  Magiftratibus 
quemadmodum  illum 
traderet  cis.  Et  gavifï 
funt  8c  parti  funt  pe- 
cuniam  ilii  dare.  Et 
fpopondic.  Et  qusere- 
bat  opportunitatem 
ut  traderet  illum  fine 
turbis.   Venît  aurem 
dies  Azymorum  ,  in 
qua  necefle  erat  occi- 
di   Paicha.   Et  mifit 
Petrum    8c  joannem 
dicens  :  Eunte  para, 
te  nobis    Pafcha  ut 
nianducemus.   At  illi 
dixerunt:Ubi  vis  pa- 
remus  ?  Et  dixit  ad 
eosîEcce»  introeunti- 
bus  vobis  in  civita- 
tem  ,  occurret  vobis 
horao  amphoram  a- 
quae  portaos  :  fequi- 
mi  ii  eum  indomum, 

ipquam  incrat  >  8c  di- 


M  e  c  r  F  d  x 

qu'on  apelle  h  Pâqrte  9 
aproeJooit  \  (y  les  Prin- 
ces des  Prêtres  ,  les 
Scribes    cherchaient  le 
moyen  de  faire  mourir 
Je/us  ;  mais  ils  crai- 
gnoient  le  peuple.  Or 
Satan  éiant  entré  dans 
le  cœur  de  Judas  ,  Jur. 
mmmè   ljcariot  ,  un 
des  douze   Apôtres  ,  il 
s'en  alla  propofer  aux 
Princes  des  Prêtres ,  & 
aux  Magiftrats  ,  le  def- 
Jein  qud  avoit  de  leur 
livrer  Jfj'is     dont  ils 
furent  ravis  de  joye  ,  & 
convinrent  de  lui  don- 
ner une  Jomme  d  "argent9, 
il  leur  donna  anjjï  fa 
parole  :  &    delors  il 
cherchait    Voccafion  de 
trouver   fejus  à  Vêcart 
pour  le  livrer.    Le  jour 
des  Azymes  ,  auquel  tl 
faloit     immohr  l'A- 
gneau de  la  Pâque,ètant 
venu,  Jejus  envoya  Pier- 
re &  Jean  \  leur  difant  t 
Allez  nous  préparer  le 
fouper  de  la  Pâque  :  Us 
lui  repartirent .  Où  vou- 
lez-vous que  nous  le 
préparions  ?  //  leur  dit: 
A  l'entrée  de  la  Ville 
vous  rencontrerez  un 
homme  qui  portera  une 

cruche  iïeau.  Suive*» 


•  E   LA   Si  M  AT 

le  dans  la  maifon  où  il 
entrera  ,  &  dites  au 
Maître  du  logis  ;  Notre 
Maître  nous  a  comman 
dé  de  vous  dire  i  Où  e/l 
le  heu  où  je  célébrerai  la 
Pdifue  avec  mes  Difci- 
fies  ?  //  vous  montrera 
une  grande  Sale  bien  en 
ordre ,  où  vous  tiendrez 
Uttt  prêt  :  les  Difciùles 
s'en  allèrent  à  la  Ville  , 
où  ayant  tnuvé  tout , 
comme  Je  fus  le  leur  avoit 
dit  ;  ils  préparèrent  le 
fouper  de  la  Pâjue»  Et 
quand  l'heure  fut  ve 
mû  ,  il  je  mit  à  table 
avec  {es  douze  Apôtres: 
&  il  leur  dit:  J'ay  deft- 
ré  avec  ardeur  de  faire 
cette  Vaqué  avec  vous 
devant  ma  VaJJton  :  car 
je  vous  dis  que  je  ne  la 
ferai  plus  jufquà  ce 
quelle  foit  accomplie 
dans  le  Royaume  de 
Dieu ,  Ô4  prenant  le  Ca 
lice  ,  il  rendit  grx.es  ,  Ô4 
leur  dit  i  Prenez  le ,  Ô4 
le  difbribuez  entre  vous  ; 
car  je  vous  dis  que  je  ne 
boiray  point  de  a  fruit 
de  vtgn?  y  jufqnes  à  ce 
que  le  règne  de  Dieu  ar 
rive.  Et  prenant  le  pain, 
il  rendit  grâces  ,  le  rom- 
fit  9  le  leur  dmna  ,  dï- 


ne  Sainte.  nr 
ectis  patrifamilias  do- 
mus  ,  Dicit  tibi  Ma- 
gifter.Ubi  eft  diver- 
Ibrium  ,  ubi  Pafcha 
cum  DWcipulis  mei* 
manducem  ?  Et  ipfe 
oftendet  vobis  caena- 
culum  magnum  ftra- 
tum  :  6c  îbi  paratc. 
Euntes  autem  inve- 
nerunt  fïeut  dixit  illis 
Jclus  :  &  paraverunt 
P.ifcha.  Et  cum  faôa 
effet  hora  :  diîcubuit  , 
6l  duodecim  Apoft<% 
h  cum  eoi  8c  ait  illis: 
Deiiderio  dclideravi 
hoc  Pafcha  maaduca- 
re  vobifeum  ,  ante- 
quam  patiatv  Dico 
enim  vobis  ;  quia  ex 
hoc  non  mahducabo 
illud  ,  donec  implea- 
tur  in  regno  Dei.  Et 
accepto  calice  ,  gratias 
egit,  &  dixit*  Accipite, 
8c  dividite  inter  vos. 
D:co  enim  vobis  , 
quoi  non  bibam  de 
genmtionc  vitis  ,  do- 
nec regnum  Dei  vc- 
niât*  Et  accepto  pane,, 
grattas  egit,  8cfregic  , 
&  dédit  eis  r  diceas  t, 
II:.:  eft  Corpus  meutbr 
quod  pro  vobis  da- 
tur.    Hjc    fo.ite  ia 

mcam  commémora* 


x f x  Pour  le 

tionem.   Similiter  6c 


Mecreo'i 
Jant  :  Ceci  eft  mon  Corps  ^ 


calicem  ,    poftquam  qui  ejl  formé  pour  vous. 

coenavit  ,  diccns;Hîc  Faites  ceci  en  mémoire 

eft  Calix  novum  Te-  de  moi.  Il  prit  de  mime 

fhmentum    in    meo  U  Calice   après  avoir 

fanguine>qui  pro  vo-  Joupé  ,  en  dtfant  :  Ce 

bis    effundetur.    Ve.  Calice  e(l  le  nouveau 

ruratamen    cccc  ma-  Teftament par  mon  Sang, 

nus  tradcotis  me,  me.  qui  fera  répandu  pour 

cura  eft  in  mertfa.  Et  vous.  Au  refte ,  celui  par 

quidem  Filius  homi*  les  mains  duquel  je  fe- 

nis  ,  fecundùm  quod  rai  livré  ,  eft  à  table 

definitum  ett  ,  vadit*  avec  moi.  Il  faut  que  le 

Verumtamea  vse  ho  Fils    de  l'homme  s'en 

mini  illi ,  pcr  quem  aille,  jelon  qu'il  eft  or- 

tradetur.  Et  iplï  cœ-  donné  -,  mais  malheur 

perunc  quaerere  inter  à  celuy  par  lequel  il  ejl 

fe ,  qais  effet  ex  eis  ,  trahi.  Sur  quoi  Us  fe 

qui  hoc  h&urus  efict.  mirent  à  s'enquérir  1er 

Fa&a   eft   aûtem   &  uns  des  antres   qui  fe* 

contentio  inter  eos  ,  roit  celui   dentre  eux 

qui  eorum  vidcrctur  qui  feroit  cela  ?  Cepen- 

efle  maior   Dixit  au-  dant  il  arriva  une  con- 

tem  eis  i  Regss  gen-  tefiation  entre  eux  t  pour 

tium  dominantur  eo-  Jçavoir  hquel  ètoit  le 

rum  :  &  qui  potefta-  plus  grand,    fefus  leur 

tecn  habent  fupereos,  dit:  Les  Rois  des  tia- 

benefici  vocantur.  Vos  tions  dominent  fur  ellesf 

aucem    non   fie  :  fej  &  ceux  qui  ont  putf^ 

qui  major  eft  in  ro-  Jance  fur  les  peuples  f 

bis,  fiât  licut  minor,  Jont    apelfez  BienfaL 

&  qui  praeceflbr  eft  ,  teurs  ;   mais  il  n'en 

ficuc  miniltrator.Nacn  eft  pas  ainfi  de  vous. 

qui*  onjor  eft  ,  qui  Car  celui  qui  eft  le  plus 

recurnbit*  ai  qui  mi-  grand  parmi  vous  3  doit 

niftrat  ?  N>nne  qui  -être  comme  le  plus  ieit* 

reçu  nbit  ?  Ego    au-  ne  (  le  moindre  :  )  & 


tem  ia  raejio  veftrucn 


ctlw,  qui  cfr  le  premier , 

doit 


delà  Semai 
dêit  efire  comme  le  fer- 
tuteur  des  autres.  Car 
qui  efi  le  plus  grand  , 
de  celui  qui  efi  ajfis  à 
table  y\  ou  de  celui  qui 
fert  ?  N'eft  *  ce  pas  celui 
qui  efi  ajfis  ?    Et  néan- 
moins je  fuis  au  milieu 
de  vous   comme  celui 
qui  yous  fert.  Or  com- 
me vous  avez  perfeve- 
rè  avec  moi  dans  mis 
perfecutions ,    &  dans 
mes  tentations  \  aujfije 
vous  prépare  un  Royau- 
me tel  que  mon  Pere  me 
Ta  préparé  \    afin  que 
vous  mangiez  &  bu- 
viez, à  ma  table  dans 
mon  Royaume  •  &  que 
vous  Joyez  ajfis  Jur  des 
Irones  ,    pour  juger  les 
douze  Tributs  d'Ijrael. 
Puis  le  Seigneur  dit  à 
Simon:  Simon >  Satan  a 
fort  defiré  de  vous  cri- 
hier  con.me  le  ft ornent  : 
mais   fat    prié  peur 
vous  y    afin  que  votre 
foi  ne  défaille  point  :  & 
un  jour  ,  lorjque  vous 
ferez  converti  ,  confir- 
mez vos%  frères.  Simon 
lui  répondit  x  Seigneur  , 
jt  fuis  prêt  de  vous  fut- 
n)ye  ,  mime  dans  la  Pri* 
jon  y  &  a  la  mort.  Je  jus 
Uh  repartit  ;  Pur  ru  je 


ie   Sainte.  nj 
ium  ,  ficut  qui  mini- 
ftrat.  Vos  aucem  eftis, 
qui   permanûllis  mc- 
cum  îq  tentatiooibus 
meis.  Et  ego  difpono 
vobis  ficut  difpoiuic 
mihi  Pater  meirj  reg- 
num  :  ut  edatis  &  bi- 
batis   fuper  raeafam 
meam  in  regno  meo, 
8c  fedeatis  fuper  thro„ 
nos   judîcantes  duo- 
decira   Tribus  Ifraë'I. 
Ait   autem  Dominus 
Simoni:  Simon  ,  ecce 
Satan3S  expenvit  vos, 
ut  eibrarec  licut  triti- 
cum.  Ego  autem  ro- 
gavi  pro  te  »    ut  non 
deticiat  fides  tua  :  Se 
tu  aliquando  conver- 
fus ,  confirma  fratres 
tuos.    Qui  dixit  ei  : 
Domine  tecum  Para, 
tus  fum  -,  &  in  carce, 
rem    &    in  mortem 
ire.   At  ille  dixit:  Du 
co  tibi  Petre ,  non  can- 
tabit    hodie    Gallus  : 
donec     ter  abne^es 
nafie  me.     Et  dixit 
eis.  Quando  mifi  vos 
line  iacculo    &  fera 
&  calceamentisi  num- 
quid    aliquid  dehut 
vobis  ?    Àt  iili  dixe» 
runt ,  Nihil.  Dixk  er- 
go  eis  ;  Sed  nunc,  qui 

L 


ii4  Pour  le 

habct  facculum  ,  toi- 
ht,  fimiliter  &  pcram. 
Et  qui  non  habec ,  ven- 
dat  tunicam  fuam ,  & 
emat  ghdium.  Dico 
cnira  vobis ,  quoniam 
adhuc  hoc,  quodfcri- 
ptum  eft  oportet  im- 
pleri  in  me.    Et  cum 
îniquis  deputatus  eft. 
Erenim  ea  quae  funt 
de  me  ,  fiaem  habent, 
At  illi  dixerunt  t  Do- 
mine ,  ecce  gladij  duo 
hic.  At  ille  dixit  eis; 
Satis  eft.    Et  egreflus 
ibat  iecundum  con 
fuetudinem  in  mon 
tem  Olivarum.  Secuti 
funt  autem  illum  8c 
difeipuli.  Et  cum  per- 
veniflet  ad  locum  ,  di- 
xit illis:  Orate,  nein- 
tretis  in  tentationem. 
Et  ipfe  avulfus  eft  ab 
eis  |   quantum  jaftus 
eft  lapidis  :  &  pofitis 
genibus  ,  orabat  t  di- 
cens  :    Pater  fi  vis, 
transfer  Calicem  iftum 
à  me.  Verumtamen 
non   mea   voluntas  , 
ied  tua  Bat.  Apparuit 
autem  illi  Angélus  de 
Cœlo,  contortaos  eu  m* 
Ec  factus  in  agonia, 
prohxius  orabac.  Et 
£a6ius  cft  ludor  ci  us 
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vous     dis  qii*u\oilr- 
dloui  devant  que  le  coq 
chante  (  deux  fois^  vous 
me    defavoùerez  trois 
fois.  Et  adrefjant  Ja  pa  - 
rôle  à  tous  je  s  Dijciples* 
il  leur  dit  :  Lorfque  je 
vous  ai    envoyez  fans 
fac  ,  fans  be\ace  ,  &  fans 
fouliers  ,    vous  a-til 
manqué  quelque  chofe  ( 
Us  lui  répondirent  ,  que 
rien  ne  leur  avoit  man- 
qué :  Mais  maintenant , 
leur  dtt  -  til  :  celui  qui 
a  un  fac  y  quil  prenne 
encore  une  beface  :  Ô4 
celui  qui  rien  a  point  , 
qu  il  vende  fa  tunique 
pour  acheter  une  èpée  ; 
car  je  vous  dis  quil 
faut  que  ce  qui  eft  écrit 
*kwtf/(danslechap.  5-3. 
d'Haïe  )   fait  accompli  \ 
Il  a  efté  mis  au  rang  des 
mechans.   Car  le  refte 
de  ce  qui  me  regarde  ejl 
accompli.  Les  Difaples  % 
lui  dirent  ;  Seigneur  » 
voila  deux  épées  :  C'eji 
affez.    Et  fortant  de  la 
Sale  ,  il  s  en  alla  félon 
fa  coutume  à  la  mon* 
tagne  des  Olives ,  où  Jes 
Difciples  le  fuivirent  : 
&  lors  quil  y  fut  arri- 
vé y  il  leur  dit  ,  Priez , 
afin  de  ne  point  entnr 
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en  tentation.  Et  se  fiant 
éloigné  d'eux  d'envi- 
ron un  jet  de  pierre ,  il Je 
mit  à  gensux  ,  &  fit 
cette  prière  i  Mon  Pere , 
détournez,  de  moi  ,  /// 
vous  plaît  ,  ce  Calice  ; 
mais  néanmoins  que 
votre  volonté  foit  fai- 
te ,  non  pas  la  mien* 
ne.  Alors  un  Ange  lui 
aparut  du  Ciel  pour  le 
conjoler  ,  &  eflant  dans 
une  extréwe  wgoijfe 
d'écrit ,  il  prioit  avec 
plus  d'ardeur -,  en  forte 
qu'il  en  fua  comme  des 
goûtes  de  fang  ,  qui 
tombaient  à  terre.  S 'efiant 
levé  de  l'OraiJon  ,  /'/ 
vint  à  Jes  Dijciples , 
qiiil  trouva  endormis 
de  trifleffe.  Et  il  leur 
dit  ;  Pourquoi  dormez, 
vous  ?  L  evez-  vous,  & 
priez  y  afin  de  ne  point 
entrer  en  tentation. 
Comme  il  achevoit  ces 
paroles  %  voici  venir 
Une  troupe  d*  gens  ,  con  • 
duite  par  Judas,  l'un 
des  douze  Apôtres  ,  le- 
quel  saprochê  de  Jtjus 
pour  le  batjer.  Je/us  lui 
dit  $  Judas  ,  vous  tra- 
biffez  le  Fils  de  l'Hcm 
me  par  un  baijer  ?  Les 
Dijciples  qui  eft oient  au* 
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licut  gutrse  fanguinis 
decurrentis  in  terram. 
Et  cum  furrexiffet  ab 
orationc  ,  8c  veniflet 
ad  Difcipulos  fuos  , 
invenit  eos  dorraien- 
tes  prae  triftitia  ,  &  aie 
iliis  :  Quid  dormktis  ? 
Surgite  ,  orate  ,  ne  in- 
tretis  in  tentationem. 
Adhuc  ea  loquente  , 
ecce  turba  ;  &  qui  vo- 
cabatur  Judas  ,  unus 
de  duodecim  ,  antece- 
debat  eos  $  Et  appro- 
pinquavit  Jefu.,  ut  of- 
cularetur  eurn.  jefuc 
autem  dixir  illi  :  Jtida 
ofeulo  filium  homi- 
nis  tradis  ?  Videntes 
autem  hi  qui  circa  ip. 
fum  erant  ,<  qued  fu- 
turum  erat  ,  dixerunt 
ci  i  Domine  ,  fi  percu- 
timus  in  gladio  ?  Et 
pereuflît  unus  ex  iliis 
iervum  Principis  Sa- 
cerdotum  :  &  ampu» 
tavit  auriculam  e;us 
dexteram.  Refpon- 
dens  autem  Jefus,ait: 
Sinîte  ufque  hue.  Ec 
cum  terigifîet  auricu- 
larn  eius,  hnaviteum. 
Dixit  autem  Jelus  ad 
eos  qui  vénérant  ad 
fe ,  Principes  Sacerdo- 
tum  &  Migitfratus 
L  ij 
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tcmpli  ,  8c  Seniorcs: 
Quafi  ad  latronem 
cxiftis  curn  gladiis  Se 
fuftibus  ;  tura  quo- 
tidic  vobifeum  fue- 
rim  in  templo  J  $  non 
extendiftis  manus  in 
me.  Sed  hsecefthora 
veftra  ,  8c  poteftate  te- 
nebrarum.  Corn  pré- 
tendante* autem  cura, 
duxerunt  ad  doraum 
principis  Sacerdotum. 
Fetrus  verô  fcqueba- 
tur  à  longé  :  Accenfo 
autem  igne  in  œedio 
atrij  ,  8c  circumfeden- 
tibus  illis  ,  crat  Fetrus 
ïn  medio  eorum.Quem 
cum  vidifîet  ancilla 
qusedam  fedentem  ad 
limen  ,  8c  eum  fuiffet 
ïntuita ,  dixit  :  Et  hic 
cum  illoerat.  At  ille 
negavit  eum,  dicens: 
Mulier  ,  non  novit  il- 
lum.  Et  poft  pufillum 
alius  videns  eum  ,  di- 
xit 1  Et  tu  de  illis  es  ^ 
Pttrus  verô  ait  :  O 
homo  non  fum.  Et 
intervallo  fafto  qua(i 
hone  unius,  aliutfquu 
dam  affirmabat  >  di- 
cens/ Verè  8c  hic  cum 
illo  erat  1  nam  8c  Ga- 
lilaeus  eft.    Et  ait  Pe- 

trus  :  Homo  >  nefeio 
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tour  de  lui  f  voyant  bien 
ce  qui  devoit  arr\oer\ 
lui  dirent  ;    Fraperons  - 
nous  de  ïépèe  ï    Et  en 
même  -  tems  ïun  d\nx 
frapa  le  valût  du  Prin- 
ce des  Prêtres  .  &  lui 
coupa    Voreille  droite. 
Jejus  lui  dit  :  Arrêt i 
vous  \   cr  touchant  /V 
teille  de  ce  valet  ,  il  le 
guérit.    Vais  il  dit  à 
ceux  qui  e fi  oient  venus 
pour  le  prendre  de  la 
part    des   Princes  des 
Vrêtres  ,  des  Magiflrals 
du  Temple  ,  er  des  An- 
ciens :    Vqus  efî's  venu 
avec  des  epées  &  des 
bâtons  pour  me  prendre, 
comme  fi  fêtois  un  vo. 
leur  \    Et  lorjque  ïêtois 
tous    les  jours  parmi 
vous  dans  le  Temple  , 
vous  n'avez  point  mis 
la  main  jur  moi.  Mais 
cejî  ici  votre  heure  % 
&  la  puijfance  des  ténè- 
bres Ayant  pris  fejus  , 
ils  le    menèrent  à  la 
maijon  du   Vrince  des 
Vrêtres.    Et  Vierre  le 
juivoit  de  loin.  Et  com- 
me   il  êteit  ajfis  avec 
plufteurs  autres  devant 
le  feu  qtten  avoit  fait 
au    milieu  de  la  cour  ; 
une  Jervante  l'ayant 


DE   LA  SeMAH 

apèrceu  à  la  clarté  du 
feu  ,  dit  :  Celui  -  ci  était 
avec  cet  Homme.  Mais 
il  le  nia  ,  difantt  Je  ne 
le  connois  point.  Quelque 
tems  aïrés  un  autre  le 
regardant  ,  lui  dit  :  Vous 
ejles  aujfi  de  ces  gens-là% 
Vierre  lui  repartit  i  je 
rien  fuis  point.  Environ 
une  heure  après  %  un  au- 
ire  dit ,  certainement  cet 
homme  eloit  avec  Je- 
fus  ,  car  il  efl  Galiléen* 
Pierre  lui  répliqua  i  je 
ne  (ai  ce  qnt  vous  di- 
tes. Surq:ioi  aujji  -  tôt 
le  coq  char; ta  ,  Ô4  le  Sei  ■ 
gneur  je  tournant  vers 
Vierre ,  le  regarda .  P/*r- 
fe  Je  rejjouvint  de  ce 
que  Je  fus  lui  avoit  dit: 
devant  que  le  coq  chan- 
te (  deux  fois)  vous  me 
relierez  trois  fois  i  & 
Jortant  dehors  ,  //  pleura 
amèrement.  Or  ceux  qui 
temient  Je  fus,  Je  joùoient 
d:  lui  ,  en  le  frapant  % 
&  ayant  couvert  fin 
njjage  d'un  voile,  ils  le 
loufl:t oient  ,  &  h*i  di- 
(oient  ;  devine  qrii  t'a 
fraïè}  (?  ils  pro  fer  oient 
plu fieurs  autres  blafphe 
mes  contre  lui.  Quand 
il  fut  iour  les  Amiens 
du  peuple  i   te  Vriwes 
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quid  dicis.  Ec  conti- 
nue) ,  adhuc  illo  lo.  ~ 
quence ,  cantavit  GaU 
lus.  Et  converfus  Do- 
minus  refpexit  Pc- 
tram  i  8c  record  îtus 
eft  Petrus  verbi  Do- 
mini  ,  fiait  dixerat  : 
Quia  priufquam  G3l-j 
lus  cantec ,  ter  me  ne-; 
gabis.  Et  egreflTus  fo* 
ras  Petrus,  flîvit  ama- 
rè.  Et  viri  qui  tene- 
bant  Jefum  ,  illude- 
bant  ei>  caedeates.  Ec 
vehverunt  eum  :  8c 
percuriebint  faciem 
ejus  ,  8c  interrogeant 
eum  ,  dicentes.  Pro. 
phetiza  ,  quis  eft  qui 
te  pereuflit  ?  Et  aiia 
m  ul  ta  blafphe  mantes 
dicebant  in  eum.  Et 
ut  fa&useft  dies,  con- 
venerunc  Scniores 
plebis  ,  8c  Principes 
Sacerdotum  8c  Scri- 
bx ,  8c  duxerunt  illura , 
in  concilium  fuum  , 
dicentes  :  Si  tu  es 
Chriftus  die  nobis. 
Et  ait  illis  :  Si  vobis 
dixero  >  non  credetis 
mihi  :  Si  autem  8c  in- 
terrogavero  ,  non  ref* 
pondebitis  mihi  $  ne- 
que  dimittetis.  Ex  hoc 
autem  crit  Filius  Ha^ 
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miir's  fcJens  à  dextris 
virtutis  Dei.  Dixcrunt 
autem  omnes  :  Tu 
ergo  es  Fil i  us  Dci  ? 
Qji  ait  /  Vos  dicitis, 
cuia  ego  fum.  At  illi 
dixeruut  :  Quid  ad- 
huc  defideramus  te- 
fiimonium  :  ipfi  enim 
audivimus  de  ore 
ejus.  Et  (urgens  om- 
nis  multitudo  eorum  » 
duxerunt  illura  ad 
Pilatum.  Coeperuut 
autem  accufare  illum 
dicentes  >  Hune  inve- 
nimns  iubvertentem 
gentem  noftram  ,  6c 
prohibentem  tributa 
dari  Caefari  ,  &  dicen- 
tem  fe  Chriftum  Re- 
gem  elle.  Pilatus  au- 
tem interrogavit  eum, 
diceLS.  Tuts  Rex  ju- 
d^orum  ?  At  ille  ref- 
pondens,  ait  j  Tu  di- 
cis.  Ait  autem  Pilatus 
ad  Principes  Sacerdo- 
tum  fie  turbas  :  Nihil 
invenio  cauik  in  hoc 
hominc.  At  illi  inva- 
lefcebant  >  dicentes  : 
Con^movit  populum , 
decens  per  univerfam 
Judœam  9  incipiens  à 
Galîlaeaufquehuc.  Pi- 
latus autem  audieos 
Galilxum  j  interroga- 
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des  Prêtres  &  les  Scri- 
bes s'afjmblerent  :  Et 
comme  on  eut  emmené 
Jefus  dans  leur  ajjemm 
blee  ,  ///  lui  dirent  i  DU 
tes  •  nous  fi  vous  êtes  le 

Chrift.  JeStis  ltUr  re~ 
pondit  :  Si  je  vous  le  dis 
vous  ne  me  croirez  pas  i 
Et  [i  je  vous  interroge  3 
vous  ne  me  repondrez, 
point  ,  vous  ne  me 
laffirez  point  alkr.  Je 
vous  déclare  que  vous 
verrez  déformais  le  Fils 
de  l'Homme  ajjîs  à  la 
droite  de  la  Majefté  de 
Dieu.  Sur  quoi  ils  di^ 
rtnt  tous  :  Pous  êtes 
donc  le  Fils  de  Dieu  ?  il 
leur  repondit  :  t'ous  di- 
tes que  je  le  Juis.  Alors 
ils  dirent  :  Qu'avons- 
nous  befoin  d'autre  te- 
moignage  que  ce  que 
nous  avons  oui  de  fa 
propre  bouche  ?  Tous 
ceux  qui  êtoient  dans 
V dflemblee  ,  s'êtant  le- 
vez ,  ils  le  menèrent  à 
Pilate  ;  ou  ils  commen- 
cèrent à  ïaccujer  ,  di- 
Jant  :  Nous  avons  trou, 
vè  cet  Homme  qui  fe* 
duijoit  notre  Nation  * 
dépendant  de  payer  le 
tribut  à  Cefar  j  &  qui 
fe  dijoit  être  le  Ckr//t> 
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le  Roi  des  juifs.  Pilate 
f interrogea ,  dijant  \  êtes- 
vous  le  Roi  des  Juifs  ? 
//  lui  répondit  t  Vous  le 
dites.    Pilate  dit  aux 
Privées  des  Prêtres,  & 
au  peuple'.  Je  ne  trouve 
point  de   crime  en  cet 
Homme.    Les  Juifs  in- 
Jifloient  ,   difant  :  Cet 
Homme    a   joule  vè  le 
peuple  ,  femant  fa  Do 
firme  par  toute  la  Ju- 
dée ,  depuis  la  Galilée 
jufques  i:i.    Pilate  in- 
tendant parler   de  la 
Galilée,  s'enquit  [i  Je/us 
étoit  Galiléen  ;  &  ayant 
apris  qu'il  et  oit  Gali- 
léen &  de  U  Jurifdi 
Bion  d'Herode  ,  lequel 
étoit  alors  dans  Jtrufa- 
lem  ,  //  le  lui  renvoya. 
Herode  fut  fort  aife  de 
voir  Jefns  j  car  il  y 
avoit    long  tems  qu'il 
defiroit  de  le  voir ,  à  eau- 
le   des  chofes  merveil- 
leuses   qu'il   avoit  oui 

dire  de  lui  »  &  parce 
qu'il  efperoit  de  lui  voir 
faire  quelque  miracle. 
Il  lui  fit  plu  (leurs  de- 
mandes :  Mais  Jejus  ne 
lut  repondit  rien  j  quoi 
que  les  Princes  des  Prê- 
tres ne  ceffaffent  de  V*C\ 
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vit  fi  homo  Galiheus 
effet.    Et  ut  cognoviç 
quod  de  Herodis  po- 
teftate  effet  ,  remific 
eum  ad  Herodem  ,  qui 
&    ipfe  Jerofolymis 
erat  illis  diebus.  He- 
rodes  au  te  m  ,  vifo  Je- 
iu  ,  gavifus  tft  valdè. 
Erat  enim  cupiens  ex 
multo  tempore  vide- 
re  illum ,  eo  quoi  au- 
dierat  mulca  de  illo  : 
6c    fperabat  figaum 
aliquod  videre  ab  eo 
fieri.  Interrogabat  au- 
tem  illum  multis  fer- 
monibus.    At  ipfe  ni- 
hil    illi  refpondebat. 
Stabant   autem  Prin- 
cipes Sacerdotum  Se 
Scribse  conftanter  ac- 
eufantes  eum.  Sprevic 
autem    illura  Hero- 
des  cum  etfercitu  luo, 
&  illulit  indurum  ve- 
fte  alba ,  fi*  remifit  ad 
Pilatum  ,  &  fa£H  funC 
amici  Hcrodes  & 
latus  in  ipfa  die: nam 
auteà  inimici  erant  ad 
invicem.    Pilatus  au- 
tem convocatis  Pria-j 
cipibus   Sacerdotum  , 
&  Magiftratibus  ,  8c 
plèbe  i  dixit  ad  illos  t 
Obtuliftis  mihi  hune 
hominem»  quaû  avarj 
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tentera  populum  :  Et 
cccc  ego  coram  vebis 
interrogans  ,  nullam 
caufam     invenio  in 
homine  ifto  ex  his  in 
quibus   eum  aceufa* 
tis.   Sed  ncque  Hero- 
des  :  Nam  remUi  vos 
ad  illum  ,  &  ecce,  ni- 
hil    dignum  more 
aâum  eft  ci.  Emen- 
datum  ergo  illum  di 
mittam.    Necefle  au- 
tem  habebat  dimitte- 
re  eis  per  diem  teftum 
unum.  Exchmavitau- 
tem    fimul  univerfa 
tnrba  ♦  dicen*  :  Toile 
hune ,  &  dimitte  no- 
bis    Barabbam  ,  qui 
crat   propter  feditio- 
nem  quandam  faétam 
in  civitate  &  homici- 
dium  f    miflus  in  car- 
cerem.  lterum  autera 
Pilarus  locutus  eft  ad 
eos,  volcns  dimitrere 
Jefum.    At  illi  fuccla- 
mibanc  dicentes:  Cru- 
cifige  ,  crucifige  eum. 
Uie  autem  tertio  dlxtt 
ad  illos  ;    Quid  enim 
malt  fecit  ifte  ?  Nul 
km    caufam  mortis 
invenio  in  eo  t  Cor- 
ripiam  ergo  illum  ,  & 
dimittam.    At  illi  in- 
ftabaat  vocibus  mag- 
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eufer.     Cefl  pourquoi 
Herode  le  meprija  ,  {y 
tous  Jes  gens  .  &  pour 
marque  du  mépris  qtiîl 
enjatfoit  y  il  le  fit  revê- 
tir d'une  robe  blanche  > 
ér  le  renvoya  à  Vilate. 
Et  ce  jour-là  Vilate  & 
Herode  ,  qui  eftoient  au- 
paravant  ennemis  ,  fe 
réconcilièrent.  Vilate  a* 
yant  ajjefnblé  les  Vrin- 
ces  des  Prêtres ,  les  Ma* 
gifirats  &  le  peuple ,  leur 
dit  :    Vous  m  avez  pre- 
fentè  cet  Homme  comme 
un  leduBeur  du  peuple  : 
Mais  l'ayant  interrogé 
en  voire  prefence,  je  ne 
l'ai  point  trouvé  coupa, 
ble  des  crimes  dont  vous 
l'accufez  i   ni  Herode 
non  plus  ,  à  qui  je  vous 
avois  renvoyez.  Vous 
voyez  donc    qu'il  n'a 
rien  fait  digne  de  mort. 
Je  le  ferai  donc  châtier, 
&  puis  je  le  lai/ferai 
aller.  Or  comme  il  faloit 
leur  délivrer  un  Vrijon- 
nier  au  jour  de  la  Fête  , 
tout  le  peuple  s' ecr  ta  i 
Faites  mourir  cet  Hom* 
me  ,  dehvrex^nous 
Barabbas  5  lequel  avoit 
eftè  mis  en  prifon  à  eau» 
Je    d'un    homicide  (y 
d'une  {édition  qui  si* 
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toit  émût  dans  la  ville. 
Vilate  leur  parla  encore , 
ayant   deffein  de  déli- 
vrer Jefus.  Mais  ils  Fin 
terrompoient  en  criant  \ 
crucifiez- le  ,  crucifiez- le. 
Il  leur  dit  encore  pour 
la  ttoifiéme  fois  :  Quel 
mal  a  ïil  fait  ?  Je  ne  le 
trouve   point  coupable 
de  mort.  Je  le  châtierai , 
&  puis  je  le  renvoirau 
TAais  ils  inÇiftoient  tou- 
jours  avec  de  grands 
cris  ,  qu'il  fut  crucifié. 
Vilate  donc   leur  a; cor 
cia    leur  reque/te  :  & 
leur    délivra  cdui  qui 
avoit  e/fé  mis  en  prifon 
à  cauje  de  la  J"  dit  ton  Ô4 
de  Vhomicide  ,  lequel  ils 
a  voient  demandé.  Et  il 
leur   abandonna  lefurm 
Comme  ils  le  menoïent 
au  fupltce  ,  ils  prirent 
-un    homme  de  Cyrene9 
nommé  Simtn  ,  qui  ve- 
noit  de  (a  maiterie  ,  à 
qui  ils  firent  porter  la 
Croix    après  le  fus.  Il 
efioit  fuivi  d'une  gran- 
de multitude  de  peuple , 
&    de  femmes  qfû  le 
fUignoient ,  &  le  pUu* 
rotent.  Iefus  fe  tournant 
vers  elles  ,  leur  dit  :  FiL 
les    de    Jerujalcm  ne 
.  pleurez  point  fur  moi  * 


je   Sainte.  m 
nis   postulantes  ,  ut 
crucifigeretur  /  8c  in- 
valelcebmt  voces  eo- 
rutn.    Et  Pilatusadu- 
dicavit    fieri  petitio- 
nem  eorum.  Diraifit 
aiitera  illis  eum  ,  qui 
propter  homicidium 
&   feditioncm  miffus 
fuerat   in    carcerem  > 
qucm    petebant  :  Je- 
fum  vero  rradid.t  vo- 
luntatieorum,  Etcum 
durèrent  eum  ,  appre- 
henderunt  Simonecn 
quemdam  Cyrenen* 
icîn  venientem  de  villa, 
8c    içnpofuerunt  illi 
crucem   portare  pofl: 
Jefum,  Sequebatur 
autem    illum  multa 
turba  populi  8c  m  u- 
lierum  i  quae  phnge- 
bant   8c  lamenraban- 
tur  eum.  Converfus 
aurem  Jefus  ad  ilias  , 
à\x\t  i    Fiïise  Jerufa- 
lem ,  nolite  flere  fuper 
me  i   fed  fuper  vos 
ipfas  flrte  ,   8c  fuper 
filios   veilros.  Quo- 
niivn    ccre  venieut 
dies ,  in  qiibusdicent: 
Beat*  fteriles,  fie  ven- 
tres qui  non  genue- 
runt  i   8c  ubera  quac 
non  la&averunt.  Tune 
indpient  diew  me»: 


> 


ut  Pour  l 

tibus  >  cadite  fuper 
nos  .Sccollibus,  opeii- 
te  nos.  Quia  fiiaviridi 
ligno  hœc  faciunt  ,  in 
arido  quid  fiet  ?  Du 
cebantur  autem  8c 
alij  duo  nequam  cum 
co,  ut  intertîcercatur. 
Ht  poftquam  vene- 
runt  in  locumqui  ?o- 
catur  Calvariae  ,  ibi 
crucifixerunt  eum  :  8c 
latrones  unum  à  dex- 
tris  ,  &  alterum  à  fi- 
niftris.  jefus  autcm 
dicebat  :  Pater  dimit- 
te  illis  :  non  enim 
fciunt  quid  faciunt. 
Dividendes  verô  ve- 
ftiroenta  cjus  ,  mife- 
runt  fortes.  Et  ftabat 
•populus  fpeétans  ,  8c 
deridebant  eum  Prin- 
cipes cum  eis  ,  dicen- 
Us  :  Alios  falvos  fecit, 
fe  ftlvum  faciat,  fi  hic 
eft  Chriftus  Dei  ele- 
6tus.  llludebant  au- 
tem ei  6c  milites  ,  ac- 
cedentes  ,  8c  acetum 
efferentes  illi ,  8c  di- 
centes  /  Si  tu  es  Rex 
Judxorum  ,  falvum 
te  fac.  Erat  autem  8c 
fuperferiptio  feripta 
fuper  eum  litteris 
Graecis,  8c  Latinis,  8c 
Htfbraicis  i   Hic  eft 


Mecredi 

mais  pleurez  fur  vous 
&  fur  vos  enfans.  Car 
voici  venir  le  tems 
auquel  on  dira  :  Hett- 
reu/es  font  les  Jleriles  & 
les  entrailles  qui  ri  ont 
point  porté  d9  enfant  ,  & 
les  mammelles  qui  nont 
point  ali«ité  Cefî  alors 
que  l'on  commencera  à 
dire  aux  montagnes  ; 
têmèez  fur  nous  ;  & 
aux  toiints  ,  accablez- 
nous.  Car  Ji  ceci  fe  fait 
au  bois  verd  ,  que  fera- 
t'*n  au  bois  fec  ?  llscon* 
duijirent  en  même  •  tems 
avec    lui    deux  maU 

s 

fafteurs  au  fuplice  i 
Et  comme  ils  furent  ar- 
rivez au  lien  apellè 
Calvaire  %  ils  crucifiè- 
rent Jefus  avec  deux 
larron* ,  l'un  à  fa  droite^ 
&  X autre  à  fa  gauche. 
Et  Jefus  difoit  ;  Mon 
Pere  pardonnez  -  leur > 
car  ils  ne  lavent  ce 
qtCils  font.  Ils  partagè- 
rent entre  eux  Jes  vête- 
mens  ,  jettant  le  fort 
drffus.  Le  peuple  regar- 
doit  ce  fpeffacle  |  Et  les 
Princes  des  Prêtres  di- 
Joient  avec  le  peuple  , 
en  Je  moquant  :  il  a 
fauve  les  autres  ,  qtiil 
fe  fauve  lui  -  même ,  s* il 
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Dieu.  De  même  les  fol- 
dats  Je  moquoient  de 
lui  1  Ô4  s'aprockant 
(  de  fa  Croix  )  lui  pre- 
Jentoicnt  du  vinaigre , 
^  difoient  :  Si  vous 
êtes  le  Roi  des  Juifs, 
Jauvez  -  vous.  Il  y  avoit 
un  Ecriteau  au  deffus 
de  lui ,  avec  ces  mots  en 
lettre  Hebrayquey  Grec* 
que ,  &  Latine  1  Celui  ci 
ejî  le  Roi  des  Juifs.  Un 
de  ces  larrons  a  ai  efloient 
pendus  y  blajphmoit  con* 
tre  lui y  dijant  :  Si  tues 
le  ChriJi  ♦  fauve  toi  ,  & 
nous  aujji.  Mais  l'autre 
prenant  la  parole  le  re+ 
prenoit ,  &  lui  difoit  : 
H'a s  tu  point  de  crain* 
te  de  Dieu  ?  toi  qui  es 
dans  la  mime  peine  ? 
Quant  à  nous  >  c'e/I  avec 
tujlice  que  nous  Jou/rons 
ce  juphce  y  que  nos  cri- 
mes ont  mirité.  Mais 
celui -cy  n'a  point  fait 
de  mal.  Et  s'adreljant 
à  Je  [us  y  il  lui  difoit  1 
Seigneur  ,  Jouvencz  • 
vous  de  mot  ,  lerfque 
vous  ferez  entré  en  vo* 
tre  Royaume.  Jtjus  lui 
repondit  :    Je  vous  dis 


autem  de  his  ,  qui 
pendebant  ,  latroni- 
bus  >  blaiphemabat 
eum  >  dicens  :  SI  tues 
Chiiftus  y  falvum  fac 
temetipfum  ,  &  ne  s. 
Refpoodens  autem 
altcr  1  increpabat  eum, 
Dicens  .  Neque  tu  ti- 
nies  Deum  ,  qui  in  C3- 
dem  damnations  es  ? 
Et  nos  quidem  juftè  % 
nam  dig'ia  fatftis  jccî- 
pimus  :  hic  veronihil 
mali  gefiit.  Etdicebat 
ad  Jelum  1  Domine  > 
mémento  mei ,  cum 
veneris  in  regnum 
tuum.  Et  dixit  ilii  Je- 
fus  :  Amen  dico  tibî: 
Hjdie  mecum  cris  in 
pandifo.  Erat  autem 
terè  hora  fexta  /  &  te- 
nebrae  faftae  funt  in 
univerfam  terram>  uf- 
que  in  horam  nonam» 
Et  obfcuratus  eft  fol  i 
&  vélum  Tcmpli  fcif- 
fum  eft  médium  1  Et 
clamans  |efus  voce 
magna  ait  t  Pater  in 
manus  tuas  commen- 
do  fpiritum  meuiru 
Ec  h*c  dicens ,  expi- 
ravit. 


m  vérité  ,  que  vous  ferez  aujourd'hui  avec  moi 
en  Paradis.  Il  ejloit   environ  midj  :   &  1** 


**4  Pour  le  Mecredï 

ténèbres  couvrirent  toute  la  terre  jufques  à  trois 
heures  aptes  midi.  Le  Soleil  sobfcurcit  ,  &  le 
wile  du  Temple  fe  rompit  par  le  milieu  ,  &  Ie- 
Jus  sécria  d'une  voix  forte.  Mon  Pere  ,  je  re- 
»<ets  mon  ane  entre  vos  mains,  &  en  proférant 
ces  paroles  ,  il  rendit  l'e/prit. 

Icionfemetàgenoux,  &  r on  fait  une  petite  poje. 


VIdens  autern  Cen- 
turioquodfaftum 
fîierat  ,  glorificavit 
Deum  dicens  ;  Verè 
tic  homo  juftus  erar. 
Et  omnis  turba  eo. 
rum  ,  qui  fimul  aie- 
rant  ad  fpe&3culum 
jftnd,  &  videbaut  quae 
fiebant  j  percutienres 
pe&ora  fua  rererte- 
bantur.  Scabant  au. 
tem  omnes  non  ejus 
à  longe  j  &  mulieres  , 
que  fecurae  eraot  eum 
à  Galilari  ,  h*c  vi 
dentés. 


LE  Centenier  ayant 
vu  tout  ce  qui  se  toit 
PaP>  glorifia  Duu  :  di- 
fant  i  Véritablement  cet 
Homme  efto.t  jufte  :  (y 
tous  ceux  qui  ajfifioient 
à  ce  fpeRacle  ,  &  qui 
voyaient  ces  chofes  qui 
fe  paffuient  ,  s'en  retour- 
noient  {râpant  leur  poi- 
trine.   Tous  ceux  qui 
avoient  connu    lefus  f 
avec  les  femmes  qui  Va» 
'voient  Juïvi  de  la  Ga- 
llêe  ,    regardoient  dg 
loin  ce  qui  ce  pafjoit. 


Ce  qui  fuit  Je  lit  au  ton  de  ï  Evangile,  &  U  r#- 
fte  je  fait  comme  au  Dimanche  ci  defjus . 


E 


T  cece  vîr  nomi- 
ne  Jofc^h  ,  qui 
erat  Dccurio  ,  vir  bo. 
nus  &  juftus  :  hic  non 
confenferat  confilio 
&  a&ibus  eorum  ,  ab 
Arimathia  civicate 
Judcx  :  qui  cxpeiia- 


UN  Decuron  ,  natif 
£  Arimathie ,  ville 
de  U  ludèe  ,  nomme  /<?- 
feph  ,  homme  de  bien  , 
qui  n'avoit  point  -  con- 
fenti  aux  tzauvais  def- 
feins ,  ni  aux  avions  des 
Juif  ,  lequel  attendait 


de  la  Sema 

le  Royaume  de  Dieu y  fut 
trouver  Pilate  ,  &  lui 
demanda  le  Corps  de 
jjfejus  :  &  l'ayant  dita* 
chéde  la  Croix  ,  //  /Vh- 
velopa  dans  un  lin- 
ceul  ]  &  le  mît  dans  un 
Sepulchrv  qui  étoit  tail- 
lé dans  le  roc  ,  où  l'on 
riavoit  encore  mis  au- 
cm  corps. 

Offertoire. 

SEtgneur ,  écoutez  ma 
prière  :  &  que  mes 
cris  arrivent  jufques  à 
vous-,  tie  détournez  pas 
votre  vifage  de  moi. 
Secrète. 

REcevez  ,  vous 
plaît ,  Seigneur ,  le 
don  qui  vous  e[î  offert  \ 
& faites  par  vitre  bonté , 
que  nous  puiffions  rece- 
voir avec  des  affcïïions , 
&  des  rtfientimens  pieux, 
ce  que  nous  célébrons 
dans  le  mifîere  de  la 
Pafpon  de  notre  Seigneur 
votre  Fils.  Par  lé  mi* 
me  Jefus-  Ckrifî,  &c. 
Communion» 

JEmêloismon  breuva- 
ge avec  mes  larmes  ; 
parce  que  m  ayant  éle- 
vé eji  haut,  vous  m3 a* 
vez  laifjè  tomber  par 
terre  /  Et  jay  feché 
comme  le  join%  Mais 


ne  Sainte,  iif 
bat  8c  ipfe  regoum 
Dei.  Hic  accdlit  ad 
Pitaîum  f  &  petiic 
Corpus  Jefu.  Et  dc- 
politum  involvit  fin- 
done  :  &  pofuit  eum 
in  monumento  exci- 
fo ,  in  quo  nondum 
quifquam  politus  fuc- 
rat. 

Offert  orium.  Vi  toi. 

DOmiac  exaudi  o- 
rationem  meam  : 
&  clamor  meus  ad  te 
perveniat  f  Ne  avertas 
tVciem  tuamàme. 
Sécréta. 

SUfcipe,  quaefumus 
Domine  ,  munus 
oblatum  ,  Se  dignan- 
ter  operare  :  ut  quod 
Pafifionis  Filij  tui  Do- 
mini  noftri  myftcrio 
gerimus  ,  piis  affefti- 
busconfequamur.  Per 
eumdem  Dominum 
noftrum  Jefum  ChrL 
fium ,  &c 

Communie  Vf.  îow 

POtum  meum  cura 
fletu  temperabam  : 
quia  eleyans  allilifti 
me  :  &  ego  fie  ut  foc- 
num  arui  :  Tu  autem 
Domine,  in  sternum 
permancs  :  Tu  exur: 
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gens  mifereberisSion. 
quia  venir  tempus  mi- 
ferendi  ejus. 

Poflcommunio, 


fenfibus 
omnipo- 
ut  ,  per 
Filij  tui 


LArgire 
noftris  , 
tens  Dois 
temporalem 
m  or  te  m  ,  quam  my- 
fieria  veneranda  te 
ftautur  ,  vitam  te  no- 
bis  deJifle  perpetuam 
confidarnus,  Per  curn- 
dem  Dominum  no- 
ftrum  Jefum  Chri- 
ftum  ,  6cc. 


Mecredi 
vous,,  Seigneur }  mous  du- 
rez, éternellement  :  f'ous 
vous  lèverez  bien- tôt  , 
&  aurez  pitié  de  S  ion  » 
puijque  c'en  eft  le  tems. 
Poftcomrounion. 

F Ait  es ,  s  il  vous  plaît, 
Dieu  tout-puiffant  , 
que  nos  fentimens  [oient 
accompagnez  d'une  Jainte 
cot:fiance\  que  vous  nous 
avez  donné  la  vie  éter- 
nelle par  la  mort  tem- 
porelle de  votre  Fils  » 
que  ces  Mijîeres  adora~ 
bles  nous  reprejentent. 
Par  le  même  Jejus* 
Chrifl  notre  Seign.  &c. 


Enfuite  ,  ou  Qtuejumus  ,  ou  Hétc  nos. 


Oraifon  fur 
Humiliate  capita  vc- 
flra  Deo. 

Orernus, 

REfpicequaefumus 
Domine  ,  fuper 
hanc  fcmiliam  tuant» 
pro  qua  uominusno- 
fter  Jefus  Chriflus  : 
non  dubitavit  roani- 
bus  tradi  nocentium  , 
&  Crucis  fubire  tor- 
mentum.  Qui  tecum, 
vivit  6;  régnât,  &c. 


le  Peuple. 

Humtltez+vous ,  &  baij- 
(ez  la  tête  devant 
Dieu. 
Prions. 

TEttez  les  yeux  ,  Set* 
gneur  ,  Jur  cette  fainte 
siftembke  ,  pour  laquelle 
notre  Seigneur  Jtjus- 
Chriji  a  bien  voulu  être 
livré  entre  les  mains  des 
mec  h  an  s  ,  <*r  foufrir  les 
tourmens  de  la  Lrotx  > 
lui  qui  étant  Dieu%  vit 
&  règne  a  vec  vous}  &c. 


*  REMARQUES 
fur  l'Office  fuivanc. 

L'Egltfe  nous  proposant  aujourd'hui  le  Lavémeni 
des  pieds  ,  &*  l'mflttution  du  faint  Sacrement , 
nous  montre  que  le  premier  fert  de  difpofition  au 
fécond,  à*  que  ?  humilité  &  la  charité  [ont  le  ca- 
raBere  de  ceux  qui  méritent  de  s'aprocher  de  cette 
Jainte  Table  ;  &  qu'il  faut  encore  être  purifié  des 
moindres  péchez  qui  font  figurez  par  l'ordure  qui 
s'attache  aux  pieds. 

Outre  que  Vindituùon  de  la  Cène  eft  expliquée 
far  tous  les  Evangdifies  dans  ïh:(îorre  de  la  PaJJion\ 
l'Apôtre  S.  Paul  dans  l'Epitre  u  aux  Corinthiens, 
qui  Je  lit  à  la  Mefife  de  ce  jour  ,  en  traite  particu- 
lièrement ,  dans  laquelle  il  nous  aprend  que  Jesus- 
Christ  a  injîttué  cet  augufte  Sacrement  1  pour  re- 
nouveller  la  mémoire  de  cet  amour  incomparable 
qu'il  nous  a  témoigné  en  mourant  pour  nous.  Il  nous 
montre  en  Jeand  lieu  comme  il  faut  fe  préparer  pour 
recevoir  dignement  la  faint e  Eucharijlie  i  en  exami- 
nant nôtre  conscience  avec  grande  exaffitude ,  &  èu 
nous  traitant  avec  beaucoup  de  Jeverité  ;  afin  que 
nous  étant  condamnez  nous-mêmes  9  nous  ne  /oyons 
pas  condamnez  de  Dieu. 


11» 
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Les  trois  jour!  Jiïtvans,  après  avoir  dit  tout  bas  Pa- 
ternolter,  Ave  Maria ,  &  Ci  edo  pour  Matines  & 
Prime  Jaijjant tout lerefie  ,  on  commence  abjolument 
V Office  des  Matines  &  Vêpres ,  par  l'antienne  du  pre~ 
ihitr  Pjeaume.  El  toutes  les  /Ir.titnnes  je  doublent  ani- 
me aux  Fites  doubles.  On  ne  dit  point  Gloria  Patri 
m  la  fin  des  Pfeaurr.es ,  ni  aux  Rejt>Qns%ni  même  aux 
Heures.  A  la  fin  de  chaque  PJeaume  des  Matines > 
$n  éteint  un  des  quinze  Cierges  du  chandelier  trian  • 
gulaire  mis  devant  l  Autel. 


In  primo  So3urno. 

Ant.  Zelus  domus 
tuac  comedit  me  ,  2c 
opprobria  exprobran- 
tium  tibi  ecciderunt 
fuper  me. 

PJalm.  68. 

SAlvum  me  fac  , 
Deus;quoniam  in- 
traverunt  aquae  ulque 
ad  aniroam  meam, 

Infixus  ium  in  limo 
profuodi  :  £c  non  eà 
iubftaatia. 

Veni  in  altitudinera 
maris  i  6c  tempeftas 
demerfit  me. 

Laboravi  damans  > 
raucae .  faâ  x  funt  fau* 
ces  m»  i  defecerunt 


Au  premier  Nofturne. 

An  t.  Le  zele  que  fai 
pour  "vôtre  Maijon  tre  con- 
fume  :  &  les  outrages  que 
ïm  vous  a  faits  \ont 
torhbïz  Jur  moi. 
Pieaume  68. 

SAuvez  -  moi ,  non 
Dieu  y  car  les  eaux 
ont  pénétré  jujques  dans 
mon  ame. 

Je  \uis  enfoncé  dans 
un  bourbitr  t  où  je  ne 
trouve  point  de  fond 
pour  me  retirer. 

Je  fut  s  tombé  au  fond 
delà  mer ,  &  la  tempê- 
te ma  jubmergi. 

Je  mejuis  Icffé  à  force 
de  crier  ma  'voix  s'eft 
enrouée  :  &  mes  yeux  Je 

{ont 
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font  afoiblis ,  à  force  de 
regarder  en  h\wn^Uns 
ï.  attente  du  Jecours  de 
mon  Dieu. 

*  Ceux  qui  me  hayfjent 
fans  fttfet  ,  (ont  en  plus 
grand  nombre  que  les 
cheveux  de  ma  tète. 

Les  ennemis  qui  m'ont 
perjecuté  inj  aliment  > 
Je  font  fortifiez  j  fay 
payé  ce  que  je  ne  dévots 
pas. 

Mon  Dieu  y  vous  an- 

noijf'ez  ma  folie  :  &  mes 
péchez  ne  vous  Jont 
point  cachez, 
,  Seigneur  ,  Dieu  des 
vertus  ,  ne  permettez 
pas  que  mon  déshonneur 
faffè  rougir  ceux  qui 
mettent  en  vous  leur 
attente. 

Dieu  cT lfrael ,  faîtes 
que  mon  ignominie  w 
charge  point  de  confu 
fion  ceux  qui  vous  cher- 
chent. 

.  Car  c'efl  pour  l'amour 
de  vous  que  j  '  ai  (oufert 
ces  oprobres  i  &  que 
won  vifage  efî  couvert 
de  honte. 

Je  Juis  devenu  itran 
ger  à  mes  proches ,  &  les 
enfans  de  ma  mère  ne 
r/j  ont  point  reconnu. 
Car  U  zeh  q'te  j'ai 


i n e  Sainte,  iij 
oculi  mei ,  dum  fpero 
in  Deura  meum. 


Multiplicati  funt  fu« 
per  capillos  capitis 
mexy  qui  ederuat  me 
gratis. 

Confortati  funt  qui 
perfecuti  funt  me  ini- 
mici  mei  iajufièjquas 
non  rapui,tunc  exol- 
vebaro. 

Deus  i  tu  fois  infi- 
piemiam  meam  j  8c 
dclidta  mei  à  te  non 
funt  abfcondîta. 

Non  erubefeant  in 
me  >qui  expédiant  te  , 
Domine  s  Domine  vir  j 
tutum. 


Non  confundantur 
fuper  me  ;  qui  quae- 
ruat  te,  Deus  lfrael. 

Quoniam  propter 
te  fuftinui  opprobrium; 
operuit  contufio  fo- 
ciem  meam. 

Exrraneus  fa&us  fam  | 
fratribus  meis  j  u  pe- 
regrmue  filiis  matris 
mes. 

Quoniam  aelus  doi 
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musturcomedit  me  ; 
&  opprobria  expro- 
brantium  tibi  cecide- 
runt  fuper  me. 

Et  operuî  in  jeju- 
nio  animacn  meam  : 
&  facâum  eft  ia  op- 
p4  obrium. 

Et  pofui  veftimea- 
tam  meum  cilicium  : 
&  frâus  fum  illis  ia 
parabohm. 

Adverfum   me  lo. 
quebantur  qui  fede 
bru  e  in  porta  ,  8c  ia 
me  pfillebant  qui  bi 
bebant  vinum. 

Ego  veiô  oratio- 
nem  meam  ad  te  Do- 
mine :  tempus  bene- 
placiti  Deus. 

la  multitudine  mi- 
fericordiae  tu*  exau- 
di  me  ;  ia  veritate  fa- 
tutis  tua?. 

Eripemede  luto.ut 
non  infigir: libéra  me 
ab  iis  qui  oderuatme, 
&  de  profuadis  aqua- 
rum. 

Non  me  dsmergat 
tempefhs  aquae  ,  ne- 
que  abforbîat  me  or  ou 
fuadum:  aequeurgei: 
fuper  me    pute  us  os 
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pour  votre  Mai  [on  me 
confume  :  &  le*  outra- 
ges que  l'on  vous  a  fait  s  , 
font  tombez  fur  ma  tète. 

J'ai  afligè  mon  ame 
par  le  jeûne  s  &  met 
jïânes  mont  tourné  en 
oprobre. 

Je  me  fuis  revêtu  d'un 
cihee  f  Ô*  \ai  été  l'objet 
de  leurs  railleries. 

Les  Juge*  dans  leurs 
Tribunaux  marinent  con- 
tre moi  ,  &  fai  été  le 
Jujet  des  chan(ons  des 
yvrognes* 

J'ai  recours  à  vous  , 
Seigneur,  par  mes  priè- 
res \  Il  e}  tems  de  me 
fzire  refj  ntir  les  effets 
de  votre  volonté. 

Ex  aurez  -  msi  félon 
la  grandeur  dé  votre 
mi/ericorde:  &  fauvez*- 
fnoi  Jelon  la  venté  de 
vos  promues. 

Tirez  moi  du  bour- 
bier ,  afin  q'ie  je  n'y  de* 
meure  pas  :  délivrez** 
moi  du  pouvoir  de  mer 
ennemis  ,  &  des  aux 
profjnd's. 

Q<4*  je  ne  (ois  point 
Jubmérgê  p*r  la  tempê- 
te- qui  je  ne  fois  point 
englouti  dans  le  goufre  M 
&  fit  lî  fHHtt  dt  l'obi* 
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me  m  ji  ferme  point  fur 
moi. 

Exaucez  moi  ,  Sei- 
gneur ,  félon  la  gran- 
deur de  votre  mijericor- 
de  ;  &  regardez  moi  en 
pitié  ,  Jelon  la  grandeur 
de  vos  bontez, 

Ne  détournez  pasvo-. 
tre  vif  âge  de  votre  fer 
viteur  i  car  FafliSHon 
me  preffe  ,  hâtez- vous 
de  m  exaucer* 

Prenez  le  foin  de  mon 
ame.y  &  garanti/lez  lai 
afin  que  mes  ennemis  ne 
triomphent  pas  de  moi. 

Vous  /avez  les  inju- 
res qu'ils  mont  faites. 
Vous  voyez  la  honte  & 
la  confufîon  dont  ils 
m'ont  chargé. 

Tous  ceux  qui  m'a- 
pgent  font  devant  vos 
yeux  :  mon  cœur  a  fou» 
jert  ïoprobre  ,  la 
mifere* 

fyai  attendu  que  quel- 
qu'un prit  part  à  ma 
douleur  ,  &  il  n'y  en  a 
pas  eu  un  Jeul.  fay 
cherché  de  la  con\ola- 
tion ,  à4  je  n'en  ai  pjmt 
trouvé. 

Au  contraire, onma 
donné  dv  fiel  à  manger  ; 
&  brfyui  j'ai  eu  foif  \ 
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iuum. 

Exaudi  me  Demi- 
ne  i  quoniam  benigna 
eft  mifericordia  tua  » 
fecundùm  roultitudi- 
ne  m  miferationum 
tuirum  refpice  in  me, 
*  Et  ne  a  ver  tas  ,  fa- 
ciem  tuam  à  puera 
tuo  :  quoniam  tribu- 
lor  |  velociter  exaudi 
me. 

Intende  animse  meae 
Se  libéra  earo  :  pro- 
pter  inimicos  meo» 
eripe  me. 

Tu  feis  imprope- 
rium  meum  i  &  con- 
fufionem   meam  ; 
reverenciam  meam. 

In  confpeflu  tuo 
func  orpnes  qui  tribu- 
lant  me  :  imprope* 
rium  expe&avit  cor 
meum  &  miferiam. 

Et  fudinui  qui  fi- 
ni ul  contrirtaretur ,  8c 
non  fuie  \  &  qui  con, 
folaretur ,  8ç  non  in- 
verti. 

0H  fit'  (îlîWR^?*- 

Et  dederunt  in  ef- 
cam  meam  fcl  i  &  i& 
(ici   mea  potaveritt$ 
M  H 
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me  aceto. 

Fiat  menfa  eorum 
coram  ipfis  in  la- 
4jucum  :  8c  in  retri- 
butiones  >  &  in  fean- 
daium. 


Obfcurentur  oculi 
eorum  ne  videant  i 
&  dorfum  eorum 
femper  incurva. 

:  Effunde  fuper  eos 
iram  tuam  :  &  furor 
ira  tux  comprehen- 
dar  eos, 

Fiat  habitatio  eo- 
rum deferta  :  fit  in 
tabernacuits  eorum 
non  (it  qui  iqhabitet. 
/  Quooiam  quem  tu 
pereuflifti  ,  perfecu- 
ti  funt  :  &  fuper  do- 
lorem  vulnerum  m  eo- 
rum addiderunt. 

* 

Appooe  iniquitatem 
fuper  inîqaitatem  eo- 
rum :  8c  non  intrent 
in  jnftitiam  tuam. 

Dcleantur  de  libro 
Vivemium  ;  &  cum 
Juftis  non  feribantur. 

Egc  fum  pauper  & 


Jeudi 
on  ma  prefenté  du  *vi- 
jiaigre  à  boire. 

Que  leur  table  leur 
fott  un  piège  j  quelle 
leur  Joit  une  jçfte  rr/r/- 
bulion  de  leurs  crimes  ; 
Ô*  que/le  leur  ferve  de 
pierre  de  fcandale  Ô* 
Jt  achopement. 

Que  leurs  yeux  s'ebf- 
cutcifjent  yafin  qu'ils  ne 
voyettt  point  \  &  que 
leur  dos  joit  toûjorws 
courbe  ious  le  iardeau 
qui  les  accable. 

Déchargez  vitre  co- 
lère Jur  eux  \  &  q»e  U 
fureur  de  votre  colère 
les  faififfe.  \ 

Que  leur  demeure 
Joit  defertée  }&  que  per- 
ferme  ri  habite  plus  dans 
leurs  maifons. 

Parce  qu'ils  ont  per- 
jecuté  celui  que  vous 
avez  frapé  $  &  qu'ils 
mt  ajouté  de  nouvelles 
blejjures  à  la  douleur  de 
mes  playes. 

Permettez  quils  ac- 
cumulent péché  fur  pé- 
ché y  &  qu'il  n'entrent 
point  dans  votre  jujlice. 

§lttils  Joient  èfacez 
du  livre  des  Pivons  : 
&  qu'ils  ne  Joient  point 
c  rit  s  parmi  les  'fufles* 

Pour  moi  Je  fuis 
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vre  &  afltgé  \  mais 
vous  avez  entrepris 
mon  Jalut,  mon  Dieu, 

Je  huerai  le  Nom  de 
Dieu  par  des  Cantiques  , 
dr  H  le  glorifierai  par 
mes  louanges. 

Ce  facrifice  lui  plaira 
plus  (jfie  fi    fofrois  de 
jeunes  veaux  qui  pouf- 
jent  leurs  cornes  ,  &  leurs 
ongles. 

Que  les  pauvres  le 
voyent,&  qu'ils  s'en  ré* 
jouijjent.  Cherchez  Dieu> 
&  votre  ame  vivra. 

Car  le  Seigneur  m 
écouté  les  pauvres  :  & 
il  ne  miprife  pas  les 
jtens  qui  jont  dans  la 
captivité* 

Que  le  Ciel ,  la  terre. 
&  la  mer  i  &  tous  les 
animaux  qui  le  meu- 
vent dans  eux  ,  celé* 
brent  Jes  louanges. 

Car  Dieu  Jauvera 
S'ton  ;  &  rebâtira  les 
Mies  de  fuda. 

Ses  Serviteurs  y  ha- 
biteront ,  &  er>  feront 
po(Je£<  ors  comme  de 
leur  héritage. 

Leur  poflefitê  en  joui- 
ra: ceux  qui  aident 
Jon  Jaint  Num  y  établi- 
ront Uwt  demeure* 
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dolens:  falus  tua  Dcus 
lulccpit  me. 

La'udabo  nomen 
Dei  cura  CanticofSc 
magniûcabo  eum  ta 
hude. 

Et  placebit  Deo  fit-' 
per  vitulum  novel- 
lum  :  cornua  prodtt- 
cenrera  &  unguias. 

Videant  pauperes  i 
&  lactentur  1  quaente 
Deum  -,  8c  vivet  ani. 
ma  veftra. 

Quoniam  exaudi- 
vit  pauperes  Domi- 
nus  ;  &  vindos  fuo$ 
non  defpexit. 

Laudent  illura  cxïi 
&  terra  ;  m  are,  &  om- 
nia  rep.ilia  in  cis. 

Quoniam  Deus  fcl- 
vam  faciet  Sion  ,  8c 
zdifiobuntur  civita- 
tes  Juda. 

Et  inhabitabunt  ibîj 
8c  hereditatc  acqui- 
rent eaui. 

Et  ferai  en  fervorura 
e*;us  poGidebit  eam  5 
Se  qai  diitgunt  na- 
meji  e;usi  hubiubuat 
in  au 


134  Pour  i 

Ant.  Zelus  domus 
tuse  comedit  me  ,  Se 
opprobria  exprobran- 
tiutn  tibi  ceciderunt 
fuper  me. 

?\alm.  69. 
Antiph.  Avertantur 
retrorfuro  ,  8c  erubet 
cant  1    qui  cogitant 
mihi  rnah. 

DEus  in  adjuto- 
rium  meum  in. 
tende;  Domine  ad  ad- 
juvandum  me  feftina. 

Confundantur&  re- 
vereantur  \  qui  quad- 
rant animam  meam. 

Avertantur  retior- 
fum  ,  8c  erubefeanr, 
qui  volant  mihi  mala. 

Àvertsntur  fhtim 
erubefeentes  $  qui  di- 
cunt  mihi  ,  fcuge , 
Euge. 

Exultent  &  Ia?ten- 
tur  in  te  omnes  qui 
quaerunt  te  *  &  dicant 
femper ,  Magnifiée'  ur 
Doroinus  ,  qui  dili- 
gunt  falutarc  tuum. 

Ego  verà  egenus 
Se  pauper  lum  *  Deas 
ad]  11  va  me. 

Adjutor  meus ,  8c 
libérât  or  meus  es  tu  i 
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Ant.  Le  zele  què  f%ê 
pour  votre  maifon  ,  me 
confume  \  &  les  outrages 
que  l'on  vous  a  fats  » 
font  tombez  Jur  moi. 
Pièaume  69. 

Ant.  Que  ceux  qui 
me  veulent  du  mal  [oient 
contraints  de  Je  retirer 
avec  ignominie. 

ODieu  1  venez  à  mon 
aide  5  Hatez*vous9 
Seigneur ,  de  me  fecourir. 

Que  ceux  qui  cher- 
chevt  mon  ame  (  ou  ma 
vie  (  deviennent  tout 
honteux  ,  e*r  tout  confus. 

Que  ceux  qui  me 
veulent  du  mal  Joient 
contraints  de  fe  rttirer 
avec  ignominie. 

Que  ceux  qui  Je  raiU 
lent  de  moi  dans  mes 
maux  s'en  retournent 
couverts  de  honte. 

Que  tous  ceux  qui 
vous  cherchent  ,  fe  re- 
jouiffent  ,  (fr  trouvent 
leur  joye  en  v$us ,  que 
ceux  qui  aiment  le  jalut 
que  vous  dnmez  ,  dt- 
Jent  fans  cejfe  :  Que  le 
Seigneur  fott  glorifié. 

Pour  moi  je  fuis  pau- 
vre ér  mtferable  :  Af- 
filiez -  moi  y  Seigneur. 
Vous  ejies  mon  detfen- 

Jeur ,  &  mon  liber  atew  j 
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Seigneur ,  ne  tardez  pas 
Vivant  âge. 

Pitït.Que ceux  qui  me 
veulent  d%  mal ,  [oient 
contraints  de  fe  retirer 
avec  ignoninie. 
Pieaume  70. 

An  t.  Délivrez-  moi  , 
mon  Dieu  ,  des  mains 
du  pïcheur. 

SEignwr ,  j'ai  mis  mon 
e(peran:e  en  vous  , 
que  je  ne  fois  jamais 
confondu  :  délivrez  moi 
par  votre  influe. 

Ecoutez  favorable» 
ment   ma  prière  :  dp 
Jauvcz-moi. 

Mon  Dieu  >fîyez  mon 
Protecteur  $  fervez  •  moi 
dfunheu  fur  où  je  trou- 
ve mon  falut. 

Puiffue  vous  êtes  ma 
forter?([e ,      mm  azde. 

Délivrez  moi  ,  mon 
Dieu  ,  des   mains  du 
méchant  ;  &  du  pm 
voir  du  pécheur  &  de 
l'impie. 

Car  ce jl  vous  ^  Sei* 
gneury  qui  êtes  m%  pa- 
tience. Gel  en  vous. 
Seigneur  que  j'ai  mis 
mm  efterance  dés  m* 
jcwiefje. 

fe  me  fuis  apuyè  fur 
vons  dés  que  je  fuis  au 
monde  \  vous  êtes  mon 
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Domine  ne  moreris. 

Antiph.  Avertantur 
retrorium  ,  8c  erubek 
cane ,  qui  cogitant  mihi 
raala. 

Pfalm,  jo» 
Antiph.  Deus  meus  f 
erïpe    me  de  mana 
peccitoris. 

IN  te  Domine  fpe- 
ra vi ,  non  confundar 
in  aerernum  j  in  jufti* 
tia  tua  libéra  me  ,  8c 
eripe  me. 

Inclina  ad  me  au- 
rem  tua  m  :  Se  falra 
me. 

Efto  mihi  in  Dcum 
prote£torem  ,  8c  irï 
locum  munitum  ;  ut 
falvum  me  facias. 

Quoniam  firma- 
meacum  m  eu  m  :  8c 
refugiara  meum  esta. 

Deus  meus  eripe 
me  de  manu  peccato- 
ris  8c  de  manu  con- 
tra legs  en  agent  is  ,  8c 
iniqui. 

Qaoniam  tu  es  pa- 
tieitia  mea  Domine  1 
Do  une  fpes  mea  9  à 
juveatu'c  mea. 

Tn  te  confirmâtes 
fum  ex  utero  ;  de  ven- 
tre rautris  mes  ta  C3 
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prote&or  meus. 

ln  te  cantatio  mea 
fcmpcr  5  tamquam 
prodigium  fiétus  fum 
mu!  ri  s ,  Se  tu  ad;utor 

forfifè 

Replcatur  os  meum 
hude,  ut  cantem  glo 
riam  tuim  j  tota  die 
magaitudinem  taam. 

Ne  projicias  me  in 
teenpore  fene&utis  $ 
cuni  defecerit  virtus 
mea  ,  ne  derelinquas 
me, 

Quîa  dixerunt  ini- 
micî  mei  mihi  *  fie 
qui  cultodiebant  ani 
en  a  m  meara  ,  conti- 
liuro  fecerunt  in  uuû. 

Dicentes;  Dsus  de- 
reliquic  cum  ,  perfe- 
quimmi  ,  ôc  compre- 
hendite  eum  $  quia 
non  eft  cjui  eripiat. 

Deus  ,  ne  elongeris 
à  me  y  Deus  meus  in 
auxiliurn  meum  ref- 
pi  ce. 

Confundantur  ,  Se 
defijiant  derraheotes 
animae  mese    *  ope 
riantur  co  ifufionc  Ôc 
pudorc ,  qui  qujgrunc 
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ProteEleur  dés  le  ventre 
de  ma  m  ère. 

fe  chanterai  vos  louan . 
ges  éternellement  i  J'ai 
peiffe  pour  un  prodige 
dans  la  créance  de  plu- 
fienrs  i  mais  vous  m'êtes 
un  putjfant  Deffinfeur. 

%ue  ma  bouche Joit 
remplie  de  votre  louan- 
ge 9  afin  que  je  chante 
votre  gloire  tout  le  long 
du  )our. 

Ne  me  re\eîtez  pas 
dans  le  tems  de  ma  vieil- 
leffe  ;  (y  ne  m* abandon  • 
ne z  par  lorfque  les  for- 
ces ne  manquetvnt. 

Mes  ennemis  ont  par- 
lé contre  mai  9  &  ceux 
qui  dreffent  des  embû- 
ches à  mon  ame  (  ou  à 
ma  vie  )  ont  tenu  con- 
feil  enfemble  contre  mou.  y 

Dieu  l'a  abandonné  , 
di/oient  -  ils  *  pourjuivez- 
le >  prenez-le  \  para  qu 9 il 
ri  y  a  perfonne  qui  le  ti- 
re de  nos  mains. 

O  Dieu ,  ne  vous  éloi- 
gnez pas  de  moi  ;  Mon 
Dieu  i  {ongez  à  mon 
aide, 

Gl'te  ceux  qui  calom- 
nient ma  vie  ,  devien- 
nent tout  confus  i  & 
qu'ils    foient    dijji?ez>  * 

Gl'is  ceux  qui  chtnhïnt 
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À  me  faire  du  mal  ,Jote??t 
couverts  de  honte  Q4 
d 'ignominie. 

Pour  moi  \'efpertrai 
toujours  en  vous  :  &  \e 
ne  cejjerai  \amais  de 
'vous  louer % 

Ma  bouche  annoncera 
*votre  jujiice  ;  &  pu* 
bliera  tout  le  jour  la 
grâce  que  nous  m  avez, 
faite  ,  de  mejauver. 

§}uoi  que  je  n'aye 
point  apris  les  fciences^ 
toutes/ois  l'entrerai  dans 
le  récit  de  la  pttiQancê 
du  Seigneur  ,  je  repaie- 
rai dans  mon  ejprit  vo- 
tre feule  juflice 

C'ejlvous,  mon  Dieu , 
qui  m'avez  enjeigné 
dés  ma  jeunejje  *  dès 
maintenant  le  publierai 
vos  merveilles. 

Et  jujques  dans  mon 
extrême  vieilteffè  1  Mon 
Dieu  ,  ne  m'abandon- 
nez* pas. 

Àfin  que  je  faffe  con- 
noître  la  force  de  votre 
bras  à  tous  les  âges  qui 
viendront. 

Et  que  je  publie,  mon 
Dieu  ,  votre  pttifjance 
&  votre  ju/fice  ,  qui 
éclate  jujques  dans  les 
deux. 

Combien  m'avez- vous 
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mala  ir>ihi. 


Ego  autem  femper 
fperabo  :  &  adjiciacn 
fuper  ornncm  laudem 
tuam. 

Os  meura  annun- 
tiabit  juftitiam  tuam  : 
tota  die  falutaie  tuum. 


Quoniam  non  co* 
gnovi  Jitteraturam ,  in* 
troibo  in  potentias  Do- 
mini:  Domine  mémo., 
rabor  juftitise  tux  ibj 

Deus  ,  docuifti  me 
à  juventure  mea  /  fie 
ufque  nunc  pronuntia- 
bo  mirabilia  tua~ 

Et  ufque  in  fenr. 
ftam  &  lenium  f  Deus 
ne  derelinqu:#  me. 

Donec  annuntîem 
brachium  tuum  :  ge- 
nerationi  ornai  ,  quae 
ventura  efï# 

Fotcatiam  tuam ,  8c 
juftitiam  tuam,  Deus, 
ufque  in  altiflïma,  quac 
fecifti  magnalia:  Deus, 
quis  fimilis  tibi? 

Quantas  ofteadifti 
N 
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xnihi  tribulationcs 
multas  &  matas  »  & 
converfus  vivificafti 
me  :  &  de  abyfilster- 
tx  iterum  reduxifti  me. 
m'avez  retiré  de  nouveau 

Multiplicafti  magni- 
f.centiam  tuam  c  Se 
converfus  confolatus 
es  me. 

Nam  &  ego  confi- 
tebor  tibi  in  vaiïs 
pfalmi  veritatem  tuam; 
Deus  pfallam  tibi  in 
cithara  >  Sanftus  lf- 
raël. 

Exultabunt  Lbia 
mea  cum  cantavero 
tibi  :  Se  anima  mea> 
quam  redemifti. 


Sed  8c  lingua  mea 
tota  die  meditabitur 
juftitiam  tuam  :  cum 
confufi  8c  reveriti 
fuerint  :  qui  quaerunt 
mala  mihi. 

Ant.  Deus  meus  , 
eripe  me  de  manu 
peccateris. 

Avertantur  re. 
trorfum  »  Se  crubef- 
cant. 

5*.  Qui  cogitant 
çnihi  mahu 


]  e  u  D  Y 

fait  endurer  dïafH&ions 
pénibles  !  Mais  enfin, 
vous  vous  eftes  tourné 
vers  moi.  Fous  m'avez 
rendu  la  vie  ,  &  vous 
des  abîmes  de  la  terre. 

Fous  avez  déployé  vo- 
tre magnificence  :  Vous 
vous  eftes  tourné  vers 
moi  ,  &  vous  m  avez 
conjolé. 

Aujji  \e  célébrerai  la 
vérité  de  vos  promeffès 
au  Jon  de  la  Harpe  :  & 
je  chanterai  vos  louan- 
ges Jur  la  Lyre ,  0  Dieu 
le  Saint  d'ifrael. 

Mes  lèvres  témoigne" 
ront  de  la  joye  ,  lorfque 
jê  chanterai  vos  louan- 
ges \  &  mon  ame  que 
vous  avez  rachetée  en 
treffaillira. 

Et  ma  langue  louera 
fans  ceffe  votre  juftice  : 
lorfque  ceux  qui  cher- 
chent à  me  faire  du  mal 
feront  couverts  de  honte 
&  dé  confufîon* 

An  t.  Délivrez -moi* 
mon  Dieu  >  des  mains  du 
pécheur. 

t.  Que  ceux  qui  fou* 
haitent  ma  rutne. 

gt.  Soient  contraints 
de  fe  retirer  avec  igno* 
minie. 


de  la  Semaine  Saint!.  13^ 
Durant  ces  trois  jours  >  après  le  Ver[et  du  tîlùE{urne9 
w  dit  fecretemcnt ,  Pater  nofter ,  jans  prononcer ,  Ec 
renos.  Onr.e  dit  pas  1 rfbjolution-,  étonne  dorme  pas 
les  BenediElicns  devant  les  Leçons,  ni  en  ne  dît  pas 
Tu  autem  à  la  fin.  Les  trois  premières  Leçons  d.e  "fc- 
remie  fe  terminent  anime  ci-dejfotts. 

LE  COMMENCEMENT 
Des  Lamentations 
du  Prophète  Jeremie. 

Leçon  L  du  Chapitre  I, 
A   L  E  P  H- 

COmmêntefi-cequ'u-  /"^V  Uotnodô  fedet 
ne  Ville  avjjî peuplée  v^/  folas  civitas  pie- 
que  jerufalem  e[i  de-  no  yepulo  ?  faôa  effc 
menue  fi  folitaire  &  fi  quaii  vidua  domina 
deferte  ?  Cette  Ville  qui  gentium  1  princeps. 
étonnoit  des  loin  aux  Provinciarum  hfta 
Nations  ,  efi  demeurée  cil  fub  tributo. 
corhme  une  veuve  dejolée  ;  cette  Ville  qui  corn* 
mandoit  aux  Provinces  ,  eji  réduite  à  payer  le  tri- 
but. \  " 

.  B  E  T  H. 
Elle  pleure  toute  la  Plorans  ploravît  in 
mit  :  Jes  ]oùes  font  cou-  noâe ,  &  lacrynaae  ejus 
vertes  d,e  larmes  :  //  in  maxillis  ejus  *  non 
n'y  a  pas  un  de  tous  Jes  eft  qui  conlolecur  eam/ 
amis  qui  la  conJole9  ex  cinoibus  charifc 
Ils  l'ont  tous  theprijée ,  ejus.  Omnes  amici 
Ô*  font :  devenus.  Jes  ejusipreverunteam ,  Se 
ennemis.  '  hdi  iunt  ei  inimici. 

G  H  I  M  E  L. 
Le  peuple  de  la  Judée  Migravit  Judas  pro- 
#/?  forti  de  fon  pays , afin  pter  aiBiâionem  >  & 
d'éviter  la  violence  de  multitudinem  fervi- 
Jon  apBion  ,  &  la  ri-  tutis  :  -  habicavit  mter 
lueur  de  la  Jervitude  :    gentes  ,    ne:  invenic 

N  i) 
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requiem.  Omnes  per-  Il  a  cherché  une  retraite 
fecutores  ejus  appre-  parmi  les  Nations  êtran- 
henderunt  eam  inter  gères  ,  pour  y  eflre  en 
anguftias.  repos  ,        en  Uureté  \ 

Mais  tl  tien  a  point  trouvé.  Ses  efmemis  ,  qui  le 
pourfuivoient ,  l'ont  pnffé  &  rejjerré  de  telle  Jorte% 
quil  ri  a  pu  êchaper  de  leurs  mains. 


D  A  L 
ViaeSfon  lugent,  eo 
quôd  non  tint  qui  ve- 
inant ad  folemnita- 
tem  :  omnes  portas 
ejus  deftruâas  ,  Sacer- 
dotes  ejus  gerr. entes , 
Yirgines  ejus  fqualli- 
àx  ,  &  ipfa  oppreiTa 
amaritudine. 


E  T  H. 

Les  tues  de  Sion pleu- 
rent leur  folifude:  Il  vy 
a  plus  perfenne  qui 
vienne  à  la  jolerrnité 
des  Fêtes  :  Toutes  fes 
portes  font  abatues  : 
Les  Prêtres  foûpirent 
&  gcmijjent  :  Les  jeunes 
filles  Jont  toutes  languif- 
Jantes  9  ér  couvertes  de  crafjé*  Et  tout  ejl  accablé 
ttwertume. 


H  E. 


Fa£H  funt  hoftes 
ejus  in  capite  ,  înimici 
eujs  locupletati  funt  : 
quia  Dominus  locu- 
tus  cft  fuper  eam  pro- 
pter  multitudinem  ini- 
quitatum  ejus.  Par- 
vuli  ejus  duâi  funt  in 
captivitatem  ,  ante  fru 
ciem  tribulantis. 


Ses  ennemis  font  de- 
venus Jes  maîtres  ,  ils 
fe  font  enrichis  de  fes 
dépouilles  :  parce  que 
le  Seigneur  a  prononce 
un  Arrefl  contre  ellef 
pour  punir  Vexcez  de  fes 
crimes.  Ses  enjans  ont 
ejîé  faits  éfclavesy  &les 
ennemis  qui  les  menaient 


captifs  ,  les  ont  chaffez  devant  eux  comme  destrou- 
peaux de  brebis. 

Jerufalem,JerufaIem,  Jerufalem>  Jeru{alem% 
convertere  ad  Domi-  convertirez  vous  an 
cum  Deum  tuum.        Seigneur  votre  Dieu. 

Les  Leçons  des  Lamentations  fe  terminent  ainfi 
fendant  ces  trois  jours. 


de  la  Semai 
Je  fus fit  cette prière 
à  Jon  Pere  fur  la  mon- 
tagne  des  Olives  j  Mon 
Vere  ,  que  le  Calice  de 
ces  foûfrances  pajje%s9il 
fe  peut  %  fans  que  je  le 
boive.  L'efpriteftpromt, 
mais  la  chair  eft  foible: 
Qie  vitre  volonté  foit 
t.  Veillez  &  priez  , 
afin  de  ne  point  entrer 
en  tentation.  Uefprit  efl 
promt  ,  mais  la  chair 
efl  foible  i  Que  votre 
whntéjoit  faite. 

I  I.  L 


LA  Fille  deSion{)^ 
rufalem  )  a  perdu 
toute  ja  bâautèy  Ses 
Vrinces  or,t  efiè  difper. 
Jez  comme  dss  Béliers 
qui  ne  trouvent  point 
de  pâturages  ,  marchant 
Jans  force  devant  ceux 
qui  les  fuivoient 

Z  A 

ferujalem  s*e(ï  fouve- 
miedes  (  oués)  jours  de 
jon  afliFlion  ,  de  {on  pé- 
ché ,  &  de  toute? qu'el- 
le a  eu  de  plus  dejîrable 
au  tems  pajjé  ;  hrfqtie 
Jon  peuple  tomboit  entre 
les  mains  de  iy ennemi  , 
Jans  afliflance  aucune. 
Ses  ennemis  l\nt  regar- 
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Se.  la  monte  Olu 
veti  oravit  ad  Patrem: 
Pater,  fi  fieri  poteft, 
traafeat  à  me  Calix 
ifte  ,  Spiritus  quidem 
promptus  eft  ,  caro 
autem  infirma  1  fiât 
voluntas  tua. 
faite. 

t.  Vigilate ,  &  or  a- 
te  1  ut  non  iutretis  in 
tentatiooem.  Spiritus 
quidem  promptus  eft, 
caro  autem  infirma  » 
fiât  voluncas  tua* 

E  Ç  O  N. 

A  U. 

ET  egreflus  eft  à 
filia  Sion  omnis 
décor  ejus  1  fadti  l'une 
principes  ejus  veluC 
arietes  non  invenien- 
tes  pafcua ,  &  abierunt 
abfque  fortitudineante 
faciem  fubfcquentis. 

1  N. 

Recordata  eft  Je- 
rufalem  dierum  affiu 
étionis  fuae  &  préva- 
rications ,  omnium 
defiderabilium  fuo- 
rum  ,  quje  habuerat  à 
diebus  antiquis  ,  cutn 
caderec  populus  ejus 
in  manu  hoftili  ,  Se 
non  effet  aux  Mater. 
N  iij 
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Videront  hoftes ,  8c  de- 
fiderunt  Sabbata  ejus. 

H  E 

Peccatum  peccavit 
Jeru  fale  m  pro  p  rerea 
înftabilis  fréta  eth 
Omîmes  qui  glorifica- 
bmt  cam  ,  fpreverunt 
ilijm  :  quii  viderunt 
ignominiatn  ejus.  ipfa 
autem  gemens  con- 
verû  eft  retrorfum. 

T  E 

Sordes  ejus  in  pedi- 
bus  ejus  ,  nec  recon. 
data  eft  finis  fui.  De- 
polïta  eft  vehemen- 
ter ,  non  habens  con- 
folatorem.  Vide  Do- 
.mine  ,  affii&ionem 
ineam  t  quoniam  ere- 
âus  eft  inimicus. 

Jeruftlera  ,  Jerufa- 
lem,  converteread  Do- 
minum  Deum  tuum. 

3*.  Triflis  eft  ani- 
ma mea  ulque  ad 
mortem  :  Suftinete 
hic  ,  8c  vigihte  me- 
cum  i  nunc  videbitis 
turbam  ,  qusç  circum-* 
dabic  me  ?  Vos  fugim 
capietis,  8c  ego  vadam 
immolari  provobis. 

*•    Ecce  appropin- 
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dée  avec  mépris  ,  &  (e 
Jont  moquez  de  fes  Sa- 
bats  ,  &  de  Ja  Religion. 
T  H. 

ferufalem  a  commis 
d'horribles  pechtt  :  c'eft 
pourquoi  elle  a  perdu  Ja 
fermeté  &  fm  apui. 
Tous  ceux  qui  publment 
fa  gloire  ,  vsyant  f on  in- 
finie %  û4  nudité, 
l'ont  meprifée  >  Ô*  elle 
en  gemiffant  a  tourné 
la  têtâ  en  arrière. 
T  H. 

Ses  pieds  font  tous  fouil- 
lez d'ordures  $  elle  ne  s' eft 
point  fouvenue  de  fa  fin. 
Elle  eft  tombée  dans  Un 
abaijfement  èpou  venta* 
ble\  & perfonne  nef  émet 
en  peine  de  la  con\oler% 
Seigneur  y  voyez  mon  af* 
fliffion>ér  confiderez  Fin- 
Jolence  de  mes  ennemis, 

Jerufalemy  ferufalem , 
convertirez  •  vous  at* 
Seigneur  votre  Dieu. 

çt.  Mon  ame  eft  trijie 
jujques  à  la  mort  : 
tendez  ici  »  &  veillez» 
avec  moi:  Vous  verrez, 
maintenant  une  troupe 
de  gens  à  Ventour  de 
moi  :  Vous  prendrez  la 
fuite ,  &  j'irai  me  Jacri- 
fier  pour  vous. 

t.    L'heure  aprocbc 
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que  le  fils  de  l'Homme    quat  hora  ,   8c  Filius 


Jéra  livré  entre  les  mains 
des  pécheurs.  Pous pren- 
drez la  fuite  ,  dr  y  irai 
me  jacrifisr  pour  vous. 


Hominis  tradetur  in 
manus  peccatorum  s 
Vos  fagam  capietis  » 
&  ego  vadam  immo- 
hripro  vobis. 


^  Eigneur  ,  les  ennemis 


III    L  t  Ç  O  N. 

J  O  D. 


MAnum  fuam  mu 
fis  hollis  ad  om-J 


fe  font  faifis  de  tout 
ce  que  ferujalem  avoit 
de  plus  précieux  :  Elle  a 
%û  les  Infidèles  entrer 
d*ns  vôtre  SanSuaire  , 
aufquelr  vous  aviez  de 
jend'i  rentrée  dans  ïaj - 
Jemblèe  de  vos  Fidèles  t  de  vôtre  Kglife.) 

C  A  P  H. 
Tout  fon  peuple  gémit, 
(y  cherche  fon  pain  : 
Ils  ont  donné  tout  ce 
quils  avaient  de  plus 
précieux  pour  avoir  de- 
quoi  fùbjlenter  leur  vie. 
Poyez  ,  Seigneur  ,  Ô* 
confiderez  à  quelle  mi. 
J  ère  je  fuis, 

L  A  M  E  D. 


nia  defidârabilia  ejus 
quia  vidic  gentes  hu 
greflas  Sinétuarium 
tuum  ,dequibus  prae- 
ceperas  ne  iûtrarenc 
in  Ecclcfîam  tuam. 


Omnis  populus  ejus 
gemens  ,  8c  quarrens 
pancm  ,  dederuat  prc. 
tîofa  quacque  pro  ci-j 
bo  ,  ad  refocillandam 
animam.  VideDomi-j 
ne  &  confidera  ,  quo^ 
niam  fatta  fuin  vilis. 


Vous  qui  pa(fez  par 
ici  9  conjîderez  tous' mon 
aftittion  ,  &  voyez  fi 
elle  a  ja  pareille.  Le  Sei- 
gneur a  déchargé  fur 
moi  les  fléaux  de  [a  co. 
1ère  ;  dont  il  ttiavoit 
menacée* 


O  vos  omnes ,  qui 
tranfîtis  per  viam  ,  at- 
tendrie, 8c  videte  ii  efl: 
dolor  ficut  dolor 
meus  ;  quoniam  fin- 
demiavît  me,  ut  locu- 
tus  es  Oominus  ,  ia 
dix  iras  furoris  fui, 

N  ït 
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M  E  M. 


De  excelfo  mifit 
igoem  in  oflîbus  raeis , 
&  crudivic  me  j  ex- 
pandit rete  pedibus 
meis  »  convertie  me 
retrorfum  :  pofuic  me 
defolatam  ,  toca  die 
mœrore  confeétam. 

N 

Vigilavit  jugum  ini- 
quitatum  mearum  /  in 
manu  ejus  convolutae 
funt,  &  impofitaç  col 
lo  meo  :  infirmata  eft 
virtus  mea  ,  dédit  me 
Dominus  in  manu  • 
de  qua  non  potero 
furgere. 

Jerufalem  ,  Jerufa- 
lem  ,converteread  Do- 
minum  Deum  tuum. 

5t.  Ecce  vidimus 
eum  non  habentero 
fpeciem ,  neque  deco- 
rem  :  alpeétus  ejus  in 
eo  non  eft  :  hic  pec- 
cata  noftra  portavit  , 
6c  pro  nobis  dolet  : 
îpfe  autem  vulneratus 
eft  propter  iniquitares 
noftras  i  eu  jus  livore 
fanati  fumus. 

#•  Verè  languores 
noftros  ipfe  tulit  ,  & 
dolores  noftros  ipfe 


Le  Seigneur  du  haut 
des  Cieux  a  jette  le  feu 
dans  mes  os  ,  pour  m'in- 
flruire.  Il  a  tendu  dès  pie* 
gesà  mes  pieds ,  &  rna 
fait  tomber  par  terre  :  il 
m'a  entièrement  defolée, 
&  ma  comblée  de  dou- 
leurs qui  ri  ont  point  de fin. 
U  M. 

le  fardeau  de  mes 
péchez,  ,  qu  'il  m'a  mis 
comme  un  joug  fur  le 
col ,  me  preffe  fans  au* 
cm  relâche  $  mes  forces 
ne  le  peuvent  porter*  Il 
mya  abatue  (ous  un  en* 
nemi  ft  pnijjant ,  que  je 
ne  Jaurois  me  relever. 

Jerufalem,  Jerujalem 
converttJJîZ  •  vous  au 
Seigneur  vôtre  Dieu. 

çk#  Nous  avons  vu 
Je\us  ,  qui  navoit  plus 
aucune  beauté  ,  //  apa- 
ru  fi  défiguré  quil  efloit 
mec  onnoi (fable.  C'sjl  lui 
qui  s'efl  chargé  de  nos 
péchez, ,  &  qui  a  enduré 
tant  de  maux  pour  nous* 
Il  ria  foufert  ces  tour- 
mens  qu'à  caufe  de  nos 
péchez  \  (y  nous  avons 
efié  guéris  par  Je  s  playes. 

t.  Cefl  lui  vraiment 
qui  s'eji  charge  de  nos 
maux  ,  dr  de  nos  don- 
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leurs  %  <&  nous  avons  été 
guéris  par  [es  playes. 

Çc.  Nous  •  avons  vu 
Jejus  ,  &c. 

A^SECOND 

Pfeaume  71, 
An  t.  Le  Seigneur  de- 
Ttvrera  les  pauvres  des 
mains  du  Puiffant: 
protégera  le  mi(erable 
qui  n'a  point  de  fuport. 

ODteu  ,  donnez*  h 
reBitude  de  votre 
jugement  au  Roi  ;  & 
vôtre  juflieé  au  ïtls  du 
Roi. 

Pour  juger  votre  peu- 
ple félon  la  jujîice  :  & 
vos  pauvres  félon  l'é- 
quité. 

§lue  les  montagnes 
reçoivent  la  paix  pour 
le  peuple  1  &  les  collines 
la  iuflic*. 

Il  fera  ju/lice  aux 
pauvres  parmi  le  peu- 
ple :  //  Jauvera  les  en- 
fans  des  pauvrès  ,  &  il 
humiliera,  le  calomnia- 
niateur. 

Son  règne  durera  au- 
tant qui  le  Soleil ,  &  la 
Lune  ,  dans  la  JucceJJhn 
de  tous  les  ftecles. 

Il  decendra  (du Ciel, 
pour  fauver  les  hom- 
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portavit  ;  eu  jus  livore 
fanât i  fumus. 

5c.  Ecce  vidimns 
eum  ,  &c. 

NOCTURNE. 

Vfalm.  7  1 4 
Anùph.  Liberabît 
Dominus  pauperem  à 
potente,  8c  înopem,cui 
non  erat  adjutor. 

DEus  judicîum 
tuum  Régi  da  : 
8c  juftitiam  tuara  fi- 
lîo  Régi. 

Judicare  populum 
tuum  in  juftitia  :  8c 
pauperes  tuos  in  judu 
cio. 

Sufcipiant  montes 
pacem  populo  ,  8c 
colles  juftitiam. 

Judicabît  pauperes 
populi  ,  8c  falvos  fa- 
ciet  filios  pauperum  1 
8c  humiliabk  calum- 
niatorem. 

Et  permanebit  cum 
Sole  >  8c  ante  Lunam  : 
in  generationena  8c 
generationem. 

Defcendet  ficut  plu. 
via  in  vellus  :  8c  ficur 


l\6  Pour  l 

ftillicidia  ftillaruia  fu- 
per  tcrram. 

Orietur  in  diebus 
cius  juftitia  ,  &  abun. 
dantia  pacis  /  donec 
auferatur  Lima. 

Et  dominabitur  à 
mari  ufque  ad  mare: 
&  à  flumine  ufque  ad 
terni inos  orbis  terra- 
rum. 

Coram  illo  procè- 
dent /Ethiopcs  :  & 
inimici  ejus  terram 
lingent. 

Reges  Tharfis,  8c 
inl'ulae  tnunera  offe- 
rent:  Reges  Abrabnm , 
êc  Saba  dona  adduceat. 


Et  adorabunt  eum 
omnes  Reges  terra  : 
omnes  genres  ter- 
vient  eu 

Quia  libcrabit  pau- 
pcres  à  potente  :  & 
pauperem  cui  noaerat 
adjutor. 

Parcet  pauperi  & 
ifiopi  :  &  animas  pau- 
peruin  làlvas  faciet. 

bx  ufuris  &  iniqui. 
tate  redimec  animas 


e  Jeudy 

mes  )  comme  la  phye 
decend  fur  une  toifon  : 
&  comme  T eau  qui  tombe 
par  goûtes  fur  la  terre. 

La  Jujîtce  le  lèvera  de 
fon  tems  ,  &  la  paix 
fleurira  avec  V abondan- 
ce ,  qui  ne  finira  qu'a- 
vec la  Lune. 

Son  [Empire  s'étendra 
d'une  mer  à  l'autre 
mer  ,  &  du  fleuve  juf- 
ques  aux  extrémités  de 
la  terre. 

Les  peuples  d'Ethiopie 
Je  proffàrneront  devant 
lui:  &  f es  ennemis  feront 
renverjez  par  terre* 

Les  Rois  de  Thirje ,  & 
ceux  des  Ijles  (d'Orient) 
lui  ofriront  des  prefens  : 
les  Rois  de  l'Arabie  9  Ô* 
de  Saba  lui  aporteront 
des  dons. 

Tous  les  Rois  de  la  ter- 
re  l'adoreront  :  &  tou- 
tes les  Nations  lui  (e- 
ront  affujeties. 

Parce  qiiil  délivrera 
le  pauvre  des  matns  du 
Puiflant  :  efr*  le  mijera- 
ble  qui  n'avoit  point  cU 
Juport. 

Il , aura  pitié  des p au* 
vrest  &  des  necejfitenx  \ 
&  il  confervera  la  vie 
des  indigent. 

Il  les  délivrera  de 
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Tufure  &  de  l'injujiice  : 
leur  nom  fera  précieux 
&  vénérable  devant  lui» 

Il  vivra  ,  (y  on  lui 
donnera  de  l'$r  de  ï  A- 
rabie  :  on  le  bénira 
Jans  ce/Je* 

Vabondance  du  fro- 
ment fera  fi  grande  fur 
la  terre  ,  que  les  fom- 
mets  des  montagnes  en 
Jeront  plus  couverts ,  que 
le  Liban  riefl  couvert 
t£  arbres  :  &  les  h.ibitans 
des  villes  fleuriront  corn- 
me  r herbe  de  la  terre. 

Que  fon  nom  (oit  béni 
éternellement  ts  11  fub- 
ftjle  avant  le  Soleil. 

Tous  les  peuples  de  la 
terre  feront  bénis  en  lui  : 
Toutes  les  Nations  pu- 
blieront fes  loiimges. 

Bent  (oit  le  Dieu  d'If- 
ra'èl  t  q'ù  fait  lui  feul 
des  chojes  admirables. 

Que  jon  Njm  plein 
de  Majeftè  foit  béni  à 
jamais  '  Ô4  toute  la  ter- 
re fera  remplie  de  l'é- 
clat de  fa  gloire.  Ainjt 
foit-foit  :  A'mfifoit-iL 

Ant.  Le  Seigneur  dé- 
livrera le  pauvre  des 
mains  du  Puijfant  :  & 
le  miferable  qui  riavoit 
point  de  fuport. 
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corum  :  &  honorabi.e 
nom  en  eorum  cor  a  m 
Mo. 

Et  vivet,  &  dabitur 
ei  de  auro  Anbiae,  £c 
adorabuot  de  ipfo  fera  • 
per  :  tota  die  bene- 
dicent  ei. 

Et  erit  firmament 
tum  in  terra  fummis 
montium  ,  fuperextol- 
lerur  fuper  Libanum 
fruftus  ejus  :  &  flo- 
rebunt  de  civitateficut 
tœnum  terras* 

Sic  noraen  ejus  be- 
nedi&um  in  fxcula  : 
anre  Solem  perroanet 
nomeh  ejus. 

Et  benedicentur  ia 
ipfo  omnes  tribus  ter- 
ra ;  omnes  gentes  ma- 
gnificabunt  eurn. 

Benediftus  Dominus 
Deus  Ifracl  \  qui  facic 
mirabiiia  folus. 

Et  benedittum  no- 
men  Majeftitis  ejus 
in  aeternum  ;  &  reple- 
bitur  majeftate  ejus 
omnis  terra,  fiât ,  fiât. 

Ant.  Liberabit  Do- 
minus pauperem  à  po- 
tente  ,  &  inopem  cui 
non  erat  adjutor. 
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Ant.  Cogitaverunt 
impij  i  8c  locuti  funt 
nequitiam  1  iniquita- 
tem  in  excelfo  locuti 
funt. 

VJalm.  jz. 

QUam  bonus  If- 
raël  Deus  :  his 
qui  refto  funt  corde. 

Mei  autem  penè 
moti  funt  pedes  :  pe. 
nè  effufî  funt  greiïus 
mei. 

Qjaia  zelavi  fuper 
iniquos:  pacem  pecca- 
torum  videns. 


Quîa  non  eft  refpe- 
ftus  morti  eorum  :  & 
firmamentum  in  plaga 
eorum. 

.  in  labore  hominum 
non  funt  :  &  cum  ho* 
minibus  non  flagella- 
buntur. 

Ideo  tenuit  eos  fu- 
perbia  :  operti  funt 
iniquitate  ,  &  impie- 
tate  fua. 

Prodiit  quafî  ex  adi- 
pe  iniquitas  eorum  1 
tranfierunt  in  affeétum 
cordis. 


e  Jeudy 

An  t.  Les  penjèes  & 
les  paroles  des  impies 
font  remplies  de  malice  : 
Ils  (e  glorifient  de  leur 
méchanceté. 

Pfeaume  71. 

Ogw  Dieu  eft  bon 
au  Peuple  d'ifrael: 
à  ceux  qui  ont  le  cœur 
droit. 

Cependant  mes  pieds 
ont  prefque  été  ébran- 
lez, t  &  mes  pas  ont  été 
prêts  à  gliffer. 

Parce  que  fat  porté 
envie  aux  mechans dans 
la  vue  de  la  paix  dont 
ils  joùiffent  en  ce  mon- 
de. 

Car  il  n  arrive  rien  de 
confîderable  à  leur  mort  ; 
Ô*  tls  guenlfent  aifement 
de  leurs  playes. 

Ils  n  éprouvent  point 
les  mi  fer  es  des  autres 
howmes  :  ils  ne  Joûfrent 
point  les  mvtx  dont  les 
autres  {ont  chargez. 

Cefî  pourquoi  tl>  font 
pojjedez  d'orgueil  :  ils 
fe  font  revêtus  de  malice 
&  d'impiété* 

Leurs  crimes  procè- 
dent de  leur  excez  de 
fantèy  Ô4  comme  de  trop 
de  graifje  ,  ils  ont  paffé 
à  exécuter  tous  les  defivs 
de  leur  cœur. 


delà  Sema  m 
Leurs  penjées  &  leurs 
paroles  font  remplies  de 
malice  :  ils  fe  glorifient 
de  leur  méchanceté. 

Us  portent  leur  blaf- 
pheme  jujques  dans  le 
Ciel  :  &  leur  langue 
ri  épargne  perfonne  fur  la 
terre. 

Cependant  mon  peu- 
ple en  revient  toujours 
là:  à  favo:r  ,  pourquoi 
les  mechans  font  com- 
blez* de  jours  heureux  ? 

///  ont  dit  j  Comment 
Dieu  peut- il  [avoir  ce- 
la ?  connût  t  -  il  dans  le 
Ciel  ce  qui  fe  paflTe  fur 
la  terre  ? 

Potlà  les  pécheurs  qui 
f$nt  Us  heureux  du  fie 
de ,  <*r  qui  pofitdent  les 
richefles. 

C?efl  donc  en  <va\n% 
ah\t  dit ,  que  je  cinfcr- 
*ve  mon  cœur  dans  l'in*- 
nocence  ,  &  que  mes 
mains  ne  font  point 
fouillées  de  crimes. 

Puijque  je  fouffretous 
les  \ours  des  maux  :  & 
que  tous  les  matins  \e 
reçois  quelque  nouvelle 
afliftion. 

Mais  fi  je  dis ,  que  je 
ri  arrête  à  ce  dijeours  \ 
je  fais  injure  à  tout  le 
parti  de  wt  enfans. 
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Cogitaverunt   ,  & 

locutiiunt  nequitiarn  : 

iniquitatem  in  excel- 

fo  locuti  funt. 

Pofuerunt   in  cœ- 

lum  os  fuum  /  &  lin- 

gua  eoruin  tranlivit 

in  terra. 

Ideô  convertetur  po- 
pulus  meus  hic  $  8c 
dies  pleoi  invenientur 
in  eis. 

Et  dixerunt  ,  quo- 
modo  feit  Deus  »  Se 
ii  eft  feientia  in  ex- 
celle* ? 

Ecce  iplî  peccato-" 
res,  Se  abundantes  in 
fsculo  ,  obtinuerunt 
divirias. 

Et  dixi  1  Ergo  fine 
caufa  juftificavi  cor 
meum  \  Se  lavi  inter 
innocëces  manus  meas. 


Et  fui  flagellatus 
tota  die  1  Se  caitigatio 
mea  in  matutinis. 


Si  dicebam ,  Narra- 
bo  fie  :  ecce  nationcm 
fihorum  tucrum  re- 
probavi. 


i  jO  Four  l 

Exiftimabam  ut  cog- 
nofccrcm  hoc  :  labor 
cil  ante  me. 

Donec  intrem  in 
San&uarium  Dei  :  & 
inrclligam  in  novifii- 
mis  eorum. 

Veruntamen  prop- 
ter  dotes  pofuifli  eis  : 
dcjcciiii  eos  >  dum  al 
levarentur. 


Quomodo  faâifunt 
in  defolationem  ,tfu- 
bito  defecerunt  ;  fciie- 
runt  propter  iniquiu- 
tem  fuam. 

Vclut  fbmnium  fur- 
gentium  Domine  :  in 
civitate  tua  imaginem 
ipforum  ad  nihilum 
rédiges. 

Quia  inflammatum 
eft  cor  meum  >  &  re- 
nés mei  cemmutati 
funt  :  fie  ego  ad  nihi- 
lum redadtus  fum  ,  Se 
oefeivi. 

Uc  jumentum  faôus 
fum  apud  te  :  &  ego 
feuler  tecum. 


Tenuifti  manum 
dexteram   meam  ,  & 


Jeudy 

Je  ptnfois  de  pénétrer 
dans  ce  fecret }  mai*  j'y 
travaille  inutilement. 

Jujqu'à  cequej'tntre 
dans  le  Sanftuaire  de 
Dieu  y  &  que  je  connoiffe 
la  fin  des  méchans. 

Véritablement  vous  les 
axez  mis  fur  le  bord 
gliffa?:t  d'un  précipice  i 
vous  les  avez  fait  tom- 
ber au  moment  qu'ils 
silevoient. 

Dans  quelle  defolaticn 
Jont-ils  tombez  «  ils  fe 
font    évanouis   en  un 
moment  .  leurs  péchez  les 
ont  fait  périr. 

Comme  un  fenge  s'é- 
vanouit au  moment  au  on 
Je  reveille  \  de  même  , 
Seigneur  ,  vous  diffipe* 
rez  leur  fauffe  aparence 
dans  vitre  Cité* 

Mon  cœur  a  été  en- 
flâné ,  dr  mes  reins  en 
font  changez  }  je  fuhohs 
fur  mes  pieds  ne  pou- 
vant comprendre  pour- 
quoi les  méchans  font 
heureux. 

Je  perdois  îefprit,^ 
devenots  comme  une 
bête  auprès  de  vous  \Jans 
pourtant  me  feparer  \a» 
mais  de  vous, 

Vous  m  avez  pris  par 
tra  main  droite  i  Pous 
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tri  avez  conduit  Jeton 
votre  volonté  -y  &  après 
cela  vous  m'avez  reçu 
dans  la  gloire* 

Que  dirai  -  je  dans 
le  Ciel  y  &  quai  .  je 
fouhaité  Jur  la  terre  , 
[mon  vous. 

Mon  corps  &  mon 
urne  Je  cm  fument  du 
delïr  d'être  unis  à  vous. 
Fous  êtes  le  Dieu  de 
mon  cœur  ,  &  vous  fe- 
rez* éternellement  mon 
partage. 

Car  ceux  qui  s'èku 
gnent  de  vous  périront  : 
Fous  exterminerez  tous 
ceux  qui  vous  quittent 
pour  les  créatures* 

Un!  eft  bon  de  me  tenir 
uni  à  Dieu  ,  &  de 
mettre  mon  efperance  en 
lui. 

Je  raconterai  toutes 
vos  louanges  aux  portes 
de  la  Fille  de  S  ton  (aux 
affemblées  des  Fidèles.) 

Ant.  Les  pensées  & 
les  faroles  des  impies 
Jont  remplies  de  malice  : 
Ils  fe  glorifient  de  leur 
méchanceté. 

Ant.  Levez-vous  Sei- 
gneur ,  &  foûtenez  les 
intérêts  de  ma  caufe. 


fE  Sainte.  ifi 
in  iroluntate  tua  de- 
duxifli  me  /  &  cum 
gloria  fufcepifti  me. 

Quid  enim  mihi  eft 
in  cœlo  ?  &  à  te  quid 
volui  fuper  terram  ? 

Defeclt  caro  mea  , 
&  cor  raeum  r  Deus 
cordis  mei  ,  &  pars 
mea  Deus  in  ster- 
num. 


Quia  ecce,  qui  élon- 
gant  fe  à  te,peribuntf 
perdidifti  omnes ,  qui 
fornicantur  abs  te. 

Mihi  autem  adh-r- 
rere  Dco  bonum  eft  t 
ponere  in  Domino 
Deo  fpem  mea  m. 

Uc  annuntiem  om- 
nes prsedicationes  tuas 
in  portis  filise  Sion. 

Ant.  Ccgitaverunt 
impii,  Se  locuti  funt 
nequitiam  ,  iniquita- 
tem  in  excelfo  locuti 
funt. 

Ant.  Exurge  D<H 
mine,  &  judica  cau- 
iam  meam. 


ijm  Pour  l 

Vfalm.  7J. 

UTquid,  L)eus,rc- 
pulilti  in  fioem  ? 
iratus  eft  furor  tuus 
fuper  ovcs  pafcuse 
tuse. 

Memor  efto  con- 
gregationis  tuae:quam 
pofiedifti  ab  initio, 

Redemifti  virgam 
hxreditatis  tuae  :  nions 
Sion ,  iu  quo  habitaÛi 
in  eo. 


Leva  manus  tuas 
in  fuperbias  eorum  in 
finem  i  quanta  mali- 
gnatus  eft  inimicus  in 
Sanéto? 

Et  gloriati  funt  qui 
odcrunt  te  /  in  medio 
folemnitatis  tus. 

Pofuerunt  figna  fua 
figna  ôc  non  cogno- 
verunt  ,  ficuc  in  exitu 
fuper  fummum. 


Quafî  in  filva  li- 
gnorum  fecuribus  ex- 
ciderunt  januas  ejus  in 
idipfum  :  in  fecuri  & 
afcia  dejecerunt  cam. 


J  £U  D  I 

Fieaume7  j. 

ODieu  ?  pourquoi  , 
vous  rejettez-vous 
éternellement  ?  pourquoi 
êtes  vous  irrite  /ansceffe 
contre  les  brebis  de  vo  - 
tre  troupeau. 

Souvenez  vous  de  vi* 
tre  Eghje  \qui  eft  à  vous 
dés  les  premiers  tems. 

Vous  avez  racheté  ce 
Royaume  pour  être  vi- 
tre  héritage  i  c'e/l  la 
montagne  de  Sion  où 
vous  avez  établi  votre 

demeure* 

hcviz  votre  bras  9 
&  abatez  pour  jamais 
l'orgueil  de  vos  ennemis^ 
qui  ont  jait  un  fi  grand 
dégât  dans  votre  San- 
ctuaire. 

Ceux  qui  vous  haiffent 
fe  font  glorifiez  fière- 
ment ,  au  milieu  de  U 
Jolemniti  de  vos  fêtes. 

Us  ont  élevé  leurs  dram 
peaux  &  leur*  étendar* 
Jur  le  haut  du  Temple , 
comme  dans  les  carre- 
fours, fans  faire  le  dif- 
cernement  qu'ils  dé- 
voient. 

Ils  ont  abatu  Jes  par- 
tes à  coups  de  haches  : 
comme  s'ils  euJJ^nt  été 
dans  une  foret  j  ils  ont 
détruit  tout  ce  bel  édifi- 
ce 
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ce  à  coups  de  haches  &  de  marteaux. 

Incenderunt  igni 
San&uarium  tuum  : 
ia  terra  polluerunt  ta- 
bernaculum  nominis 
tuû 


Us  ont  mis  le  feu 
dans  votre  Sanctuaire  \ 
ils  ont  prophané  >  &  ren- 
versé par  terre  le  Ta- 
bernacle conjacrè  à  votre 
J aint  Nom. 

Ils  ont  dit  tous  enfem- 
ble  dans   leurs  cœurs  : 
F  allons  ce(Jer  toutes  les 
F  êtes  du  Seigneur. 

Nous  n'avons  plus 
vu  de  fignes  de  nôtre 
délivrance  :  Il  ri  y  a  plus 
de  Prophète  parmi  nous; 
il  riy  a  perjonne  qui 
nous  connoiffem 

O  Dieu  !  jufques  à 
quand  notre  ennemi 
nous  infultera^il  ?  ;«/- 
ques  à  quand  irritera- 
p'il  votre  {aint  tîom  ? 

Pourquoi  ditournez- 
vous  votre  main  f  Ô* 
votre  main  droite  ,  du 
milieu  de  votre  feiu 
pour  toujours  ? 

Dieu  efi  notre  Roi 
avant  tous  les  fiecles  \ 
vous  avez  accompli  le 
jalut  du  mondes  mi- 
lieu de  la  terre. 

Fous  avez  aferwi  la 
mer  par  vitre  puiffance: 
vous  avez  écrasé  U  tête 
des  ilragons  dans  les  eaux. 

fous  avez  écrasé  h 
tqfe  du  Dragon  ;  Vms 


Dixerunt  in  corde 
fuo  cognatio  eorum 
fimul  i  Quiefcere  fa- 
ciamus  omnes  dies 
feftos  Dei  à  terra. 

Signa  noftra  non 
vidimus  >  jam  non  eit 
Propheta  ;  &  nos  non 
cognofcet  amplius* 

UTquequo  ,  Deu*  r 
improperabit  inimi- 
cus  ?  irritât  adverfa- 
rius  nomea  tuum  it* 
finem  ? 

CJt    quid  avertie 
manum  tuam,  8cdex- 
teramtuam:de  média 
finu  tuo  in  finem  ? 

Deus    autem  re* 
nofter   ante    fecula  : 
Opérât  us  eft  ûlutem 
in  medio  terrai 

,  Ta  confirmafti  in 
vîrtuté  tua  mare»con- 
tribuhfti  capita  dra~ 
conuminaquis» 

Tu  confregifti  C2* 
piU  draconis  :  deitfi» 


»:f4*  Pour  l 

eum  etam  populis 
iEchiopum.    U"j  i 

Tu  dirupiftt  fontes 
&  tôrrent>es  :  tu  ficefc- 
fh  tluvios  Ethan. 


Tuuseftdies,  8c  tui 
eft  ivox  :  tu  tabricatus 
es  auror mi ,  c;  folem. 

Tu  fecilti  omnes 
terminos  terrée  «to- 
tem 8c  ver  tu  piaf- 
mifti  ea. 

Memor  efto  hujus , 
i  n  i  m  icus  im  proper  a  - 
vit  Domino  i  $c  po- 
pulus  iofipiens  inci- 
ta/it  uomen  tuûra. 


Ne  tradas  bettiis 
animas  confireates  ti* 
bi  :  8c  animas  piup.*- 
rum  tuorum  ne  oWi- 
vifciris  in  tue  n- 


Refpice   in  teftv 
mentum  tuum  :  quia 
repîeti  fur*t  ,  qui  ob 
feuraci  fuot  terrae  ^do- 
rnufeus  tnfa'àitiwrïi. 

i"*   '«111**1*  M 

Ne  avertatur  hufhi- 
l:s  faftus   confufus  : 
piuper  8c  inops  lau4i 
baat  a^mea  tuum. 


e  Jeudi 

Pavez  donné  À  devofer 
au  peuple  d'Ethiopie. 

Vous  avez  fait  for  tir 
des  fontaines  ér  des  tof- 
rens  d'eaux  d-une  pier- 
'  re ,  vous  avez  aufli  tari 
de  grmds  AèsêHii^  ^  \ 

Le  jour  &  I*  nuit  font 
à  vous  \  vous  avez  créé 
iy  Aurore  &  U  Soleil. 

Pous  avez  fait  toutes 
les  extremttez de  la  ter- 
re: Vo-if  avez  fait  lé 
Printsms  &  l'Eté. 

Souvenez  vous  donc 
de  ceci  ,  Seigneur  : 
tre  ennemi  vous  a  ofc 

I»      1  fa  | 

tragê  par  fes  'blafphe- 
mes  yàttm  peuple 
finsè  a  méprisé  voirt 
J+int  tJïm. 

tTabmdonnèz  point 
à  la  f  ireur  de  ces  fa- 
krou:hes ,  ceux  qui  con- 
fiant votre  *tfom  :  & 
*n'oubl?e£  pasK>poffr  J*- 
mais  la  mifér'e  s  à*  vos 

pauvres  ferviteurK 

Ayez  égard  à  votre 
alliance  ,  ces  peuples 
ô//V  Ô9  meprijables  ptfc 
fedent  itos  m^tfoiis  J  & 
moï  Êfèès  ,  tyti/i *  ont 

Q  kfhumblè  neïen  rém 
ïoiirtie  point  coàfi&:  Ô4 
-tes  pauvres ,  &lesindi~ 

*getâ  hiiirMt  votre 


DE  LA  S  EM  A  ï 

Levez-vous,  Seigneur, 
&  déf  endez  votre  eau  - 
fe  :  (ouvenez-vous  des 
injures  qxe  ces  fous 
vous  ont  faites  tous  les 
jours. 

M'oubliez  paslesblaf- 
phemes  de  vos  ennemis. 
L'orgueil  de  ceux  qui 
vous  h.ùfjent  ,  monte 
towours  (  seleve  tou- 
jours de  plus  en  plus,) 

Aot.  Levez  -  vous  , 
Seigneur ,  &  fout  en 'z  les 
intérêts  de  ma  caufe. 

f.  Mon  Dieu  ,  ga- 
rantijfez-moi  des  mains 
du  pécheur. 

çc.  Et  délivrez -moi 
de  tous  les  mec  h  ans. 

L  E  ç  o 
Du  Traité  dsfaint  Au- 
guftin  Rvêque,fur 
les  Prea  urnes. 

ODieu  y  prêtez  lyo~ 
reille  à  mes  plain- 
tes :  Ô*  ne  rejettez  pas 
m  i  prière  i  e'coutez- moi , 
exaucez  -  moi*  Ce  font 
les  paroles  £une  pet- 
fonne  qui  efi  dans  l'in- 
quiétude y  &  dans  l'a- 
fliBion.  Il  demande  d^ns 
le  fort  de  fer  (ottffïànces 
d'être  délivré  du  mal 
qui  le  preffe.  Entendms 
qutleft  le  mal  dont  il  Je 


NE   S  A  î  ïî  f  *•  ïjff 

Exurge  Deus  ,  ju-; 
dica  caufam  tuam  : 
memor  efto  impro- 
periorum  tuorum  ,eo- 
rum  quae  ab  infipieu*- 
te  funt  tota  die. 

Ne  oblivifearis  vo- 
ces  inimicorum  tuo- 
rum? fuperbia  eoruai 
qui  teoderunt,  afcea^ 
die  femper, 

Ant.  Exurge  Do-' 
mine  ,  Se  judica  cau- 
fam meam. 

Deus  meus  ; 
eripe  me  de  manu  pec- 
catoris. 

çc.  Et  de  manu  con- 
tra legs  m  agent is  8c 
iniqui. 

N  IV. 

Ex  TraBatu  S.  Augu\ 
fi  mi  Epifcopi  fuper 
PJalmos. 

EXiudi  Deus  ora- 
tionem  meam ,  Se 
ne   defpexeris  dapre- 
cationem  meam  :  ia- 
teade  miht  ,  &  exau-j 
di  me.  Satagentis.  fiai* 
liciti  ,  in  tribaiacione 
pcvlici .  verba  font  iftu 
Orat   multa  patien9  , 
de  malo  liberari  defï- 
derans;    Sapereft  >  ut; 
audiamus  in  qu:>  ma- 
lo fit ,  8c  cam  dîccr© 
O  ij 
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cœperît  *  agnofcamus   plaint  \  &  quand  il 


ibi  nos  efie  :  ut  com- 
municata  tribulatio- 
ne,  conjungamus  ora- 
tionem.  Contriftatus 
fum  ,  inquit,  in  exer- 
citatione  mea,  8c  con. 
turbatus  fum.  Ubi 
contriftatus?  Ubi  con- 
turbatus  ?  In  exerci- 
tatione  mca  ,  inquit. 
Hommes  malos  ,  quos 
patitur  9  commemo- 
ratus  eft  ;  eandemque 
paflionem  malorum 
Jiomimim  ,  exercita- 
tionem  fuam  dixit. 
Ne  putecis  gratis  eflè 
malos  in  hoc  mundo  , 
&  nihtl  boni  de  illis 
agere  Deum.  Omnis 
malus, aut  ideô  vivit  , 
lit  corrigatur:aut  ideô 
vivit, ut  per  illum  bo- 
nus exercearur. 


mus  Y  aura  déclaré ,  re- 
prefentons-nous  que  nous 
jotnmes  dans  U  même 
peine  ,  afin  Rentrant 
dam  (on  afiiftion  ,  nous 
joignions  nos  pricres  aux 
fiennes.  J'ai  été ,  dit  -  //, 
accablé  d'ennuis  dans 
mon  travail  ,  &  dans 
mes  exercices  :  8c  j'ài 
é:é  troublé.  Où  eft -ce 
qu'il  a  ête  accablé- d en- 
nuis i  Où  e!î  ce  qu'il  a 
été  troublé  ?  dans  mes 
exercices  »  ait  -  il  :  // 
parle  des  maux  que  les 
mechans  lui  font  Joufrir: 
Ô*  il  les ap elle  fes  exerci- 
ces* tie  penfez  pas  que 
les  mechans  (oient  initia 
lement  en  ce  monde  ,  & 
que  Dieu  ne  tire  nul  bien 
deux*  Car  il  les  lai  Je 
vivre  ,  afin  '  qu'ils  cor- 
rigent km  vie  i  ou  afin  d exercer  par  eux  la  vertu 
:ies  bons.  V; 


Çi.  Amicus  meus 
ofeuli  me  tradidit  fi. 
gno  i  quem  ofculatus 
tuero ,  ipfe  eft  tenete 
eum  y  Hoc  malum  fe- 
cic  fignura  ,  qui  per 
ofeulum  adimplevit 
homicidiunu  Infelix 
praetermiGt  pretium 
iangums ,  8c  in  fine 
laquca  fe  fufpeadiu 


54  •  Mon  ami  m'a  trahi 
par  le  fignal  dun  bai  fer  % 
d  ifant ,  Celui  que  )e  baifem 
rai^c  eft  celui  que  vous  de* 
vez  prendre.  Ceft  un  hor- 
rible fignal,  que  de  corn* 
mettre  un  homicide  par 
un  bai  fer.  Ce  malheureux 
a  raportê  le  prix  dut 
Sang  de  fon  Maîcre,^ 
s eft  pendu avec  m  lu oU 


de  la  Sema 
#.  //  lui  eût  mieux 
valu  de  n'être  jamais 
né.  Ce  malheureux  a 
raporté  le  prix  d%  Sarg 
defon  Maître,  &  seff 
pendu  avec  un  licol. 

L  e  ; 

Dieu  veuille  que 
ceux  qui  mainte- 
nant exercent  notre 
patience  ,  le  convertif 
fent  ,  &  que  la  leur  [oit 
exercée  aufji  bien  que  la 
notre.  Cependant  tan- 
dis qu'ils  font  fi  mal- 
heureux que  de  nous 
exercer  par  leurs  perje- 
cutions,  nous  ne  devons 
pas  les  hayr,  parce  que 
nous  ne  [avons  pas  s'ils 
perfevereront  jujques  à 
la  fin  dans  les  crimes 
où  ils  font  engagez-  Il 
arrive  jouvent  qu'en 
penfant  hayr  vùtre  en- 
nemi ,  vous  hayjjez  vo» 
tre  frère,  fans  le  (avoir. 
Il  n'y  a  que  le  Diable  & 
/es  Anges  feulement  qui 
Joient  tels ,  que  nous  puij- 
fions  avec  raifon  dejef* 
perer  de  leur  amande  - 
ment  de  leur  conver- 
fion  ,  parce  que  l'Ecritu- 
re fainte  nous  enfeigne 
qu'ils  font  de/îinez  aux 
fiâmes  éternelles  y  &  que 


ne  Sainte,  iff 
Bonum  erat  ei , 
fi  narus  non  fuiflec 
homoille.  lnfelix  prae- 
termific  preîium  fan- 
guinis ,  8c  in  fine  laquca 
ic  fufpendit. 

N  V. 

UTinam  ergo  qui 
nos  modo  exer- 
cent, convertantur,  8c 
nobifeum  exercean» 
tur  ;  tamen  quaradiu 
ita  funt  ,  ut  exerceanc 
nos  ,  non  eos  oderi- 
mus;  quia  in  eo  quod 
malus  ert  quis  eorum, 
utrum  uique  m  finem 
perfeveraturus  fit  , 
ignoramus.  Et  pie- 
ru  m  que  cum  tibi  vi- 
deris  odiffe  inimicum  \ 
tratrem  odifti,&  nef- 
cis.  Diabolus,  &  An- 
geli  e;us  in,,  Scripturis 
fan&is  manifeftati 
iunt  nobis  ,  quod  ad 
ignem  sternum  funt 
deftinati  j  ipforum 
tantùm  defpenndar 
eft  correftio  ,  contra 
quos  habemus  occul- 
tam  lu&am  \  ad  quant 
luftam  no*  armât  A, 
poftolus,  dicens  \  Norv 
eft  nobis  coilu&atio 
adversùs  carnem  r  8c 
fangainem  >  id  eft  > 


m 
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non  admsùs  homi- 
ncs  quos  videtis,  fed 
advrersùs  Principes ,  8c 
Poteftates,  8c  re&orcs 
mundi  ,  tenebrarum 
harum.  Ne  forrè  cum 
dixifîct  mundi  ,  intel 
ligeres  daemones  eflfe 
re  Stores  cœli  8c  rerraej 
1  mundi  dixic  tenebra- 
rum  harum  :  mundi 
dixit,  amatorum  mun- 
di: mundi  dixit  î  im- 
piorum  8c  iniqnorum  ; 
mundi  dixit  ,  de  quo 
in  Evangelio  dicit  j  8c 
mundus  eum  non  co- 
gno*it. 


e    J  e  u  d  Y 

nous  s  avons  à  Jotitemr 
contre  eux  un  combat  in* 
vijible,  C'c fi  pour  ce  com- 
bat que  l*  Apotre  mus 
ilonne  des  armes >  Ô*nous 
fortifie  par  ces  paroles. 
fcphef.  6.  Vous  ri  avez, 
pas  à  combatre  contre 
la  chair  &  le  lang  , 
c'eft  «  à  -  dire ,  contre  les 
hommes  que  vous  voyez, 
mais  contre  les  Princes 
8c  les  Puiflances  du 
monde,  qui  régnent  dis 
les  ténèbres  \  /Jfin  qu'on 
ne  crût  pas  que  les  Dé- 
mons fiifjent  les  Sei* 
-  gneurs  du  Giel  &  de  la 
terre.  Il  ne  dit  pas  feulement  contre  les  Princes 
8c  les  Puiffances  du  monde  »  maïs  il  ajoute ,  qui 
régnent  dans  les  ténèbres  :  Il  entend  par  le  monde  , 
ceux  qui  aiment  le  monde  \  Il  entend  par  le  monde  , 
les  impies  &  Us  mechans .  //  entend  par  le  monde, 
ce  monde  dont  parle  S.  Jean ,  cap.  i.&le  monde 
ne  l'a  point  connu. 

^  Çt.  fadas  très  mau- 
vais marchand .  \wx£.efl 
aproché  du  Seignettr 
pour  le  baifer  ;  &  lui 
comme  un  /fgnsau  in- 
nocent y  ri  a  point  refusé 
an  baijer  à  Judas.  Ce 
tràitfe  à  livré  ■  Je  (us 
aux  Juifs  pour  quelques 
deniers. 

//  lui  eut  mieux 
valu  de  ri  être  jamais 
né.  Il  a  Itvrè  Jejus  aux 


ç*.  Judas  mercator 
pefiîmus  ofculo  petiic 
Dominum  :  i lie  ut 
Agnus  iunocens  non 
negavit  Judsc  ofculum: 
Denariorum  numéro 
Chrillura  Judsis  tra- 
didit. 


Milius  illi  erat , 
fi  uatus  non  fuiffet: 
Denariorum  numéro 


de  la  Semai 
Juifs  pour  quelques  de- 
niers. 

L  E  c  o 

Ty  Ai  vu  V iniquité  & 
la  dé\obey(jance  qui 
règne  dzns  la  ville  (  de 
Jeruialcm  )  Confiderez* 
U  gloire  di  la  Croix  de 
Jefus-Ghrid  :  la  Croix 
quia  été  l'objet  des  in* 
fuites  de  Jes  ennemis  ,  elï 
maintenant  imprimée 
Jur  le  front  des  Rois.  Sa 
puifjance  a  paru  par  fs 
ef et  s.  Je'us  -  Chri/i  a 
Jurmonté  lè  monde  ,  non 
point  aver.  le  fer  ,  mais 
avec  le  bois  di  fa  Croix, 
Croix  qui  (embloit  à  Jes 
ennemis   digne  d'opro» 
hrè  ,  lorfque  devant 
elle    ils   fecjùoient  la 
tête  :  &  d  fjient  \  S'il 
efî  le  Fils  de  Dieu.qrJ 
defcende    de  la  Croix. 
Et  lux ,  (  en  cet  écat  ) 
étendait   (es  mains  fur 
un  peuple    infidèle  Ô* 
defobjyljant  ;  Car  (i  ce 
luiJà  efi  \ujie  ,  qui  vit 
de  la  Foi  ;  celui  là  efi 
méchant  ,  qui  efi  infidè- 
le \  c'efi  pourquoi  par 
V iniquité  dont  parle  le 
Prophète  ,  //  faut  enten- 
dre l'infidélité.  Le  Sei. 
gneur  don:  viytnt  fini- 
^uité)  (c'elVà-dir^rin- 


ne  Sainte/  159 
Chrittus  Judaeis  tra- 
didic. 

N  VI. 

QUoniam  vidi  ini* 
luitateai  Se  con- 
traaiétîonem  in  civi-, 
tate.    Atteadice  glo- 
riam    Crucis  ipiius. 
Jam  in  fronte  Regum 
crux  illa  fixa  elt  ,  cui 
inimici  infultaverunt. 
kffc£fcus  probivit  vir- 
tutem   1  Domuit  or- 
bem  non  ferro  ,  fed 
ligao«    Lignum  Cru- 
cis   contumeliis  dig- 
num  vifum  ett  inimi- 
cis,  8c  ante  ipfum  lig- 
num    ihnres  1  capuc 
agitabant  ,    8c  dice- 
bant  1  Si   Filius  Deî 
eft,  dsfeendat  de  Cru- 
ce*    Exteudsbtt  îllc 
minus  fuas  ad  popu- 
lun  non  credentem  , 
&  concridicentem.  Si 
eaim  juiius  eft  qui  ex 
fide  vivit  ,  iniquus  elt 
qui  non  habet  fidem. 
Qiod  ergo  hic  ait  , 
imqui:acem  ,  perft- 
dum  incellige.  Vide-; 
bit  er^o  Dorninus  ia 
civitate  iniquitatem 
&   contradiétioneai  , 
8c  extendjtnt  manus 
fais  ad  populu  n  noi 
credenteai ,  8c  coa;ra- 
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dicentem  ;  8c    tamea    fidélité)  &Ia  defobeyfl 


lance  qui  regnoient  dans 
h  Mie  (  de  Jerufalem) 
étendait    (es    mais  Jur 
un  peuple  tnfidde  ,  & 
dijobcyjfant  :  &  en  les  étendant  ,  //  di\oit  ,  Mon 
Vere  ,  'pardonnez- leur  \  car  ils  ne  favent  ce  qu'ils 
font. 


ipfos  expe&ans  dice- 
bat  5  Pater ,  ignofce  il- 
lis ,  quia  nefciunt  quid 
faciunt. 


çt.  Uqus  ex  difci- 
pulis  meis  tradet  me 
hodie  j  vae  illi  per 
quem  tradar  ego.  Me- 
hùs  illi  erat  ,  (i  natus 
non  fuiflcc. 


çc.  Ui  de  mes  Difci* 
pies  me  trahira  aujour- 
d'hui t  mais  très  mal» 
heureux  e/i  celui  par  les 
mains  duquel  je  ferai  li- 
vré.   Il  lui  vaudro'tt 


mieux  qiiil  ne  fût  jamais  né. 


t.  Qui  intingit  me. 
cum  manum  in  pa- 
rotide ,  hic  me  tradi- 
turus  elt  in  manus 
peccatorum.  Mélius 
illi  erat  >  (i  natus  non 
fuifTet. 

Pk.  Unus  ex  Difci- 
pulis,  Ôcc, 


t.  Celui  qui  met  la 
main  au  plat  avec  mot  ; 
ce(f  celui  là  qui  me  doit 
livrer  entre  les  mains 
des  pécheurs  :  lui  van* 
droit  mieux  qtitl  ne  fut 
iawais  né. 

Ç4,  Un  de  mes  Dijci* 

pies  ,  &c.  rt**' 


AU  III.  NOCTURNE. 


:        Pfalm.  74. 

Ant.  Dixi  iniques  , 
Nolite  loqui  adversùs 
Deum  iniquitatem. 

COnfitebimur  tibi , 
Deus  ?  conficebu 
mur ,  &  invocabimus 
nomea  tuum, 

Narrabimus  mira- 
bilia  tua  $  cum  acce- 
peri*  tempus  ,  ego  ju- 

ftitus  judicabo* 


Pfeaume  74. 
Atit^  f  'ai  dit  aux  im- 
pie? 1  tie  blafphemez* 
point  contre  '  Dieu* 

ODieu  t  nous  votés 
louerons  :  nous  vous 
louerons  f  &  nous  invo- 
querons votre  tiom% 

tious  raconterons  vos 
merveilles.  J<e  prendrai 
mon  tems-  ,  dit  le  Sei- 
gneur ,  pour  juger  le 
tmnde  pat  ina  juflicev 

La 


de  la  Semai 

La  terre  s'e/l  co^me 
fondue  avec  tous  ceux 
qui  l'habitent  \  mais 
\en  affermir ay  les  ce- 
hmnes. 

J'ai  dit  aux  pe;  heur  si 
Quittez  'votre  iniquité  : 
&  aux  impies  -)  Ne  vous 
élevez  point  tnfolem- 
tnent. 

Ne  levez  pas  les  cor* 
fies  contre  le  Ciel  :  ne 
blajphenuz  point  contre 
Dieu. 

Cat  ce  riefl  point  de 
r  Orient ,  ni  de  F  Oc  ci 
dent  y  ni  des  montagnes 
du  de(ert9  que  vous  au- 
rez du  fecours  :  Cejl 
Dieu  qui  vous  ]ugera. 

Il  abaij/e  l'un ,  &  il 
élevé  l'autre.  Le  Sei 
gneur  tient  en  fa  main 
un  Calice  de  vin  q%il 
mêle  de  l'amertume  de 
fa  colère. 

//  en  verfe  aux  uns 
&  aux  autres  :  &  il 
refte  encore  de  la  lie  : 
tous  les  pécheurs  de  la 
terre  en  boiront. 

Pour  moi  {annonce- 
rai y  &  je  chanterai  à 
jamais  les  Uùwges  du 
Dieu  de  fcnob. 

Et  mot ,  dit  le  Sei- 
gneur, j>  briderai  tonte 


e  Sain   e  •  ftfi 
Liquefa£ka  eft  ter* 
ra ,  &  omnes  qui  ha- 
bitant in  ea  *  ego  con- 
firmavi  columnas  ejus. 

•  >Mf  1  •  /m         .  ~y  ,  f  f  A  ,  _  W. 

Dixi  iniquis,  Noli* 
te  iniquè  agere  i  & 
deiinquentibus  ,  Noli- 
te  exakare  cornu. 

Nolite  extollere  m 
altum  cornu  veitrum: 
noiite  loqui  adver-; 
lus  De  uni  iniquita- 
tem. 

Quia  neque  ab  O- 
riente  >  neque  ab  Oc- 
cidente  ,  neque  à  de- 
(èrtis  montibus  *  quo- 
niam  Deus  judex  elt. 

Hune  humiliât ,  8c 
hune  exaltât  :  quia 
calix  in  manu  Domi- 
ni  ,  vini  me  ri  plcaus 
mixto. 

Et  inclinavit  ex  hoc 
in  hoc  ,  verumtamen 
fex  ejus  non  eft  exî. 
nanita  i  bibent  omnes 
peecatores  terrae. 

Ego  autem  annun- 
tiabo  in  faeculum  :  can* 
tabo  Deo  Jacob* 

Et  omnia  cornu* 
peccatorum  confrin- 
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gam  f  Se  exultabuntur 
cornua  jufti. 

Ant.  Dîxi  iniquis, 
Nolire  loqui  adversùs 
Dcum  imquitatem. 

Ant.  Terra  tremuit 
&  quievit,  dum  exur 
gerec  in  judicio  Deus. 


NOtus  in  Judxa 
Deus  :  in  Ifraël 
magnum  nomen  ejus. 

Et  fa&us  cft  in  parc 
locus  ejus  :  8c  habi- 
tatio  ejus  in  Sion. 

lbi  corfregit  poten- 
tias  arcuum  :  Scutum , 
gladium  y  &  bellura. 


Illwninans  ta  rnî- 
tabiliter  à  montibus 
aternis  i  turban  lunt 
omnes  infipieotcs  cor- 

Dormierunt  fum- 
fcmm  fuum  i  8c  mh  1 
invenerunt  omnes  viri 

divitiarum  in  manibus 
fuis. 


Jeu  Dr 

la  puiffance  des  mê- 
chans ,  &  le  pouvoir  des 
jufles  s'élèvera  de  plus 
en  plus. 

Ant.  fai  dît  aux  im- 
pies: Neblafphemezpoint 
contre  Dieu. 

Ant.  La  terre  a  trem- 
blé, &  a  demeuré  dans 
le  filence  *  lsr(que  Dieu 
s'ejl  levé  pour  exercer 
Jon  jugement* 

Pfeaume  7  y. 

C'Efl  dans  la  Judée 
que  Dieu  ejl  connu  : 
Son  nom  efi  grand  dans 
Jfrail. 

Il  habite  dans  la 
paix  1  &  il  a  établi  fa 
demeure  en  Sion. 

C\(l  là  qu'il  a  brijé 
les  flèches  ,  &  les  arcs  ; 
qu'il  a  rompu  les  bou- 
cliers &  les  êpéès  , 
qu'il  a  fatt  ce(fer  la 
guerre. 

Vous  nous  faites  luire 
une  lumière  admirable 
des  montagnes  éternel- 
les :  tous  ceux  qui  ont 
ïefprit  tnjenjé  en  ont  été 
troublez. 

Tous  les  riches  ont 
achevé  de  dormir  ;  & 
à  leur  réveil  ///  n'ont 
rien  trouvé  dans  leurs 
mams* 


delà  Semai 

Vos  menaces  >  Dieu  de 
Jacob ,  ont  frapé  d'éton- 
minent  ceux  qui  ètou?it 
montez,  fur  des  chevaux. 

Vous  êtes  redoutable  : 
qui  pourra  jubfifler  de- 
vant vous ,  lorjque  vous 
êtes  en  colère  ? 

Vous  avez  fait  enten- 
dre du  Ciel  le  bruit  de 
votre  jugement  i  la  terre 
*  tremble,  &  a  demeuré 
dans  le  [tlence. 

Lorfque    Dieu  sefl 
levé   pour  ex  r ter  fon 
jugement ,  (*r  pour  fan 
ver  tous  ceux  qui  (ont 
doux  fur  h  terre. 

Car  la  penjée  de 
ïhomme  confeQèra  votre 
gloire  ,  la  mémoire 
qui  lui  en  refiera  vous 
huera  comn.e  dans  un 
jour  de  fête. 

Votiez  i  &  ayuitez 
vos  vœux  au  Seigneur 
votre  Dieu  ,  vous  qui 
êtes  autour  de  lut  ,  pour 
lui  offrir  des  prefens. 

À  ce  Dieu  terrible  , 
qui  ôte  la  vie  aux  Prin- 
ces* Ô*  qui  cfi  redoutable 
à  tous  les  Rcis  de  la  terre. 

Anf.  La  terre  a  tr.*m* 
blé  %  &  a  demeure  dans 
le  filence  ,  Ivrfque  Dieu 
iefl  levé  pour  exercer 
[on  jugement. 


NE  S  A  IMTE.  I&J 

Ab  increpatîoné  tua 
Dcus  Jacob  :  dornu- 
taverunt  qui  afcende- 
runt.  equos. 

Tu  terribilîs  es  ,  & 
qui  refiftet  tibi  ?  ex 
tune  ira  tua* 

De  cœlo  auditum 
fecifti  judicium  t  terra 
tremuic ,  &  quievit» 

Cuti  exurgeret  in 
juiicium  Dcus  ;  ut 
falvos  facerec  omaes 
maiii^er os  terrae. 

Quoniam  ro?itatÎ3 
honiinis  confirebitur 
tibi  :  &  reh^ui*  cogi- 
tât.oris  dum  feitum 
agent  tibi. 

Vovete  ,  &  reddite 
Doniii>o  Deo  veftro  t 
omnes  q  li  in  cir:uitu 
ejus  afleriis  munera» 

Terribili  ,  &  eî  qui 
aufcrt  lpintum  Princi- 
pum  :  terrib;li  apud 
Reges  terrse. 

sJntiph.  Terra  tre- 
muit  6c  quievit  dura 
exurgeret  in  judicio 
Deus. 

P  i; 
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t'efl  levé  pour  exercer  Jon  jugement. 


v 


VJalm.  76. 
Ant.  In  die  tribula- 
tionis  mes  :  Deum 
exquifivi  manibus 
roeis. 

Oce  mea  ad  Do- 
minum  clamavi  1 
voce  mea  ad  Deum  , 
£c  interdit  mihi. 
.  In  die  tribulatiom's 
mese  Deum  exquifi- 
vi ,  manibus  meis  no- 
£ïe  contra  eum  :  & 
non  fum  deceptus. 


Renuit  confolari 
anima  mea  :  memor 
fui  Dei  ,  &  deleéhtus 
fum  ,  &  exercitatus 
fum  ,  Se  defecit  fpiri- 
tus  meus* 


Anticipaverunt  vi 
filias  oeuh  mei  :  tur- 
>atus  fum  »   &  non 
fum  locuius. 

Cogitavi  dies  anti- 
quos  :  &  annos  seter- 
nos  in  mente  habui. 


Et  meditatus  fum 
noéte  cum  corde 
roco  ;  exercitabpr;  fiç 


Pfeaume  76. 
Ant.  Dans  le  tems  de 
won  afltftion  ,  fay  éle- 
vé mes  mains  vers  le 
Seigneur. 

J'/fï  élevé  ma  voix 
vers  le  Seigneur ,  fat 
crié  vers  lui  1  &  il  ma 
écouté 

J'ai  recherché  le  Set» 
gneur  dans  le  terris  de 
mon  afliHion  \  j'ai  éle- 
vé mes  mains  vers  lui 
durant  la  nuit  :  (£•  je 
n'ai  point  eflè  fruflrè 
de  mon  ejperance. 

Mon  atne  a  refujé  d'ê* 
tre  conjolèe  :  Je  me  fuis 
fouvenu  de  Dieu  \  ô4 
fat  trouvé  mes  délices 
dans  ce  fbuvenir.  Je 
m'y  fuis  entretenu ,  quand 
mon  ame  edoit  langui/- 
fante. 

Mes  yeux  ont  préve- 
nu par  leur  veilles  les 
(entinelles  1  j'ai  ejle 
troublé  ,  &  je  n'ai  dit 
mot. 

J'ai  repajjè  en  ma 
mémoire  les  jours  des 
fieclespajfez  :  &  fat  eu 
présentes  dans  Te/prit 
les  années  de  Vetmuté. 

J'ai  médité  durant  la 
nuit  ,  (y  parlé  en  moi  • 

wême  i  je  m'occupais  à 


de  la  Sema 
purifier  mon  ejprit. 

Seroit-il  poffibk  que 
Dieu  voulue  nous  re» 
jetter  pour  V éternité  ? 
Ne  nous  fera- 1' il  \a- 
mais  plus  favorable?  - 

Retireta-t'tl  fa  œife- 
ricorde  pour   \amais  , 
dam  la  Jutte  de  tous%  les 
des? 

Oubliera  i il  de  faire 
mifericorde  ?  &  arrê- 
tera +  t'il  (a  clémence 
dans  fa  colère  ? 

Alors  '}  ai  dit  en  moi- 
même  i  J'ai  commencé 
maintenant ,  ceft  le  eban  - 
gement  que  la  main  du 
Très  haut  a  fait  en  moi. 

Je  me  fuis  fouvenu  des 
œuvres  du  Seigneur  i  Je 
rapellerai  la  mémoire 
des  ebofes  merveilleufes 
que  vous  avez  faites 
dés  le  commencement 
du  monde. 

Je  confidererai  tous 
vos  ouvrages  i  &je  mé- 
diterai fur  vos  dej]einsm 

Seigneur  ,  vos  voyes 
font  toutes  faïntes  ;  il 
n'y  a  point  d'autre  Dieu 
qui  [oit  égal  à  vous.  Il 
riapartient  quà  vous 
(cul  de  faire  des  mira* 
clesy 

Fous  aveu  fait  con- 


n £  Sainte.  ^  \6f 
fcopebam  fpiritum 
meum. 

Numquid  in  aeter- 
num  projiciec  Deus  : 
aut  non  apponet  ut 
compheitior  fie  acL 
hue? 

Aut  in  finem  mife-, 
ricordiam  fuam  ab- 
feindet  /  à  generatio-, 
ne  in  generationem  ? 

Aut  oblivifcetuf 
mifereri  Deus  f  aut 
continebit  in  ira  fua» 
mifericordias  fuas? 

Et  dixi,  Nunccocpî 
haec  mutatio  dexterac 
Excel  (i. 


Memor  fut  operum 
Domini  :  quia  me- 
mor ero  ab  initio  mi- 
rabilium  tuorum. 

Et  meditabor  in 
omnibus  operibus 
tuis  r  &c  in  adinven* 
tionibus  tuis  exerce- 
bor. 

Deus  in  fan&o  via 
tua  i  quis  Deus  mag- 
nus  ficut  Deus  no- 
fter  ?  tu  es  Deus ,  qui 
facis  mirabilia. 


Notam  fecifti  îp 
P  iij 
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populisvîrtuîem  tuam  : 
rcdemifti  in  brachio 
tuo  populum  tuum  f 
filios  jacob  &  Jo- 
feph. 

Viderunt  te  aquae 
Deus  |  viderunt  te 
aqua?  :  &  timuerunt, 
&  turbatae  funt  aby ffi. 

Mulritudo  fonitus 
aquarum  :  vccem  de- 
derunt  nubes. 

Etenim  fagittse  tuae 
tnnfeunt,  vox  tonitrui 
tui  in  rota» 


Illoxcrunt  corufca- 
tiones  tuse  orbi  terras  : 
commota  eft,  6c  con- 
trera uit  terra. 

In  mari  via  tua  ,  8c 
femitac  tus  in  aquis 
multis  p  &  viftigia  tua 
non  cognofcentur. 

mant  vous  en  avez 
Deduxifti  fîcut  oves 
populum  tuum  :  in 
manu  Moïfi  6c  A  a- 
ron. 

^  Ant.  In  die  tribula- 
tionis  meae  Deum 
•xquifivi  manibus 


e  1  e  u  D  Y 
mître  vitre  pwjfance  aux 
Nations,  feus  avez  dé- 
livré par  la  force  de  vo- 
tre bras  les  enfans  d'JJ- 
ra'eî  &  de  Jojrph,  qui 
font  votre  peuple. 

Seigneur  ,  les  eaux 
vous  ont  vu  :  &  à  vo- 
tre vue  elles  ont  efli 
mues  de  frayeur  \  &  les 
akîmes  Je  font  troublez. 

Les  eaux  ont  excité 
un  grand  bruit  :  les 
ruées  ont  fait  retentir 
leur  voix. 

Vos  flèches  ont  volé 
par  l'air  :  le  bruit  de 
votre  tonnerre  a  ren- 
verfé  les  roues  des  cha- 
riots de  Pharaon. 

Vos  éclairs  ont  brillé 
par  toute  la  terre  :  elle 
a  été  ébranlée  ,  (b*  0 
tremble. 

Vous  avez  fait  un 
chemin  dans  la  M  en 
Vous  avez  fait  un  paf- 
fage  au  milieu  des 
eaux  ;  en  le  référ- 
er* les  vefliges. 

Vous  avez  conduit 
votre  Peuple  comme  un 
troupêau  de  Brebis  :  par 
la  matn  de  Moyfe  cjp 
d'rfaron. 

An  t.  Dam  le  tems 
de  mon  aflïftion  ,  foi 
élevé  mes  mains  vers 


de  la  Sema 

le  Seigneur. 

t.  Levez -vous  %  Sei- 
gneur* 

Rt.  Soyez  won  Jugé, 
&  jouteriez  ma  caufe, 

L  E  ç  o 
De  l'Epître  i .  de  V Apô- 
tre S.  Paul  y  aux  Co- 
rinthiens, chap.  1 1. 

VOici  un  précepte 
yueje  vous  donne, 
Jur  un  àefordrè  qui  efi 
parmi  vous  ,  que  je 
riaprouve  point  :  Au 
lieu  de  vous  affembler 
pour  faire  du  bien ,  vous 
vous  affemblez  pour 
faire  du  mal.  Et  j'en- 
tens  dire  que  dans  vos 
affemblées  il  y  a  des  di* 
vifions  ;  ce  que  je  crois 
en  partie  ;  car  il  faut 
qu'il  y  ait  des  Herefîes , 
afin  que  ceux  qui  (ont 
éprouvez  [oient  recon- 
nus parmi  vous  (  c'elt* 
àr  dire,  afin  de  hirecon- 
noîîre  ceux  qui  font 
fermes  en  la  Foi)  Fous 
affembler  comme  vous 
faites)  ce  ri efl  plus  man- 
ger la  Cène  du  Seigneur , 
(  ce  n'eft  plus  célébrer 
des  banquets  à  l'imita» 
tion  du  dernier  que  fit 
Jefus  -  Chrift  avec  fes 
Apôtres  ,  fuivant  le 
defïeio  ,  8c  la  forme  de 
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meis. 

Exurge  Domine* 

ç*.   Et  judica  eau* 
fam  meam. 
n  VIL 

De  Eprftvla  1.  Beati 
Apoftoli  ad  Corin^ 
tbios  cap,  1  tf 

HOz  autem  prseci* 
pio  non  laudans 
quod  non  in  nielius  » 
fed  in  deterius  conve- 
nitis,  Primum  qui- 
dem  convenientibus 
vobis  in  Ecclefiara  » 
audio  feiffuras  efle  in- 
ter  vos  ,  5t  ex  parte 
credo.  Nam  oportet 
&  haerefes  efle  •  uc 
qui  probati  funt  ,  ma-; 
nifefti  fiant  in  vobif. 
Convenientibus  efgo 
vobis  in  unum  >  jani 
non  eft  Dominicam 
Cœiam  manduca- 
re.  Unufquifque  enini 
fuam  Cœnam  pndu- 
mit  ad  manducan- 
dum.  Et  alius  quidem 
efurit  1  alius  autem 
ebrius  eft.  Numquid 
domos  non  habetis 
ad  manducandum  8c 
bibendum  ?  A  ut  Ec- 
clefiam  Dei  contem- 
nitis  ,  8c  confunditis 
cos  >  qui  non  habentf 
P  iv 
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Quid  dicara  vobis  ?  leur  inltitution.  )  Car 
Laudo  vos  ?  In  hoc  chacun  mange  le  Jouper 
non  laudo.  qu9il  avorte  ,  fans  at- 

tendre les  antres  :  &  ainfi  les  tins  n'ont  rien  à 
manger .  pendant  attelés  autres  Je  remplirent  de  vin9 
&  font  home  chère.  NyMveznJêur  pas  vos  maijons 
four  y  boire  pour  y  inanger'i  Ou  meprijezvous 
ÏEghfed*  OieHj&  voufez-  vous  faire  honte  à  ceux  qui 
nont  pas  le  mêyen  de  fe  traiter  comme  vous  ?  Que 
vou  airai  \e  fur  cela  ?  Vous  en  louerai  \e  ?  Certai- 
nement \ene  vous  en  loue  point*  * 

Çt  Enm  qmli  A  g  ç^.  f  étois  comme  un 
nus  innocentes  :  duftus    Agneau  innotent  :  J'ai 


lu  m  ad  immolan- 
dum  ,  &  nefeiebam  i 
conlîhum  fecerunt 
inimici  roei  adverfum 
me  dicenres  :  Venite 
mittamus  ligr.um  in 
panem  c]us,  8c  erada- 
îîius  eum  Je  terra  vi- 
ventium. 

t.  Omnes  inimici 
mei  adverfum  me  co- 
gitabant  mala  mihi  : 
Verbum  iniquum  man. 
daveruntadverlum  me, 
tiieentes  ;  Venite  ,  ficc. 


ejîé  mené  pour  eftre  im- 
molé ,  comme  fi  jeuffe 
ignoré  leurs  dcjjeins  i 
mes  ejinemis  ont  confpi- 
re  contre  moi ,  dtjant  : 
Venez ,  mettons  du  Sois 
empoifonné  dans  (on 
pain  :  ôtons  -  le  de  deffus 
la  terre  des  vivant. 

i.  Mes  ennemis  ont 
tous  conjpiré  ma  ruine  : 
Us  ont  tenus  de  mè~ 
chans  difeours  contre 
moi  9  difant  ;  Venez  » 


Leçon,  VIII. 


IJ1  Go  enîm  accepî  à 
Domino,  quod  8c 
tradidi  ,  vobis  ;  quo- 
niam  Dominus  Jefus 
in  qua  no6le  trodeba- 
fur  j  accepit  Panera , 


CAr  j'ai  receu  du 
Seigneur  FinftruRio 
que  \e  vous  ai  aujji 
donné ,  qui  e(i ,  que  Je- 
Jus  le  Seigneur  *  la  nuit 
même  qu'il  jùt  trahi  y 


delà  Semaine   Sainte.  ié<j 
prit  du  pain,  &  ayant    8c   gratias  agens  fre- 


rendu  grâces ,  le  rompit , 
&  dit  à  (es  Difciples  , 
Prenez  ,  Ù*  mangez  : 
Ceci  cjl  mon  Corps ,  qui 
fera  livré  pour  vous  : 
Faites  ceci  en  mémoire 
de  moi.  Il  prit  de  mê- 
me le  Calice  ,  après 
avoir  foupê ,  èn  difant  i 
Ce  Calice  efl  le  non* 
veau  leftament  en  mon 
Sang  :  Faites  ceci*  en 
mémoire  de  moi  ,  toutes 
les  fois  que  vous  en  boi- 
rez. Car  toutes  les  fois 
que  vous  mangerez  ce 
Vain  ,  (y  que  vous  bou 
rez  ce  Calice  f  vous  an 
mncerez  la  mort  du 
Seigneur  ,  jufquà  ce 
qtiil  vienne.  (  ceft  à 


gît  :  8c  dixit,  Accipite 
&  manducate  i  Hoc 
eft  Corpus  tneum  , 
quod  pro  vobis  tra- 
detur  :  hoc  facite  ia 
raeaca  commémora- 
tionem.  Similiter  8c 
Calicem  ,  poftquam 
cœnavit  ,  diceos  :  Hic 
Calix  novum  Tefta- 
mentum  efl:  in  meo 
Sanguine.  Hoc  facite 
quotiefcumque  bibe- 
tis  in  meam  comme- 
morationem.  Q>uo- 
tiefcumqueenim  man- 
ducabitis  Panerohunc* 
&  Calicem  bibetis  ; 
mortem  Domini  an- 
nunciabitis  donec  ve- 
niat. 


dire:  Vous  vous  fouviendrez  tou  ours  de  ce- 
lui qui  eft  mort,  8c  refiufcité  pour  v  >us  ,  8c 
qui  viendra  juger  les  vivans  8c  las  morrs.  ) 


Çt.  fous  riavez  pu 
veiller  une  heure  avec 
moi ,  pour  qui  vous  étiez 
fi  rejolu  de  mourir.  Me 
voyez-vous  pas  Judas 
qui  ne  dort  pas  ,  & 
qui  fe  hâte  de  me  li- 
vrer entre  les  mains  des 
Juifs  ? 

t.  Pourquoi  dormez 
vous  ?  Levez  vous  ,  & 
priez ,  afin  de  ne  point  en» 
trer  en  tentation.  Mais 


Ç4.  Uaa  hora  non 
potuifti  vigîlare  me- 
cum  >  qui  exhortaba- 
mini  mori  pro  me  ? 
Vel  Judam  non  vide- 
tis  ,  quomodo  non 
dormit  ,  IcÀ  feftinat 
tradere  me  Judaeis? 

Quid  dormitis  l 
Surgite,  8c  orate  ;  ne 
intretis  in  tentatio- 
nem.  Vei  Judam  noa 


v4' 
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TÎdetis ,  8cc.  Judas  ne  dort point  >&c 


Leço 

ITaque  quicumque 
manducaverit  Pa- 
nem  ,  hune  ,  vel  bibe- 
rit  Calicem  Domini 
indigne  ,    reus  cric 
Corporis   &  Smgui- 
nis  Domini.  Probet 
autero    feipfum  ho 
mo  j  8c  fie  de  Pane 
illo  edat  ,  8c  de  Calice 
bibnr.  Qui  enim  man- 
ducat  8c  bibic  indigrè, 
judicium  fibi  mandu- 
car  8c  bibit»  non  diju 
dicans   Corpus  Do 
mini.   Icieô  inrer  vos 
multi  intirmi  8c  ira- 
becilles  ,  8c  dormiunt 
multi.   Quôd  fi  nof- 
metipfos  dijudicare, 
mus ,  non  utique  ju- 
dicaremur.    Dum  ju- 
dicamur  auteni,  à  Do- 
mino corripiraur  ,  ut 
n«.n  cum  hoc  mundo 
damnemur.  Itaque 
fratres  mei,  cum  con- 
venais ad  nianducan- 
dum  f  invicem  expe 
£tate.    Si  quis  elurit, 
domi  manducet  ;  ut 
non  in  judicium  con- 
veniatis.    Caetera  au- 
tem >  cum  venerojdir 


N  IX. 

C'E/f  pourquoi  qui- 
conque mangera  ce 
Paint  ou  boira  le  Calice 
du   Seigneur  indigne* 
ment  ,  1er  a  coupable  de 
la     prophanation  du 
Corps  Ô*  du  Sang  du 
Seigneur.   Que  l'homme 
donc  s* examine  foi  •  mê- 
me ,   s'il  eft  en  bon 
érat  ,    &   qifainfi  il 
mange  de  ce  Pain  ,  & 
boive  de  ce  Calice.  Car 
quiconque    en  mange, 
ér  en  boit  indignement  f 
marge  &  boit  Ja  propre 
condamnation  ,  ne  fat- 
(mit  pas  le  difeernement 
quil  doit  au  Coips  du 
Seigneur.  C'ciï  pour  cet- 
te raifon    quil  y  en 
a  plusieurs  parmi  mous 
qui    font   malades  & 
langHiflans-y  &  que  plu- 
fleurs  dorment  du  fom- 
meilds  la  mort.  Que  fi 
nous  nous  jugions  nous- 
mêmes  y  nous  ne  jerions 
pas  jugez  de  Dieu.  Mais 
lorfque    nous  Jommes 
jugez  de  la  forte ,  cejl  le 
Seigneur  qui  nous  châ- 
tie ,    afin  que  nous  ne 
joyons  pas  condamnez 
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avec  le  monde.  Dont  ponam. 
quand  vous  vous  ajfemblerez  pour  célébrer  ces 
banquets  f  (  lefquels  n'ont  été  inftituez  à  au*, 
tre  delfein  ,  que  pour  entretenir  l'union  8c  la 
charité  entre  les  Fidèles  ,  )  attendez-  vous  les 
uns  les  autres.  Que  fi  quelqu'un  ne  peut  point  de* 
meunr  à  )eun  ,  jufques  à  ce  que  tous  les  Fû'éles 
foient  aflemblez  \  il  peut  manger  dans  {on  logis. 
je  vous  donne  cet  avis  ,  afin  ^empêcher  que  vos 
afjemblees  ne  tournent  à  votre  condamnation.  Pour 
les  autres  Reglemens  ,  je  ks  établirai  quand  je  Je- 
rai  parmi  vous. 


ç*.  Les  anciens  du 
peuple  tinrent  con/eil 
pour  prendre  fefus  par 
furprife  ,  afin  de  le  faire 
mourir.  Ils  vinrent  ar- 
mez, d*  épies  {y  de  bâ- 
tons pour  U  prendre , 
comme  s'il  eût  été  un 
voleur. 

f.  Les  Vontifes  & 
les  Pbinfiens  a([en*ble- 
rent  leur  confeil  pour 
prendre  Je  jus  par  fur- 
prije. 

S*.  Les  Anciens  du 
peuple  1  &c. 


çt-  Seniores  populî 
confilium  fecerunt,  ut 
Jelum  dolo  teneient  , 
&  occiderent  r  cum 
ghdiis  8c  fuftibus 
exierunt  tanquam  ad 
latronem. 


t.  Collegerunt  Pon» 
tifices  8c  Phari&i  con„ 
filium,  ut  Jefum  dolo 
tcnereot. 

çc.  Seniores  popiu 
li ,  8cc. 


A  LAUDES- 

A n t.   Soyez  reconnu  Antiph.  Juftificeris, 

jidele  dans  vos  paroles  f  Domine,  in  fermoni- 

ér  irréprochable  dans  bustuis ,  8c  vincascum 

nm  jugement.  judicaris. 
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VÇalm.  50. 

MHereremei  Deus, 
fecundùm  mag- 
nam  mifericordiam 
tua  m. 

Et  fecundùm  mul- 
tidudinem  miïèratio- 
num  tuarurh  dele  ini 
quitatem  meam. 

Ampliùs  lava  me 
ab  iniquitate  mea  :  8c 
à  peccato  mco  mua- 
da  me. 

Quoniarp  iniquita- 
tem  meam  ego  cog 
nofco  :  &  peccatum 
rr.eum  centra  me  eft 
femper. 

Tibi  foli  peccivi ,  8c 
roaluro  coram  te  feci: 
ut  juftificeris  in  fer- 
monibus  tuis,  8c  vin- 
cas  cum  judicaris. 


Ecce  enim  in  rni. 
quitatibus  conceptus 
fum  t  8c  in  peccatis 
concepit  me  mater 
mea. 

Ecce  enim  venta- 
tem  dilexiiîi  1  incerta, 
8c  occulta  Sapientise 
tux  manifeftafti  mihi  ? 


E  JEUDI 

Pfeaume  ço. 

ATez  pitié  de  moi  » 
mon  Dieu  ,  felo?t 
vôtre  grande  mijeri* 
corde. 

Etéfacez  won  crime  % 
félon  la  multitude  de  vos 
bontez* 

Lavez  •  moi  de  plus 
en  plus  des  taches  de 
mon  péché  \  &  purifiez- 
moi  de  mon  offenje. 

Car  je  reconnoïs  mon 
inion  té  :  &  mon  Pechè 
ejl  toujours  devant  vies 
yeux. 

fay  pèche  contre  vous 
jeul,  &  'c'ejl  en  votre 
prejence  que  )ai  com- 
mis le  mai  Pardonnez- 
moi  ,  afin  que  vous 
foyez  reconnu  fidèle 
dans  vos  Paroles  *  &  ir- 
réprochable dans  vos 
jugemensp 

Pons  voyez  que  fat 
été  engendré  dans  les 
ivtquitez  y  Ô*  que  ma 
m  ère  ma  conçu  dans  les 
péchez. 

Mais  vous  avez  ai* 
me  la  vérité,  (la  vérita- 
ble confeflion  de  mes 
crimes,  }  &  vous  m'aA 
*vez  même  infpirè  en 
fecret  la  connoijfance  dt 
vitre  SflgefieJ- 


delà  Semai 

Vous  me  purifierez 
avec  VhyQope  ,  (  dont 
on  fe  fervoit  dans  l'an- 
cienne Loi  pour  arro- 
fer  les  Lépreux  qu'on 
purifioît ,  )  &  alors  je 
Jerai  net  :  Vous  me  la- 
verez ,  (y  je  devien- 
drai plus  blanc  que  la 
neige. 

Vout  me  ferez  enten- 
dre une  parole  de  confo- 
îation  é*  de  joye  \  Ù* 
mes  os  (  la  force  de  mon 
ame  )  que  vous  avez 
humiliez  ,  trejjaillxront 
d'allegreffe. 

Détournez  vitre  vi- 
(âge  de  mes  péchez ,  & 
effacez  toutes  mes  of- 
fenfes. 

Mon  Dieu  ,  créez  en 
moi  un  cœur  pur ,  re- 
nouveliez l'Efprit  de 
Jujlice  au  fond  de  mon 
ame. 

lie  me  rejettez  pas  de 
devant  votre  face  *  & 
ne  retirez  pas  de  moi 
votre  \aint  Efpriu 

Redonnez  moi  la  joye 
d'être  dans  la  voye  de 
jalut,  &  fortifiez-  moi  par 
votre  ejpnt  jouveram. 

^faprendr ai  votre  con- 
duite aux  pécheurs  ,  & 
les  impies  Je  converti- 
ront à  vous. 
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Afperges  me  hyl- 
fopo,  8c  mundabor  ; 
lavabis  me  ,  8c  fuper 
nivem  dealbabor. 


Auditui  meo  dabîs 
gaudium  &  lsetitiam  $ 
&  exultabunt  oiïa  hu- 
miliata. 


A  verte  ftciem  tuam 
à  peccatis  meis  $  8c 
omnes  iniquitates  meas 
dele. 

Cor  mundum  créa 
in  me,Deus$  8c  Spi* 
ritum  reflum  innova 
in  vifeeribus  meis. 

Ne  proucias  me  à 
facie  tua*  8c  Spiriturn 
fandtum  tuum  ne  au- 
feras  à  me. 

Redde  mihi  laeti- 
tiam  îalutaris  tui  $  8c 
Spiritu  principali  con- 
firma me. 

Docebo  iniquos  vias 
tuas  j  8c  impii  ad  te 
convertentur. 


174         Pour    le  Jeudi 

Libéra  me  de  fan-  O  Dieu  !  S  Dieu  mon 
guinibus,  Deus  >  Deus  Sauveur  ,  délivrez  moi 
falutis  meae  /  &  exul  flfehpei'»equenierirent 
tabit  lingua  tnea  jufti-  iv.çsaElions fanguinaires: 
tiam  tuam.  &  rna  langue  publiera 

hautement  vôtre  'fufltce , 
Domine i  labia  me*       Seigneur ,  ouvrez  mes 
aperies  :  &  os  menai   lèvres  ,  <*r  ma  bouche 
annuntiabic     laudem    annoncera  vos  Icùan- 
tuam.  ges. 

Qu  or.  i  ?  m  fi  v  ol  u  î  f-  Si  vous  eujfiez  voulu 
fes  Sacr.ficium  ,  deJif-  des  Sacrifices  >  je  vous  en 
fem  utique  :  holocau-  aurois  offerts  j  mais  les 
fiisnon  uele&aberis.      holocauftes     ne  vous 

Jont  pas  agréables. 
Sacrificîum  Deofpi-  :  Les  Sacrifices  que  vous 
ritus  coQtribulatus  :  demandez  j  mon  Dieu% 
cor  contntutr  ,  &  hu-  eft  un  efprit  abatu  d'à- 
miliatum  ,  Deus,  non  fliftion>  8c  derepentan- 
dclpicies,  ce  :  Vous  ne  remettez 

pas  un  cœur  contrit  & 
humilié. 

Bénigne  fac  ,  Do-  Seigneur  »  répandez 
mine  ,  in  bona  volun-  ws  benediRions  &  vos 
tare  tua  Sion  :  ut  aedi-  grâces  fur  Sion  :  afin  que 
ficentur  mûri  Jerufà-  les  murs  de  Jerulalem  fe 
lem .  bâtiflent. 

Tune  acceptabis  Sa-  tous  agréerez  alors 
crificium  juftitiaz  ,  o-  les  Sacrifices  de  Jufticef 
blationes,  &  holocau-  les  offrandes  &  les  kolo* 
fta  :  tune  imponent  causes  :  alors  on  vous 
fuper  altare  tuum  vi-  offrira  des  veaux  Jur 
tulos.  votre  Autel. 

Ant.  Juftificens  ,  Ant.  Soyez  reconnu 
Domine  i  in  fermoni-  fidèle  dans  vos  paroles  , 
bus  tuis  ,  &  vincas  &  irréprochable  dans 
eu  m  judicaris.  vos  jugemens. 

Ant.  Dominus  tam-      Ant*  Le  Seigneur  a  été 


de  la  Semai  i 
mené  comme  une  Vifti- 
we,  pour  être  immolé  , 
Ô4  il  n'a  point  ouvert Ja 
bouche. 

Pfeaume89. 

SEigneur  ,vous  avez 
été  notre  azile  dam 
la  Juite  de  tous  les  âges. 

Avant  qu'il  y  eut  des 
montagnes  \  avant  la 
création  de  la  terre  & 
du  monde  ,  avant  tous 
les  tems,&  da?is l'éter- 
nité vous  êtes  Dieu. 

ti' abandonnez  pas  Us 
hommes  dans  leurs  mi- 
Jeres  ;  vous  qui  leur  di 
tes ,  -en fans  des  hommes 
convertirez  vous. 

Car  mille  ans  ne  pa+ 
toifjent  devant  vos  yeux 
que  comme  le jour  d'hier , 
qui  efl  paffé. 

Ou  comme  la  durée 
d'une  des  veilles  de  la 
-nuit  qm  ne  {ont  comptées 
pour  rien  :  leurs  années 
paieront  de  la forte. 

Leur  vie  paffe  comme 
une  herbe  ,  qui  fleurit 
le  matin  qui  (e  fane 
(  fur  le  midi,  ;  &  qui 
ton,be  le  foir ,  fe  Jeiche , 
s'endurcit. 

Votre  indignation  nous 
réduit  à  néant  :  votre 
colère  nous  remplit  de 
trouble ,  &  de  frayeur \ 


e  Sainte.  i «■ 
quam  ovis  ad  vidli- 
mam  duftus  eft  ,  8c 
non  aperuit  os  fuum. 

PJalm.  89. 

DOmine,  refugium 
faélus  es  nobis:  à 
g^neratione  in  gene- 
rationem. 

Priufquam  montes 
fièrent  ,  aut  formare- 
tur  terra  8c  orb  s  .  à 
feculo  8c  ufque  m  ise- 
culum  tu  es  Deus. 

Ne  averîas  hotrii- 
nem  in  humilitatem  : 
8c  dixifti ,  convertimi- 
ni  filij  hominum. 

Qaoniam  mille  anni 
ante  oculos  tuos.tam- 
quam  dies  hefterna 
quae  praeteriit. 

Et  cuftodia  in  no- 
6le  :  qu2E  pro  nihilo 
habentur  1  eorum  aani 
erunt. 

Mane  ficuù»  herba 
tra  Lat  1  raaoe  flo-; 
reit  ,  8c  tranfeat  :  veP- 
perè  decidit,  induret» 
8c  arefcat* 

Quia  defecimus  in 
ira  tua  :  8c  in  furore 
tuo  turbaci  fucnus* 


iy6  Poun  l 

Pofuifti  iniquitates 
noftras  in  conlpedu 
tuo  ;  fxculum  no- 
ftrum  in  illuminatio- 
ns vulrus  tui. 

Quoniam  omnes 
dies  noftri  defece- 
runt  s  Se  in  ira  tuade- 
fecinuis, 

Anni  noftri  ficut 
aranea  meditabantur  : 
dies  annorurn  noftro- 
riira  in  ipfis  feprua- 
ginta  anni. 

Si  autem  in  poten- 
tatibus,  oâoginta  an- 
ni; &  amphus  eorum 
labor  &  dolor. 


Quoniam  fuperve- 
nie  manfuetudo  :  Se 
corripiemur. 

Quis  novit  potefla- 
tem  iras  tuse  :  &  prse 
timoré  tuo  iramtuam 
dinumerare  ? 

Dexteram  tuam  fie 
notam  fac  :  &  erudi^ 
tos  corde  in  fapien- 
tia. 

Convertere  Domi- 
ne ,  ulquequo  i  &  de. 
precabilis  clto  luper 


e  Jeudi 

Vous  avez  mis  nos  pé- 
chez devant  vos  yeux , 
Ô4  toute  notre  vie  eft 
éclairée  par  votre  vue. 

Ceft  pourquoi  tous 
nos  jours  font  arrivez 
à  leur  fin  :  vôtre  colerè 
nous  a  confumez. 

Nos  années  reflem. 
Ment  aux  toiles  des 
araignées  :  le  cours  or- 
dinaire en  eft  de  joixante 
&  dix  ans. 

Les  plus  forts  &  les 
plus  vigoureux  vont 
jufquà  quatre  -  vingts 
ans  :  cjr  au  delà  ce  neji 
que  travail ,  que  joi- 
oleffe  ,  que  douleur. 

Ceft  un  effet  de  vopre 
bonté  que  nôtre  vie 
ibit  fi  courte  ,  pour  nous 
enjeigner  &  nous  cor- 
riger. 

&ûi  pourra  compren- 
dre combien  voflre  in- 
dignation eft  putffante  » 
Ô*  coihbienvoftre  colère 
ejî  redoutable. 

Faites»  nous  connoître 
voftre  puiffance ,  &  fai- 
tes que  nous  aquerions 
la  vraye  Jagtjjc  du 
cœur. 

Revenez  à  nous  Sei- 
gneur >  jujques  à  quand 
vous  éloignez- vous  de 

1  \flOHS 


B-E    LA  S  E  Mi 

nous  i  laijjezsvous  fléchir 
par  vos  Jerviteurs. 

Dés  le  matin  nous 
avons  été  remplis  des 
effets  de  voflre  miferi- 
ccrde  ;  Ô*  nous  en  avons 
reçu  une  extrême  joye 
qui  durera  autant  que 
nos  jours. 

Nous  avons  été  comblez 
de  )oye  à  proportion  des 
jours  &  des  années  que 
mous  nous  avez»  fait 
paffer  dans  les  afliSîions 
&  dans  les  travaux. 

Seigneur  r  regardez 
d'un  oeil  favorable  vos 
Jerviteurs  ,   &  voflre 
ouvrage  *  &  conduijez 
leurs  en  fans. 

Faites  éclater  Jurnous 
vo/ire  lumière  *  condui- 
fez  nos  œuvres  &  nos 
allions  i  &  ne  ceffez  )a 
mais  de  les  drejjer  >.  & 
de  les  afermir* 

Ant.  Le  Seigneur  a 
été  mené  comme  une 
ViBirne  pour  être  im- 
molé, &  il  na  point  ou» 
vert  la  bouche. 

Ant.  Mon  coeur  ejt 
brifé  au  milieu  de  mon 
corps  ,  tous  mes  os  font 
ébranlez  :  toutes  mes 
forces  font  abatuës. 
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fervos  tuos. 

Replet!  fumus  ma* 
nè  mifericordia  tua  ; 
8c  exaltafimus,  &de- 
ledhti  fumus  omni- 
bus diebus  noftris. 


Lztati  fumus  pro 
diebus,  quibus  nos  hu~ 
miliafti  j  annis  ,  qui- 
bus vidimus  mala. 


Refpice    in  feryos* 
tuos»  8t  in  opéra  tua* 
Se  dirige    fîlios  eo- 
rum. 

Et  fit  fpïendor  Ûo^ 
mini  Dei  noftri  fupef 
nos  ,  &  opéra  ma- 
nuum  noftrarum  di-" 
rigefupernos  t  Scopus 
manuum  noftrarum 
dii  ige. 

Ant.  Dominustam-4 
quam  ovîs  ad  viâi» 
mam  duâus  eft  ,  8t 
non  aperuic  os  fuum, 

Ant.  Contritum  eft 
cor  meum  in  média 
mei  ,  conftemueruaS 
oxnaia  ciïa  mea. 


i?$  Pour  l 

PJaïm.  62  • 

D^us ,  Deus  meus* 
ad  te  de  luce  vi- 

gilo. 

Sitivit  in  te  anima 
inea  :  quam  mulripli- 

citer  cibi  caro  mea. 


In  terra  deferta,  8c 
invia  >  Se  inaquofa  : 
lie  in  Sanfto  apparui 
tibi  ,  ut  viderem  vir- 
tutem  tuam  $  8c  glo- 
riam  tuam. 


Quoniam  melior 
cft  mi'ericordia  tua 
fbper  viras  :  Ubia  mea 
laudabuat  te. 


Sic  benedicam  te  in 
vita  mea;  8c  in  nomi- 
ne  tuo  levabo  manus 
mea  s. 

Sicut  adipe  8c  pin- 
guedine  repleatur  a- 
rrima  mea  :  8c  bbiis 
exultationis  laudabit 
os  meum. 


Si  memor  fui  tui 

•  m 
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Plèaume  6tl 

M On  Dieu  y  mon 
Dieu  y  je  vous  in- 
voque dés  le  point  dt4 
jour. 

Mon  ame  efî  altérée 
du  d?fir  quelle  a  de 
'vous  poffeder  :  mon  corps 
mime  eji  confume  èn 
plufieurs  manières  par 
et  di  fir. 

Me  trouvant  en  ce 
monde  comme  dans  un 
pays  dejert  Jans  chemin 
&  fans  eau ,  je  me  fuis 
approché  de  votre  San* 
Buaire  ,  pour  voir  écla* 
ter  vôtre  puijjance  ,  & 
votre  gloire. 

C'efl  là  que  mes  lê« 
vres  chanteront  vos 
louanges,  &  que  votre 
miferuorde  vaut  beau- 
coup mi'Ttx  que  tous  Us 
biens  de  la  vie. 

Je  vous  bénirai  ainjt 
tant  que  je  vivrai  :  Ô* 
fauray  toujours  mes 
mains  élevées  pour  in- 
voquer votre  Nom. 

Mon  ame  fera  rajpt- 
ftèe  de  l'abondance  de 
vos  grâces,  comme  des 
viandes  les  plus  delu 
cieufes  :  &  ma  bouche 
témoignera  fa  \oye  paf 
des  hymnes  de  louange. 

Je  me  Juisjouvermde 


de  la  Semai 

vous  étant  fur  mon  lit  \ 
)e  méditerai  &  p en fe- 
rai à  vous  le  matin  \ 
parce  que  vous  m'avez 
fecouru. 

fe  me  mets  à  couvert 
avec  un  grand  plaifir 
Jous  wftre  prote&ion  , 
comme  des  pouftinsfe 
mettent  à  couvert  fous 
les  aîles  de  leur  mère. 

Mon  amè  s  attache  à 
vous  \  c'efl  vitre  droite 
qui  me  foûîient. 

Quand  à  ceux  qui  me 
cherche  pour  me  perdre , 
ils  décendront  au  plus  pro» 
fond  de  la  terres  ils  péri- 
ront par  Vêpée ,  à* feront 
la  proye  des  renards. 

Mais  le  Roy  trouvera 
fa)oye  en  Dieu^  dr  tous 
ceux  qui  révèrent  le  Set- 
gneur ,  &  \urent  par  lui , 
fe  glorifieront  en  lui ,  de  ce 
qu'il  aura  fermé  la  bou- 
che à  ceux  qui  publient  des 
fauffetez  &  des  menjoge's. 
Pfeaume  66. 

QXJe  Dieu  ait  pitié  de 
nous,  &  Qu'il  nous 
bemfte\  qu'il  fafje  luire 
fur  nous  la  lumière  de 
fon  vif  âge  \  &  qu'il  ait 
pitié  dt  nous. 

Afin  que  mus  cormoif- 
fions  "votre  voye  &  w- 
fire  conduite  i  à*  touttf 
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fuper  ftracum  meum, 
in  matutinis  médita- 
bor  in  te  *  quia  fuifti 
ad]  ut  or  meus. 

Et  io  velamento  a!a- 
rinn  tuarum  exulta- 
bo  »  adhadît  anima 
mea  poft  te  :  me  fuf. 
cepit  dextera  tua. 


Ipfi  verè  in  vanum. 
quaefierunt  animam 
mearn ,  introibunt  in 
inferiora  térrae  j  tra- 
dentur  in  manus  gla-; 
dij  ,  partes  vulpium 
erunt. 

Rex  vero  betabitur 
in  Deo  9  laudabuntur 
omnes  qui  jurant  in 
co  j  quia  obftruttum 
e(l  os  loquentiuiq 
iniqua. 


Pfalm.  66. 

DEus  mifereatur 
noftri ,  &  benedi-; 
cat  nobis  ;  illuminée 
vulcum  faum  fuper 
nos  ,  2c  mifereatuç 
noftri. 

Uc  cognofeamus  in 
terra  viarn  tuam  ;  ia 
omnibus  gentibui  t%z 


lia 


lutaie  tuum. 


,   4     ait»  9*  .  >  «•  • 

Confiteantur  tibi  po*- 
puli,  Deus  :  confitean- 
tur  tibi  populi  omncs. 


Laetentur  8c  exul 
tent  Gentes  :  quoniam 
judicas    populos  in 
aequitate  >  fie  gentes  in 
terra  dirigis, 

Confiteantur  tibi  po- 
puli Deus  :  confitean- 
tur tibi  populi  omn'es  : 
terra  dédit  fru&um 
luum. 


Poux  le  Jeudi  Ja 


les  Nations  >  le  jalui  qu* 
vous  -devez  envoyer  an 
monde. 

O  Dieu  i  faites  que  les 
peuples  vous  huent ,  que 
tous  les  peuples  du  mon- 
de  vous  rentlent  hom- 
mage. 

Que  les  Nations  [e 
réioùiflenty  &  [oient  ra- 
vies de  J avoir  que  vous 
êtes  le  \u/îe  Juge  de  tous 
les  peuples ,  &  que  vous 
conduirez  le-  nations. 

O  Dieu  !  faites  que  le  s 
peuples  vous  louent,  que 
tous  les  peuples  du  mon- 
de vous  rendent  hom* 
mage  \  la  terre  a  donné 


Benedicat  nos  Deus ,  Jon  fruit. 
Deus  nofler  ,  benedi-      Que  notre  Dieu  nous 

cat  nos  Deus  ;  &  me-  beniffe  j  que  Dieu  nous 

tuant  eum  oennes  fi-  comble   de  jes  benedi- 

nes  terrae.  fiions que  jujqu  aux 
txtremitez  du  monde  tous  les  hommes  le  révèrent. 

Ant,  Contrit  uni  eû     Ant.  Mon  cœur  e(î  brisé 


cor  m  eu  m  in  medio 
mei  ,  contremueruût 
omnia  ofia  mea. 

Ant.  Exhortatus  es 
ïn  virtute  tua  ,  &  in 
refeftiooe  fanfta  tua  > 
Domine, 

Canticum  Moyji. 
Exod.  c.  iy. 

CAntemus  Domi- 
no jgloriosè  enim 
xmgnificatus    elt  }  e- 


au  milieu  de  moi  :  tous 
mes  os  font  ebrâlés ytou\cs 
mes  forces  font  abaruës. 

Ant,  Seigneur^vousa- 
vcz  donné  du  cœur  à  vô- 
tre peuple  par  un  fecouts 
contre  [es  ennemis \  dr  par 
ïafjifiance  de  vos  grâces . 

Cantique  de  Moïfe» 

C Hantons  un  Canti- 
que à  la  louange  du 
Seigneur ,  qui  a  fait  wjr; 


de  la  Sema 
avec  tant  d'éclat  &  de 
gloire  fa  toute  putffan* 
ce:  ri  a  renversé  dans 
la  mer  le  cheval ,  à*  le 
Chevalier. 

Le  Seigneur  eft  ma 
force  ,  le  Seigneur  eft  le 
jujet  de  mes  louanges  ; 
parce  .quil  a  été  mon 
Sauveur, 

Il  eft  mon  Dieu  j  je  lui 
rendrai  l'honneur  que 
\e  dois  :  il  eft  le  Dieu  de 
mon  Vere  %  \e  le  glori- 
fierai. 

Le  Seigneur  combat 
pour  nous  comme  un  Sol 
dat  î  fon  nom  eft ,  le  Sei- 
gneur tout- puiffant.  Il  a 
précipité  dans  la  Mer 
les  chariots  de  Vharaon, 
&  toute  fon  armée. 

Les  plus  braves  de  fes 
Capitaines  ont  été  fub» 
mergcz  dans  la  Mer 
rouge  :  ils  ont  êtéabjor- 
bez  dans  les  abîmes  :  ils 
font  allez  au  fond  de 
l'eau  comme  une  pierre. 

Seigneur ,  vôtre  droite 
a  ftgnalé  fa  force  :  vô- 
tre droite  a  défait  vos 
ennemis  &  par  vôtre 
toute  pui (fonce  vous  avez 
exterminé  ceux  qui  sè- 
U voient  contre  vous. 

Vous  avez  laifjé  agir 

y iire  colère  qui  lés  a 


ine  Sainte,  jïi 
quum  8c  afcenforem 
dejccic  in  mare. 


Fortitudo  mea  & 
hus  mea  Dominus  ; 
Se  faftus  eft  mihi  in 
falutem. 

Ifte  Deus  meus ,  Se 
glorificabo  eum:Deus 
Patris  mei ,  Se  exalta* 
bo  eum. 

Dominus  quafî  vir 
pugnator  >  omnipo* 
tens  nomen  ejusi  cur- 
rus  Pharaonis  ,  Se 
exercitum  e;us  proje- 
cit  in  mare. 

Ele&i  Principes  ejus 
fubmerfi  funt  in  mari 
rubro  :  aby flî  operue- 
runt  eos  9  defeende- 
runt  in  profundum 
quafi  lapis. 

Dexteratua,  Do  m  u 
ne ,  magnificata  eft  in 
fortitudwe  ,  dextera 
tuai  Domine  ,  pereuf- 
fit  inimicum  :  8c  in 
mulcitudine  gloriae 
tus  depofuifti  adver- 
farios  tuos. 

Miiifti  iram  tuam, 
£u*  devoravit  eos  fi: 


i8i  Pour  l 

eut  ftipulam  :  &  in 
fpiritu  furoris  tui  coa- 
gregatœ  funt  aquae: 

Stctit  unda  flueos: 
congregate  funt  abyfli 
in  raeJio  mari. 


Dixit  inimicus,  Per- 
fequar  ,  &  compre 
hendam    .  dividam 
fpolia ,  implebituraui 
ma  mea. 


Evaginabo  gladium 
meumj  interficiet  eos 
manus  mea. 

Flavit  fpiritus  tuus , 
&  operuit  eos  mare  : 
fubmerfi  funt  quafi 
plumbum  in  aquis 
vehementibus. 


Quîs  firoilis  tui  in 
fortibus  Oomine  ? 
quis  fimilis  tui  ?  mag- 
gnificus  in  fanétitate, 
terribilis  atque  lauda. 
bilis  8c  facieas  mira- 
biiia  ? 


Extendifti  manum 
tuam  ,  &  devoravit 
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con  fumez  ,  comme  le  feu 
confume  la  paille.  Par 
vôtre  foufle  les  eaux  Je 
font  rawaffees. 

Les  ondes  ont  demeu- 
re [u  f pendues  t  comme 
des  montagnes  de  gla- 
ce au  milieu  des  abîmes 
de  la  mer. 

Alors  Y  ennemi  a  dit  ; 
le  les  pour  fui  vrai  juf- 
ques  à  ce  que  ]e  les  aye 
réduits  fous  ma  puiffan- 
ce  :  Je  partagerai  leurs 
depowlles  ;  fafjouvirai 
les  dtfirs  de  mon  ame. 

Je  tirerai  Vipèe  »  & 
les  ferai  tous  mourir  par 
ma  main. 

Mais,  Seigneur, vous 
fîtes  (oufler  un  vent 
qui  fit  retourner  les 
eaux  fur  eux  :  /'//  enfon- 
cèrent tous  comme  dn 
plomb  dans  le/  abîmés 
de  la  mer* 

Seigneur  ,  y  a  -  t%il 
quelque  force  égale  à  la 
vôtre?  y  a-t'd  quel] 
qu'autre  qui  fajfe  voir 
avec  magnificence  Vi- 
ciât de  fa  faintetè  ;  qui 
Joit  redoutable ,  &  digne 
de  louange  ?  qui  fajfe 
des  chofes  mervcillettjes 
comme  vous  ? 

Vous  avez  étendu  vô- 
tre main>  &  ta  terre  les 


de  la  Sema 
a  engloutis:  &  par  vo- 
tre mifericorde  vous  a- 
ntez  été  lè  Condifteur  du 
peuple  que  vous  avez 
délivré  de  fervitude, 

Fous  l'avez  conduit 
&  comme  tranfporté  par 
votre  puijfance  dans  vo- 
tre jainte  demeure. 

Les  peuples  qui  ont  oui 
dire  ce  que  vous  avez 
fait  en  votre  faveur \  ont 
été  alarmez  :    les  Phi- 
lifîins  en  (ont  outrez. 

Les  Princes  d'Edom 
en  font  étonnez  :  les 
Grands  &  les  Puiffans 
de  Moab  en  font  effrayez  : 
&  tous  les  Habitons  de 
la  terre  de  Chanaan  en 
font  épouvantez. 

Qjie  la  force  de  vofîre 
bras  leur  donne  de  la 
terreur  ,  &  iettel'êpou~ 
pouvante  parmi  eux. 

Çkfds  ne  fe  remuent 
non  plus  qu'une  pierre , 
)u(quà  ce  que  voftre 
peuple  (oit  pafjè  :  ce  peu* 
pie  que  vous  avez  choi- 
fi  pour  être  confatré  à 
ntoflre  Çervice. 

Vous  le  conduirez ,  & 
vous  l*  affermerez  dans 
la  Montagne  de  Sion  , 
qui  doit  être  vojlre  hé- 
ritage y  éf  on  vous  devez 
établir  vofire demeure. 
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eos  terra  :  dux  fuiftt 
in  mifericordia  tua 
populo  ,  quem  redc- 
mifti. 

Et  portafti  eum  in 
forritudine  tua  1  ad 
hibitaculum  fan&um 
tuum» 

Afcenderunt  popu- 
li  8c  irati  funt;  doloJ 
rcs  obtinueru.it  habi- 
tatores  Philirtiim. 

Tune  conturbati 
funt  Principes  Edom, 
robuttos  Moab  obti- 
nuit  tremor,  obrigue- 
runt  omnes  habitato- 
res  Chanaan* 

Irruat  fuper  eos  for* 
mido  8c  pavor  :  in 
magnitudine  brachij 
tuif 

Fiant  immobiles 
quafi  lapis ,  donec  per- 
tranfeat  populus  tuus 
Domine  $  donec  peN 
tranfeat  populus  tuus 
ifte,  quem  poftedifti. 

Introduces  eos,  8c 
plântabis  m  mente 
hsereditatis  tus  $  fir- 
miflimo  habitaculo 
tuo  1  quod  operatus 
es  Domine. 
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San&uariura  tuum  , 
Domine  >  quoi  firma 
verunt   manus  tux  r 
Dominus  regnabit  in 
seternum  ,  &  ultra. 

Ingreflus  eft  enim 
cques  Pharao  cura 
curhbus  Se  equitibus 
cjus  in  mire  &  redu- 
xit  fuper  eos  Domi 
nus  aquas  maris* 

Filii  autem  Ifraël 
ambulaverunt  per  lie 
cum  ia  rr.edio  ejus. 

/Int.  Exhortât  us  es 
in  virtute  tua  ,  &  ia 
refe&ioae  làaéta  tua 
Domine. 


Ant.  Oblatus  eft 
quia  ipfe  voluit,  & 
peccata  noftra  iple 
portait 

Pfalm.  148. 

LAudate  Dominum 
de  caelis  :  laudate 
cum  in  exceliïs, 

Laudite  eum  om- 
nes  Angeli  ejus  \  lau- 
date eum  omnes  vir- 
futes  ejus. 

Laudate  eum  Sol 
&  Luna  :  laudate  eum 
om  es  ftell*  &  lu- 
men. 

Laudate  eum  C&U 
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Et  où  vous  bâtirez 
voflre  Sanêluaire  :  le 
Seigneur  régnera  au  de- 
là de  tous  les  fiecles. 

Car  Vharaon  efl  entré 
dans  la  mer  entrouver- 
te ,  avec  (es  chevaux , 
Jes  chariots  &  jes  Che- 
valiers :  Dieu  a  fait 
retourner  fur  eux  les 
eaux. 

Et  les  Enfans  d'ifraèl 
ont  paffe  U  Mer  à  pied 
fec. 

Anu  Seigneur  ,  vous 
avez  donne  du  cœur  à 
vojlre  peuple  >  le  Je~ 
courant  contre  Jes  enne- 
mis ,  Ô4  l'ajfî/lant  de 
vos  grâces. 

Ant.  //  a  été  immolé 
parce  qu'il  la  voulu  j 
&  il  s'e/l  chargé  de  nos 
pe:hez. 

Pfeaume  14S. 

VOus  qui  êtes  dans 
les  Cieux  louez  •  le 
S  et ff leur  :  huez  -  le  au 
plus  haut  du  Firmament* 
Anges  du  Seigneur  , 
lousz-  le  tous  1  Vertus  du 
Seigneur  ,  beniffez  -  le 
toutes. 

Soleil  &  Lune ,  louez, 
le  Seigneur:  Etoiles  & 
lumière  ,  chantez  Jes 
louanges. 

Çieuxdes  Cieux  (  très- 

hauts  ^ 


de  la  Sem  aime  Sainte.  iSf 
hauts)  louez  le  Seigneur:    Cadorum  t   &  aqtuc 


oirmes  quae  fuper  Csc- 
los  lu  ut  i  laudcnt  no- 
mca  Dotniû'u 

Quia  ipfe  dixit,  & 
faéta  funt  :  iple  rnaa* 
da^it  9  Se  creata  funt. 


Scatuic  ea  in  serer- 
num  ,  £c  in  feculum 
feculi  i  praeceptum 
pofuit ,  &  non  pras; 
teribit. 


ér  que  les  eaux  qui  Jont 
au  dsjjus  des  Cteux  (des 
airs  )  louent  [on  Nom 
Jaint. 

Car  c'eft  lui  qui  a  crtè 
toutes  ces  chofes  par  la 
fuiflance  de  (a  parole,  Ô* 
par  la  fonveraineté  de  fin  feul  commander/sent. 

Il  les  a  établies  pour 
tous  les  fiecles  des  fie- 
des  \  &  il  leur  a  preferit 
leur  ordre  Ô4  leurs  f on- 
liions  par  uni  loi  toû* 
jours  ferme  (y  inviola- 
ble. 

Louez,  le  Seigneur , 
créatures  de  la  terre  i 
dragons ,  &  abimesdes 
eaux. 

Feu ,  grêle  >  neige  ,gla+ 
ce  y  vents  impétueux, 
tourbillons  qui  exécutez 
fes  ordres  &  [esvolontez 

Que  les  montagnes  , 
(ÎF  toutes  les  collines  : 
les  arbres  fruitiers  ,  & 
tous  les  cèdres. 

Les  bètes  jaxvages>& 
tous  les  animaux  do- 
meftiques  ,  les  reptiles  , 
0*  Us  oy féaux  qui  volent 

Que  les  Rois  de  la 
terre\  &  tous  les  peuples , 
les  Princes ,  &  tous  les 
Juges  de  la  terre. 

Les  \eunes  hommes^  & 
les  files  ,  les  vielfards 


Laudate  Dominum 
de  terra  /  draconcs  , 
&  omnes  abyfli. 

Ignis,  grande,  ni*, 
glacies  ,  fpiritus  pro» 
cellarum  ;  quje  ftciuac 
verbum  cjus. 

Montes  &  omnes 
colles  i  ligna  fru&ife- 
ra,  Se  omnes  cedri. 

Beftia!  ,  &  univerfai 
pecora  :  (er  pentes  Se 
volucres  pennatse. 

Reges  terra? ,  &  om- 
nes populi  i  Princi- 
pes, 8c  oranes  Judices 
terra. 

Juvenes ,  &  virgï- 
ne* ,  fenes  cum  junia 
R 


m 
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ribus  laudcnt  nomea 
Domini ,  quia  exal- 
tatum  eft  nomea  ejus 
fclius. 

Confefîïo  ejus  fu* 
per  Cxlum  &  terram: 
&  exaltavit  cornu  po- 
puli  fui* 

Hyranus  omnibus 
Sanûis  ejus  i  filiis  lf- 
raël ,  populo  appro- 
pinquanti  fibi. 

Vfalm.  149. 

CAntate  Domino 
camicum  novum: 
laus  ejus  in  Ecclcfia 
ïaadorum. 

Lsetetur  Ifraël  in 
éo  qui  fecit  eum  1  8c 
filit'  Sion  exultent  in 
rege  fuo. 

Laudent  nom  en  ejus 
ïn  choro  :  in  tympa- 
no  8c  pfaltcrio  pfal- 
line  ei. 

Quia  benepladtum 
eft  Domino  in  popu- 
lo fuo  :  6c  exaltavit 
xnanfuetoa  in  falu* 
tcm. 

Exultabunt  fanftt 
1Q  gloria  :  laetabuntur 
in  cubilibu*  fuis» 
Çmtiques  d'allegrefe  fa 
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&  les  enfans  huent  le 
Nom  du  Seigneur 1  car  il 
n'y  a  que  Ion  N$m  feul 
qui  /oit  grand  &  fublime. 

Sa  gloire  eft  plus  éten- 
due que  le  Ciel  &  la 
terre  :  &  il  la  fait  écla- 
ter encore  ,  rendant  Jon 
peuple  illuftre  &  puiflhnt. 

Que  fa  louange  (oit 
dans  la  bouche  de  tous 
les  Saints  1  des  En/ans 
d'IJrail,  du  peuple  quia 
l'honneur  de  i'aprocher. 
Pfeaume  149* 

C Hantez  un  non» 
veau  Cantique  à 
la  gloire  du  Seigneur  , 
qu'il  (oit  loùè  dans  l'aj- 
jemblée  des  Saints 

Qu'ljra'el  fe  rejeùifle 
en  fon  Créateur  :  Que 
les  Enfans  de  Sion  [e  rè  • 
)oùiffent  en  leur  Roi. 

Qu'ils  louent  fon  Nom 
dans  les  chœurs  de  mu- 
ftque  x  qriils  chantent 
fes  louange*  au  fon  des 
tambours  &  de  la  harpe. 

Parce  que  le  Seigneur 
aime  chèrement  Jon  peu- 
ple \  à*  qu'il  glorifie  à* 
Jaune  ceux  qui  font 
doux. 

Les  Saints  feront  corn» 
blez  de  joye  &  de  gloire  : 
(y  ils  chanteront  des 

;  U  liai     Uur  repos. 


di  la  Semai 

Ils  -auront  les  louan- 
ges de  Dieu  dans  leurs 
bouches  ,  &  des  épces 
tranchantes  dans  leurs 
mains* 

Pour  fe  vanger  des 
Nations  j  pour  châtier 
&  punir  les  peuples. 

Pour  charger  de  chaî- 
nes  leurs    Rois  prijon 
mers  :  <£p  pour  mettre 
dans  les  fers  les  pins  il- 
Ipflres  de  lertrs  Princes. 

Pour  exécuter  \ur  eux 
les  )ugemens  ordonnez  de 
Dieu*  c'eft  la  gloire  qui 
efi  rejerv'ee  à  tous  Jes 
Saints, 

Pfeaume  ifo. 

LOuez,  Dieu  dans  (on 
SanBuaire  :  louez- 
le  dans  le  Firmament 
où  éclate  fa  pniffance. 

Louez  -  le  dans  les 
effets  de  fon  pouvoir  : 
hu:z  le  felo?i  fa  gr*n~ 
Aeur  infinie. 

Louez 'le  au  fon  des 
Jrompetes  :  chantez  fes 
louanges  fur  la  Harpe  » 
Jur  la  Lyre. 
Louez-  le  avec  des 
Tambours  &  des  Choeurs 
de  Mufiquet  louez- le  fur 
la  Viole  &  le  Luth. 

Loûez4e  fur  les  Cym- 
bales harmonieutes  ,  fur 
Us  Cymbales  claires  & 


ne  Sainte.  igy 
Exaltationes  Dei  in 
gutturc   eorum  :  gc 
gladij  ancipites  in  ma* 
nibus  eorum. 

Ad  taciendam  vin- 
diéhm  in  nationibus  : 
increpationcs    ia  po-, 

pulis. 

Ad  alligandos  re- 
ges  eorum  in  compe- 
dibus  :  &  nobiles  eo- 
rum in  manicis  fer- 
reis. 

U:  faciant  in  eis  ju- 
dicium  conferiptum  ; 
gloria  hacc  eft  omni- 
bus San&is  ejus. 
Pjalm.  ifo. 

LAudate  Domï- 
num  in  fan&is 
eius  i  laudate  eum  ia 
firmamento  virtutts 
ejus. 

Liudate  eum  in  vir- 
tutibus  ejus  ;  laudare 
eum  fecundum  mal- 
titudinera  magoitu- 
dinis  ejus. 

Laudate  eum  in  fa* 
no  tubae  \  laudate  eum 
in  pfolterio  Se  cythara* 

Laudate  eum  in 
tympano  &  choro  i 
laudate  eum  in  choi> 
dis  &  organe 

Laudate  eum  ia 
cymbalis  benefenan- 
tibus  >  laudate  eum  ia 
R  ij 
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cyrnbalis  jubilattonis  :    reformantes:  que  tout  ce 


omms  fpiritus  laudet 
Dominuro. 

jint.  ObliCua  eft 

quia  ipfc  voluit ,  8c 
peccata    noflra  ipfe 


qui  rejpire  lotie  le  Sei- 
gneur. 

Ant.  //  a  été  immolé* 
farce  qu'il  fa  voulu  \  (y 
il  a  forte  nos  péchez. 


portavit. 

On  m  dit  ni  Chapitre  yni  Hymne. 


f.  Homo  pacis 
xncxy  in  quo  fperavi. 

ç*.  Qui  edcbat  pa- 
nes ireos  ,  ampliavit 
adverfùm  me  fup« 
plantationem. 

stnu  Traditor  au» 
tem  dtdit  eis  fignum  , 
dicens  i  Quem  ofcu- 
latus  fuero  ,  ipfe  eft 
cène  te  eu  m. 

Canticum  ZacharU. 
Luc.  i. 

BEnediftus  Domi 
nus  Deus  llraël  : 
quia  vifitavit  &  fodt 
redemptioncm  plebis 
luar. 

Et  ere*it  cornu  fa- 
lutis  nobis  :  in  domo 
David  pueri  fui. 

Sicut  locutus  eft  per 
os  fanâorum  :  qui  à 
feculo  funt  Prophe. 
tarum  ejus. 

Salutcm  ex  inimkis, 


t.  Un  homme  que 
faimois ,  <*r  en  qui  je 
me  fiois* 

5t.  Qui  mangeoit  de 
mon  pain  à  ma  table  , 
m'a  trahi  par  une  inji- 
gne  peffidie. 

Ant.  Le  traître  (Ju- 
das )  leur  donna  ce  fi- 
gnal  i  Celui  que  'je  bai- 
Jerai ,  leur  dit  M ,  c'eft 
f  Homme  que  je  vous 
dois  livrer  i  prenez- le. 
Cantique  de  Zacharie. 
Luc.  i. 

BEni  foit  le  Seigneur* 
le  Dieu  ctXJraeli  de 
ce  qiid  efi  venu  vifiter 
fon  peuple  pour  le  rache* 
ter. 

Et  qu  il  a  (ufcitèdans 
la  m  d'Ion  de  David  Ion 
ferviteur,  un  auteur  de 
noire  falutm 

Selon  qu' il favoit pro- 
mis par  la  bouche  de  fes 
Jatnts  Prophètes  qui  ont 
fredit  dans  tous  les  fie^ 
des  paflrt. 

Quil  mus  délivrer  oit 


delà  Semai 

de  la  puijfance  de  nos 
ennemis  >  &  de  la  main 
de  tous  ceux  qui  nous 
hayffent. 

Pour  accomplir  Upro* 
mejje  qu'il  avoit  faite  à 
nos  Pères ,  &  km  faire 
voir  qu'il  fe  fouvenoit 
de  Ja  fainte  alliance. 

Pour  exécuter  le  fer- 
ment par  lequel  davêit 
jure  à  notre  Pere  Abra- 
ham >  quil  nous  donne* 
rott  fa  grâce* 

Afin  quêtant  dèli* 
vrez  de  la  putfjance  de 
nos  ennemis ,  nous  le  fer- 
vio?is  fans  crainte. 

Dans  la  fainteté  & 
dans  la  ju/iice:  nous  te- 
nant en  Ja  pre/ence  tous 
les  }ours  de  notre  vie. 

Quant  à  vous  ,  petit 
enfant  ,  vous  ferez, 
apelié  le  Prophète  du 
Irét'baut  :  car  vous 
marcherez  devant  le 
Seigneur  pour  préparer 
fon  chemin. 

Et  pour  donner  eon- 
notfjance.  à  fon  peuple 
du  falut  qu'il  lui  apot- 
fera  i  afin  quil  reçoive 
la  remiJJtQn  de  Jes  pé- 
chez, 

Par  une  grande  &pro* 
fonde  mifericorde  de  no* 
fire  Dieu  \  far  laquelle 


e  Sainte.  tSj 
noftris  :  8c  de  manu 
omnium  qui  oderuat 
nos. 

Ad  facicodam  mi* 
fericordiam  cura  pa- 
tribus  noftris:  8c  mc- 
niorari  teftamenti  fui 
fanâi. 

Jus  jurandum  qaod 
juravit  ad  Abraham 
patrem  nolirum  >  da- 
turum  fe  nobis. 

Uc  fine  timoré  %  de 
manu  inimicorum  no- 
ftrorum  liberati  i  fcr- 
viamus  iili. 

In  fanétitate  8c  ju- 
ftitia  coram  ipfo:  om- 
nibus diebus  noftris. 

Et  tu  puer  Prophe-? 
ta  Altîflimi  vocabe- 
ris  i  praeibis  enim  an* 
te  facem  Domini  pa~ 
rare  vias  ejus. 


Ad  dan  dam  fcïea- 
tiam  falutis  elebi  ejus: 
in  remiflionem  pec- 
catorum  eorum. 


Per  vifcera  mife- 
ricordiae  Dei  noftri  / 
in  quibus  vifitavit  nos 
R  n\ 
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oriens  ex  alto* 

Uluminare  hîs  qui 
in  tenebrisi  &  in  um* 
bra  mortis  fedent  :  ad 
dirigendos  pedes  no- 
firos  in  viara  pacis. 


e  Jeudy 
ce  Soleil  levant  nous  efl 
venu  vifiter  du  Ciel. 

Pour  éclairer  ceux  qui 
étaient  dans  les  ténè- 
bres &  dans  l'ombre  dt 
la  mort ,  &  conduire  nos 
pas  dam  le  chemin  dê 
la  paix. 


Cependant  qu'on  dit  le  Cantique  Benedi&us*  après 
qu'on  a  éteint  tous  les  cierges  du  chandelier  triangu- 
laire ,  hors  du  plus  haut  j  on  éteint  peu  à  peu  les  Jiot 
cierges  qu'en  avoit  mis  dés  le  commencement  fur  t  Au* 
tel ,  en  forte  qu'au  dernier  fer  f  et  on  éteint  It  dernier* 
On  éteint  aujpfes  lampes  0*  tout  le  luminaire  de  l'£- 
gltfe.  Et  lorsqu'on  répète  l* Antienne  Traditor,  on 
prend  le  cierge  allumé  qui  reffe  au  chandelier  y  &  M 
le  ca:he  fous  l'Autel  au  coin  dct'Epitre* 


jint.  Traditor  au- 
tern  dédit  eis  fignum 
idicens  :  Qjjcm  ofeu- 
larus  fuero  ,  ipfc  eft  f 
tenete  cum# 

Chriftus  foftus 
cft  pro  nobis  obe. 
diens  ufque  ad  mor- 

texn. 


Ant.  Le  traitre(  ju- 
das )  leur  donna  ce  fi- 
gnal  :  Celui  que  )e  bai- 
1er  aï  ,  leur  dit*  il,  c'efl 
l'Homme  que  je  vour 
dots  livrer y  prenez- le. 

Jefus-Chrtt  pour 
l'amour  de  nous  ,  s'eft 
rendu  obeyffànt  iufquà 
la  mort.  "X 


Quand  on  commence  le  Vcrfet  Chriftus  fa&useft, 
chacun  [e  metàçenous,  (y  à  la  fin  on  dit  Pater  nofter, 
tout  bas.puisle  Pfeaume  Miferere  ruciycommecy-def,. 
fu*  >  )>•  1 7  x .  un  peu  plus  haut  j  lequel  et  cent  fini ,  on  dit 
de  même  ton  de  voix. 


R 


Efpice  ,  qusefu- 

mus  Domine,  fu- 


SEigneur ,  nous  vous 
fuplions   très  hum* 


de  la  Semai 

blement  de  regarder 
avec  *  pitié  vos  fidèles 
Jcrviteur*,  pour  lejquels 
notre  Seigneur  Jejus- 
Chrift  a  bien  voulu  efire 
livré  entre  les  mains 
des  wéchans  %  &  fou» 
jrir  Us  tourmens  de  la 
Croix  ,  on  dit  tout  bas, 
lui  qui  étant  Dieu,  vit 
&  règne  avec  vous  en 
F  unité  du  S.  Ejprit  ,par 
tous  les  fiecles.  Ain  fi 
Joit-il, 

Voraifon  achevée  on  fait  quelque  bruit ,  &  inconti- 
nent on  montre  le  cierge  allume  i  Alors  toutU  monde 
fe  levé ,  Ô4  s'en  va  avec  filence. 

A  PRIME. 

Ayant  dit  tout  bas,  Pater  nofter ,  Ave  Maria 
Credo ,  abjolument  on  commence  Us  Pfe&vmes, 


ne  Sainte.  îji 
per  hanc  fiimliara 
tuam  ,  pro  qua  Do- 
minus  nofter  Jefus 
Chriftus  non  dubita- 
vit  manibus  tradit  no- 
centium  ,  &  crucis 
fubire  tormentum. 
Sed  dicitur  fub  filentbé 
Qui  tecum  vivit  être-; 
gnat  in  unitate  Spiri- 
tus  fanâi  Deus  ,  per 
omnia  faeeula  faeculo^ 
rurn.  Amen» 


Pfeauroe  53. 

MOn  Dieu .  jzuvez- 
moi  par  votre 
Nom ,  &  jugez-moi  par 
votre  puifjance. 

Mon  Dieu  ,  écoutez 
mes  prières ,  &  portez 
r oreille  aux  paroles  de 
ma  bouche. 

Car  des  étrangers  Je 
Jont  levez  contre  moi  3 
&  des  hommes  puijfans 


Pjalm.  f?-  . 
TT"\ÏLus  in  nomint 

JL/tuo  falvura  me 
ftc  :  &  in  vircute  tua 
judica  me. 

Deus  exaudi  or^u 
tionem  meam  :  auri- 
bus  percipe  verba  ons 
mei. 

Quoniàm  alieni  in* 
furrexcrunt  adverfum 
me ,  fie  fortes  qusfw* 
R  iv 


ipi     ^  Pour 
runt  animam  meam  : 
&  non  propofuerunt 
Deum    ante  conlpe- 
flum  fuum. 

Ecce  enim  Deus  ad- 
juvat  me  t  8c  Donu 
nus  fufceptor  cft  ani- 
ma? iT:  ex. 

Averte  mala  inimi- 
cisraeis:  &  in  veritate 
tua  difperdc  illos* 

Voluntan'è  facrifi- 
cabo  tibi ,  &  confitebor 
flomini  tuo  Domirei 
quouiam  bonum  eft. 

Qucniam  ex  omni 
tribulatione  eripuifti 
me  :  8c  fuper  tnimicos 
meos  deipexit  ocuius 
meus. 

Vfalm.  ii g. 

BEati  immaculati 
in  via:  qui  ambu- 
lant lege  Domini. 

Beati  qui  fcrutantur 
in  teftimcnia  ejus:  in 
toto  corde  exquirunt 
cum. 

Non  enim  qui  ope- 
rantur  iniquitatem ,  in 
yiiscjus  ambulaverunt. 


E  JEUDI 

ont  cherché  à  noter  ht 
vie%  71  ayant  point  vo- 
flre  crainte  devant  les 
yeux» 

Mais  voici  mon  Dieu 
qui  vient  à  mon  Jecourst 
le  Seigneur  efl  le  Defen- 
jeur  de  ma  vie* 

Remettez  fur  mes  ad* 
vertaircs  le  mal  qu'ils 
veulent  faire  tomber 
fur  moi\  exterminez-les 
félon  la  vente  de  vos 
promeffes. 

Je  vous  facrtfierai 
volontairement  ,  ÉJ4  \e 
glorifierai  voJJre  Nom  { 
car  il  eft  bon. 

Parce  que  vous  m'a- 
vez délivré  de  toutes 
mes  afliBionsy  &  m'avez 
fait  vnr  de  mes  yeux  la 
ruine  de  mes  ennemis  % 
Pfeaume  n8, 

Bienheureux  Jontceun 
quijont  purs  &  Jans 
tache  pendant  leur  vie* 
&  qui  marchent  dans 
la  loi  du  Seigneur. 

Heureux  ceux  qui  r£ 
cherchent  fes  ordonnances* 
&  qui  le  cherchent  de 
tout  leur  cœur. 

Or  ceux  qui  commet* 
tent  des  aB'tons  mau- 
vaifes  cb*  criminelles  $ 
ne  marchent  point  dms 
fes  voyesK 


de  la  Semai 

Vous  avez  ordo?méque 
vos  Loix  (oient  gardées 
très  m  exalfement. 

O  que  je  Jouhaite,  mon 
Dieu  y  que  ma  vie  foit 
réglée  de  telle  farte  > 
qu'elle  tende  toute  à 
Vobjervation  de  vos  or* 
donnâmes  ! 

Je  ne  tomberai  point 
dans  la  confufiony  lorf- 
que  j  aurai  tou\ours  vos 
Commandemens  devant 
mes  yeux. 

Je  raconterai  vos 
Voùanges  avec  un  cœur 
droit  \  parce  que  j'ai 
ejiè  inflruit  de  vos  pré- 
ceptes fi  jufles  &  fi 
équitables. 

Je  garderai  vos  pré- 
ceptes :  ne  tri  abandon* 
nez  pçs  entièrement. 

Comment  e fi  ce  q^ un 
jeune  homme  pourra 
rendre  fa  vie  pure  ,  [i- 
mn  en  la  réglant  félon 
vos  paroles. 

Je  vous  ai  cherche  de 
tout  mon  cœur  :  ne  per 
mettez  pas  que  )e  me- 
gare  de  fobjervance  de 
vos  Loix. 

Je  con/crve  vos  pa- 
roles dans  le  fond  de 
mon  cœur  ,  afin  de  ne 
mous  point  offenjer 


E  Sa  i  n  te.  -  15; 

Tu  mandafti  man- 
data tua  :  cuftodiri 
nimis. 

Utinam  dirigantur 
vise  mea  \  ad  cufto- 
diendas  juftificationes 
tuas. 


Tune  non  confun- 
dar  :  cum  perfpexero 
in  omnibus  mandaûs 

Confitebor  tibi  m 
direflione  cordis  j  in 
eo,  quod  didici  judi- 
cia  juftitiae  tu  je. 


juftificationes  tuas 
euftodiam  ;  non  me 
derelinquas  ufquequa- 
que. 

In  quoeorrigit  ado- 
lefcentior  viam  fuani 
in  euftodiendo  fer- 
mones  tuos. 

In  toto  'corde  meo 
exquifivi  te  j  ne  re- 
pellas  me  à  mandatis 
tuis. 

In  corde  meo  abf- 
condi  eloquia  \xx\\  ut 
non  peccem  tibi. 


Pour    le  Jeudy 
Benedi&us  es  Do*       Fous  êtes   digne  de 
mine:  doce  me  jufti-    tonte  louange ,  Seigntur% 
ficationes  tuas.  enfeignez  -  moi  votre 

Loi. 

In  labiîs  meisi  pro-  J'annoncerai  dans 
nuntiavi  omnia  ju-  mes  dtfcours  toutes  les 
dicia  oris  tui  ordonnances   que  vôtre 

bouche  a  publiées. 
In  via  teftimonio-       J 'ai  trouvé  autant  dè 
rum  tuorum  dele&a-   plaifir  dans  l'accompli^ 
tus  fum;  ficut  in  om-    fetr^nt  de  votre loi ,  que 
nibus  divitiis.  dans  la  pcfjejfion  de  tou- 

tes les  richeffes. 
In    mandatis   tais  A    Je  méditerai  fur  vos 
exercebor  :  8c  conli-   préceptes  y  &  conjidere- 
derabo  vias  tuas.  rai  vos  voyes  pour  les 

fuivre. 

In  juftificationibus  Je  prendrai  platfir  à 
tuis  meditabor  \  non  méditer  fur  vos  ordon- 
oblivifear  fermones  nances  :  &  je  n'oublie- 
tuos.  rai  point  vos  paroles. 


REtribue  fervotuo 
vivifica  me  5  6c 
cutlodiam  fermenes 
tuos. 

Révéla  oculos  meosi 
&  confiderabo  mira- 
bilia  de  lege  tua. 

Incola  *go  fum  in 
terra  s  non  abfcondas 
à  me  mandata  tua, 

Concupivit  anima 
mea  defiderare  jufli- 
ficationes  tuas  ,  in 
omni  tempore. 

Increpafti  fuperbos  ; 


OBligez  votre  fervi» 
teur  ;  faites  qie  ]e 
vive,  &  )e  garderai 
vos  Commandement* 

Illuminez  mes  yeux  t 
je  contemplera^  les  mer- 
veilles de  votre  Loi. 

Je  fuis  fur  la  terre 
comme  un  étranger  \  ne 
mé  cachez  pas  la  con- 
voi fiance  de  vos  pré- 
ceptes. 

Mon  ame  languit  dtâ 
defir  dont  elle  brûle  fans 
cejfe  par  vôtre  Loi. 
Vous  avez  châtié  les 


delà  Semai 

fuperbes  \  &  ceux  qui 
Je  détournent  de  vos 
Commandemens  tombent 
en  votre  maleditlion» 

Détournez  de  moi 
ï octobre  &  le  mépris , 
pHtJque  je  garde  vos 
Commandemens. 

Car  les  Princes  mê- 
me parlent  contre  moï> 
lorfquih  font  ajjis  en- 
Jemble  :  mais  vôtre  fer- 
viteur  médite  cepen* 
dant  fur  votre  Loi. 

Vos  préceptes  [ont  mes 
entretiens  ,  Ô*  ils  me 
fervent  de  conjeil. 

Mon  ame  s'e/t  ata- 
thée  à  la  terre  :  redon- 
nez moi  la  vie  félon 
vos  promeffes. 

Je  vous  ai  expofe' 
tout  mon  procédé  , 
vous  m3 avez  exaucé  ; 
ne  me  refujez  pas  de 
tn'enfcigner  vos  ordon- 
nances. 

Injiruifez  -  moi  de  la 
manière  qu'il  faut  vi- 
vre jelon  vos  préceptes  i 
Ô*  alors  ]e  méditerai 
Jttr  vos  merveilles. 

Mon  ame  languit ,  Ô* 
ejl  apefantie  d y ennui  j  fou. 
tenez-moi,  &  fortifiez* 
moi  far  vos  paroles 


ne  Sainte.  ipy 
malediéti  ,  qui  décli- 
nant à  raaadatis  tuis. 


Aufer  à  me  oppro. 
brium  8c  contemptum: 
quia  teftimonia  tua 
exquifïvi. 

Etenim  federunt 
principes  ,  &  adver- 
sùm  me  loquebantur; 
fervus  autecn  tuus 
exercebatur  ia  juftifi- 
cationibustuis. 

Nam  8c  teftimonia 
tua  meditatio  mea 
cil  i  8c  confilium 
meum  >  juftificationcs 
tua?. 

Adhsefit  pavimen- 
to  anima  mea;  vivifia 
ca  me  fecundum  ver- 
bum  tuura. 

Vias  meas  ennuntia- 
vi,  8c  exaudifti  me* 
doce  me  juftificatio- 
ncs tuas* 


Viam  juftificatio- 
num  tuarum  inftrue 
me  ;  8c  exercebor  in 
mirabilibus  tuis. 

Dormitavit  anima 
mea  pne  taedio  5  con- 
firma me  in  verbis 
tuis. 


196  Pour  l 

Viam  iniquitatis  à- 
move  à  me  ;  &  de  le* 
ge  tuamiferere  mei. 

Viam  veritatis  ele. 
pit  ,  judicia  tua  non 
iiim  oblitus. 

Adhaefi  teftimoniîs 
tuis  Domine:  ooli  me 
contundere. 

Viam  mandatorum 
tuorom  cucurri  :  cum 
dilatalti  cor  meum. 


§ 

E  J  EU  D Y 

Détournez  de  moi  la 
voye  de  l'iniquité  >  Ô* 
ayez  pitié  dé  moi  çn 
ce  qui  regarde  vôtre  lou 

J'ai  choifi  la  voye  de 

la  vérité  ;  Ô*  )M  to*m 
)ours  vos  préceptes  de- 
vant mes  yeux. 

Seigneur  y  je  me  tiens 
attaché  à  vos  comman- 
dement :  ne  me  laiffez  pas 
torcher  dans  la  lonfufioru 

fai  couru  dans  la 
voye  de  vos  Comman- 
dent e7J  s  ,  lorfque  vqus 
avez  dilate  mon  cœur. 


CHriftus  faétus  eft  T  EJus-  Cbrijl  pour  Va- 

pro   nobis   obe-  J  mourdencus  se/î  ren* 

du-r.s  ufque  ad  mor.  du  obeyjjant  \ufques  à 

te  m.  la  mort. 

Et  s1  étant  mis  à  genoux  on  dit  tout  basVater  no- 
fler  )  le  PfeauneMilevcrcp.  iji.l'Oraijon  Refpice 
qusefumus,  comme  à  Laudes  ci-deffus .  p.  190. 

A  TIERCE- 

Pater  nofter  &  Ave  Maria  tout  bas. 


LEgem  pone  mihi 
Domine  viam  ju- 
ftificationum  tuarum  : 

&  exquiram  eam  fem- 
per* 


DOnnez  moi  ,  Seig* 
neur,  une  règle  pour 
warcher  dans  la  voye 
de  vos  Commandemens , 
&  )e  la  garderai  )uf- 
ques  à  la  fin  de  ma  vit* 


• 


de  la  Semai; 

Donnez-mot  l'intelli- 
gence pour  pénétrer  vôtre 
Loi  t  afin  que  je  la  garde 
de  tout  mon  coeur. 

Faites  -  moi  marcher 
dans  le  /entier  étroit  de 
vos  préceptes  :  car  c'ejl 
tout  ce  que  je  defire. 

Portez  mon  cœur  à 
V  observation  de  vos  or- 
donnances ,  non  pas 
à  l'avarice. 

Détournez  mes  yeux 
des  objets   de  vanité: 
faites  •  moi  vivre  dans 
vôtre  fainte  voye. 

dccomphffez  les  prch 
mejfes  que  vous  aviez 
faites  a  vôtre  fervL 
teur  :  qui  vous  craint  , 
&  qui  vous  révère. 

Efoigncz  de  moi  Vo» 
probre   que  t'ai  apre- 
hendè  :  puifque  vos  \u- 
*  gemens  jont  pleins  de 
douceur. 

Fous  voyez  que  je  ne 
defire  que  vôtre  Loi  : 
donnez-moi  la  vie  félon 
votre  jufiice. 

Que  vôtre  mifericorde 
nfajfîjie  9  Seigneur  t  (au* 
•vez-moi  félon  vôtre  pa- 
role. 

/tfin  que  j'aye  dequot 
répondre  à  ceux  qui  me 
reprochent ,  que  fe/pcrt 
en  vos  paroles. 


e  Sa  inte.  i$7 
Da  mihi  intelleftû , 
&  fcrutabor  legem 
tuam  :&  cuftodiam  il* 
lam  in  toto  corde  meo. 

Deduc  me  in  fe- 
mitam  mandatorum 
tuorum  i  quia  ipfani 
volui. 

Inclina  cor  meum 
in  teftiraonia  tua:  & 
non  avaritianu 

A  verte  oculos  meos 
ne  videant  vanita* 
tem  i  in  via  tua  vi- 
vifica  me* 

Statue  fervo  tuo 
eloquium  tuum  :  in 
timoré  tuo# 


Amputa  opprobrium 
meum  quod  fufpica- 
tus  fum  :  quia  judicia 
tua  jucunda. 

Ecce  concupivi  man- 
data tua  :  in  sequitate 
tua  vivifiea  me. 

Et  veniat  iuper  me 
mifencrrdia  tua  Do- 
mine :  (alutare  tuum 
fecundùm  eloquiuna 
tuum. 

Et  refpondebo  ex- 
probrantibus  mihi  ver- 
bum  :  quia  fperavi  in 
fermonibus  tuis. 


l$t  Pour  l 

Et  ne  auferas  de 
ore  meo  verbum  ve- 
ntatis  ufqueqnaque  : 
quia  in  judiciis  cuis 
iuperfperavj. 

Etcuftodiam  legem 
tuam  lemper  :  ia  ise- 
culum  faeculi. 

Et  ambulabam  in 
latitudine  :  quia  man- 
data tua  exquifivï. 

Et  loqaebar  de  te- 
flimoniis  tuis  in  con- 
fpeâu  regum  r  &  non 
confundebar. 

Et  meditabar  ia 
mandatis  tuis  :  quse 
dilexi. 

Et  levavi  manus 
meas  ad  mandata  tua 
quae  dilexi  ?  &  exer- 
cebar  in  juftificatio- 
nibus  tuis. 

MEmor  efto  verbi 
tui  fervo  tuo  .  in 
quo  mihi  fpem  de- 
difli. 

« 

Haec  me  confolata 
cO  in  humilitate  meai 
eloquium  tuum  vivi- 
ficavit  me. 


E  JfiUDY 

,  Et  ne  mitez  pas  de 
la  bouche  la  reconnoif- 
jance  de  la  vérité  in~ 
violable  de  "vos  promet 
jes  ,  puijque  fy  mets 
toute  mon  attente. 

Je  garderai  toujours 
votre  Loi  :  )e  la  garde- 
rai jufques  à  la  fin  de 
tous  les  fiecles. 

Je  manhois  au  large 
comme  dans  un  chemin 
jpacieux   t   parce  que 
fay  recherché  d'accom- 
plir vos  préceptes. 

Je  parlois  de  votre 
Loi  devant  les  Rois:  & 
je  rien  rougiffois  point. 

Je  f ai  fois  mes  délices 
de  vos  ordonnances  ,  que 
j'aime  mique>nent9 

J'ai  porté  mes  mains 
à   l'exécution  de  vos 
commandemens   ,  qui 
Jont  mon  amour  \  &  je 
meditois  Jur  votre  Loi. 

Souvenez- vous  de  la 
promejfe  que  vous 
avez  faite  à  votre  Jer- 
viteur  j  par  laquelle 
vous  m'avez  obligé 
d'efptrer  en  vous. 

Cette  promejfe  a  été 
ma  confolation  dans  m$n 
abaijjemenê  j  ô*  votre 
parole  m'a  redonné  l* 
vie. 


m 


DE   LA    S  E  M  A  i 

Les  fuperbes  cnt  agi 
contre  moi  avec  toute 
forte  diniujlice  :  mais 
je  ne  me  fuis  point  pour 
cela  détourné  de  votre 
Loi. 

Je  me  fuis  fouvenu  des 
jugemens  que  vous  exer- 
cez» depuis  le  commen- 
cement du  monde  ; 
)'ai  trouvé  ma  confola* 
tion. 

Je  tombe  dans  la  de* 
faillance  ,  en  ccnfide- 
rant  les  mechans  qui 
abandonnent  votré  Loi9 

Vos  oracles  me  fervent 
de  Cantiques  de  ri- 
joùiffance  ,  dans  le  lieu 
de  mon*exil. 

Seigneur ,  je  me  fuis 
fouvenu  de  votre  nom 
durant  la  nuit  :  &  fai 
gardé  votre  Loi. 

Ce  bien  mefi  arrive \ 
-  de  ce  que  j'ai  obfervé 
dos  Commandemens. 

J'ai  dit  en  moi  même: 
Seigneur  ,  mon  partage 
eft  de  garder  votre  Loi. 

J'ay  imploré  votre  aj~ 
J! fiance  de  tout  mon 
cœur:  ayez  pitié  de  moi 
félon  votre  parole. 

J'ai  pensé  à  ma  vie 
à  ma  conduite  ,  & 
j'ai  dreffé  mes  pas  dans 
la  voye  de  vos  préceptes* 


ne  S  ai  ntê.  159 
Supcrbi  iniquè  âge- 
banc  ufquequaque  :  à 
lege  autem  tua  non 
declinavi. 


Memor  fui  judicio- 
rum  tuorum  à  fazculo 
Domine  ,  &  confola- 
tus  la  m. 


Defe&io  tenuit  me: 
pro  peccatoribus  de- 
relinqucntibus  legeni 
tuam. 

Cantabiles  mihi  erant 
juftificationes  ruse  t  in 
loco  peregrinationis 

Memor  fui  noéte 
noministui,  Domine: 
6c  cuftodivi  Jegem 
tuam, 

Hacc  fa£ta  eft  mihi  : 
quia  juftificationes 
tuas  exquiûvi. 

Portio  mea,  Domi- 
ne: di  xi  cuftodire  le- 
gem  ruam. 

Deprecatus  fum  fa- 
ciem  tuam  in  toto 
corde  meo  :  miferere 
mei  fecundum  elo- 
quium  tuum. 

Cogitavi  vias  measr 
&  converti  pedes  meos 
in  teftimonia  tua. 


ioo  Pour  l 

Paratus  fum ,  &  non 
v   fum  turbatus  j  ut  eu- 
ûoJiam  mandata  tua. 

Funes  peccatorum 
circuraplexi  lunt  me 5 
&  legem  tuam  non 
iiint  oblitus- 

Media  noetc  furge. 
bam  ad  contitendum 
tibijfuper  judicia  ju- 
ftificationis  tua:. 

Particeps  ego  fum 
omnium  timentium 
te  ;  6c  euftodientium 
mandata  tua. 

Mifericordîa  tua 
Domine  ,  plcna  eft 
terra  *  juftificationes 
tuas  doce  me. 


BOnitatem  fecifli 
cum  fervo  tuo  , 
Domine  5  fecundùm 
verbum  tuum. 

Bonitatem  &  difei- 
plinam  ,  fie  feientiam 
doce  me  j  quia  man* 
datis  cui  credidi. 


Priufquam  humi- 
liarer  ego  deliqui  j 
propterea  eloquium 
tuum  euftodivi. 


e  Jeudi 

J'ai  ete  prêt ,  &me 
Juis  porte  fans  me  trou* 
bUr  à  accomplir  vos 
Commandement. 

Les  pièges  des  mechans 
m'ont  environné  *  mais 
four  cela  ]e  n'ai  point 
oublié  votre  Loi. 

Je  me  levois  au  mi. 
lieu  de  la  nuit  >  pour 
vous  louer  Jur  la  jufîice 
de  vos  ordonnances. 

Je  Juis  lié  d'afeffion 
&  de  Jocieié  avec  tous 
ceux  qui  vous  craig- 
nent ,  &  qui  gardent  vos 
com%nandemens. 

Toute  la  terre ,  Seig- 
neur ,  efl  remplie  des 
effets  de  votre  bonté j  ne 
me  refufez  pas  de  m  en  - 
\cigncr  votre  Loi. 

SHigneur  ,  vous  avez 
fait  beaucoup  de  biens 
à  voire  /erviteur  ,  Jelon 
vos  promeffes. 

Donnez -moi  un  bon 
règlement  de  vie ,  & 
une  véritable  feience  ; 
parce  que  \ai  une  foy 
entière  en  ce  que  vous 
nous  commandez* 

Jyai  péché  avant  qtte 
d'être  humilié  *  c  ejl 
pourquoi  \e  me  conduis 
maintenant  Jelon  *vqs 
paroles. 

Comme 


ds  la  Semaine  Sainte,  aot 


Comme  vous  êtes  bon  i 
que  cette  bonté  vous 
oblige  de  m'enfeignen 
vos  ordonnances. 

Les  fuperbes  font  ve- 
nus à  un  grand  excez 
d'injuflice  contre  moi  : 
mais  je  ne  laifje  pas  de 
garder  vos  Commande* 
mens  de  tout  mon  cœur. 

Leur  cœur  s'efiépaijji 
comme  du  lait:  (fr  moi 
fai  médité  fur  votre 
Loi 

11  m'efl  utile  que  vous 
in  ayez  humilié  \  afin 
que  faprenne  à  garder 
vos  préceptes. 

La  Loi  qui  fort  de 
w(ire  bouche ,  m'efl  plus 
pretieufe  que  les  millions 
c(or  &  d'argent. 

Vos  mains  m'ont  fait 
&  formez  ;  dormez-moi 
encore  l'intelligence  dont 
j'ay  befoio  ,  pour  ap- 
prendre vos  Comman- 
dement. 

Ceux  qui  vous  craig- 
nent me  regarderont ,  & 
feront  dans  la  joye  :  par- 
çe  que  j'ai  mis  toute 
tno?i  efperance  dans  vos 
paroles. 

Je  reconnois  y  Seigneur 
que  vos  jugemes  font  èquèà 


Bonus  es  tu  :  8c  in 
bonirate  tua  doce  me 
juftificationes  tuas* 

Multiplicata  eft  ta- 
per me  iniquitas  fu- 
perborum/ego  autem 
in  toto  corde  meo  fcru- 
tabor  mandata  tua. 

Coagulatum  eft  ficut 
lac  cor  eorum  :  ego 
verô  legem  tuarti  me- 
ditatus  l'uni. 

Bonum  mihi  ,  quia 
humiliafti  me  :  ut 
difcam  juftificationes 
tuas. 

Bonum  mihi  le* 
oris  tui  i  fuper  milii* 
auri  8t  argenti. 

Manus  tuas  fecerun* 
me  r  6c  plafmaverunt 
me  :  da  mihi  intelle- 
étum  i  8c  difcam  man- 
data tua* 

Qui  timent  te  ,  vU 
debunt  me  »  8c  laeta- 
buntur,  quia  in  verba 
tua  fuperfperavi. 


Cognovi  Domine  y 
quia  azquitas  judicia- 


tables:&  que  {'a  été  avec N  tda  :  8c  in  veritate  tufc 
juflice  que  vous  m'avez  humUi^fti  me* 
humilie*  §» 


ioz  Pour  t 

Fiat  mifericordia 
tua»  ut  confoletur  me; 
fecundùm  eloquium 
tuum  fervo  tuo. 

Veniant  mihi  mL 
ferationes  tuas  ,  8c  vi- 
vam  ;  quia  lex  tua 
meditatio  mea  cff, 


Confundantur  fu- 
perbi  quia  injuflè  ini- 
quitatem  fecerunt  in 
me  i  ego  autem  exer 
cebor  in  mandatistuis. 

Convertantur  mihi 
timentes  te:  &  qui  no- 
verunt  relhmonia  tua. 

Fiat  cor  m  eu  m  irru 
maculatum  in  juftifi- 
cationibus  tuis  i  ut 
non  confundar, 

t.  Chriftus  la&us 
cfl  pro  nobis  obe- 
dieis  ufque  ad  raor: 
tem. 


:  Jeudi 

Exercez  votie  miferi- 
corde  pur  me  conjoler  » 
félon  la  promeffe  que 
vous  avez  faite  à  vo- 
tre ferviteur. 

Répandez  les  effets 
de  votre  bonté  Jur  moi  ; 
&  me  rendez  la  vie  ; 
puifque  je  nai  point 
d'autre  entretien  que  la 
méditation  de  votre  Loi. 

Que  les  friper bes  qui 
me  perfecuîent  avec 
tant  d'injujitce  ,  /oient 
confondus  :  &  \e  m'o- 
cuperai  à  méditer  jur 
Vos  ordonnances. 

Qve  ceux  qui  vous 
Craignent ,  &  qui  enten- 
dent votre  Loi ,  Je  joignent 
&  s'unifient  avec  moi. 

Faites  que  j'accom* 
plifie  vos  préceptes  avec 
un  coeur  *pur  :  afin  que 
je  ne  fois  point  couvert 
de  confitfion  &  de  honte. 

t.  Jefas~Ghri(l  pour 
Yamour  de  nous  ,  sefï 
rendu  obeyffant  jufques 
à  la  mort. 


Pater  nofter ,  Mi fereremei,  comme  ci- deflTusp.i  j 'i. 
Rtfpice  q**JumHs,  &c.  comme  ci- deffijs,  p.  i^o, 


) 
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A  SEXTE. 

Pater  nofler%  Ave  Maria  tout  bas, 


Pfeaume  118. 

M On  ame  languit 
dans  l'attente  de 
votre  fecours  :  mais  \e 
ne  laijfe  pas  d'ejperer 
envosprome(fes. 

Mes  yeux  font  affai- 
blis ,  en  attendant  les 
effets  de  vos  paroles: 
)e  dis  en  moi  -  même  \ 
quand  efi-ce  que  vous 
me  confierez* 

Car  ]e  Juis  avjft  fec 
qu'une  peau  exposée  à 
la  gelée  ,  mais  pour  cela 
\e  n'ai  pas  Oublié  vos 
ordonnâmes. 

Combien  de  jour  s  rejfe- 
t'il  encore  à  votre  {en 
vitettf  ?  Quand  exerce» 
rez  ■  vous  votre  jufttcè 
Jur  ceux  qui  me  perfeat* 
tent  ? 

Les  pécheurs  mont 
raconté  des  fables  \  mais 
ils  n'ont  rien  qui  êzale 
votre  Loi> 

Toutes  v$s  ordonnant 
ces  font  la  même  vert* 
Jé'afifoz  moi  de  votre 


Vfalm.  1 18. 

DEfecit  in  falutare 
(uum  anima  mea> 
8c  in  verbum  tuum 
fuperfperavi. 

Defecerunt  oculî  meï 
ineloquium  tuum:diJ 
centes ,  quando  confo- 
hberis  me» 


Quia  fa&us  fum  fL 
cur  uter  in  pruina  : 
juftificatioacs  tuas  noa 
fum  oblitus. 

Qjot  funt  dîes  fervî 
tui  quando  faciès  de 
perfequentibus  me  jiv- 
dicium  ? 


Narraverunt  m\hl 
iniqui  fabulationes  \ 
ied  non  ut  1«  tua. 

Oraoia  mandat;» 
tua  veritas  t  îoiqutà 
perfecuti  func  me,adj 


204  Four  lj 
juva  me. 

'"^r        !w<  ^f»    V  4* 

Paulô  minus  con- 
fummaveiunt  me  in 
terra: ego  autcm  non 
dereliqui  mandata  tua. 

Secundùm  miferi- 
ccrdiam  tuam  vivifira 
jre  j  &  cultodiam 
teftimonia  oris  tui. 

In  seternum  Domi- 
ne j  verbu  m  tuumper- 
manet  in  cœlo. 

In  generationem  8c 
generationem  vericas 
tua  \  fundarti  terram  , 
&  permanet. 

Ordinatione  tua 
perfeverat  dies  5  quo- 
niam  omnia  lerviunt 
tibû 

Nifi  quod  Iex  tua 
meditatio  mea  eft  \ 
tune  forte  peniflfcm 
ia  humilitate  mea* 

la  aternum  non 
oblivifear  juftificatio- 
lies  tuas  *  quia  in  ipfis 
yivificafti  me, 

Tuus  fum  ego ,  faU 
Tum  me  fac  ;  quo- 
niam  juliificationes 
tuas  exq  ailivi. 

Me  e&averunt 


J  eud-i 
Jecours  $  car  je  fuis  pes{ 
Jecuiè  injustement. 

Us  m'ont  prefque  a* 
neanti  Jur    la  terre: 
mais  je  nai  point  laijjé 
pourtant  de  garder  tou- 
jours vos  préceptes, 

R  endez  -  moi  la  vie 
par  vofhe  bonté  \  Ô4  ]* 
garderai  les  ordonnan- 
ces que  nous  avez  pré- 
nom ee  s. 

Po/tre  parole  y  Seigneur | 
/ ub  fi  fiera  éternellement 
dans  le  Ciei 

Voftre  vérité  pa(fer/$ 
de  fiecle  en  Jiecle  1  Vous 
avez  afermi  la  terre  \ 
&  elle  demeure  fermé. 

Les  jouts  coulent  fane 
cejfe  dans  l'ordre  que 
vous  avez  établi  :  parce 
au  il  riy  a  rien  qui  rio- 
beyffe  à  voBre  volonté* 

Si  vofhe  Loi  riavoit 
occupé  mes  pensées  5  )e 
ferois  peut  •  être  Perdu 
dans  ma  mijere ,  &  mon 
rabattement* 

Je  n'oublierai  jamais 
vos  préceptes  $  parce  qw 
ça  été  par  eux  que  vous 
m  avez  re?idu  la  vie. 

Sauvez  -  moi ,  puifque 
)e  fuis  tout  à  vous  ;  ne 
cherchant  autre  choje 
que  vos  préceptes. 

Les  pécheurs  m'ati7tr 


de  la  Sema 
dent  pour  me  perdre  ; 
mais  )e  me  tiens  atentif 
à  vos  ordonnances. 

fai  connu  que  toute 
la  perfection  des  créatu- 
res efl  bornée  >  mais  que 
r  étendue  de  vofire  Loi 
eji  infinie. 

QUe  )aime  vojtre 
Loi ,  Seigneur  !  elle 
efl  l*  fu]et  de  mes  medi* 
tations  durant  tout  le 
\our. 

Vous  m'avez  rendu 
plus  fage  que  mes  enne- 
mis par  vos  préceptes  t 
parce  que  )e  les  ai  em» 
brajfez  pour  \amais. 

Je  fuis  devenu  plus 
intelligent  que  tous  mes 
Maîtres  j  parce  que  ]e 
médite  fur  vofire  Loi. 

Je  fuis  devenu  plus 
prudent  que  les  vieil- 
lards r  parce  que  \e  me 
plais  à  vos  Cmman* 
démens. 

fai  détourné  mes  pas 
de  toute  mauvaije  voye , 
afin  cfobferver  vos  pa- 
roles. 

Je  ne  me  Juis  point 
écarté  de  vos  règles  5 
farce  que  vous  rrien- 
peignez  à  les  Juivre. 

Que  vos  paroles  Jont 
agréables  à  ma  bouche  l 

*Ues  Jont  }>lu*  dmcts 


INC  Sainte.  10 f 
peccatores  ,  ut  perdi- 
rent me  ;  teftimonia 
tua  intellexi. 

Omnis  confumma- 
tionis  vidi  finem  :  lar- 
tum  mandatum  tuum 
nimis. 

QUomodo  dilexi 
legem  tuam  Do- 
mine :  tota  die  medi- 
tatio  mea  eft. 

Super  inimicos  rneos 
prudentem  me  fecifti 
mandato  tuo  j  quia  in 
sternum  mihi  eft. 

Super  omnes  do- 
centes  me  intellexi  5 
quia  teftimonia  tua 
meditatio  mea  eft. 

Super  fcnes  intelle- 
xi :  quia  mandata  tua 
quaefivi. 

Ab  omni  via  mala 
prohibui  pedes  meos  1 
ut  cultodiam  verba 
tua. 

A  judiciis  tuis  non 
déclina vi  £  quia  tu  le; 
gem  poiuiûi  mihi» 

Quàm  dulcia  fair- 
ci  bus    meis  eloquia 

tua  >  fuper  mcl  «ri 
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meo.  que  le  miel. 

A  mandatis  tuis  in-  Vos  préceptes  me  ren- 
tellexi  :  propterea  odi-  dent  intelligent  :  &  me 
vi  omnem  viam  ini-  donnent  de  la  haine  pour 
quitatis.  toutes  les  voyes  de  l'ini- 

quité* 

Lucerna  pedibus  Vitre  parole  ef!  le  flam- 
meis  rerbum  tuum  :  beau  qui  ècUirè  mes 
Se  lumen  feuritismeis.   pas  :  &  la  lumière  qui 

luit  dans  le  /entier  où  je 

marche* 

Juravi  ,  &  ftatui  :  J'ai  juré  &  rejolu  de 
euftodire  judicia  ju-  garder  les  ordonnances 
ftirix  tuae.  de  votre  ju/iiee. 

Humiliatus  fum  uf-  Mon  humiliation  efl 
quequaque  Domine/  extrême:  redonnez  -  moi 
vivifie*  me  fecundùm  la  vie\  Seigneur  ,  félon 
verbura  tuura-  vos  promeps. 

Vcluntaria  oris  mei  Agréez  ,  s'il  vous 
beneplacita  fac  f  Do-  plaît,  Seigneur,  les  Soi 
mine  :  6c  judicia  tua  crifices  volontaires  que 
doce  me.  ma   bouche  vous  offre 

du  fond  de  mon  cœur; 

(y  enfeignez  -  moi  vos 

Commandement*  ■ 
^  Anima  mea  in  ma-       Mon  ame  efl  toAjours 
nibus  roeis  fepnper  :    entre   mes  mains  en 
&  legem  tuam  non   danger  de  m 'être  ra- 
fum  oblitus.  vie  i  mais  pour  cela  je 

n'oublie  pornt  votre.  Loi. 
Pofuerunt  peccato*      Us  mechans  me  ten- 
res  laqueurn  mihi:  8c    dent  des  pièges  pour  me 
de  mandatis  tuis  non   perdre  :  mais  pour  cela 
erravi.  je  ne  m'éloigne  point  de 

lobftrvaticn  de  vos  Qf- 

donnantes. 

Hereditate  acquu  Vos  préceptes  (ont  le 
fivi  teftimonia  tua  ia  feul   héritage  que  je 


be  la  Semai 
veux  poffeder  jnfqu'à 
la  fin  de  ma  vie  :  parce 
qu'ils  font  la  joye  de 
mon  cœur. 

J'ai  porté  mon  cœur 
à  fuivre  vos  Comman- 
demens  tous  les  jours  de 
ma  vie  \  ayant  égard  à 
la  recompenje. 

TE  bai  les  pécheurs  ;  & 
j'aime  uniquement  vo- 
tre Loi. 

Vous  êtes  mon  refuge 
&  mon  Proteffeur  ;  & 
je  mers  toute  mon  at* 
tente  en  vos  paroles. 

Retirez* vous  de  moi , 
mechavs  ;  je  garde* 
rai  les  préceptes  de  mon 
Dieu. 

Fortifiez  -  moi  Jelon 
dos  ptomejjes  ,  &  cm* 
Jirvex^moi  la  vit  :  & 
ne  mè  confondez  point 
dans  mon  efperance. 

Soutenez  moi ,  en  for* 
te  que  )e  me  fauve  :  & 
je  méditerai  toujours  fur 
vos  ordonnances. 

Fous  avez  du  mépris 
pour  tous  ceux  qui  s'éga- 
rent de  vos  Comman- 
demens  $  parce  que  leurs 
penfèes  [ont  m]uffes* 

Tous  les  pécheurs  de 
la  terre  n'ont  pafjè  en 
mon  ejprit  que  pour  des 


E  Sainte.  zoj 
setemura  ;  quîa  exuU 
tatio  cordis  mei  finie. 


Tnclinavi  cor  meum 
ad  hciendas  juftihca- 
tiones  tuas  in  ster- 
num *  proptcr  retri- 
butionem, 

INîquos  odio  habui  ; 
8c  legem  tuam  di- 
lexi. 

Adjutor  8c  fufce* 
ptor  meus  es  tu  j  8c 
in  verbum  tuum  fu- 
perfperavi. 

Dechnate  à  me  ma* 
Kgni  j  8c  fcrutabor 
mandata  Deimei, 

Sufcipe  me  fecun^ 
dum  eloquium  tuum» 
8c  vivam  j  8c  non  coa: 
fundas  me  ab  expe- 
ftatione  mea. 

Adjuva  me  ,  8c  fal- 
vus  ero  j  8c  medita- 
bor  in  juftîficationi- 
bus  tuis  femper. 

Sprevifti  omnes  dif- 
cedentes  à  judiciis 
tuis  $  quia  injufta  co- 
gitatio  eorum. 

Praevaricantes  re^ 
putavi  omnes  pecca- 
tores  terras  j  ideàdi- 
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lexi  teftimonia  tua. 


Confige  timoré  tuo 
carntrs  meas  :  à  judi- 
ciis  cnim  tuis  timui. 

Feci  judicium,8cju- 
fiitiam  :  non  tradas 
me    '  calumniantibus 

me 

Sufcipc  fervum  tuum 
in  bonum  /  non  ca- 
lumnicntur  rae  fu- 
perbû 


Oculi  mei  defece- 
runt  in  falutaretuum  : 
&  in  cloquium  jufti- 
tiae  tus. 


LE  jEUDY 

infidèles  &  des  tronf* 
peurs  :  C'eji  ce  qui  fait 
que  j'en  aime  a' autant 
plus  dos  Ordonnances. 

Percez  ma  chair  par 
vitre  crainte  :  car  j'a» 
prehende  vos  Jugemens. 

J'ai  été  jufie  &  équi- 
table :  ne'  m'abandonnez 
pas  à  ceux  qui  me  cou- 
vrent de  calomnies. 

Faites  -  moi*  trouver 
du  plaifir  &  àe  la  joys 
dans  le  bien  :  dejendez- 
moi  contre  la  medijance 
des  Juperbes* 

Mes  yeux  font  afoi- 
blis  dans  l'attente  de 
votre  (ecours  falutatre  : 
dans  l'attente  de  l  exe* 


cution  des  Oracles  de  votre  jufiiee. 

Fac  cum  fervo  tuo       ^gi(Jez  pour  votre 


fecundùm  milbricor- 
diam  uiam  i  &  luftifi- 
cationes  tuas  doce  me, 

Servus  tuus  fum 
ego  ,  da  tnihi  inrelle- 
£tum  :  ut  feiam  teftU 
monia  tua. 

Tempus  faciendi 
Domine  :  diflipave- 
runt  legem  tuam. 

Lko  dilexi  manda 
ta  tua  ;  fuper  aurum 
&  topazion. 


Proptereà  ad  om~ 


fervitenr  Jelon  vitn 
bonté  :  &  enjeignez-moi 
vos  ordonnances. 

Je  fuis  votre  ferviteur  : 
donn  z-rrot  de  l'intelli- 
gence >  afin  que  ]e  con-^ 
noiffe  vos  préceptes. 

Seigneur  ,  il  e(l  tem* 
que  vous  agijfîez  :  Ils 
ont  violé  voire  Loi. 

Ceft  ce  qui  me  porte 
davantage  à  aimer  tou- 
tes vos  ordonnancés  plus 
que  l'or  y  &  que  le  to- 
paze- 

J<  me  reçois  en  tout 

jelon 


delà  Sema 
JeUn   vos  Commande 
mens  /  )ai  hay  toutes 
les  voyes  in)uftes. 

f.  Jejus-Ckrifts'efi 
tour  F  amour  de  nous 
\endu  obeylJant  \ujques  À 
la  mort. 

Pater  ?i9fter ,  Miferere 
Refpice  qu<ffumus>  ut 


in  e  Saints*  xqji 
nia  mandata  tua  diri- 
gebar  omnem  viam 
iniquam  odio  lubui. 

Cbriftus  faftus 
cft  pro  nobis  obe- 
diens  ufquc  ad  mor- 
tem, 

meï%  ut  fuprà  ,  p.  171, 

fuprà,  p. 


A  NO  NE. 

Pater  nofter  &  Ave  Maria  tout  Bas. 


VOs  Ordonnances 
font  admirables  f 
&  ceji  ce  qui  porte  mon 
sme  à  les  obferver. 

Vos  paroles  étant  ex- 
pliquees  répandent  une 
lumière  ,  cfr  donnent 
l'intelligence  aux  petits. 

J'ai  ouvert  la  bouche 
pour  attirer  l'air  que  je 
refaire ,  étant  pre(fe  du 
defir  &  de  l'amour  de 
notre  Loi. 

Tournez,  vos  yeux  & 
votre  compaffion  vers 
moi  >  félon  que  vous 
avez  accoutumé  de  faire 
envers  ceux  qui  aiment 
voflre  Nom. 

Dreffez  mes  pas  dans 
la  voje  de  vos  precep 


A/f  Irabilia  teftimo- 
jLYI  nia  tua  :  ideô 
ferutata  e(t  ea  anima, 
mea. 

Declaratio  fermo- 
num  tuorum  illumi- 
nât: &  inteilectumdat 
parvulis. 

Os  meum  aperui , 
êc  attraxi  fpiritum  ; 
quia  mandata  tua  de-j 
ftderabam. 

Afpicein  me ,  &  mi- 
ferere mei  :  fecu  idum 
judiciuoi  diligentium 
nomen  tuum» 


Grefliis  meos  diri* 
ge    focundùm  cio- 
T 


no         Pour  l 

quium  tuum  i  &  non 
dominetur  mei  om- 
îiis  injuftitia. 

Rcdime  me  à  ca- 
lumniis  hominum  :  ut 
cuiiodiam  mandata 
tua. 

Faciem  tuam  illu- 
mina fuper  fervum 
tuura  i  &  doce  me 
juftificatioccs  tuas* 

Exitus  aquarum  de- 
duxcrunt  oculi  mei  : 
quia    non  cuftodic 
runt  legem  tuam. 

Juftus  es  Domine  : 
2c  reftum  judicium 
tuum. 

Mandafli  jufticiam 
teftimonia  tua  :  8c 
.veriurera  tuam  nimis. 


Tabefcere  me  fecit 
zclus  meus:  quia  obli 
ti  funt  verba  tua  ini* 
mici  mei. 

Ignitum  eloquium 
tuura  vehementer  t 
&  fervus  tuus  dilexic 

iliud. 

Adolefcentulus  fum 
«go  ,  &  coûter  j tus  t 
iuftificationc*  nou  fum 

Juflitia  tua  i  juftitîa 
il  sttrnum  j  8ç  Içx 


J  EUDY 

tes,  afin  qu'aucune  ini- 
quité ne  domine  en  moi. 

Délivrez,  moi  des  ca- 
lumnies  ,  8c  de  l'opref- 
fion  des  hommes  $  afin 
que  je  garde  vos  Corn* 
mandemens. 

laites  reluire  fur  vo- 
tre ferviteur  la  lumière 
de  vofhe  vif  âge  :  &  en- 
feignez- moi  vos  ordon- 
nances. 

Mes  yeux  verjent\des 
ruijpaux  de  larmes  i 
farce  qùïls  n'ont  pas 
gardé  votre  Loi. 

Fous  êtes  iuftey  Sei- 
gneur :  éf*  vos  arrêts 
font  équitables. 

Fous  avez  comman- 
de très,  feverement  que 
ton  obfervât  mos  ordon- 
nances i  qui  (ont  la  jufli- 
ce>  &la  vérité  même. 

Mon  zele  rri*  fait  lé- 
cher de  regret ,  de  ce  Que 
vos  ennemis  ont  oublié 
vos  paroles. 

Votre  parole  efl  toute 
de  feu  t  &  vôtre  jervi* 
teur  l'aime. 

Je  fuis  jeune  &  mépri- 
Jé  :  mais  néanmoins  je 
n'oublie  point  vos  pré- 
ceptes. 

Vôtre  juffice  efl  la 

pPm  if  malle  i  é  w: 


ie  la  Sema 
trè  Lot  eft  la  vérité 
mime. 

Lorfque  j'ai  été  pref 
Je  d'afliBions  &  d'en- 
nui y    vos  oracles  ont 
été  mon  occupation. 

La  iuflice  de  vos  or- 
donnances eft  éternelle  t 
donnez  m'en  l'intelligen- 
ce ,  afin  que  je  vive. 

M On  Dieu ,  \'ai  crié 
vers  vous  de  tout 
mon  cœur  ,  exaucez,* 
moi  :  afin  que  je  garde 
vos  ordonnances. 

J'ai  crié  vers  vous , 
Sauvez- moi  :  afin  que 
fobjerve  vos  Cormnan- 
démens. 

Je  préviens  h  lever 
de  Yaurore  pour  vous 
adreffer  mes  prières  & 
mes  cris  :  parce  que  je 
mets  toute  mon  ejperan* 
ce  en  vos promejjes. 

J'ai  eu  les  yeux  ou- 
verts avant  le  jour,  afin 
de  penfer  à  vous ,  de 
méditer  Jur  voflre  Loi. 

Seigneur ,  écoutez  ma 
voix  Jelon  votte  mife- 
ricorde  :  rendez  -  moi  la 
vie  jelon  votre  équita- 
ble jugement. 

Ceux  qui  me  perfecu* 
tent  Je  font  aprocbez 
de  finjuffice  :  &  il?  1* 


ME   S  A  I  NT  fi»  iif 

tua  veritas. 

Tribulatio  ,  &  an* 
gufti  invenerunt  me  : 
mandata  tua  médita* 
tio  mea. 

iEquitas  teftimo. 
nia  tua  in  sternum: 
intelleftum  da  mihi, 
Se  vivam. 

CLamavi  in  tôtot 
corde  m*o  >  exau-« 
di  me,  Domine  :  ju- 
ftificarioncs  tuas  rc-j 
quiram. 

Chmavi  ad  te ,  fal-j 
vum  me  fac  :  ut  cu-J 
ftodiam  mandata  tua,  4 

Prseveni  in  maturï- 
tare ,  &  chmavi  >  quia 
in  verba  tua  fuperlpc- 
ravi. 


Praevenerunt  oculi 
roei  ad  te  diluculo: 
ut  meditarer  eloqui* 
tua. 

Vocera  meam  audi 
fecundum  mifericor«j 
diam  tuam  Domine; 
2c  fecundum  judievum 
tuum  vivifica  me. 

AppropinquaverunC 
perfequentes  me  ini- 

quitati  :  a  lege  autenr 
T  il 
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tua  longe  fafii  iunr. 

Prope  es  ta  Domi- 
ne: £c  omnes  vis  tuse 
veritas. 

Initio  cognovi  de 
teftimoniis  tuis  i  quia 
in  ateraum  fundafti  ea. 


Vide  humilitatem 
meam  ,  &;  eripei  me  : 
quia  legem  tuam  non 
futn  oblitus. 

judica  judiciura 
mcuîD  6c  redime  me  ; 
propter  eloquium  tuû 
vivifica  me. 

Longé  à  peccatori- 
bus  falus  i  quia  jufti- 
ficationes  tuas  non 
txquifierunt. 

Mifericordîse  tus 
multae  Domine  :  fe 
cundùm  judiciû  tuum 
yîvifica  me. 

Mulci  qui  perfe- 
quuntur  me ,  8c  tribu- 
lant  me  :  à  teftimo- 
ç:iû  tuis  non  dedinavî. 


Vidi  praevaricantes  i 
&  tabcfcebam  ;  quia 
cloquia  tua  non  cutto- 
«Ucrunt, 


Jeudi 

font  éloignez  de  vojlre 
Loi. 

Mais  y  Seigneur ,  veus 
êtes  près  de  moi  dr 
tous  vos  préceptes  font 
la  vérité  mime. 

J'ai  reconnu  dés  le 
commencement  que  les 
ordonnances  que  vous 
avez,  faitesy  doivent  du- 
rer jufques  à  V éternité. 

Regardez  mon  afii- 
Bion ,  (jr  me  délivrez  / 
puijque  je  liai  point  ou- 
blié voflre  Loi. 

Soutenez  ma  caufe  9 
&  Jauvez  mot  j  ren- 
dez* moi  la  vie  félon 
'vos  promets. 

Le  (alut  efl  loin  des 
mèchans  parce  quils 
ne  recherchant  point  vos 
ordonnances. 

Seigneur ,  vos  miferi- 
cordes  font  extrêmes  : 
rendez  -  moi  la  vie  fé- 
lon vos  oracles. 

Le  nombre  demesper- 
Jecuteurs  ér  de  mes  en- 
nemis efl  grand  ,  mais 
pour  cela  \e  ne  me  fuis 
point  écarte  de  l'obfe*- 
vation  de  vos  préceptes. 

J'ai  regardé  les  mi- 
ebans  ,  &  j'ai  feché 
d'ennui  de  ce  qu'ils  ne 
vivent  point  filon  vos 
ptrolet. 


delà  Semai 

Voyez  combien  \aime 
vos  Commandemens  , 
Seigneur  /  rendez»  •  moi 
la  vie  par  vofhe  bonté* 

La  vérité  eft  le  princi- 
pe de  vos  paroles  &  tous 
les  Décrets  de  vopre 
Jujiice  font  éternels. 

LEs    Princes  m'ont 
perfecutè  fans  ju)et* 
mon  cœur  ri  a  point 
eu  £  autre  crainte  que 
de  manquer  à  ïobferva* 
tion  de  vos  paroles. 

Je  me  re)oùis  de  vos 
Oracles  S.  comme  un 
homme  qui  a  trouvé  de 
riches  dépouilles. 

L  iniquité  nïeU  en 
haine  Ô4  en  abomina- 
tion mais  vofire  Loi 
ejî  tout  mon  amour. 

Sept  fois  le  )çur  je  vous 
ofre  des  loùwges  .•  qui 
ont  four  fujet  la  \ujlice 
de  vos  jugemens. 

Ceux  qui  aiment  vo~ 
ftre  Loi ,  iouijjent  d'une 
paix  profondes  &  Us  ne 
trouvent  rien  qui  les  faf. 
fe  tomber* 

J'ai  attendu>Seigneur9 
que  vous  me  fauviez 
par  voffre  ajjiftance 
dr  cependant  }'ai  aimé 
vos  préceptes. 

Je  gare  de  vos  Corn- 


îe  Sainte.  115 
Vidcquoniam  man- 
data tua  dilexî  Do* 
mine  *  in  mifericordia 
tua  vivifica  me. 

Principium  verbo* 
rum  tuorum  veritas/ 
in  sternum  ornnia 
judicia  juftitixtur, 

PRincîpes  perfecu'j 
funt  me  gratis:  Se 
à  verbis  tuisiforraida^ 
vit  cor  meum. 

Lsetabor  ego  fupe* 
eloquia  tua  :  ficut  qui 
invenit  fpolia  raulta. 

Iniquitatem  odîo 
habui,  8c  abominatus 
fum  ;  legem  tuam  di- 
lexi. 

Septies  in  die  Iaa» 
dem  dixi  tibi  i  fupef 
judicia  juftitiae  tu*. 

Pax  multa  diligen- 
tibus  legem  tuam  i  2c 
non  e  t  illis  feanda- 
lum, 

Expe&abam  faluta- 
retuum  Domine  i  8ç 
mandata  tua  dilexi. 


Cuftodîvit  auiraj 

*-         »  »  «  • 
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mea  teftimonia  tua  j 
&  diloti  ea  vehe- 
meuer. 

Servavi  mandata 
tra,  &  teftimonia  tua  t 
quia  omnes  vi«  irese 
in  conlpeétu  ruo. 

Appropinquet  de- 
precatio  mea  in  coa 
ïpeftu  tuo   Domine  : 
juxta  eloquium  tuum 
tia  mihi  intelledtum. 

I 

Intret  poftulatio 
mea  in  confpectu  tuo: 
fecundum  eloquium 
tuum  eripe  me. 

Eruâabunt  labia 
mea  hyronum  :  cum 
docueris  me  juftifica- 
ûoncs  tuas. 

Pronunciabit  lin^ua 
mea  eloquium  tuum  t 
quia  omnia  mandata 
tua  sequiras. 

Fiat  manus  tua  i  ut 
falvet  me ,  quoniam 
mandata  tua  elegi. 

Concupivi  falutare 
tuum  >  Domine  ;  8c 
lex  tua  meditatio  mea 
cit. 

■ 

Vivet  anima  mea , 
fc  laudabit  te  j  &  ju- 


e  Jeudy 

mandemens  de  toute 
mon  ame  :  &  \e  le*  ti- 
nte lonierainement. 

fobfervevos  LoixÔ* 
vos  ordonnances  ,  vous 
conftdcrant  prejtnt  à 
toutes  mes  aBxons. 

Que  le  cri  de  ma 
voix  monte  ]uj<jua 
vont  ,  Seigneur  :  don* 
nez  -  moi  l'intelligence 
de  vôtre  Loi  Jelon  vos 
paroles. 

Que  ma  prière  arrive 
)ufcjîià  vous  ;  &  deli* 
vrezjnoi  Jelon  vos  pro- 
mener. 

Ma  bouche  publiera 
des  Hpmnes  à  votre 
louange  »  Ior[<]Ue  vous 
m'aurez*  enfeigné  vos 
ordonnances. 

Ma  langue  publiera 
la  vérité  de  vos  Ora* 
des  ;  &  cfiie  vos  paroles 
font  la  jn/iiee  même. 

Tendez  -  moi  votre 
main  pour  me  fecourirf 
puifque  foi  choift  vos 
Commandemens  pour 
mon  partage. 

fatens  ,  Seigneur  f 
avec  un  extrême  defir 
votre  grâce  \alutatre  ; 
ér  votre  Loi  êji  mon 
entretien. 

Mon  ame  vivra  ,  & 
elle  mous  foutra  f  & 


delà  Semaine  Sainte.  21? 
vos  \ugemens  me  pro-  dicia  tua  adjuvabunt 
tegeront,  nie. 

7*i  été  errant  &  Erravificutovis,qua5 
vagabond  comme   une   periit ,  quatre  fervum 
brebis  perdue ,  cherchez   tuum  /  quia  mandata 
votre  ferviteur  /  puis   tua  non  fum  oblitus. 
que  )e  ri  ai  point  oublié  vos  Commandement. 

f.  Jefus-Chrift  pour  t.  Chriftus  faftus 
r amour  de  nous  sefl  eft  pro  nobis  obe- 
revdu  obeyflant  )ufqu'à  diens  ufque  ad  mor- 
la  mort.  tem« 

Pater  wjlet ,  Mi  fer  ère  met,  ut  fuprà.  p.  171, 
Refpice  quœfumus ,  ut  fuprà  ,  p.  1 90. 

MESSE- 

Introitus. 

NOs  aittem  gloria- 
ri  oportet  in  Cru, 
ce  Oomini  noftri  Jefu 
Chrifti  in  quo  eft 
falus  ,  vita  ,  8c  refur- 
reftio  noftra  /  per 
quem  faltrati ,  8c  libe- 
rati  fum  us. 

Pfalm»  66. 

DËus  mifereatur 
noftri  8c  benedt- 
cat  nobis.illuminet  vul- 
tum  fuura  fuper  nos  » 
8c  mifereatur  noftri, 

ge,  à9  qu'il  ait        d*  nm,< 


Introït. 

LA  Croix  de  notre 
Seigneur  Jefus-Chrît 
doit  faire  nôtre  gloire 
C'efi  lui  qui  étant 
V Auteur  de  no/Ire  fa- 
lut ,  de  noffre  vie ,  de 
noffre  refurrelfion ,  nous 
a  Jaùvez  ,  &  nous  a 
rachetez. 

Pfe3ume  66. 

QUe  Dieu  exercé  fur 
nous  fa  mifericor* 
dey  &qudnout  beniffe% 
cm*  il  fajfe  luire  fur  nous 
la  lumière  de  fon  vif  a- 


ai6  Pour 
Nos  autcm,  &c. 
Kyrie  elafon ,  &c. 


Loria  in  Exdfîs 
i  JT  Deo. 

Et  in  terra  pax  ho* 
minibus  bonœ  volun- 
taris* 

Laudamus  te. 

Benediciaïus  te. 

A  doram  us  te. 

Glorificamus  te, 

Gratias  agimus  tibi 
propter  magnam  g!o- 
riam  tuam. 

Domine  Deus  Rex 
cœlcftis  ,  Deus  Pater 
cmnipotens. 

Domine  Fili  unigeni- 
te,  Jefu  Chrifle. 

Domine  Deus,  Ag- 
flus  Dci,  Filius  Patris. 

Qui  tollis  peccata 
mundi  ,  miferere  no- 
bis. 

Qui  tollis  peccata 
mundi,  fufeipe  depre 
carionem  nottram. 

Qui  fedes  ad  dexte- 
ram  Patris  ,  mifcrere 
nt>b:s. 

Qaoniam  tu  folus 
Sanftus. 

Tu  lolus  Donrinus. 

Tu  folus  Altiflimus. 
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La  Croix ,  &c. 
Seigneur  ,  ayez  pitié 
de  vous, 

G Loire  (oit  à  Dieu 
dans  le  Ciel* 
Et  la  faix  fUr  la  ter- 
re aux  hommes  de  bonne 
volonté* 

Nous  vous  louons. 
Nous  vous  benifionft 
Nous  vous  adprons» 
Nous  vous  glorifions. 
Nous  vous  rendons 
grâces  dans  la  vue  de 
vojlre  gloire  infinie. 

O  Seigneur  Dieu ,  Roi 
du  Ciel  !  S  Dieu  Père 
tout  •  puijfant. 

O  Seigneur  fils  unique 
de  Di(Ut  Je  fui  -Chrifi  ! 

O  Seigneur  Dieu9  Ag- 
neau de  Dieu ,  Fils  dd 
Père  ! 

O  vous  qui  éfacez 
1er  péchez  du  monde  , 
ayez  pitié  de  nous. 

O  vous  qui  èfacez  les 
péchez  du  monde ,  recè» 
vez  m/fre  prière. 

O  vous  qui  êtes  ajjts 
à  la  droite  du  Pere  , 
ayez  pitié  de  nous. 

Car  vous  ,  o  Jefus- 
Chrift  l  êtes  le  Jeul  Saint* 
Pous  êtes  le  Jeul  Sei* 
gneut. 

Fous  êtes  le  feul  tris- 


Colleté. 
ieu  .  qui 


de  la  Semaine  Sainte.  *i7 
Haut.  Jefu  Chrifte. 

^i/^f  le  Saint  Efprit,  Cum  fanfto  Spirî- 
en  la  gloire  de  Dieu  le  tu  in  gloria  Dei  Pa- 
Pere.    j4infî  foit.il.  tris.  Àmcn. 

Durant  le  Gloria  in  cxceUis ,  enfonne  les  cloches, 
Û*  on  ne  les  forme  plus  )ujqu  au  Samedi  (aint* 
~  Oratio. 

DEus  à  quo  8c  ju. 
das  reatus  fui 
pœnam,  &  confeflîo. 
nis  fuae  Latro  prae- 
mium  lumfit  :  con- 
cède nobis  tuse  pro- 
pitiacionis  efie'lum  : 
ut  ficut  in  Paiïionc 
fua  Jcfus  Chriftus 
Dominus  nofter  di- 
verfa  utriufque  intulit 
ftipcndia  meritorum  » 
i?à  nobis  abUto;  vetu* 
(lacis  errore  ,  refurre- 
ftionis  fuse  gratiam 
hrgiatur.  Qui  tecum 
vivit  &  régnât,  &c. 


avez 

1 puni  le  crime  de 
Judas  y  & qui avez  re- 
compenjè  la  confejjion 
du  Larron ,  faites  -  nous 
refjentir  l'effet  de  votre 
tonte  ;  afin  que  comme 
notre  Seigneur  Jefus- 
Chriji  à  traité  l'un  & 
Vautre  félon  leur  méri- 
te :  il  détruife  tout  ce 
que  nous  avons  du  vieil 
homme  :  Et  nous  fafje 
la  grâce  d'avoir  part  à 
fa  Rujurreflion  glorieu- 
se ,  lui  qui  étant  Dieu, 
vit  &  règne  ,  &c.  _ 
On  ne  dit  que  cette  Oraifon. 
La  Leçon  de  TEpître  1.    Leïïio    EpifioU  keati 


de  l'A  pôrre  S.Paul  aux 
Corinthiens  11. 

M Es  Frères,  Pous 
afjembler  comme 
vous  faites,  ce  n'efi  plus 
manger  la  Cene  du  Sei- 
gneur ,  (  ce  neft  plus  cé- 
lébrer des  banquets  à 
l'imitation  du  dernier 
que  fit  Jefus  .  Chnlt 
avec  fes  Apôtres,  fui- 
vant  le  deiïein  ,  Se  la 


Pauli  Apofloli  ad 
Coritbtos.  cap.  1 1  • 

FRitres  ,  Conve- 
nientibus  vobis  in 
unum  1  jam  non  eft 
Dominicam  cœnim 
nianducare.  Unuf- 
quifque  enim  fuam 
cœnam  praclumit  ad 
roanducandam.  Et  a- 
lius  quidem  efurit  1 
alius  autera  ebrius  cft. 


ut  Pour  l 

Numquid  domos  non 
habetis  ad  manducan- 
dum  &  bibendum  ? 
A  ut  Ecclcfiam  Dei 
contemnitis ,  &  con- 
fundiris  eos  qui  non 
habent  ?  Quid  dicam 
vobis  ?  Laudo  vos  ? 
In  hoc  non  laudo. 
Ego  enim  accepi  à 
Domino, quod  &  tra- 
didi  vobis  quoniam 
Dominus  Jefus  ,  in 
qua  noâe  tradebaturt 
acccpit  panem  ,  8c 
gratias  agens  frcgit , 
&  dixit  Accipite  & 
mauducate  Hoc  eft 
Corpus  meum  ,  quod 
pro  vobis  tradetar , 
hoc  facite  in  meam 
commemorationé.  Si* 
militer  &  Calicem 
poflquam  cœnavit  di- 
ccns  Hic  Calix  no- 
vum  teftamentum  eft 
in  meo  Sanguine.  Hoc 
facire  quotiefumque 
bibetis,  inmeanri  cora- 
roemorationem  Quo 
tiefcumque  enim  man- 
ducabitis  panem  hune, 
&  Calicem  bibetis  , 
mortem  Domini  an- 
nuntiabitis,  donec  ve- 
niat.  Itaque  quicum- 
que  manducaverit  Pa- 
nem hune  >  vel  biberît 


e  J  e  u  d  y 
forme  de  leur  inftitu- 
tioo  )  car  chacun  man- 
ge le  louper  qu'il  apor- 
te ,  Jans  attendre  les 
autres  •  &  ainft  les  uns 
nont  rien  à  manger  » 
pendant  que  les  autres 
Je  remplirent  de  vin  >  & 
font  bonne  chère,  tïa- 
vez-vous  pas  vos  m  au 
Ions  pour  y  boire  farpour 
y  manger  ?  Ou  mèpri- 
jez  -  vous  l'Eglife  de 
Dieu  ,  muiez,  -  vous 
faire  honte  à  ceux  qui 
n'ont  pas  le  moyen  de  fe 
traiter  comme  vout  ? 
fine  vout  dirai -je  Jur 
cela  ?  vous  en  louerai- 
je  ?  certainement ,  )e  ne 
vous  en  loué  point.*  Car 
j'ai  reçu  du  Seigneur 
l'inflruHion  que  )e  vous 
ai  auffi  donnée,  qui  eft, 
que  fejus  le  Seigneur, 
la  nuit  même  qu'il  fut 
trahi,  prit  du  pain >& 
aiant  tendu  grâces  ,  le 
rompit ,  dr  dit  à  [es  Oif. 
ciples  .•  Prenez  ,  man- 
gez Ceci  eft  mon  Corps 
qui  fera  livré  pour  vousr 
Faites  ceci  en  mémoire  - 
de  moi.  Il  prit  de  même 
le  Calice ,  après  avoir 
foupé  y  endifant:  Ce  Ca- 
lice eft  le  nouveau  Tef- 
tament  en  mon  Sang 


delà  Semaine  S  a  î  n  t  e.  ±*j 
Faites  ceci  en  mémoire    Calicem  Domini  in- 


de  moi  toutes  les  foi  s  que 
vous  en  boirez  Car 
toutes  les  fois  que  vous 
mangerez  ce  Pain  ,  & 
rnse  vous  boirez  ce  Ca. 
lice  ,  vous  annoncerez 
la  mort  du  Seigneur  , 
jujquà  ce  q:Cil  vienne. 
(  Ceft -  à  •  dire  ,  vous 
vous  fouviendrez  toû 
jours  de  celui  qui  eft 
mort  &  reflucité  pour 
tous  ,  &  qui  viendra  ju- 
ger les  vivans  8c  les 
morts  \  )  c'eft  pourquoi 
quiconque  mangera  ce 
Pain  >  ou  boira  le  Calice 
du  Seigneur  indigne* 
ment ,  fera  coupable  de 
la  prophanation  du 
Corps  &  du  Sang  du 
Seigneur.   Que  chacun 


dignè,  reus  erit  Cor- 
porfs  8c  Sanguinis 
Domini.  Probet  au- 
tem  feipfum  homo  , 
&  fie  de  pane  illo 
edat  »  &  de  Calice  bi- 
bar.  Qui  enim  man- 
ducat  Se  bibit  indigné  , 
judicium  fibi  mandu- 
cat  &  bibit,  nondiju- 
dicans  Corpus  Domi- 
ni. ldeôintervosmul- 
ti  infirmi  8c  imbecil- 
les,  8c  dormiuntmul- 
ti.  Quod  fi  nofmeU 
ipfos  dijudicaremus  » 
non  utique  judicare* 
mur.  Dum  judicamur 
autem  ,  à  Domino 
corripimur ,  ut  non 
cum  hoc  m  un  do  dam» 
nemur. 


dtnc  s  examine  foi  même  >  sM  eft  en  bon 
état»  &  quainfi  il  mange  de  ce  Pain,  &  boive 
de  ce  Calice  Car  quiconque  en  mange  &  en 
boit  indignement  ,  mange  &  boit  la  propre  con- 
damnatton  \  ne  faifant  pas  le  dtfcemement  qnil 
doit  du  Corps  du  Seigneur.  C'ejl  pour  cette  rai- 
fon  qu'il  en  a  plufieurs  parmi  vous  qui  Jont 
malades  &  'Janguiffants  ;  &  que  plupeurs  dor- 
ment (  du  fommeil  de  la  mort  )  Que  fi  nous 
mus  'ugions  nous  mêmes  ,  nous  ne  Jerions  pas 
\ugcz  de  Dieu.  Mais  lorfque  nous  Jommes  'ju- 
gez de  la  forte  ,  ceft  le  Seigneur  qui  nous  châ- 
tie ,  afin  que  nous  ne  Joyons  pas  condamnez  avec 
le  mmde. 


zio  Pour  j 

GraÀuale. 

CHrillus  faétus  eft 
pro  nobis  obe. 
diens  ufque  ad  mor- 
tem ,  mortcm  autem 
Crucis. 

y.  Prortsr  quod  8c 
Deus  exulravit  îllum  , 
&  dcdit  nomen  , 
quod  cft  fupcr  omne 
nomen. 

Sequentia  fanEli  Evan- 
gelri  fecundum  Joan- 
nem.  cap.  ij. 

A Nte  diem  Feftum 
Palchae,fciens  je- 
fus  quia  venit  hora 
ejus ,  ut  tranfeat  ex 
hoc  mundoad  Patrem: 
cura  dilexiflet  fuosj, 
qui  erant  in  raundo  , 
ia  finera  dilexit  eos. 
Et  cœna  fatta  cum 
diabolus  jam  mififlet 
in  cor  ,  ut  traderet 
eura  Judas  Simonis 
Ifcariotîs  :  Sciens  quia 
omnia  dédit  ei  Pater 
in  manns  ,  &  quia  à 
Deo  exivit  ,  &  ad 
Deum  vadit  ,  furgit  à 
cœna  ,  &  ponit  vefti- 
menta  fua,  Et  cum 
accepiflet  linteum  , 
praecinxit  fe.  Deinde 
niific  aquam  in  pe!- 
vim  ,  &  cœpit  lavare 
pedes  Difcipulorum  , 


E  JEUDI 

Graduel. 

JEfus  Umfl  pour  fa- 
mour  denouss'eftrai- 
du  obeyfjant  jufques  à 
la  mort  y  &  à  la  mort 
de  la  Croix. 

y.  En  recompenfê  de- 
q*oi  Dieu  fa  élevé,  S4 
lui  a  donné  un  nom ,  qui 
eft  au  deffus  de  tout  au- 
tre nom. 

La  fuite  du  S.  Evan- 
gile félon  faintjean, 
chap.  ij. 

DEvant  la  Fête  de 
Pâques,  Je  Jus  fa- 
chant  que  /on  heure 
étott  vaine,  qu'il devoit 
pafler  de  ce  monde  à  Jon 
Pere  -,  comme  il  avoit  ai- 
mé (es  Difciples  ,  quil 
laiffoit  dans  le  monde, 
il  les  ama  jufques  à  la 
fin.  Après  donc  qu'il 
eut  foupé  y  comme  le 
diable  eut  porté  Judas  . 
fils  de  Simon  \fcariot,à' 
trahir  /on  Maître  j  fâ- 
chant que  fon  Pere  Eter- 
nel lui  avoit  mis  toutes 
chofes  entre  les  mains  , 
qu^l  itoit  venu  de 
Dieu,  &  qu'il  s'en  re- 
toumoit  à  Dieu  j  21  fe 
leva  de  table ,  pofa  Jon 
manteau,  prit  un  linge 
dont  il  fe  ceignit  i  Vms 
il  mit  de  l'eau  dans  un 


îfijpn  9  &  commença  de 
la  ver  les  pieds  à  f es  Dif- 
ciplesy  les  effuyant  avec 
le  livge  qu'il  a  voit  mis 
autour  de  lui.  En  cet 
état  //  vint  à  Simm 
furnommé  Pierre  :  Et 
Pierre  lui  dit  i  Quoi  , 
vous  y  Seigneur  !  vous 
me  laverez  les  pieds  ? 
Jejus  lui  répondit  t  Mus 
ne  lavez,  pas  mainte- 
nant ce  que  je  fais; 
mais  vous  le  faurez 
ci- après.  Pierre  lui  re- 
partit :  Je  ne  fou  frirai 
jamais  que  vous  me 
laviez  les  pieds.  Jefus 
l*i  répliqua  :  Si  je  ne 
vous  lave  ,  vous  ri  au* 
rez  point  de  part  avec 
moi.  Mot s  Simon  lui  dit  : 
Seigneur  ,  lavez- moi  , 
non  feulement  les  pieds , 
mais  aujjî  les  mains  & 
/  la  tête.  Jefus  lui  dit  : 
Celui  qui  s'efl  lavé,  ri  a 
bejom  que  de  laver  fes 
pieds  ,  étant  tout  net 

f>our  le  refte.  Et  par- 
ant à  fes  Apôrres  ,  il 
ajoûta  ;  Vous  anjfi  êtes 
net  \  mais  non  pas  tous  t 
Car  il  favoit  bien  qui 
êtoit  celui  qui  le  devoit 
trahir  -,  c'efl  pourquoi  il 
diti  Pousriètes  pas  tous 

nefs*  dprés  qu'il  eut  la* 
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&  extergerc  Untco  , 
quo  erat  praecindus. 
Venit  ergo  ad  Sirao- 
nem  Petrum.  Et  dicit 
ci  Petrus  1  Domine  , 
tu  roihi  lavas  pedes  ? 
Refpondit  Jefus  ,  & 
dixit  ei.  Quod  ego 
facio,  tu  nefeis  modo: 
icies  autem  poflea. 
Dicit  ei  Petrus  1  Non 
lavabis  mihi  pedes  in 
aeiernum.  Refpondit 
ei  Jefus: Si  non  lave* 
ro  te ,  non  habebis  par» 
tem  mecuro.  Dicit  ei 
Simon  Petrus  ;  Do- 
mine 1  non  tantùm 
pedes  meos  ,  fed  & 
manus  &  caput.  Di- 
cit ei  Jefus  :  Qui  lo- 
tus eft  ,  non  indiget 
nifi  ut  pedes  lavet,icd 
eft  mundus  totust  Et 
vos  mundi  eftis  ,  fed 
non  omnes.  Sciebat 
enim  quifnam  eflet 
qui  traderet  euro. 
Proptereà  dixit  :  noa 
ertis  mundi  omnes. 
Poftquam  ergo  lavie 
pedes  eorum  ,  accepit 
vettinoenta  fua*  Et 
cum  recubuiflet  ite- 
rùm  ,  dixit  eis.  Sdris 
quid  fecerim  vobis  ? 
Vos  vocatis  me  ,  IV  a- 
gifler  &  Domine  :  6c 


he  la  Semaine  Sainte.  atj 
jour  :  Lui  qui  étant  Dieu    vivit  &  régnât ,  &c* 

vit  Ô4  rcgne  avec  ixous> 
&c. 

La  Préface  comme  ci-devant ,  pag.  47. 
Durant  le  Canon. 


PArtkipans  à  une 
même  Communion  , 
célébrant  la  [olerrrni* 
té  de  ce  facrè  jour ,  au- 
quel notre  Seigneur  ]  e- 
sus  Christ  a  été  li- 
t/ri pour  nous  1  &  ho- 
norons la  mémoire  en 
premier  lieu  de  la  glo- 
rieufe  Marie  ,  ton  ours 
Vierge  ,  Mère  de  Dieu 
notre    Seigneur  Jésus- 
Ch a  i  st  1  de  vos  Bien- 
heureux   Apoîres  & 
Martirs  ,    Pierre  & 
Paul ,  André t  Jacques  t 
Jean>7hornas }  Jacques , 
Vbilippe  %  Barthetemi  , 
Mathieu  ,  Simon  ,  & 
Thadée:  Lin ,  Clete,  Clé- 
ment Xifle  ,  Corneille , 
Cyprien ,  Laurent ,  Chry- 
Jogone,  Jean  &  Paul% 
Cojme  &  Oamien  ,  &* 
de  tous  les  autres  Saints* 
aux  mérites  &  prières 
dejquels   accordez  ,  /// 
vous  plaît ,  qiien  toutes 
chofes  nous  Joyons  mu- 
nis du  Jecours  de  vitre 


Communicantes  ; 
&  diem  facratiffi. 
mum  célébrantes: quo 
Dominus  nofter  Je*, 
fus  Chriftus  pro  no- 
bis  eft  traditus  1  fed 
&  raemoriam  véné- 
rantes, in  primis  glo- 
riofae  femper  Virgi- 
nis  Marias  »  genitricis 
ejufdem  Dn  8c  Do- 
mini  noftrî  Jefu  Chri- 
fti  :  fed  &  beatorum 
Apoftolorum.ac  Mar- 
tyrum  tuorum  Pétri 
&  Pauli  ,  Andréas ,  Ja- 
cobi  ,  Joannis  ,  Tho. 
mx  9  jacobi ,  Philippi , 
Bartholomati  »  Mat- 
tbsei,  Simonis  8c  Tha- 
dsei  :  Lini ,  Cleti ,  dé- 
mentis Xifti  9  Corne- 
liit  Cvpriani,  Lauren- 
tii ,  Chryfogoni ,  Joan-j 
nis  &c  Pauli  %  Cofm» 
Se  Damiani ,  8c  om- 
nium Sanâorum  tuo- 
rum  ;  quorum  meritic 
precibufque  1  concé- 
das >  ut  in  omnibuf 


ai4  Pour  le 

proteftionis  tux  mu- 
niatnur  auxilio.  Per 
eundem  Chriftum  Do- 
minûnoftrum.  Amen. 

H Ane  is'itur  obla- 
tionem  fervitutis 
noftrar.fed  &  cun&se 
familial  tuse  ,  quara 
tjbi  oflferimus  ob  diem , 
in  qua  Dominus  no» 
ûer  Jefus  Chriftus 
tradidit  Difcipulis  fuis 
corporis  &  Sangui- 
nis  fui  mifteria  cele- 
branda  :  quaîfumus 
Domine  ,  ut  placatus 
accipias  ,  diefquc  no* 
ftros  in  tua  pace  dif- 
ponas*atqueab  seterna 
damnatioae  nos  eripi, 
&  in  Ele&orura  tuo- 
rum  jubcas  grege  nu- 
merari.  Per  eumdem 
Chriltum  Dominum 
noltrum.  Amen. 
vos  Elus.  Var  le  même 
gneur.  dinfi  Joit-iU 

QUam  oblationem 
eu  Deus  ,  in  om- 
nibus ,  quadumus,  be- 
nediâam ,  adfcriptam , 
râtam  »  rationabilem , 
acceptabilemque  fa- 
ccre  digneris  $  ut  no- 
bis  Corpus  ôc  San* 
guis  fiât  dileâiflimi 
Fila  tui  Domini  no: 


Jeudi 

proteBion.  Par  U  mime 
Jésus  -  Christ  mire 
Seigneur,  Ainfx  foit-il. 

NOus  vous  prions 
donc ,  Seigneur ,  de 
recevoir  favorablement 
ceîtê  offrande  de  nôtre 
fervitude ,  qui  efi  aufji 
celle  de  toute  votre  fa- 
mille* que  nous  vous  of- 
frons en  la  folemnifê  de 
ce  ]our  auquel  notre  Sei* 
gneur  Jésus  -  Christ 
a  ordonné  à  [es  Difci- 
ples  de  célébrer  les  Mû 
fier  es  de  Jon  Corps  &  de 
Jon  Sang.  Et  nous  vous 
fuplions  d,e  nous  faire 
jouir  de  vôtre  paix  pen- 
dant nos  jours  ,  (y  de 
faire  quittant  prejcr~ 
vez  de  la  damnation 
éternede  ,  nous  foyons 
comptez  au  nombre  de 
Jejus  -  Chriji  nôtre  Sci- 

NOus  vous  prions  ,  S 
Dieu  ,  qu'il  vous 
plaifè  de  faire  qu'en 
toutes  chofes  cette  obla^ 
tion  Joit  bénie  ,  aprou- 
vie  ,  rendue  valable  , 
faijonnable  ,  agréable  * 
en  forte  qu'elle  devien* 
ne  pour  nous  le  Corps ,  & 
le  Sang  de  Jejus-  Chrifl 

vôtre 


de  la  Semaine  Sainte,  lit 
i  être  très- cher  Fils  nôtre   ftri  Jefu  Chrifti. 
Seigneur. 

QUi  le  jour  de  de- 
vant fa  PaJJîon ,  à 
laquelle  il  sefl  exposé 
pour  notre  falut,&  pour 
le  falut  de  tout  le  mon* 
de  y  c'eft-à*dire>en  ce  jour  > 
frit  le  pain  entre  les 
mains  faintes  (y  vene- 
ables  ;  &  levant  fes 
yeux  au  Ctel ,  à  vous 
Dieu  Jon  Peretout~puif~ 
Jant  ,  vous  rendant 
grâces  ;  le  bénit,  le  rompit 
Ô*  le  donna  à  fes  Dijci- 
plcsyleur  dijant:  Prenez 
&  mangez  tous  de  ceci: 
Car  ceci  est  mon 
Corps. 


QUi  pridîe  quant* 
pro  noftra  om-} 
niumque  falute  pâte-, 
retur(  Hoc  eft  hodie) 
accepit  Panera  in  fan- 
£tas  ac  venerabileg 
manus  fuas.  gç  eleva- 
tis  oculis  in  cœlum 
ad  te  Dcum  Patrem 
fuum  omnipotentecn  t 
tibi  gratias  agens  ,  be* 
nedixit ,  fregit ,  dedic-; 
que  Difcipulis  fuis  , 
dicens  :  Accipite  8c 
manducate  ex  hoc 
omnea.  Hoc  est 
en  i m  Corpus  meum» 


Tout  le  refle  comme  dans  le  Canon. 

On  dit  Agnus  Dei  à  l'ordinaire  »  mais  on  ne  donne 
p.zs  le  baijer  de  paix.  On  dit  pourtant  les  trois  Orai<* 
jons  accoutumées  avant  la  Communion. 

Au\our d'huile  Prêtre  confacre  deux  Hoflies , dont 
il  prend  ïune  &  re/erve  l'autre  pour  le  lendemain ,  au- 
quel on  ne  cm  j  acre  point:  il  garde  aujji  quelques  parti- 
cules conjacrêes  pour  les  malades  ,  fi  bejoin  efi»  11 
prend  tout  le  Sang,  &  avant  l'ablution  des  doigt,  il 
met  ÏHoflièrejtrvéedans  un  autre  Calice,quék  Dia- 
cre couvre  avec  la  Patène  &  la  Palle ,  puis  il  étend  le 
voile  par  diffus ,  &  le  met  au  milieu  deï 'Autel.  En* 
fuite  on  fait  la  Communion,  &  on  achevé  la  Meffe.  Le 
Prêtre  fait  une  génuflexion ,  lorjquil  s'aprocht,  ou  Je 
retire  du  milieu  de  l'  Autel ,  ou  qu'il pajffe  devant  le 
Sacrement.  Et  quandtl  doit  dire  Dominus  vobifcû> 
il  ne  Je  tourne point  vers  le  peuple  m  milieu  de  ÏM^ 


nrf  Pour  le  Jeudi 

tel,  de  ptur  de  tourner  le  dos  au  S.  Sacrement ,  mais 
au  cote  de  l'Evangile  j  &  là  mime  il  donne la  Bene- 
diiiion  à  la  fin  de  la  Méfie, 


D 


Communio. 
Oroinus  Jefus 
poftquam  cœna- 
vit  cum  Difcipulis 
fuis  ♦  lavit  pedcs  eo- 
rum:  &  ait  illis  :  Sci- 
tis  quîd  teccrim  vobis 
ego  Dominos  5c  Ma- 
gifter  ?  exemplum  de- 
di  vobis,  ut  éc  vos  ita 
faciatis. 


N 


Communion* 
Ofire  Seigneur  fi+ 
fus  après  avoir fou- 
pè  avec  jes  Difciples 
(  devant  que  d'inftituer 
le  Sacrement  de  fou 
Corps  &  de  fon  Sang,) 
lava  leurs  pieds  Ô4  leur 
dit  Vous  avez  vu  ce 
que  je  viens  de  faire 
pour  vous  ,  moi  qui  fuis 


mitre  Maître  &  vôtre  Seigneur  :  je  vous  donne 
exemple  y  afin  que  vous  faffiez  comme  {ai  fait. 


R 


Po/lcotnmunio, 
Efe&i  vitilibus 
ahmentis  »  quae- 
fumus  Domine  Deus 
nofter  i  ut  quod  tem- 
porc  noftrae  murtali- 
tatis  exequimur  ,  im 
momluatis  tus  mu- 
nereconiequamur.  Per 
Dominuai  noftrura  , 


Poft-  Com  m  un  i  on* 

F Ait  es  ^  s9 il  vous  plaît  f 
Seigneur  ,  qu'étant 
nourris  de  cette  nourri* 
ture  qui  donne  la  vie  , 
mus  recevions  par  vo- 
tre grâce  dans  l'immorta- 
lité bienheureufe  ce  que 
nous  célébrons  dans  le 
terns  de  no/hre  vie  mor- 
telle.ParnoJtre  Seigneur^ 
&c.  * 

On  dit  lté  midi  eft ,  on  donne  la  benediftion,  &  on 
ht  l'évangile  de  S.  Jean ,  au  commencement  duquel  le 
Prêtre  fait  le  ftgne  de  la  Croix  fur  lui ,  non  pas  fur 
VsJutel. 

Ce  jour  il  faut  préparer  un  lieu  propre  en  quelque 
Chapelle  ou  ï  Autel  de  ï Eglije  ,&  l'orner  le  plus  dé- 
cemment qtion  pourra ,  de  voiles  &  de  lumières ,  pour 
y  expofer  l'dofiie  avec  Is  Calice  qu'on  a  re^rvée  9  com* 
mj  cy  diffus %  Pm  la  Méfie  étant  finie  ,  on  allurnt 
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les  cierges ,  &  on  fait  la  Vroceflion  à  la  manière  accoû- 
tumie  ••  un  autre  Soudiacre  revêtu  portant  la  Croix* 
Le  CeUbrant  prend  une  chape  blanche ,  dr  étant  de<\ 
bout  devant  ï  Antèlmet  i' encens  dans  les  deux  encen  - 
Joïrs ,  Jans  benediftion.  Après  fe  mettant  à  genoux 
au  milieu  avec  î un  il  encen/e  par  trois  fois  le  Sa- 
crement y  &  ayant  reçu  de  la  main  du  Diacre  qui  e(lt 
debout ,  le  Calice  avec  le  S.  Sacrement  qu'il  couvre  défi 
extremitez  du  voile  qui  ejl  (ur  Je*  épaules ,  il  marche 
fous  le  Dais  au  milieu  du  Diacre  qui  efi  à  droite ,  &  du 
Soudiacre  qui  efl  àgauche0  Les  deux  Acolytes  èncen^ 
Jent  inceffammentleS.  Sacrement  >  jufquaulieu  pré- 
paré, où  il  e/î gardé  pour  le  lendemain.  Durant  cette 
ProceJJîon  on  chante  f Hymne  Suivante. 

Hantons  le  Miflere   T)  Ange  lingua  glo-J 


Du  Corps  rempli    de  Corporis  myfteriura  » 

gloire  ,  &  du  Sang  Sanguiuifque  pretiofi» 

précieux, 

Que  verfa  pour  Vhom-  Quem  iû  mundi  prcj 

me  coupable  tium  ; 

Le  fruit  d'un  [acre  fein ,  Fru&us    vent  ri  s  gc^ 

le    Monarque  des  nerofi, 

deux.  Ktx  cfFudit  gentium. 

Naiffant  d'une  Vierge  Nobis  datus  ,  nobis 


// Je  donne  aux  mortels  Ex  inta&a  Virgine  9 

&  par  Jes  (aints  Ec  in  mundo  conver^ 

dijeours  ,  r  fatus, 

Ayant  réglé  Us  mœurs  Sparfo  verbi  femme  f 

du  monde ,  Sui  moras  incolatus  , 

Tar  un  ordre  admirable  Miro  claulit  ordine. 
il  achevé  fes  jours. 
La  mit  de  la  dernière      In  fupremac  noûe 
Cène  ,  cœnae , 

//  confomme  la   Pâque  Recumbens  cum  Uzj 


féconde , 


natus 


&  les  pains  Jans 


tribus , 


ii8  Pour  l 

Obtèrvata  lege  plenè  , 
Cibisinlegalibus, 
Cibum   turbae  duo- 
dense, 
Sedatfuismanibus. 

Verbum  caro  >  pa* 
nem  verum, 
Verbo  carnem  cfficit  i 
Fitque  fanguis  Chrifti 

mcrum  ; 
Et  fi  fenfus déficit: 
Ad   firmandum  cor 

fincerum, 
Sola  fides  fufficit. 

Tan  tu  m  ergo  facra- 
mentum 

Veneremur  ccrnui  : 
Et  antiquum  docu- 

roentum 
Novo  cedat  ritui  ; 
Prseftet  fides  lupple* 

mentum, 
Senfuum  defedui. 

Geaiton>Geûitoque 
Laus  &  jubihrio 
Salus  ,  honor  ,  virtus 

quoque 
Sît  8c  benediâîo: 
Piocedenti  ab  utro* 

que 

Çompar  fit  laadatio. 
Arcen. 


e  Jeudi 

levain  : 
Et  par  fa  vertu  fouve- 
raine , 

Se  donne  en  pain  aux 

fiens  lui-même  de 

fa  main. 
V Homme  -  Dieu  ,  le 

Verbe  du  ¥ere> 
Fait  Ja   Chair  de  ce 

pain ,  &  (on  Sang 

de  ce  vin  : 
Il  faut  que  la  Foi  nous 

éclaire 
Au  défaut  de  nos  Jens 

dans    cet  œuvre 
divin. 
Adorons    donc  d'un 

cœur  fidèle 
Ce  Sacrement  Augufte  : 

Ô4  que  la  vieille 

Loi 

Cède  au  don  de  la  Loi 
nouvelle  y 

En  Joumetant  nos  fent 
à  l'objet  de  la  Foi* 
Honneur  au  Fils  9 
honneur  au  Pere  , 

Gloire*  grandeur ,  louan- 
ge ,  &  quavecque 
des  vœux  y 

Le  monde  beniffe  &  re± 
vere, 

Vtjprït  Saint  qui  pro- 
cède égal  à  tous  les 
deux.  A  in  fi  foit-il9 


fluand on  ejt venu  aulieu préparé  y  le  Diacre  àgâ^ 
mouxrcpit du [Prêtre debout le Calice  avec  le  S*  Saj 
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ment ,  &  le  met fur  F  Autel  :  le  ?rêtre  étant  à  genoux 
lencenje  comme  ci  deffus\puis  il  le  met  dans  le 
bernacle.  Au  retour  on  dit  les  Vêpres  au  Chœur  Jans 
ch  Miter. 


A  VESPRES- 

'Pater  nofter>  &  Ave  Maria  tout  bas,  puis  en 
dit  fâpres  Jans  chanter. 

An  t.  Je  prendrai  le 
Calice  du  Jalut  \  & 
j'invoquerai  le  Nom  du 
S  eigneur. 

Pfeaume  1 1  y. 


T%  Aï  crû  que  vous  nne 
pouviez  lecourir ,  & 
c'eft  pourquoi  y  ai  parlé  j 
car  )  ai  été  humilié  juj- 
ques  dans  l'excez. 

J'ai  dit  dans  mon 
transport  :  tout  homme 
eft  menteur  :  toure  ef- 
perahce  en  l'homme  .eft 
trompeule. 

Que  puis  -  \e  rendre 
au  Seigneur  pour  tous 
les  biens  quil  ma  faits  ? 

Je  prendrai  le  Cahce 
du  jalut  :&  \  invoquerai 
lemm  du  Seigneur. 

Je  rendrai  mes  vaux 
au  Seigneur  en  la  prenan- 
te de  tout  Jon  peuple  :  la 
mort  des  Saints  du  Sei- 
gneur eft  precicvje  devant 
Jesjeux. 


Ant.  Calicem  falu" 
taris  accipiam  ,  8c  no" 
men  Domini  invo- 
cabo. 

Pfalm.  1 1  f# 

CRedidi  >  propter 
quodlocutusfum 
ego  autem  humiliatus 
(um  nimis. 

Ego  dixi  inexcefîu 
mco  :  omnis  homo 
mendax. 


Qui  retribuam  Do- 
mino :  pro  omnibus 
quœ  retribuit  mihi  ? 

Calicem  ialutaris 
accipiam  1  •&  nomcr* 
Domini  mvocabo. 

Vota  mea  Domino 
reddam  coram  omni 
populo  ejus  :  pretiofa 
in  confpedtu  Domini 
mors  ian6torum"*ejus* 


230  Pour  li 

O  Domine  ,  quia 
ego  fervus  tuus  :  ego 
fenrus  tuus  9  Se  filius 
ancllfe  tus. 

Dirupifti  vincula 
mea  :  tibi  facrificabo 
hoftiam    laudis  ,  & 
nomen  Domitii  invo 
cabo. 

Vota  mea  Domino 
reddam  in  confpeâu 
omnis  populi  ejus  ï 
in  atriis  domus  Do- 
mini  1  in  medio  tui, 
Jerufalcm. 

Ant.  Calicem  falu- 
taris  accipiam  ,  &  no- 
men Domini  invo- 
cabo. 

Ant.  Cum  hîs  qui 
oderant  pacem ,  eram 
pacifiais.  Cum  loque- 
bar  illis,  impugnabant 
me  gratis. 

Vjalm.  ir^. 

AD  Dominum  cum 
tribularer  clama- 
vi  1  &  exaudivic  me- 

Domine  libéra  ani- 
mam  meam  à  labiis 
infquis  ,  8c  à  lingua 
dolou. 

\      Quid  detur  tibi ,  aut 
quid  apponatur  tibi  : 
jj.  ad  linguam  dolofam  ? 


;  Jeudi 

O  mon  Dieu  ,  je  Juif 
vitre Jerviteur  :  Je  fuis 
votre  Jerviteur  *  &  le 
fils  de  votre  fervante. 

1 

Vous  avez  rompu  mes 
liens  Je  vous  (acrifie- 
rai  une  Hojlte  d'aflion 
de  grâces  >  Ô*  j'invo- 
querai le  ttom  du  Sein 
gneur. 

Je  rendrai  mes  vœux 
au  Seigneur  en  la  pre- 
Jence  de  tout  /on  peu- 
ple ,  à  l'entrée  de  la  mau 
jon  du  Seigneur ,  au  mi- 
lieu de  toi ,  Jerujalem. 

Ant,  Je  prendrai  le 
Calice  du  jaluts  &  fin* 
voquerai  le  nom  du  S*i- 
gneur. 

Ant.  fitois  paifibk 
au  milieu  des  ennemis 
de  la  paix  ,  &  lorfqueje 
leur  parlois  ils  me  perje- 
tut  oient, 

Pfeaume  119. 
\  Ai  adrejjé  mes  cri» 
J  au  Seigneur  dans  Y*- 
piBion  qui  me  prejjoit  ) 
//  m9*  exaucé 
Seigneur  ,  délivrez, 
mon    ame  des  langues 
doublet  &  trompeujes. 

Quel  mal  peut .  on 
ajouter  à  celui  d'uni 

langue  trompeufe  ? 


de  là  Sema 

Ses  paroles  font  com- 
me des  flèches  aiguës  .• 
accompagnées  de  charbons 
ardens  tirées  par  m 
bras  putffant. 

Helas  y  que  mon  exil 
ejî  long  !  ai  habite 'par- 
mi les  mechans  ,  Mon 
ame  y  a  demeuré  long- 
tems. 

fétois  paifibleaumi- 
lieu  des  ennemis  de  la 
paix  <*r  lorfque  \e 
leur  parlois  ils  me  per- 
Jecutoient  fans  fu)et. 

Ant.  fitois  paifible 
M  milieu  des  ennemis 
de  la  paix  :  &  /or [que 
\e  leur  parlois  ils  me 
perjecutoient  fans  fujet. 

Ane.  Seigneur  ,  dèlu 
Wez  moi  des  mechans. 
Pfeanrae  139. 

S Eigneur égarant ijjez- 
moi  des  mechans ,  (? 
délivrez  -  moi  de  ces 
hommes  pleins  cfin)Um 
ftice. 

Qii  forment  de  mau~ 
mais  dépeins  dans  leur 
cœur  &  qui  me  font 
la  guerre  tous  les  \ours. 

Leurs  langues  font  ai- 
guifèes  comme  les  lan- 
gues des  ferpens  /  ils  ca- 
chent fous  leurs  lèvres 
U  venin  des  Afptcs. 


ne  Sainte,  ijr 
Sagitcse  potentis  a- 
curxrcum  carbonibus 
defolatoriis. 

Hei  mihi  >  quia  ia 
colatus  meus  prolon- 
gatus  eft  /  habitavi  cura 
habitantibus  Cedar  : 
multum  incola  fuie 
anima  mea. 

Cura  his  qui  ode- 
runt  pacem  ,  eram  pa- 
ci  ficus  $  cum  loquebar 
illis,  impugnabant  me 
gratis. 

Anu  Cum  his  qui 
oderunt  pacem  ,  eram 
pacificus  ;  cum  loque- 
bar  illis,  impugnabant 
me  gratis. 

Ant.  Ab  hominibus 
iniquis  libéra  rac,Doj 
mine. 

Pfalm.  139. 

ERipe  me  Domine: 
ab  homine  malo  , 
à  tiro  iniquo  eripe 
me. 

Qui  cogitaverunt 
iniquitates  in  corde  1 
tota  die  conftituebanc 
prselia* 

Acuerunt  lînguas 
fuas  ficut  ferpenres: 
venenum  afpiduiu  1 
ftib  labiis  corum. 


231  Pour  l 

Cuftofti  me  Domi- 
ne, de  manu  peccato- 
ris  i  Se  ab  hominibus: 
inîquis  eripe  me» 

Qui  cogitaverunt 
fu  pplantare  grelTus 
meos  1  abfconderunt 
fuperbi  hqueum  mihi. 

Et  fîmes  extende- 
rant  in  hqueum  ;jux- 
ta  irer  feandalum  po- 
fuerunt  mihi. 

Dixi  Domino  ,Deus 
meus  es  tu  :  exaudi 
Domine  ,  vocem  de- 
j>recationi*  mear. 

Domine  ,  Domine 
virtus  falutis  meae  : 
obumbrafti  fuper  ca- 
putmeum  in  die  belli. 

Ne  tradas  me  Do- 
mine, à  deliderio  meo 
peccatori  :  cogitave 
ruot  contra  me  ,  ne 
derelinquas  me  ,  ne 
forte  exalcentur. 


Caput  circuitus  eo- 
rum  /  labor  Lbiorum 
ipforum  operiet  eos. 

Cadent  fuper  eos 
carbones  ,  in  ignem 

d:;icies  eos  ;  in  znife- 

—    •  ... 


Jeudi 

Garantiffez-moi,  Sri. 
gneur,  des  mains  des  pé- 
cheurs ,  &  délivrez,  -  moi 
des  hommes  pleins  dyin~ 
juftice. 

Us  ne  Jongent  qu'à 
me  faire  tomber  :  ces  Ju" 
perbes  triant  drejfé  des 
embûches. 

Us  ont  tendu  des  filets 
ér  des  pièges  fur  le 
chemin  oh  je  paffe*  afin 
de  me  perdre. 

Mais  fai  dit  au  Sei- 
gneur j  Fous  êtes  mon 
Dieu  ,  Seigneur ,  e::au» 
cez  ma  prière. 

Seigneur  ,  voiis  qui 
êtes  l'efperance  de  mon 
falut  y  vous  avez  cou- 
vert ma  tète  dans  le 
jour  du  combat. 

Seigneur ,  ne  me  livrez, 
pas  aux  pécheurs  ,  aie 
lieu  de  niaccordtr  mes 
defirs  :  ils  machinent 
ma  ruine  j  ne  m  aban- 
donnez pas  y  afin  qu  'ils 
riayentpas  fujet  de  s* en 
orgueillir. 

Leurs  plus  grands  ar- 
tifices y  &  leurs  calom* 
nies  les  mieux  concertées 
retomberont  fur  leurs  tê~ 
tes. 

Des  charbons  ardèns 
tomberont  Jur  eux:  Fous 
les  précipiterez  dans  les 

famés 


delà  Sema 

fiâmes  :  ils  Succomberont 
à  leurs  mtferes* 

Les  medijans  ne  rétif- 
jiront  point  fur  la  terres 
&  ceux  qui  vivent  dans 
l'injujiice  mourront  d'u- 
ne mort  malheureufe. 

Je  Jai  que  Dieu  fera 
juflice  aux  rmj érables  / 
qu'il  vengera  les 
pauvres. 

Seigneur  ,  les  \ufles 
hueront  votre  nom.'  & 
les  gens  de  bien  habite- 
font  dans  le  Ciel,  où  ils 
vous  verront  face  à  fa- 
Ci. 

An  t.  Seigneur  $  deli* 
W4z  moi  des  mechans. 

Ant.  Délivrez*  moi 
des  pièges  que  les  me* 
cbans  m'ont  tendus,  & 
des  embûches  qu'ils  m'ont 
drefées* 

Pfeaume  140. 

SEtgneur  ,  j'ai  crie 
vers  vous  ,  hâtez- 
vous  de  me  fecourir. 
Soyez  attentif  à  ma 
voix  lorfque  je  vous  in* 
voque. 

Que  ma  prière  s'cle- 
w  \ufques  à  vous ,  com- 
me l'encens  qui  monte 
en  votre  prefence.  Que 
l'élévation  de  mes 
mains  vers  vous ,  vous 


ine  Sainte,  ij j 
riis  non  fubfiftent. 

Vir  lingmfus  not 
dirigecur  in  terra:  vi- 
rum  injuttum  mata  ci- 
pient  in  intérim. 

Cognovi  quia  faciet 
Dominus  judicium 
inopis  :  &  vindi&am 
pauperum. 

Verumtamcn  jufti 
conficebuntur  nomini 
tuo  :  &  habitabunt 
refti  cum  vultu  tuo» 


Ant.  Ab  homini- 
bus  iniquis  libéra  me 
Domine. 

Ant.  Cuftcdi  me  à 
laqueo  ,  quern  ftatue- 
runt  mihi ,  &  à  ican- 
dalii  operantium  ini- 
quitatera. 

Pjalm.  140. 

DOmine  ,  clamavi 
ad  te,exaùdime* 
intende  voci  meae 
cum  clamavero  ad  te« 


Dirigituroratîomîa 
ficut  incenfum  in  conf» 
pettu  tuo  ,  elevatio  ma- 
nuum  mearum  ,  fa- 
crificium  vefpertinum. 

X 


aj4  Pour   le  Jeudy 

Joit  agréable ,  comme  le  Jacrifice  qui  <v0Us  ej}  0^irt 
fut  le  Joir. 


Pone,  Domine,  eu- 
ftodiam  ori  meo  i  8c 
oftium  circumttantiae 
labiis  meis. 

Non  déclines  cor 
meum  in  verba  mali- 
tix  :  ad  exeufandas 
exeufationes  in  pce- 
catis. 

Cum  hominibus 
operantibus  iniquita- 
te  m  :  Se  non  commu- 
nicabo  cum  eledlis 
corum. 

Complet  me  juftus 
in  mifericordia,  &  in- 
crepabit  me  :  cleum 
autem  peccatoris  non 
impinguet  caput  meû. 


Quoniam  adhuc  Se 
oratio  n  ea  in  bene- 
placitis  ,corum  :  ab- 
forpti  funt  jun&i  pe- 
tr*  judices  eorum. 


Audient  verba  meai 
quoniam  potuerant  : 
ficut  craflitudo  terrae 
erupta  eft  fuper  ter- 
rain. 


Seigneur  mettez  une 
fenre  garde  à  ma  bou- 
che y  &  une  porte  de  cir- 
conjpeBion   à  mes  lé* 

ItcS. 

Ne  permettez  pas 
que  mon  cœur  fe  laiffè 
aller  à  des  paroles  ma* 
licieu/es  ,  pour  cher- 
cher des  excujes  à  Jes 
péchez. 

Comme  font  lesmé* 
chans  garantiffez- 
moi  de  participer  à  leurs 
plaiftrs. 

Le  Jufle  ujera  de  mi* 
fericorde  pour  me  cor  ri* 
ger%  &  Une  réprendra 
Jeverement:  mais  je  ne 
joufrirai  point  que  l'hui- 
le (  la  flaterie  )  du 
pécheur  [oit  répandue 
jur  ma  tête. 

J'ofre  ma  prière  à 
Dieu ,  afin  que  je  ne  leur 
devienne  point  fembla- 
ble  ,  en  aimant  ce  qu'ils 
aiment  /  leurs  Juges  ont 
été  précipitez  &  brijez 
contre  la  pierre. 

Ils  ont  entendu  par 
mes  paroles  que  je  pou- 
rvois leur  nuire  •  Comme 
les  mottes  d'une  terre 
grafle  (ont  dtjperfées  çà 
&  là. 


delà  Semai 

Mes  os  de  même  ont 
été  difoerjez  proche  du 
fepulchre  $  ils  ont  abatu 
mes  forces,  &  m'ont 
prefqueôtéla  vie,  J'ele- 
w  les  yeux  vers  vous  , 
Seigneur  $  j'cjpere  en 
vous  t  ne  perdez,  point 
mon  ame. 

Les  pécheurs  tomberont 
eux-  mêmes  dans  leurs 
filets  s  )e  me/epare  d'eux 
}ufques  à  ce  que  j'aie 
paffe  ce  mauvais  pas. 


Ant.  Délivrez  -  moi 
des  pièges  que  les  me- 
chans  m'ont  tendu  ,  & 
des  embûches  qu'ils 
m'ont  dreffees. 

Ant.    Je  regardois  à 
droite  &à  giache  ,  <£r 
je  voyoïs  qu'il  n'y  avoit 
perjonne  qui  me  connut. 
Pfeaume  141. 

I'ai  élevé  ma  voix 
vers  le  Seizneur ,  fat 
Mff  &  \e  lui  ai  adref  * 
fé  mes  prières  avec  tou- 
te l'ardeur  que  \'ai  pu. 

f  expo] e  devant  lui  les 
defirs  de  mon  cœur;  & 
)e  lui  découvre  mon 
afliftion. 

Mon  efprit  étant  prêt 
d'entrer  dans  la  défait- 


né  Sainte,  2jf 
Diflipata  funt  ofia 
noftra  iecus  infer- 
nu  m  1  quia  ad  te  Do- 
mine ,  Domine  oculi 
mei  ,  in  te  fpenvi  » 
non  auferas  animara 
meara. 

Cuftodi  me  a  la- 
queo  ,  quem  ftatue* 
runt  mihi  ,  &  à  lcan- 
dalis  operantiura  ini- 
quitarcm. 

Cadent  in  retiaculo 
ejus  pecca  torts  î  fin- 
gulariter  lum  ego ,  do- 
nec  tranfeam. 

Ant.  Cuftodi  me  à 
laqneo  >  quem  ftatue- 
runt  mihi:  &  à  feaa-j 
diiis  o^erantium  ini- 
quitatem. 

Ant.  Confiderabam 
ad  dexteram,  &  vide* 
bam  ,  &  non  erat  qui 
cegnofreret  me, 
Pjalm.  14  t. 

VOcc  mea  ad  Do- 
minum  clamavi  : 
voce  mea  ad  Domi- 
num  deprecafus  fum, 

Fffjudo  in  confpe-, 
£tu  ejus  orationem 
mea  m  :  Se  tribula- 
tionem  meam  ante 
ipfum  pronuntio* 

Indcficiendo  ex  me 
fpintum  rneum  1  & 

X  ij 


2^6         Pour  l 

tu  cognovilli  iemicas 
meas. 

ln  via  har  qua  am- 
bulabam  :  abfconde- 
runt  laqueum  mihi. 

Coniîderabam  ad 
dexteram  ,  8c  vide- 
bam  t  &  non  erat  qui 
cognoferet  tr.e. 

Pcriit  fega  à  me  : 
Ce  non  cft  qui  requL 
rat  animam  mèam* 


Clamavi  ad  te  Do- 
mine :  dixi,  tu  es  fpes 
mea  ,  poriio  mea  in 
terra  viveotium.  ! 

Intende  ad  depreca- 
tionem  meam  :  quia 
hurr.iliatus  lum  nimis. 

Libéra  roc  à  perlè- 
quenribus  me  t  quia 
conforrati  fuQt  fuper. 
me.  . 

Educ  de  euftodia 
animant  iream  ad  con- 
fitendum  noroini  tuo: 
me  expcfhnt  jurti  , 
donec  rétribuas  mihi. 


Ant.  Confiderabam 
ad  dexteram ,  &  vide* 
bam  i  6c  non  erat  qui 
çognofceret  me. 


Jeudy 

lance  ,  je  lui  ai  dit  ? 
Fous  connoifjez  met  voyes 
&  m  a  conduite 

Dans  le  chemin  où  )e 
mar  chois,  on  m'a  tendu 
des  ptfges. 

Je  regardois  à  droite 
&  à  gauche  ,  &  ]e  ne 
voyois  perjonne  qui  me 
connut. 

Je  ne  vois  aucun  lieu 
Rechaper  »  &  il  ny  a 
per forme  qui  penfe  à 
fauvermon  *w*,ouma 
vie. 

Seigneur  ,  )yai  crié 
vers  vous ,  je  vous  ai 
dit  •  Vous  êtes  mon  efpem 
rartee ,  &  won  partage  en 
la  terre  des  vivans. 

Ecoutez  ma  prière  ; 
car  je  luis  dns  une  ex* 
trême  afliftjon. 

Délivrez- moi  de  ceux 
qui  me  pèrfecutent ,  par- 
ce qu'il/  Jont  plus  forts 
que  moi. 

Tirez  mon  ame  de  fa 
prifon  ,  afin  qu'elle  loue 
votre  faint  Nom  s  Les 
Juftes  regardent  la  re- 
compenfe  que  vous  me 
donnerez  ,  comme  leur 
propre  couronne. 

Ant.  Je  regardois  à 
droite ,  &  à  gauche,  & 
je  ne  voyois  perjonne  qui 
me  connût. 


de  la  Semaine  Sainte.  a?7 
Durant  ces  trois  jours  on  ne  dit  (oint  de  Chapitre, 
d'Hymne ,  ni  de  Fer  [et. 

A  MAGNIFICAT. 

Ant.  Jejus  formant  Ant.  Cœnantibus 
avec  fes  Dijciples,  prit  autemillis,  accepit  Je- 
dupain ,  &  le  bénit*  &  fus  panem  ,  &  benedi- 
Voyant  rompu  le  leur  xit  »  ac  fregit ,  dédit- 
donna.  que  difcipulis  fuis. 

Magnificat,  comme  ci-devant ,  pag.  60. 

Ant.  Jejus  foupant  Ant.  Cœnantibus 
avec  Jes  Dijciples  prit  antem  illis  accepit  Je- 
àupain,  & 'le  bénit ,  &  fus  panem  ,  &  bene- 
/tyawf  n>wp/i  le  leur  dixit ,  ac  fregit ,  dedit- 
Jonna.  que  difcipulis  fuis. 

t9  Jefus  Cbriftpour  t.  Chriftus  faftus 
V amour  de  nous ,  /V/î  eft  pro  nobis  obe- 
rendu  obeyjfant  \ujques\à  diens  ufque  ad  mor- 
la  mort*  te  m. 

Pater  nofler,  Miferere  raei  >  comme  ci-  deffus,  p'ijo. 
Relpice  quxfumust  &c.  comme  cLdeQus,p.  190. 

On  découvre  les  Autels,  difant  j 

///  ont  partagé  entre  Diviferunt  fibi  ve- 

eux  mes  vêtemens  f  &  ftimenta  inea  *  8c  fu- 

ont  jetté  le  fort  Jur  ma  per  veftem  meam  mi- 

robe.  ferunc  forcem. 

Pfeaume.  Deus ,  Deus  meus  refpice ,  &c.  cuaprés 
page.  148. 

Ant*  Ils  ont  partagé  Ant.  Diviferunt  fibi 
entre  eux  mes  vêtement ^  veftimenta  roea  ,  fie 
&  ont  \ettè  le  Jort  jur  fuper  veftem  mcam 
ma  robe.  milerunt  fortem. 

Après  le  dénuement  des  Autels,  à  heure  réglée,  ayant 

X  ii] 


îj8  Pour    le  J.EOdï 

Jait  lejtgnal  avec  unais ,  les  Clercs  s'affemblent  pour 


Commandement  de  nîfr&  Seigneur.  L  e  Pre- 
trieur  revêtu  par  dejus  P  Aube &l'Amit 
aune  EJloh  &  d'une  Chape  violete,  fe  rend  m  lieu 
prépare .  &  étant  accompagè  d'un  Diacre  &  d'un 
6o»diacre,  cor,. me  à  la  Meffe  revêtus  de  parement 
blancs ,  met  de  l'encens  dans  l'encenfoir.    Enfuite  le 
Dt acre  tenant  le  livides  Evangiles  devant  ïeflomac 
demande  a  genoux  la  bexedtclion  au  Supérieur ,  & 
I  ayant  reçûè,  les  Atomes  tenant  des  cierges  allumez  à 
la  droite  &  à  gauche,  il  fait  le ftgne  de  la  Croix  furie 
livre ,  tlt  encenfe>  &  chante  comme  c'eftla  coutume 
l  Evangile  .♦  Ame  diem  telïum  Pafcbae,  comme  à 
la  Me{je,  Leq<iei  étant  fini ,  leSoudiacre  porte  le  livre 
au  Supérieur  pour  le  baifer.-  &  le  Diafre  l'encenfe  à 
l  ordinaire.    Après  cela,  le  Supérieur  ayant  pofè  fn 
Chape ,  &.  le  Diacre  <*r  le  Soudiacre  ayant  mis  un  lin- 
ge  aufour  de  lui,  Cr^l'affi^ant ,  il s'avance  pour  laver 
(es pieds ,  après qu  on  a  rangé  ceux  qu'on  doit  laver  .• 
les  Clercs  portant  leba£i*&  l'eau ,  &  le  îoudiacre  te- 
nantle jied  droit,  fie.  biffant  .le  genoux  à  chuun,  il 
leur  lave  les  pieds ,  les  ejfuye  &  les  batje  ,  le  Dia- 
cre lui  tendant  le  linge.-  &  cependant  on  chante  ce 
fut. 

Joan,  ig.  S.  Jean ,  chap.  i  g. 

MAndatum  novum  T  £  vous  donne  un  nou* 
do  vobis:  utdili-  I  veau  commandement , 
gatis  invicem  ,  ficut  qui  efl  de  vous  aimer 
dilexi  vos  ,  dicit  Do-  les  uns  les  autres,  com- 
I?*IQUS«  me  \e  vous  ai^  aimez  , 

dit  le  Seigneur. 
Vfalm.  ii  8.  PJèaume  n8. 

B Eati  immaculati  T}len  -  heureux  font 
invia}  qui  ambu-    JJ  ceux  qui  durant  le 

i?01"  ,ge  Dom,ni-  cours  de  cette  vie  ne 
Jonjouj liez  d'aucune  tache ,  &  qui  marchent  toit- 
\aurs  don  la  Loi  de  Dieu, 
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O»  répète  immédiatement  V  Antienne  Mandatumt 
ainfi  les  autres  Antiennes  qui  ont  des  Pfeaumes  ou 
Fer  jet  s  Jont  répétées  •  Et  on  dit  jeulement  le  f/re- 
mer  fer  Jet  de  chaque  Pfeaume. 


Ant  Le  Seigneur  sè- 
tant  levé  de  table  ,  mit 
de  l'eau  dam  un  bafjîn , 
commença  de  laver 
les  pieds  à  fes  Difciples  ; 
à  qui  il  a  donné  cet 
exemple. 

Pieaume47.  LeSei* 
gneur  efl  grand  ,  &  di 
gne  de  louange  \  en  la 
Cité  de  notre  Dieu  ,  en 
fa  fainte  montagne. 

Ant.  Après  que  notre 
Seigneur  fefus  eut  fonpé 
avec  /es  Difciples ,  il  leur 
lava  les  pieds  ,  &  leur 
dit  :  Vous  avez  VÛ  ce 
que)e  viens  de  faire  pour 
vous  y  moi  qui  fuis  votre 
Seigneur  &  votre  Maî- 
tre. rfe  vous  ai  donné 
exemple  ,  afin  que  vous 
faffiez*  comme  )  ai  fait. 

Pfeaume  84.  Seigneur . 
il  vous  a  plu  de  bénir 
votre  terre  ;  fous  avez 
délivré  Jacob  de  capti- 
vité. 

Ant*  Quoi9  Seigneur^ 
que  vous  me  laviez  les 
pieds  ?  (  dit  S.  Pierre) 
Jefus  lui  répondit  :  Si  je 
71e  vous  lave  les  pieds  > 


Ant.  Poflquaro  fur- 
rexit  Dominus  à  cœ- 
na ,  mifit  aquam  in 
pelvim  ,  &  cœpit  la- 
vare  pedes  Difcipulo- 
rum  fuorum  :  hoc 
exemplum  reliquit  eis. 

P/alm.  47.  M^gnus 
Dominus  8c  laudabilis 
monts:  in  civitate  Deî 
noftri ,  in  monte  fan-* 
dto  ejus. 

Ant.  Dominus  Jefus» 
poftquam  cœnavitcum 
Dilcipulis  fuis  ,  lavit 
pedes  eorum  ,  8c  ait 
illis  :  Scitis  quid  fece* 
rim  vobis,  ego  Domi- 
nus &  M  igifter  \  exenu 
plum  dedi  vobis  ut  8c 
tos  ita  faciatis» 


Pjalm.  84.  Benedi- 
xifti,  Domine,  terram 
tuam  t  avertifti  capti- 
vitatem  Jacob. 

Ant.  Domine  ,  ta 
mihi  lavas  pedes  ?  Re- 
fpondit  Jefus ,  &  dixie 
ei  :  Si  non  lavero  tibi 
pedes  ,  non  habebis 
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partera  mecum.  vous  n'aurez  point .  dé 


part  avec  moi 

t.  Jefus  vint  à  Simon 
furnomiTié  Pierre  ;  & 
Pierre  lut  dit. 
On  répète  î Antienne. 
Domine  ,  tu  mihi       Quoi ,  Séigneur  ,  qm 

vous  me  laviez  les  pieds  ? 
Jcjus  lui  répondit  :  Si  je 
ne  vous  lave  les  pieds  , 
vous  n  aurez  point  de 
part  avec  mti. 

t.    Vous  ne  {avez 
pat  mainttnant  ce  que 
je  fais  ;  mais  vous  le 
[aurez  claires. 
On  répète  V  Antienne  pour  la  troiftéme  fois. 


t.  Venit  ergo  ad 
Simonem  Perrum ,  & 
dixic  ei  Petrus. 


   —  —  -  —       V  »  —  •  »  m  mm  m 

lavas  pedes  ?  relpondit 
Jcfus  ,  &  dixir  ei  :  Si 
non  lavero  tibi  pedes, 
non  habebis  partem 
mecum. 

t.  Quod  ego  facio , 
tu  nefcîs  modo  t  fcies 
autem  pofteà. 


Domine  ,  tu  mihi 
lavas  pedes?  refpondit 
Jefus,  8c  dix ît  ei  :  Si 
non  lavero  tibi  pedes, 
non  habebis  partem 
mecum. 

Si  ego  Dominus 
&  Migifter  vefter  lavi 
vobis  pedes  :  quanto 
magis  deberis  alrer  al- 
tcnus  lavai  e  pedes? 


PJabn.  n  6.  Audite 
hxc  omnes  gentcs  / 
auribus  percipite  qui 
habiratis  orbem. 

Ant.  In  hoc  cog- 
nofcent  omnes  quia 
Difcipuli  mei  tftis ,  fi 
dileftionem  habueri- 


Çluoi  y  Seigneur ,  que 
vous  mè  laviez  les  pieds  ? 
Jejus  lui  répondit  :  Si  je 
ne  vous  lave  les  pieds  , 
vous  n'aurez  point  de 
part  avec  moi. 

f9  Si  \ai  lave  vos 
pieds ,  moi  qui  fuis  votre 
Maître  ,  S4  'votre  Sei- 
gneur \  à  combien  plus 
forte  raifon  devez-vous 
vous  laver  les  pieds  les 
uns  les  autres. 
Pfeaum  e  1 1 6.  Nations* 
écoutez  toutes  ces  paro- 
les peuples  qui  habitez 
le  monde,  entendez* les. 

Ant.  lout  le  monde 
connottra  que  vous  êtes 
mes  Dijciples  ,  fi  vous 

avez  un  amour  mutuel 


de  la  Sema 
les  uns  pour  les  antres. 

Dit  Jejus  à  les 
Dijciples. 

Ant.  Que  ces  trois 
vertus,  la  Foi,  l'Ejpe- 
rance ,  &  la  charité  de- 
meurent en  vous.  Mais 
la  Charité  e(l  la  plus 
grande  &  la  plus  excel- 
lente des  vertus. 

f.  Maintenant  ces 
trois  vertus  ,  la  Foi  , 
l'Ejperance  Ô*  la  Chari- 
té vous  demeurent.  Mais 
la  feule  Charité  efl  la 
plus  grande  &  la  plus 
excellente  des  vertus. 

A  nt.  Bénie  fottlafain. 
te  Trinité,  Ô* lindivifi- 
ble  unité  de  Dieu.  Nous 
le  glorifierons  .parce qu'il 
nous  a  donné  des  preu» 
ws  de  fa  bonté* 

t.  Bsniffons  le  Pere, 
le  Fils,  &  le  S.  Efprtt. 

Pfeaume  8;. 

Que  vos  Tabernacles 
Jont  aimables  ,  ô  Dieu 
des  armées,  ou  des  m  ira- 
cles  \  mon  ame  languit 
&  fe  conlume  du  défit 
Centrer  dans  la  Mai  Ion 
du  Seigneur. 

A  nN  LàoùeftlaCha* 
rité  &  l'amour ,  Dieu  y 
ejl  aujji. 

f.  V amour  de  Jejus- 


ne  Sainte.  i+i 
tisad  invicem. 

f.  Dixit  Jefus  Dif, 
cipulis  fuis. 

Ant.  Maneant  in 
vobis  fides,  fpes,  cha- 
ritas,  tria  hxc:  major 
auteen  horum  eft  eba* 
ritas. 


f.  Nunc  autem  ma- 
nent  hdes,  fpes  ,  cha- 
ntas ;  triahaec:  major 
horum  eft  charitas. 


Ant.  Benediéla  fie 
fanfta  Trinitas,  atquc 
indivifa  unitas  f  con- 
fitebimur  ei,quiafecit 
nobilcum  miièricor- 
diam  luam . 

t.  Benedicamus 
Patrem    &    Filium  , 
cum  fanéto  Spiritu. 
Pfalm.  8j. 

Quàm  dileâa  ta- 
bernacula  tua  9  Domi- 
ne virtutum  concupif- 
cit  Se  déficit  anima  mea 
in  arria  Domini. 


Ant.  Ubi  chantas 
Se  amor,  Deus  ibieiî. 

Ant.  Congregavitnos 
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in   unum  Chrifti   a-   Chnjl  nous  a  affemblez 


m  or. 

t.  Exultemus  ,  8c 
inipfojucundemur. 

f.    Ticreamur  ,  & 


<*T  unis. 

t.  Rejoiï'flotis *  nous 
en  lui,  &  louons  le  avec 
ail  greffe. 

t.  Craignons  le  Dieu 


ameraus  Deum  vivum.   vivant ,  &  aimons-le. 
t.  Et  ex  corde  dili-       t.  Et  aimons  nous  les 


gamus  nos  fincero. 


uns  les  autres  avec  un 
cœur  Jincere, 


On  répète  l'antienne. 


Ubi  chantas  &  a* 
mor,  Deus  ibi  eft. 

t  Simul  ergo  ,  cum 
in  unum  coi  gregamur. 

t.  Ne  nos  mente 
dividamur,  caveamus. 

t.  Ceflent  jurgîa 
maligna,  ceflfent  lues. 

Et  in  mediono- 
ftri  fit  Chriilus  Deus. 


Là  où  eft  la  Charité 
dr  l  amour  >  Dieu  y  ejl 
aujjî. 

f.  Etant  donc  affem- 
blczô*  unis. 

t.  Gardons  nous  de 
rompre  V union  de  nos 
ejprits. 

9 1  g«'/7  ny  ait  point 
parmi  nous  de  querelles  , 
m  de  procez» 

t.  Et  que  JefusXkri/l 
{oit  au  milieu  de  nous. 


On  répète  V  Antienne  pour  la  troiftème  fois. 


Ubi  charitas,  &  a- 
mor ,  Oeus  ibi  eft. 

y.  Simul  quoque 
cum  beatis  videamus* 


Glorianter  vul- 
tum  tuum  ,  Chriftc 
Deus. 


Là  où  eft  la  Charité  (y 
ï  amour  y  Dieu  y  eftauffi. 

t.  Faites,JeJus-ChriJl 
notre  Dieu  ,  que  nous 
pwjjtons  voir  avec  les 
Bienheureux. 

t.  Votre  vijage  dans 
la  gloire. 


©e  la  Semaine  Sainte.  24) 
Pour  wiifr  d'une       ?.    Gaudium  quod 

efl  immeulum  >  atquc 
probum. 

t.    Spécula  per  in- 
finita  feculorum. 
5*.  Amen. 


Jainte  &  éternelle  )oy. 

tf.  Dans  la  juccejfion 
infinie   de  tous  les  fie 
des. 

9c.  Ainfi  Joit-il. 


Après  le  lavement  le  Supérieur,  ou  celui  qui  a  lavé 
les  p:edr  aux  autres,  lave  les  mains,  &  les  efjtiye 
d'un  autre  linge,  après  revenant,  il  prend  j  a  Chape, 
&  étant  debout  il  dit  Pater  nofter  tout  bas. 


9.  Et  ne  nous  laiffz 
pas Juccorhbcr  à  la  ten- 
tation. 

Çt.  Mais  délivrez» 
nous  du  mal. 

tu  Vous  avez  ordon- 
né Seigneurs 

Bt.  Que  vos  loix 
f rient  gardées  très  •  exa* 
Bernent, 

t.  vous  avez  lave 
les  pieds  de  vos  Dijci- 
pies. 

gt.  Ne  meprifez  pas  les 
ouvrages  de  vos  mains* 

?..  Seigneur,  écoutez 
ma  prière* 

vit,  fine  mes  cris  s} élè- 
vent \u\cfues  à  vous. 

i.  Le  Seigneur  joit 
avec  vous. 

çc.  Et  avec  votre  ej- 
prit. 

Prions. 

Ait  es ,  s  il  vous  plaît, 

?  Seigneur  ,  que  nous 


9.  Et  ne  nos  indu* 
cas  in  tentationem. 

5*.  Sed  libéra  nos 
à  malo. 

?.  Tu  mandafti 
mandata  tua  ,  Domi- 
ne, 

8c  Cuftodiri  nimis. 

t.  Tu  Javafti  pedes 
Difcipulorum  tuorum. 

gt.  Opéra  manuum 
tuarum  ne  defpicias. 

y.  Domine,  exaudi 
orationem  meam. 

çc.  ht  clamor  meus 
ad  te  veniat. 

?.  Dominus  vobif- 
cum. 

5t.  Et  cum  [fpiritu 
tuo. 

Oremus. 

ADefto,  Domine, 
quxfumus  offi- 
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cio  fervitutis  noilrar,    nous  aquitions dignement 


&  quia  tu  Difcipulis 
tuis  pedes  lavare  dig- 
natus  es  i  ne  defpicias 
opéra  manuum  tua- 
rum  ,  quse  nobis  reti- 
nenda  mandafti  i  ut 
ficut ,  hic  nobis  exte- 
riora  abluuntur  in- 
quinamenta  ;  lie  à  te 
omnium  nofirum  in* 
teriora  hventur  pec- 
cata,  Quod  ipfe  pr#- 
ftare  digoeris  ,  qui  vi- 
vis  &  régnas  Deus. 
Per  omnia  faecula  iae 
culorum. 


de  ce  devoir  de  notre  (et* 
vitude  j  ér  parce  que 
vous  daigne  laver  les 
pieds  à  vos  Dijciples,  ne 
meprijez  pas  les  ouvra- 
ges de  vos  mains  ,  que 
i>ousnousavtZ  comman- 
de limiter  ;  afin  que  corn* 
me  nous  lavons  ici  nos 
evrps  t  &  les  nettoyons  de 
leurs  founlures  yVuus  nous 
purifiez  aujfi  des  péchez 
de  nos  ames.  Accordez* 
nous  %  s'il  vous  plaît ,  cette 
grâce  ,  vous  qui  étant 
Dieu  ,  vivez  &  régnez 


par  tous  les  [iecles  des  ftecles.    çc,  Ainfi  joit-  il. 

A  COMPLIES. 

On  ne  dit  point  ]ube  Domne  benedicere,  ni  la 
Lrçon brève >ni  l'Oraifon  Dominicale  %\mais  après  la 
Lwfijjion  &  ?  /Jbfolution ,  on  con.  même  par  le  Pfeau- 
mey  Curn  invocarem.  Apres  les  PJeaumes  on  dit , 
Nunc  dimittis,  &  en[uite. 


t.  Chriftus  faétus 
cft  pro  nobis  obediens 
ufque  ad  mortem. 


*.  fefrts  Chrift pourTal 
mour  de  nous  s\fl  rendu 
obey fiant .  \ufques  à  la 
mort. 


Et  tout  1ère  fie  comme  a  Laudes  cLdcvant  p.  190 


*4f 


RE  MARQU  ES 


X^,Fils  de  Dieu  ,  employé  les  Pjeaumes  de  Da- 
vid ,  où  il  decnt  la  PaJJîon  de  JefusXhrift  plutôt 
en  Hifîorien  qu'en  Prophète  ,  principalement  dans  les 
Pfeanmes  Deus,  Dcus  meus,  où  il  touche  des  par- 
ticutaritez  admirables  de  fes  {outrances  \  nous  fai- 
Jant  'voir  enfutte  les  avantages  que  nous  en  tirons. 

Dans  les  Leçons  de  Jeremie  ,  qui  racontent  la 
deftruftion  de  JeruJiLm.  on  nous  fait  voir,  que  la 
Mort  de  notre  Seigneur  êtoit  la  deilruBion  de  laSi- 
nagogue%  &  la  naiffance  ae  t'Eglife  >  &  que  cette 
dernière  a  été  bâtie  Jur  les  ruines  de  la  première* 
La  Meffe  dè  ce  ]Our  ejl  tonte  remplie  de  deuil  & 
de  triftejje  dans  jes  Cérémonies  :  La  Vajfîon  de  Jaint 
Jean  contient  un  récit  exaH  de  la  Mort  du  ftis  de 
Dieu.  Les  prières  fuivante*  que  l'EgliJe  fait  pour 
toute  forte  de  perfonne ,  nous  montrent  que  le  Sang  de 
Jejus-Chrijl  a  été  répandu  pour  le  Jalut  de  tout 
le  monde. 

L'adoration  de  la  Croix  eft  une  reconnoijfance  de 
V obligation  extrême  que  nous  avons  au  Fils  de 
Dieu  f  lequel  y  ejl  mort  pour  nous  donner  la  <vie  .* 
Aufli  cette  adoration  ne  fe  termine  pas  au  jeulbois% 
mais  à  Jejus-  Chnjl  qui  y  a  été  attaché. 
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POUR.   LB  VENDREDI 

DE  LA 

SEMAINE  SAINTE. 

A  MATINES- 

AU   PREMIER  NOCTURNE. 


Ant.  Aftitcrunt  Re- 
ges  terras  ,  &  Princi- 
pes convenerunc  in 
unum  i  adverfus  Do- 
tninum  i  &  adverfus 
Chriltum  ejus. 
Vjaltn.  z. 

QUiie  fremuerunt 
Gentes  :  &  po- 
puh  meditati  funt 
inania, 

Afliterunt  Rege* 
terras  »  &  Principes 
convencrunt  in  unum, 
adverfus  Oominum  , 
fie  adverfus  Chriiium 
ejus. 

Dirumpamus  vin» 
cula  eorum  :  &  proji- 
ciamus  à  nobis  ju- 
jgum  ipforura. 
^  Qui  habitat  in  cœlts, 
irridebit  eos  :  Se  Uo- 
gdîqus  fubfauoabit  eos. 


Antienne.  Les  Rois, 
&  les  Princes  de  la  7êr- 
re  fe  font  ajjen>blez>%  & 
ont  confpiré  entre  eux 
contre  le  Seigneur  ,  & 
contre  jon  CÏorift. 
Pieaume  %. 

Pourquoi  les  Nations 
Je  font  elles  èmûes  ? 
Et  pourquoi  les  peuples 
ont  •  tls  fait  de  vains 
ptojers? 

Les  Rois  &  les  Prm- 
ces  de  la  Terre  fe  Jont 
affhnblez ,  ont  conjpi^ 
ré  entre  eux  contre  le 
Seigneur,  &  contre  fin 
Chrtfl. 

Rompons,  difoient-ilf, 
leurs  liens  ,  (y  Jecoùons 
leur  joug. 

Mais  le  Seigneur  qui 
e/i  dans  le  Ctel  Je  mo~ 
quera  de  leurs  complots. 


de  la  Semai 

Alors  il  leur  parlera 
dins  fa  colère  j  &  il  les 
confondra  dansja fureur. 

Quant  à  moi  {A'\t  le 
Chriit  du  Seigneur,)// 
m'a  établi  Roi  Jur  fa 
fahîte  montagne  ,  pour 
publier  fes  ordonnances* 
Le  Seigneur  rrïa  dit  : 
Vous  êtes  mon  Fils  :  \e 
vous  ai  engendré  au 
jourd'hui. 

Demandez  moi ,  &  je 
vous  donnerai  toutes 
les  Mations  pour  votre 
héritage ,  &  toute  Tèten 
due  de  la  terre  pour  la 
pojjeder* 

Vous  les  retirez  avec 
une  verge  de  fer  :  & 
vous  les  brilerez  comme 
des  vaijjeaux  de  terre. 

Monarques  ,  devenez 
Jages  :  Et  vous  Juges  de 
la  terre  ,  aprenez  vitre 
devoir. 

Servez  le  Seigneur 
avec  crainte  :  &  ré- 
j$tii(fèz-vous  en  lui  avec 
tremblement. 

Prenez  la  correBion 
&  la  dijctpliney  de  peur 
que  le  Seigneur  ne  s 'irri- 
te ,  &que  vous  neperdie 
Lorlque  tout  d'un  coup 
Ja  colère  éclat  va:  Hru- 
teux  ceux  qui  mettent 
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Tune  loquetur  ad 
eos  in  ira  lua  :  8c  in 
furore  fuo  conturba- 
bit  eos. 

Ego  autem  confti- 
tutus  fum  Rex  ab  eo 
fuper  Sion  montem 
fan&um  ojus  t  praedi- 
cans  praeceptum  eijus. 

Dominus  dixit  ad 
me  1  Filius  meus  es 
tu:  ego  hodie  genui  te. 

Poftula  à  me  ,  & 
dabo  tibi  gentes  here- 
ditatem  tuara:  &  pof- 
feflionem  tuam  termi- 
nos  terre, 

Reges  eos  in  virga 
fenea  ;  8c  tamquara 
vas  figuli  confringes 
eos. 

Et  nunc  Reges  în- 
telligite  1  erudimini 
qui  judicatisterram. 

Servite  Domino  in 
timoré  :  &  exultate  ei 
cum  treœore. 

Apprehendite  dif- 
ciplinam ,  ne  quando 
irafeatur  Dominus:  Se 
pereatis  de  via  jufta, 
s  la  voye  de  la  Juflice. 
Cum  exercent  in 
brevi  ira  ejus  :  beati 
omnes  qui  confidunt 
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148 
in  eo. 

Ant.  Aftiterunt  Re- 
ges  terra  ,  6c  Princi- 
cipes  conveneruat  in 
unum  ,  ad  vert  us  Do- 
mmum ,  £c  adverfus 
Chriitum  ejus. 

Ant.  Divilerunt  fibi 
veliimcnta  mea  :  6c 
fuper   velem  rream 
miierunt  Ibrtem. 
Pfalm.  il. 

DEus  ,  Deus  meus 
reipice  in  me  > 
quare  me  dereliquifti: 
longe  à  falute  mea 
verbadeliutorum  uieo- 
rura. 


Deus  meus  »  clama- 
bo  per  diem,  &  non 
éxiudies:  &  noéte ,  Se 
non    ad  infipienùam 


Tu  autem  in  fan&o 
habitas  :  hus  llraël. 


leur  confiance  en  lui* 

Anr.  Les  Rois  &  les 
Princes  de  la  Terre  Je 
font  afjemblez  ,  &  ont 
confpiré  entre  eux  con* 
tre  le  Seigneur  \  &  con- 
tre (on  Qkriïl. 

Ant.  ///  unt  partagé 
entre   eux    mes  vête- 
mens ,  &  ont  ]et té  le 
fort  fur  ma  robe. 
P/eaume  11. 

M On  Dieu,  mon 
Dieu  \ettez  les 
yeuxtfur  moi\  pourquoi 
m'avez  -  vous  abandon* 
né  aux  (outrances.  Les 
cris  de  mes  péchez  me 
mettent  bien  loin  de 
mon  f al  ut. 

Mon  Dieu,  )e crie  vers 
vous  le  \our  &  l*  mrit% 
&  vous  ne  m'exaucerez 
peint  :  Tout  es  fois  on  ne 
peut  me  reprendre  de  fo- 
lie ,  &  d'ignorance  fur  ce 
que  fiwplore  votre  mi* 
Jericorde%  &  vous  ne  vou* 
lez  pas  même  m  écouter. 

Pous  daignez  bien  ha* 
biter  dans  votre  San* 


Suaire,  afin  de  glorifier  vitte  peuple  dtlfraél. 


In  tefperaverunc  pa- 
tres noftrî  1  fperave- 
ruQC  &  Uberafti  eos. 

Ad  te  clam  a  ver  unt 
8c  falvi  USti  (unt  1  in 


Nos  Pères  ont  ejpere 
en  vous:  ils  ont  efperé  \ 
&  vous  les  avez  deli* 
vrez. 

Us  ont  crié  vers  vous 
&  ils  ont  été  fauvez: 

Us 
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\ls  ont  efpere  en  vous: 
dr  ils  n'ont  point  été 
confus  dans  leur  ejpe* 
rame. 

Et  moi  je  fuis  traité 
comme  un  ver  de  ter- 
re, &  non  pas  comme 
un  homme.  Je  fuis  ïo- 
probre  des  hommes  ,  (y 
le  mépris  du  peuple. 

Tous  ceux  qui  me  re* 
gardaient  ,  Je  moquoient 
de  mut  :  1er  paroles  qui 
Jott oient  de  leur  bouche  % 
êtoievt  des  paroles  de 
raillerie  :  Ils  fecouoient 
la  tête  y  difant  t 

Il  a  efperè  en  Dieu  , 
que  Dieu  le  délivre  , 
qu'il  le  fauve  de  nos 
mains  ,  puifqi/il  a  tant 
d'amour  pour  lui. 

Vous  m'avez  tiré  du 
ventre  de  ma  mere  :  des 
que  ]ètois  à  la  marn- 
melle  ,  vous  êtes  mon 
ejptrance. 

En  même  -  tems  que 
je  fuis  né  ,  j'ai  été  re- 
çu entre  les  bras  de 
voire  mifericorde  :  Dés 
le  ventre  de  ma  mere 
vous  êtes  mai  Dieu  : 
ne  vous  éloignez  point 
de  moi. 

Parce  que  la  tribula- 
tion  eji  proche ,  &  il  n'y 
a  perjonne  qui  vienne 
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te  fpera verunt  ,  Se  noa 
funt  confufi. 


Egoautem  fumver- 
mis  1  &  non  homo  : 
opprebrium  homiaû, 
Se  objeâio  plebis» 

Omnes  videntes  me; 
deriferunt  me  :  locuti 
funt  labiis,  Se  move- 
runt  caput. 


Speravit  in  Domî* 
no,  eripiat  eurn  ,  fal- 
vum  faciat  eum,  quo* 
niam  vult  eum. 

Quoniam  ta  es ,  qui 
extracifti  me  de  ven- 
tre :  fpes  mea  ab  ube- 
ribus  marris  mes. 

In  tepro?e£tus  fum 
ex  utero  1  de  ventre 
matris  mes  Deus 
meus  es  tu,  ne  difeef- 
feris  à  me» 


Quoniam  tribula} 
tio  proxima  eft  /  quo^ 
niam  noa  eft  qui  ad" 


rjo      Pour  le 
juvet. 

Circurodederuntme 
vituli  multi:  tauri  pin. 
gues  obfederuot  me. 


Aperuerunt  iuper 
me  os  fuum  :  ficut  leo 
rapiens  &  rugiens. 

Sic  ut  aqua  effufus 
liim  :  &  difperfa  (une 
cmnia  ofla  mea. 

Faftum  eft  cor  meum 
tamquam  cera  liquef 
cens  :  in  medio  ven- 
tris  mei. 

Aruit  tamquam  te- 
fia  virtus  mea,  &  lia- 
gua  mea  adhaefit  fau- 
cibus  meis  :  &  in  pul- 
verem  mortis  dedu- 
xilli  me» 

Quonîam  circum- 
dederunt  me  carnes 
multi  /  concilium  ma- 
lignantium  obfedit 
ipe. 

Foderunt  manus 
meas  ,  &  pedesmeos  / 
dinumeraveruat  om 
nia  oflfa  mea. 

Ipfi  verô  confidera- 
verunt  &  infpexerunt 
me  :  diviferunt  fibi 
veftimeata  mea  ,  & 
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me  Jecourir. 

J'ai  été  environné 
du  peuple,  comme  d'une 
troupe  de  veaux  :  fai  été 
invefti  par  les  Grands 
Ù*  par  les  PniJJans  » 
comme  par  des  taureaux 
tngraiffez. 

Ils  ont  crié  contre  moi 
comme  un  Lion  ravivant 
&  rugiffanty 

Mes  forces  fe  font  êcou~ 
lées  comme  de  l'eau  : 
tçus  mes  os  ont  été  dij- 
perjez. 

Mon  cœur  s'efi  fondu 
comme  de  la  cire  au  mi- 
lieu de  mes  entrailles. 

Ma  vigueur  s'efi  fe» 
chèe  comme  l'argile 
ma  langue  s' eft  atta- 
chée à  mon  palais  \  0* 
vous  m'avez  réduit  à 
être  mis  en  Pbujjîere 
comme  un  corps  mort. 

J'ai  été  environné 
d'une  troupe  de  chiens  * 
j'ai  été  affugè  par  Paf+ 
jemblée  des  méchans. 

Ils  ont  percé  mes  mains 
&  mes  pieds  :  ils  ont 
compté  tous  mes  os. 

En  me  voyant  en  cet 
état  miferable .  ils  ont 
partagé  entre  eux  mes 
yêtemens  :  &  ont  jette 


de  la  Sema 
le  fort  fur  ma  robe. 

Seigneur  ,  ne  différez 
pas  de  venir  à  mon  Je- 
cours  :   Regardez  -  moi* 
Ô4  fondez  à  me  def 
fendre. 

Délivrez  mon  amedu 
glaive  5  garantirez  «  la 
de  la  main  de  ces 
chiéns. 

Sauvez -moi  de  la 
gueule  du  Lion,  &  de- 
livrez  -  moi  dans  mon 
humiliation  de  la  fu+ 
reur  des  Licornes. 

Alors  je  ferai  con~ 
tioître  votre  Nom  à 
mes  frères  :  \e  vous  loue- 
rai au  milieu  de  l'af- 
f emblée  des  fidèles. 

Vous  qui  craignez  le 
Seigneur  >  louez* le  :  Toute 
la  pofleritè  de  Jacob ,  ce  • 
lebrez  {a  grandeur. 

Que  toute  la  race 
cClJrael  le  craigne ,  par* 
ce  qu'tl  ri  a  point  mepri- 
fè  ni  rê)ettè  la  prière 
du  pauvre. 

Et  parce  qu'il  ria  pas 
détourné  (es  yeux  de 
moi .  //  m'a  exaucé  lorf- 
que  je  lai  invoqué. 

C'e(i  pourquoi  y  Sei- 
gneur ,  ]e  chanterai  vos 
louanges  dans  une  gran- 
de affemblèe  des  Fide^ 


ne  Sainte.  içt 
fuper  veftem  meum 
miferunt  fortera. 

Tu  autem  Domine 
ne  elongaveris  auxî- 
lium  tuum  à  me  :  ad 
defentionem  meam 
conlpice. 

Erue  à  framea  Deus 
animam  mtam  1  & 
de  manu  canis  uni; 
cam  meam. 

S  il  va  me  ex  oreleo- 
nis  :  Se  à  comibus 
unicornium  humilita- 
tem  meam. 

Narrabo  nomeii 
tuum  fratribus  meis  : 
in  medio  Ecclefi» 
laudabo  te. 

Qui  timetis  Domi«- 
num  ,  laudate  eum  : 
univerfum  femen  Ja«5 
cob  glorificate  eum. 

Timeat  euro  omne 
femen  Ifraël  :  quo. 
niam  non  fprerit,  ne- 
que  defpexit  depreca^ 
tionem  pauperis. 

Nec  avertit  faciem 
fuam  à  me  1  8c  cam 
clamarem  ad  eum  » 
exaudivit  me. 

Apud  te  hus  meaia 
Eccldïa  magna  :  vota 
me.i  reddam  in  conl- 
pe£tu  timentium  eum. 

X  H 
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les  i  je  rendrai  mes  voeux  en  la  prefence  de  ceux  qui 
vous  craignent , 


Edent  pauperes ,  8c 
faturabuntur ,  8c  lau- 
dabunt  Dominum  qui 
rcquirunt  eum  >  vi- 
vent corda  eorum  in 
teculuin  faeculi. 

Reminifccntur  8c 
convcrtentur  ad  Do- 
minum i  univerfi  ânes 
terrar. 

Kt  adorabunt  in 
confps&u  ejus  \  uni 
verfe  tamiliae  gen- 
tium, 
Quoniam  Dominieft 
regnum  y  &  ipfe  do- 
nûnabitur  gentium. 

Manducaverunt ,  8c 
adoraveruat  omnes 
pingues  terrae  \  in  con- 
ipettu  ejus  cadent 
omnes  ,  qui  defcen. 
dunt  in  terno*. 

Lt  anima  roea  illi 
vivet  y  &  fenncn  meum 
Jer/iet  i pli. 

Annuntiabifur  Do- 
mino generatio  ven* 
tura  ,  8c  annunriabunt 
cœ!i  juftiûanî  e;us  , 
populo  qui  nafcctur  , 
quem  fccit  Dominus. 


Les  pauvres  mange- 
rontà  (a  tabl*,  Ô*  feront 
raffaficz  :  (Jr  ceux  qui 
cherchent  le  Seigneur ,  le 
loueront ,  leurs  cœur*  vu 
vront  dans  tous  les  (te- 
des  des  ftecles. 

Joutes  les  contrées  de 
la  terre  fe  Souviendront 
delà  bonté  de  Dieu  ,  & 
Je  convertiront  à  lui. 

Tous   les  peuples  de 
PUnivers  Je  proflerne- 
ront  devant  lui  :  éf 
doreront. 

Parce  que  l'Univers 
efl  Jon  Royaume  \  & 
que  ceft  à  lui  de  do  mû 
ner  fur  toutes  les  Ma- 
tions. 

Tous  les  riches  aujji 
rangeront  à  fa  table,  & 
ladoreront.  Enfin  tous 
les  mortels  Je  projlernc- 
ront  devant  lui. 

Mon  ame  vivra  en 
lui  :  &*  rna  pojlerité  le 
Jervira. 

L'on  annoncera  une 
gmeration  qui  doit  ve- 
nir au  Seigneur ,  éf  les 
deux  annonceront  fa 
Ju/lice  au  peuple  qui 
naîtra ,  à  ce  peuple  qui 
ejl  l'ouvrage  du  Sei^ 
gneur. 
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An  t.  Ils  ont  partage 
entre  eux  mes  vête*rens> 
dr  ont  jetté  le  fort  fur 
ma  r$be. 

Ant.  Des  faux  témoins 
Je  font  élevez»  contre  moi: 
&  l'iniquité  a  menti 
contre  elle-même. 
Fleaume  i6. 

LE  Seigneur  ejl  ma 
lumière ,  &  mon  fa* 
lut  .  qui  craindrai- )e  i 

Le  Seigneur  eji  Vro- 
telîeur  de  ma  vie ,  de  qui 
aurai»  ji  peur  ? 

Lorfque  les  mechans 
saprochent  de  moi  four 
me  dévorer. 

Mes  ennemis  qui  me 
perfectitent  ont  été  aba . 
tus  %  ér  ils  [ont  tom- 
bez, par  terre. 

G^atid  je  ferais  affiegè 
par  une  armée  entière  . 
mon  cœur  ne  fer  oit  point 
dans  la  crainte. 

Quand  on  me  livrerait 
un  cot/jbat  :  je  mettrai 
toute  mon  ejperance  en 
Ja  proteBion* 

Jai  demandé  à  Dieu 
me  chofe  >  &  \e  la  lui 
demanderai  encore  ,  de 
demeurer  eti  fa  mai/on 
durant  tous  les  jours  de 
ma  vie. 

Vowr  contempler  Us 


ne  Sainte,  if j 
Ant.  Diviferunt  fibi 
veftimenta  mea  >  Se  la- 
per veftem  meam  mi- 
îerunt  lorrem. 

Ant.  Iniurrcxcrant 
in  meteftes  iniqui  ,  8c 
mentita  eft  iniquitas 
fibi. 

PJalm.  t6. 

DOminus  illumû 
natio  mea  Se  fa- 
lus  mea  •>  quem  tu 
mebo? 

Dominus  proteâor 
vitae  roeae  i  à  quo  tre- 
pidabo  ? 

Dum  appropiantfu-, 
per  me  nocentes  ;  ut 
edant  carnes  meas? 

Qui  tribulant  me 
inimici  rr  ei  ,  ipfi  in- 
firmati  l  u  m  &  cecide- 
runt. 

Si  confinant  adver- 
fum  me  cadra  $  non 
timebit  cor  meum. 

Si  exurgat  adver- 
sùm  me  praelium  s  ia 
hoc  ego  fferabo. 

Unam  petit  à  Do* 
mino,hancrequiram  ; 
ut  inhabitem  in  do- 
mo  Domini  omnibus 
diebus  vitae  mes» 

Ut  yideam  yolupta- 
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tem  Domini  :  &  vili- 
tem  templum  ejus. 

Quoniam  abfcondic 
mein  tabernaculo  fuo/ 
in  die  malorum  pro- 
texit  me  in  abfcondito 
tabernaculi  lui. 

In  petra  exaltavit 
me  i  8c  nunc  exaltavit 
caputmeura  fuper  ini- 
micos  meos. 

Circuivi,  8c  imrao- 
lavi  in  tabernaculo 
ejus  hoftiam  vociféra- 
tionis  :  cantabo  ,  8c 
pfalmum  dicam  Do- 
mino* 

Exaudi  ,  Domine , 
vocem  rr.eam  ,  qua 
clamavi  ad  te:  mifcre» 
re  iuei,  8c  exaudi  me, 

Tibi  dixitcormeum, 
exquifivit  te  faciès 
mea  :  faciem  tuam  , 
Domine ,  requiram. 

Ne  avertas  faciem 
tuam  à  me  :  nedecli 
ces  in  ira  à  fervo  tuo. 


Adjutor  meus  efto  : 
ne  derelinquas  me  : 
neque  delpicias  me 
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délices  de  la  gloire  du 
Seigneur  ,  &  pour  vifi- 
ter  fon  Temple. 

Parce  qu'il  ma  ca* 
chè  dans  fon  Taberna- 
cle \  il  ma  tenu  fous  fa 
pro teli ion  dans  fa  Mai- 
Jon  durant  les  mauvais 
\ours. 

Il  m'a  êlevè  fur  un  fer- 
me  rocher  :  il  m'a  êlevè 
au  de ff us  de  mes  ennemis 
dont  fètois  environné , 

J'ai  fait  le  tour  de 
l'Autel  du  Seigneur,  & 
\e  lui  ai  ofert  dans  fon 
Tabernacle  un  facrifice 
de  louange  ;  je  chanterai 
des  Cantiques  &  des 
Hymnes  à  fa  gloire. 

Seigneur >  êcoutezmes 
cris  t  &  les  prières  que  )e 
vous  ai  adrefjées  •  Ayez* 
pitié  de  moi>  &  écoutez* 
moi. 

Mon  cœur  vous  a  par-m 
lé  :  mon  vijage  vous  a 
recherché  /  Seigneur  ,  \e 
rechercherai  votre  vija- 

Ne  détournez  point 
votre  face  de  moi  i  éf* 
ne  vous  éloignez  point 
de  votre  ferviteur  dans 
vôtre  colère. 

Secourez*  moi  ;  ne  vie 
laïfjez  pas  Jans .  votre 
ajfiflanct  ;  &  ne  m  re^ 


DE   LA  S  C  M  A  I 

\ettez  point ,  S  Dieu ,  qui 
êtes  mon  Sauveur . 

Parce  que  mon  Pere 
Ô*  ma  m  ère  m'ont  laijje 
fans  ajjiftance  j  mais  le 
Seigneur  m* a  refû  entre 
Jes  bras» 

Èn feignez- moi  à  vi- 
vre félon  vôtre  Lfi  :  & 
condutjez  mes  pas  dans 
un  f entier  qui  [oit  droit; 
afin  que  mes  ennemis  ne 
me  puiffent  nuire. 

tie  m*abandonnezpns 
à  la  pajpon  de  ceux  qui 
me  perfecutent  t  parce 
que  de  faux  témoins  Je 
jont  élevez  contre  moi  t 
&  l'iniquité  a  menti 
contre  elle  même. 

Je  crois  que  je  verrai 
les  iietis  du  Seigneur  en 
la  terre  des  divans. 

Attendez  le  Seigneur  : 
ne  perdez  point  courage, 
jortifièz  votre  cœur  i 
&  ne  vous  lafjez  point 
d'attendre  le  Seigneur. 

Ant.  De  faux  témoins 
Je  Jont  élevez  contre 
moi  i  &  l'iniquité  a 
menti  contre  elle  même. 

if.  Us  ont  partagé  en* 
tre  eux  mes  vêtemens. 

g*.  Et  ils  ont  )etté  le 
fort  Jur  ma  robe. 


e  Sainte.  itf 
Deus  falutaris  meus. 

Quoniam  pater  meus, 
&  mater  mea  dereli- 
queruntme;  Domiaus 
autem  affumpfit  me, 

Legem  pone  mihi , 
Domine  ,  in  via  tua  ; 
8c  dirige  me  in  femi- 
tam  re&am  propter 
inimicos  meos. 

Ne  tradideris  meïti 
animas  tribulantium 
me  quoniam  infur- 
rexerunt  in  me  telles 
iniqui,  &  mentita  eft  . 
iniquitas  fibi. 

Credo  videre  bona 
Domini  /  in  terra  vi- 
ventium. 

Expefta  Dominum 
viriliter  âge  &  con- 
fortetur  cor  tuum ,  8c 
fuftine  Dominum. 

Ant.  Infurrexerunt 
in  me  telles  iniqui ,  8c 
mentita  eft  iniquitas 
fibi. 

$.  Diviferunt  fibi» 
veftimenta  mea. 

Bt.  Et  fuper  veftem 
meam  mileruot  for- 
tem. 


DELA 


Mesyeux  [ont  affaiblis 
h  force  de  pleurer  ."mes 
etitrailles  Je  font  ren- 
versées !•  mon  foye  s'eft 
Arraché  &  répandu  fur 
la  terre  .•  lorfque  fay 
vu  la  defolation  de^  won 
peuple  \  lorfque  j'ai  vu 
périr  au  milieu  des  places 
les  enfans  qui  ètoient  à 
la  mammelle. 

Jerufalenj)  'ferufaltm, 
convertirez,  -  vous  au 
Seigneur  votre  Dieu. 

Çc.  Tous  mes  amis 
m'ont  abandonné  .*  & 
ceux  6/ui  me  dreffoient  des 
embûches  Jontvifforiewc. 
Celui  que  )'aimois  m'a 
trahi  &  jettantfur  moi 
des  regards  furieux  ,  ils 
m'ont  couvert  de  places 
avec  une  cruauté  barba* 
re  i  ils  m'ont  abreuvé  de 
vinaigre, 

i.  Ils  m'ont  mis  an 
rang  des  mechans  :  ils 
ri  ont  point  épargne  ma 
vie  >  &  jettant  fur  moi 
des regards  furieux ,  &c. 

1  I.  L 
L  A  M 
Es  en  fins  ont  de- 
mandé du  pain  & 
du  vin  à  leurs  mères  .* 
Ù9  n'en  aynnt  pz$,ellts 
les  ont  vu  tomber  en 


Semaine  Sainte.       i $7 
C  A  P  H. 

Defecerunt  prae  h- 
crymis  oculi  mei ,  con- 
turbata  funt  vifeera 
mea.  Effufum  eft  itr 
terra  jecur  nrcum  fri- 
per contritîone  filias 
populi  mei,  cum  de- 
ficeret  parvulus  8c 
la&ens  ia  plateis  op. 
pidi. 


Jerufalem  ,  Jerufa- 
lem  ,  convertere  ad 
Dominum  Deum  tuû. 

ç^.  Omnes  amici 
mei  dereliquerunt  me  ; 
8c  pnevaluerunt  ir  fi— 
diantes  mîhi  ,  tradidit 
me  quem  diligebam. 
8c  tcrribilibus  oculis 
plaga  crudeïi  perçu» 
tientes  ,  aceto  pota- 
bane  me. 


L 


Infer  iniqiios 
projecerunt  me  ,  fie 
non  pepercerunt  ani- 
mai mex.   Et  terribi- 
libus  oculis  1  &c. 

BÇON, 

E  O. 

Tk  If  Atribus  fuis  di- 
LVlxerunt  /  Ubi  eft 
triticum  8c  vinum  ; 
cum  deficerent  qtuti 
vulnerati  in  plateis  ci- 

Z 


ijS       Pour  le  Vendredi 

vitatis  ,  cum  exhala-  défaillance  dans  les 
rent  animas  fuas  in  places  de  la  Ville] ,  com- 
fiou  matrum  fuarum.  me  s'ils  avoient  reçu  des 
blejfures  mortelles  ,  elles  les  ont  vu  expirer  entre 
leurs  bras» 

M  E  M. 

Cui  comparabo  te,  Ta  t'il  de  mifere  que 
vel  cui  affimilabo  te  je  puijje  cowpartr  avec 


filia  Jerufalem  :  cui 
exsequabo  te,  &  con* 
folabor  te  ,  Virgo  filia 
Sion  ?  Magna  cft  enim 
velut  mare  contritio 
tua  :  quis  rnedebitur 
tibi. 

N  U 
Prophetse  tui  vide- 
runt  tibi  falfa  6c  ftul- 
ta  i  nec  aperiebant 
iniquitatem  tuam  ,  ut 
te  ad  pœaitentiam 
provocarent.  Vide- 
runt  auteoi  tibi  af- 
fumptiones  frlfai  ,  8c 
cjeâiones 


la  votre  ,  tille  de  Sion  ! 
Yen  a  t' il  de  fetnblable  ? 
Comment  pourrai-jevous 
confoler  ?  car  votre  dou- 
leur ejl  grande  comme  la 
mer*  VurgefilledeSion* 

N. 

les  Prophètes  t'ont 
fiatée  par  de  fauffis  & 
ridicules  vifions  i  ils  ne 
t'ont  pas  reprefentè  F ex- 
cez.  de  tes  çechez  ,  êfin 
de  te  porter  à  faire  pc. 
mtence.  Us  ont  entre- 
tenu ton  eflperance  par 
de  vaines  &  trompeufes 


prophéties  qui  t'ont  détournée  de  la  voye  dujalut 


SAM 
Plauferunt  fuper  te 
roanibus  omoes  tran 
leur  tes  per  viam  :  Si- 
bilaveruot  &  tnove- 
runt  caput  luum  fu- 
per filiam  Jerufalem  : 
Haccciae  eft  urbs,  di- 
centes ,  peifc&i  deco- 
ris  f  gaudium  uniycr- 
fie  terrx? 


E  C  H. 

Tous  les  pafféms  voyant 
tes  mijeres  ,  ont  frapè 
des  mains  en  Jtgne  de 
moquerie  Ô*  de  repris  .• 
Ils  t'ont  fflée ,  fille  de 
Jerujalemt  &  Jecoùant 
la  tête%  ils  ont  dit:  Eft+ 
ce  IÀ  donc  cette  belle 
Ville  y  qui  et  oit  la  \oye 
&  les  aelices  de  toute 
la  terre  ? 


de  la  Semaine  Sainte. 
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JiruÇalemy  Jerujalemy 
fonverîijjez  -  vous  au 
Seigneur  v$:re  Dieu. 

ç*.  Le  Voile  du  lem- 
ple  je  rompit  en  deux  , 
tonte  la  terre  trembla: 
Un  Larron  s'écria  de 
defjus  la  Croix  où  il 
etott  attaché  Seigneur , 
Jouvenez-vous  de  mn  , 
hrfque  vous  ferez  entré 
dans  le  Royaume. 

9.  Les  pierres  fe  fen* 
dirent  ,  les  Sépulcres 
s'ouvrirent ,  &  plufieurs 
corps  des  Fidèles  trepaf. 
Jet,  reffujcitereyit. 

Et  toute  la  terre  trem- 
bla ,  &c. 


Jerufelccn  ,  jerufa. 
lem  >  convertere  ad 
Dominum  Deumtuû. 

gt.  Vclum  Templi 
fcifium  eft ,  &  omnie 
terra  tremuit ,  Latro 
de  Cruce  claraabat  , 
dicens:  Mémento  raeî 
Domine,  dum  veneris 
in  regaum  tuum. 

t.  Petra  fcifixtonti 
8c  monumenta  aperta 
funt,8c  multa  corpora 
San&orum  ,  qui  don* 
mierant,  furrexerunt. 

Et  omnis  terra  tre- 
muit, &c 


Leçon  LIL 
A  L  E  P  H. 

E  vois  î  extrémité  de        Go  virvidenspau- 

JJ/pertatem  roeam  » 
in  virga  indignationis 
ejus. 


I  mon  malheur ,  de 
ma  tnijere  >  par  les  coups 
dont   le    Seigneur  me 

châtie  dans  fa  colère. 

ALEPH. 

Il  ma  emmené  dans      Me  minavït  8c  ad- 
un  lieu  où  la  lumière   duxit  in  tenebras  ,  & 
ne  dijjipe  jamais  leste*  noninluceau 
nebres% 

ALEPH, 

Il  tourne  &  retourne      Tantum  în  me  ver- 
Jans  cefl'e  fa  main  con-   tit  ,  6c  convertit  ma* 
tre  moi.  num  fuam  tota  die.  • 

B  ET  H. 

lladeffeckéwapeau*      Verufhm  fecit  pel- 
ma  fais  vieillir  a-  1cm  ineam,  ficcarnem 

Z  ïj 


%6<x  Pour  le 
mearo  ,  contrivit  ofia 
xnea. 

B  E 

-/Edificavit  in  gyro 
ineo  ,  &  circumdcdit 
me  fellc  U  labore. 

B  E 

In  tenebrofis  collo- 
cavit  me  ,  quafi  mor- 
tuos  fempiternos. 
Jepulcres ,  d'où   ils  ne 
du  monde. 

G    H  I 

Circum  sedificavit 
adverfum  me,  ut  non 
egrcdiar  :  aggravavit 
coropedem  meum, 

G    H  I 
Sed  8c  cum  clamave- 
ro  &  rogavero ,  exclu- 
fit  orationem  meam. 

G   H  I 
Conclufit  viasmeas, 
lapiuibus  quadris  ,  se- 
rai tas  meas  fubvertit. 

]erufalem  ,  Jerufa- 
lem  ,  converrere  ad 
Dominum  Deum  tuû. 

?c.  Vinea  nr  ea  elc- 
ôa  ,  ego  te  plantavi  : 
Quomodo  converfa 
es  ia  amarittidinem 
wt  me  crucifigeres  ,  ftc 
Barabbam  dimitteres  ? 

*.  Scpivi  te  i  &  la- 


V END R BUY 

vont  l'âge  /  il  a  brise 
mes  os. 
T  H. 

//  tria  ïnvefti  de  tou- 
tes parts.'  \e  ne  vois  de- 
vant moi  que  du  fiel ,  Ù* 
que  de  la  peine. 
T  H. 

Il  m'a  confiné  dans 
les  ténèbres  i  comme  les 
morts  le  [ont  dans  leurs 
Jertiront   qu'à   la  fin 

M    E  L. 

lima  enfermé  de  tous 

cotez  ,  pour  m  empêcher 
d'èchapcr  f  il  nfa  c  bar» 
gé  de  fiefans'  fers. 
M    È  L. 

y  ai  beau  crier  ,  Y  ai 
beau  me  plaindre ,  onriè- 
coute point  mes  prières. 
M    E  L. 

Il  m'a  fermé  tous  les 
pajfages  de  pierre  de 
tailler  il  nïa  coupé  tous 
les  {entiers. 

Jerufalem^  Jerufalem% 
convertirez*  -  vous  au 
Seigneur  vôtre  Dieu. 

Çc.  Ma  Vigne  que  )'a- 
voiscboi/ie,  &  plantée  ; 
comment  avez,  •  vous 
changé  votre  douleur  en 
amertume  ,  en  me  cru* 
cifiant ,  &  en  délivrant 
Barakas. 

.  Je  vous  ai  envi- 


de  la  Semai 
romtè  d'une  haye  ;  foi 
otè  les  pierres  de  vôtn 
enclos  :  fi  ai  bâti  une 
tour  pour  vôtre  defcnfe- 
change,  &c. 

ç*.  Ma  Vigne*  (yc. 

AU  SECOND 

Ant.  Ceux  qui  cher' 
chent  mon  ame  ou  ma 
mort  ,  me  f ai j oient  vio- 
lence, 

Pfeaume  73. 
£  Eigneur  ne  me  repre- 
O  ftez  pas  dans  votre 
fureur  s  &  ne  me  châ- 
tiez pas    dans  vôtre 
colère* 

Car  vos  flèches  m'ont 
percé  de  toutes  parts  : 
Ô4  vous  avez  appefanti 
votre  main  {ut  moi. 

Votre  colère  ma  otè 
toute  la  Jantè  du  corps  \ 
&  mes  péchez  ont  ébranlé 
tous  mes  os  ,  ont  abatu 
ma  force. 

Mes  iniquitez  Je  font 
élevées  par  deffus  ma 
tete\  elles  m'ont  acca- 
blé comme  un  fmieau 
trèspefant. 

La  pouniture  &  la 
corruption  s'efi  txife 
dans  mes  playes ,  par  un 
ètfet  de  mon  égarement 
&  de  ma  folie. 


NE   S  A  1  NT  t.  16\ 

pideselegi  ex  te,  &  ae- 
dilîca^i  turrioi.  Quo- 
modo  couvcrla,&c* 
Comment  avez  -  vous 

9c.  Vioea  mea,  &c. 

NOCTURNE. 

Ant.  Vim  faciebanf, 
qui  qu*rebant  am- 
mam  méat». 

,  Vfahn.  7j. 

DOmine,ne  in  fu- 
rore  tuo  arguas 
me  1  neque  in  ira  tui 
corripias  me. 

Quoniam  fagittx 
tuas  infixae  funt  mi\\\\ 
8c  confirmai  fuper 
me  manum  tuam. 

Non  ell  fanitas  in 
carne  mea  à  facie  ira? 
tuae  :  non  efl:  pax  ol- 
fibus  mefsàfacie  pec- 
catorum  meorum. 

Qaoniam  iniquita- 
tes  meac  iupergrefiie 
funt  caput  meum  :  6c 
ficut  omis  grave  gra- 
vat«  funt  fuper  me. 

Putruerunr ,  Se  cor- 
ruptas  funt  cicatrices 
meaeà  facie  ioûpientiac 
mea?, 

Z,  iij 


±6t  Pour  le 
Mifor  faétusfum  ,8c 
curvatus  fum  ufque 
in  (ineai  t  tota  die 
contriftatus  ingredie- 
bar. 

Quoniam  lumbi  mei 
ïmpleti  funt  illufioni- 
bus  j  Se  non  eft  (anitas 
in  carne  raea. 

Affli&us  fum  i  Se 
humiliatus  fum  ni- 
mis  i  rugiebam  à  ge- 
mitus  cordis  mei. 

Domine>anteteom- 
ne  defiderium  meum: 
&  geroitus  meus  à  te 
non  eft  abfconditus. 

Cor  meum  contur- 
batum  eft  ,  dereliquit 
idc  virtus  mea;&  lu- 
men oculorum  meo- 
rum  ,6c  ipfum  non  eft 
mecum. 

Amici  mei,  &  pro- 
ximi  mei  :  adverfum 
nie  appropinquave- 
runt,  &  fteterunr. 

Et  qui  juxta  me 
crant  de  longé  ftete- 
runt  i  8c  vim  facie- 
bant  qui  quaerebant 
animam  meam. 

Et  qui  inquirebant 
rnala  mihi,  locutifunt 
vanitates  ;  &  idolos 


Vendred  i 

Je  Juis  devenu  mife^ 
rable  &  tout  courbé ,  je 
marche  avec  une  trifteQe 
qui  me  tient  tout  le  jour. 

Car  )e  ftns  dans  mes 
flancs  une  Ardeur  qui 
ne  tourmente  ifp  je 
riai  plus  aucune  partie 
faine  dans  won  corps. 

Je  {uisafrgè  &  ab*- 
tu  jujques  dans  l\xcez  i 
&  mon  cœur  pouffe  des 
Jarrglots , comme  des  ru- 
gifiemens. 

Seigneur ,  tous  les  de- 
ftrsdemoname  font  ex* 
pofez  à  vos  yeux  & 
nés  (oupirsne  voUs  Jont 
point  cachez. 

Mon  cœur  efl  tout  a- 
batu  ,  mes  forces  m'ont 
quitté  &  la  lumière 
de  mes  yeux  riejî  plus 
avec  moi. 

Mes  amis  &  mes  fa- 
mi  It  ers  mont  aproché 
comme  des  ennemis ,  & 
ont  été  contre  moi. 

Ceux  qui  êtoient  au» 
prés  de  moi  s'en  font 
éloignez t  pendant  que 
ceux  qui  cberchoimt 
mon  ameovi  ma  mort, 
me  faifoient  violence. 

Ceux  qui  cherchoient 
à  me  nuire  ,  ienoient  de 
mechans  du/cours 


de  la  Sema 
tneditoient   jans  cejfe 
quelque  fourbe ,  &  quel- 
que artifice  pour  me 
perdre. 

Mais  je  riicnutois  non 
plus  leurs  difco'irs  ,  que 
fi  feufje  été  fottrd  :  & 
je  riouvrois  ?ion  pins 
la  touche,  que  fi  j'enfle 
été  muet. 

Je  fuis  devenu  comme 
un  homme  qui  ri  a  point 
d'oreilles  pour  entendre, 
ni  de  langue  pour  ré- 
pliquer. 

Car  \ai  efperé  en  vous% 
Seigneur  \  Seigneur  mon 
Dieu  ,  vous  ?n  exauce- 
rez. 

Ce  que  )e  dis ,  de peur 
que  mes  ennemis  ne  fe 
réjouirent  de  mes  maux  \ 
quils  ne  parlent  avec 
infotence  dés  quils  me 
verront  chanceUnt  Ô* 
ébranlé. 

Cependant  je  fuis 
préparé  aux  coups  de 
Jouets  ,  &  tna  douleur 
causée  par  mm  péché  , 
eji  toujours  prefente  de- 
vant mes  yeux. 

Je  conférerai  mon  ïni. 
quité  i  &  la  pensée  de 
mon  pechê  me  tiendra 
lieu  de  fuplice9 

Cependant  mes  ennem 
mis  Jont  vivam  ,  &  je 


ine  Sainte,  265 
tota  die  meditaban- 
tur. 


Ego  autem  tam- 
quam  fufdus  non  au- 
diebam  :  8c  ficut  mu- 
tus  non  apcrieiu  os 

luum. 

Et  fa&us  fum  ficut 
homo  non  audieas  : 
&  non  habens  in  ore 
fuo  redargueiones. 

Quoaiam  in  te  Do- 
mine, fperavi:  tuexau- 
dies  me  *  Domina 
Deus  meus. 

Quiadîxi,  Néquan- 
do  fuper  giudeanç  mi- 
hi  inimici  mei  $  Se 
dura  commovtntur 
pedes  mei  1  fuper  me 
magna  locuti  funt. 

Q>uoniam  ego  ia 
flagella  paratus  fum  : 
Se  dolor  mens  iucon- 
fpettu  meo  femper. 

Quoniam  iniquita* 
te  m  meam  annuntia- 
bo  :  Se  cogîtabo  pro 
peccato  meo. 

Inimici  autem  mot 
viyunt ,  Se  confirmât* 
Z.  i? 


164  Pour  le 
iiiat  fuper  me  /  Se 
niultiplicaâ  func  qui 
oderunt  me  inique. 

Qui  retribuunt  ma» 
la  pro  nobis  ,  detrahe- 
bant  mihi  :  quoniam 
fequebar  bonitateai. 

Ne  derelinquas  me, 
Domine  Deus  meus/ 
ue  difeefleris  à  me. 

Intende  ia  adjuto- 
rium  meum:  Domine 
Dcusialutis  mes. 

Ant.  Vim  faciebant 
qui  quaerebanc  ani- 
mam  meam. 

Ant.  Confundan- 
tur  &  revercantur , 
qui  quaerunt  animam 
rûeam  ,  ut  auteranc 
eara. 

Pfâlm.  39. 

EXpe&ans  cxpe&a- 
vi  Domioum  :  Se 
intendit  mihi. 

Exaudivit  preecs 
meas  :  8c  eduxit  me 
de  lacu  raiferiae,  &  de 
luto  fœcis. 

Et  ftatuit  fupra  pe: 


Vendredi 
fortifient  :  ceux  qui  me 
hay(fent  in]iifternent  9 
croijjent  tous  les  \onrs  , 
&  en  nombre  ,  £7*  m 
puiffauce. 

Les  mêmes  qui  ren* 
dent  le  bien  pour  le  mal \ 
parlent  mal  de  moi  :  à 
eau  je  que  )e  fais  pro* 
fejjlon  de  vertu  à9  dt 
pieté. 

Seigneur ,  ne  iri aban- 
donna pas  ;  mon  Dieu , 
ne  vous  éloignez  pas  de 
moi. 

Hâtez  •  vous  de  me 
venir  fecourir  :  puifque 
Cejl  de  vous  dont  ja- 
tens  mon  falut. 

Ant.  Ceux  qui  cher- 
ch oient  mon  ame  ,  ou 
ma  vie  ,  me  faijoient 
violence. 

Ant.  Que  ceux  qui 
cherchent  mon  ame  ou 
ma  mort  ,  (oient  cou- 
verts  de  honte  à*  de 
confu(îonm 

Pfeaume  39. 

J'Ai  a  tendu  long*tems 
le  Seigneur  :  <fr  //  nia, 
écouté. 

Il  a  exaucé  mes  prières: 
il  ma  retiré  d'un  abîme 
de  rntjere  \  &  de  la  fange 
dans  laquelle  fétois  plon- 

6'- 

lia  mis  mes  pieds  Jar 


delà  Semai 
la  pierre  ferme  :  //  a 
conduit  mes  pas» 

11  ma  mis  clans  la 
bouche  un  nouveauCan- 
tique  y  pour  louer  notre 
Dieu. 

Plujteurs  craindront 
le  Seigneur ,  efpere- 
ront  en  lui  ,  voyant  ce 
qùd  a  fait  pour  moi. 

Heureux  celui  qui 
met  (on  efperance  au 
^Seigneur  \  &  qui  ne  sefl 
point  amusé  aux  vani- 
tez  >?ii  aux  folies  trom- 
peujes  du  liecle. 

Seigneur ,  mon  Dieu  , 
vous  avez  fait  une  in- 
finité de  chofes  ;  nul  ne 
ptut  égaler  la  fublmiié 
de  vos  pensées  ,  ni  la 
grandeur  de  vos  deffeins. 

Je  les  ai  publiez,  jen 
ai  dilcouru  -yjnais  il  efi 
impojjible  d'en  favoit 
le  nombre. 

Vous  n'avez  point 
voulu  de  facrifice  ,  ni 
tCoffrande  pour  tous  ces 
bienfaits  :  mais  vous 
m'avez  donné  dts  oreiU 
les  pour  vous  obeïr. 

y$us  n'avez  point  de- 
mandé non  plus  tfholo- 
caufle  ,  ni  de  viEtnne 
pour  expiation  du  péché  : 
alors  fai  dit  ,  me  voici 
peurprédre  leur  place. 


ne  Sainte,  ié? 
tram  pedes  meos/8c 
direxit  greflus  meos. 

Et  immifit  in  os 
meum  canticum  no- 
vu  m  :  carnem  Deo 
noftro. 

Videbuat  multi ,  & 
timebunt  :  &  fpera- 
buQt  in  Domino, 

Beatus  vir ,cujus  eft 
nomen  Domini  fpea 
ejus  :  &  non  refpexit 
in  vanitates,8cinianias 
falfas. 

Multa  fecifti  tu  Do- 
mine ,  Deus  meus  mi-] 
rcbilia  tua  :  8c  cogi* 
tationîbus  tuis  non  eft 
quiiîmilis  fittibi. 

Annuntiavi ,  8c  lo- 
cutus  fum  :  multipli- 
cati  funt  fuper  nume- 
rum. 

Sacrificium  8c  obla- 
tionem  noluifti  :  au-? 
rcs  autem  perfecifti 
mihi. 


Holocauftum  8c  pro 
peccato  non  poltula- 
fti  :  tune  dixi ,  Ecce 
venio. 


%66  Pour  le 
la  capirc  libri  fcri- 
pturn  eft  de  me  ,  ut 
facerem  voluntarera 
tuam  :  Deus  meus  vo- 
lui  i  Se  Icgem  tuam  in 
medio  cordis  m  eu 

Annuntiavi  jufti- 
tiam  tuam  in  Ecclefia 
magna  :  ecce  labia 
mca  non  prohibebo  , 
Domine  ,tufciftù 

)u(litiam  tuam  non 
abteondi  in  corde 
meo  :  veritatern  tuam  , 
ficfaluure  tuum  dixi. 

Non  abfcondi  mi- 
fencordiam  tuamf  8c 
veritatern  tuam  :  à 
coocilio  multo. 

Tu  autem ,  Domi 
ne ,  ne  longé  facias 
xniferationes  tuas  à 
me: mifericordia  tua  : 
Se  veritas  tua  femper 
fufeeperunt  me. 

Quoniam  circum- 
dederunt  me  mala , 
quorum  non  eft  nu- 
inerus  f  comprehen- 
derunt  me  iniquitates 
mes,  &  non  potui  ut 
yiderem. 

Multiplicati  funt  fu- 
per  capillos  capitis 
mei  :  Se  cor  meum 


Vendredi 

A  la  tête  du  livre  de 
vôtre  feience,  il >Ji écrit 
qm  )e  ferai  vôtre  v$- 
lonté.  Je  riy  foumefs 
de  bon  caur%  (*r  fai  vo* 
tre  Loi  au  milieu  de  mon 
ame. 

J  'ai publie  votre  Jti* 
ftice  dans  une  grandi 
jfffemblèe  :  Seigneur  , 
vous  f  avez  fi  je  me 
tais. 

Je  riai  point  caché 
vôtre  )ufî  ce  dans  mon 
fein  :  fai  fait  javoir 
vôtre  vérité ,  &  U  falut 
que  vous  me  prometez. 

Je  nyai    point  cejji 
d'annoncer    en  public 
vôtre  mifericorde  , 
vôtre  vérité. 

Cependant ,  Seigneur, 
rîèloignez  pas  de  moi 
vos  bontez  :  vous  ma- 
vez  fait  reffentir  toû» 
jours  les  effets  de  vôtrê 
mifericorde ,  &  de  vos 
promeffes. 

Car  \e  fuis  environné 
de  maux  innombrables  : 
mes  péchez  me  font  venu 
accabler ,  <*T  leur  multi-t 
tude  m  en  ôte  le  dtjcer\ 
nement. 

Leur  nombre  pafje  cé~ 
lui  des  cheveux  de  ma 
tite  :  mm  cœur  en  efi 


de  la  Semai 
t$ut  abatu. 

Délivrez,  •  moi ,  Seig* 
neur  %  par  vitre  bonté  .• 
O  Dieu  venez  à  mon 
aide. 

Que  ceux  qui  cher- 
chent  mon  ame  ou  ma 
mort ,  f oient  couverts  de 
honte  &  de  confufion. 

Que  ceux  qui  me  veu- 
lent du  mal  Je  retirent 
de  devant  moi  chargez, 
d'ignominie  &  de  des- 
honneur* 

Que  ceux  qui  difent 
dans  mes  maux  :  Rè- 
joùifjoris-nous  ,  ré\oui\- 
Jovs-nous  ,  s'en  retour 
nent  tout  honteux  & 
tout  confus. 

Et  que  tous  ceux  qui 
vous  cherchant ,  Je  ré» 
joùijjent  en  vous  •  que 
ceux  qui  attendent  le 
Jalut  de  vous  ,  difent 
fans  ceffe  :  Qf4e  le  Sei- 
gneur [oit  glorifié  à  ja- 
mais. 

Pour  moi  ]e  fuis  un 
pauvre ,  &  un  mifera- 
ble  ,  mais  le  Sergneur 
prend  foin  de  moi. 

Fous  êtes  mon  fecours, 
tfmon  defenjeur ,  Stig* 
neur  ,  ne  tardez  pas  à 
me  fecourir. 

An  t.  Que  ceux  qui 
cherchent  mon  ame  ou 


ne  Sainte.  i6j 
dereliquit  tue. 

Coraplaccit  tibi  Do- 
mine ,  ut  cruas  me  : 
Domine  ad  adiuvan- 
dum  me  refpice. 

Contundanuir  &*re- 
vereantur  fimui  qui 
quxrunt  aniroam  rneil 
ut  auferant  eam. 

Converrantur  re- 
trorfum  ,  &  reverean- 
tur  /  qui  voluut  mihi 
m  ah. 

Ferant  confeftîm 
confufionem  fuam  : 
qui  dicunt  mihi  >  Et*; 
ge,cuge. 

Exultent ,  8c  Iaetet> 
tur  iuper  te  omnes 
quaerentes  te  :  &  di-i 
cant  femper ,  Magni- 
ficetur  Dominus ,  qai 
diliguat  Llutaretuum. 

Ego  autem  meadû 
eus  iûxu  ,  &  pauper  : 
Dominus  follicitus 'eft 
m  ci. 

Adjutor  meus  ,  8c 
prctc&or  meus  tu  es  : 
Deus  meus  ne  tarda» 
veris. 

Ant.  Confundan- 
tur  &   revereantur  3 


168       Pour  le 
qui  quscrunt  animam 
meam     ut  auterant 
cam. 

Ant.  Alieni  infuf 
rcxerant  in  me  ,  & 
terres  quxfierunt  ani- 
mam meam. 


Vendredi 
ma  mort ,  foient  cou* 
verts  de  honte  ,  &  de 
confufion. 

Ant.  Des  Etrangers 
Je  font  élevez  contra 
moi  *  &  des  hommes 
violens    me  cherchent 


pour  moter  la  vie  i  n'ayant  point  votre  crainte  de* 
vont  les  yeux. 


Pfalm.  j  3  • 

DEus  in  nomine 
tuo  falvura  me 
fac:8c  in  virtute  mca 
judica  me. 

Deas  exaudi  ora- 
tionem  meam  :  8c 
auribus  percipe  verba 
orîs  ni ei. 

Quoniam  alieni  in- 
furrexerunt  adversùm 
me,  &  fortes  quadie- 
xunt  animam  roeam: 
8c  non  propoluerunt 
Deum  ante  conlpe* 
étum  fuum. 

Ecce  enim  Deusad* 
jurât  me  :  8c  Domi- 
nus  fufeeptor  cft  ani- 
ma: mea?. 

Avertc  mala  inimi- 
cis  meis/8c  in  veritate 
tua  difp erde  illos. 


Voluntariè  facrifi. 
cabo  tibi  ,  8c  confite- 
hor  nomini  tuo  Do- 


On  Dieu,  jauvez* 
moi  par  votre  nom , 


Pfeaume  fj. 

M 

&  ]ugez-nM  par  votre 
puifjance. 

Mon  Dieu  ,  écoutez, 
mes  prières  :  &  enten- 
dez les  paroles  de  ma 
bouche. 

Car  des  Etrangers  fe 
Jont  élevez  contre  moi  $ 
&  des  hommes  r miens 
me  cherchent  pour  m*o» 
ter  la  vief  n  ayant  point 
votre  crainte  devant  les 
yeuse. 

Mais  voici  mon  Dieu 
qui  vient  à  mon  fecours 
le  Seigneur  le  déclare  le 
dejfenfeur  de  ma  vie. 

Rejet  te  z  fur  mes  ad* 
verfaires  le  mal  qu'ils 
veulent  fairé  tomber 
fur  moi  :  exterminez* 
les  félon  la  vérité  de 
vos  promeffes. 

Je  vous  facri fierai  vo- 
lontairement y  avec 
amour  %  &  )e  glorifierai 


t>E  la  Sema 
vôtre  tiom  j  car  il  efl 
bon. 

Parce  que  vous  nia* 
vez  délivré  de  toutes 
mes  aftittions  ;  &  tria 
*vez  fait  voir  de  mes 
yeux  U  ruine  de  mes 
ennemis. 

Ant,  Des  Etrangers 
fe  Jont  élevez  contre 
moi  .  &  des  hommes 
uïolens  me  cherchent 
pour  m'oter  la  vie  > 
riayant  point  vôtre 
crainte  devant  les  yeux* 

t.  Des  faux  tèrroms 
Je  font  élevez  contre 
moi. 

Çt.  Et  t iniquité  amen  • 
ti  cintre  elle-même. 


ine  Sainte.  z6? 
mine  /  quoniam  bo- 
num  eft. 

Quoniam  ex  omni 
tribulatione  eripuiftt 
me:&  Ibper  inimiccs 
meos  deipexit  oculus 
meus. 

Anti  Alieni  infiir- 
rexerunt  in  me  ,  gç 
fortes  qusefierunt  ani- 
mara  raeam. 


*.  Infurrexerunt  ia 
me  teftes  iniqui. 

B*.  Et  mentita  eft 
iniquitas  fibi. 


M 


Leçon  IV, 

Tirée  du  Traité  de  Jaint  Augujlin  Eve  *  ne 

Jur  le  Pfeaume  63. 


On  Dieu  ••  vous 
m  avez  garanti 
des  complots  des  impies  1 
&  "vous  m'avez  délivré 
d'un  peuple  mal-fai/ant. 
Confiderons  notre  Chef. 
Plufteurs  Martyrs  ont 
fouffrrt  les  mêmes  pei~ 
nés  \  mais  non  pas  avec 
le  même  êtlat  que  le 
Chef  des  Martirs  les  a 
foufertes  :  leurs  (ouf 
franc  es  paroijfent  mieux 


p 


Rorcxifti  me  Deus 
à  conventu  mali- 
gnantium,  à  multitu- 
dine  operantium  îni- 
quitatem.  Jam  ipfum 
caput  noftrum  in* 
tueamar.  Multi  mar- 
tyres talia  pafli  funt  , 
fed  nihil  lie  clucec  t 
quomodo  caput  mar- 
tyrum  :  ibi  meliùs  ia-; 
tuemur,  quod  illi  ex* 
perti  font  Froteftus 


170  Pour  le 
cti  à  multitudine  ma- 
ligoantium  :  Prote- 
gcote  fe  Oeo  ,  protc- 
gentc  carnem  fuam 
ipfo  filio,8c  homincm 
quem  gerebat  ;  quia 
fiiius  hominis  cft  ,  ôc 
filius  Dci  eft  :  Fiiius 
Dci  i  propter  formam 
Dei  :  fiiius  hominis  , 
proprer  formam  {er- 
vi,  haben$  poteftatem 
poncre  animam  fuam , 
6c  recipere  cam.  Quid 
ci  potuerunt  tacere 
inimici  ?  Occidcrunt 
corpus  1  animam  non 
occiderunt.  Intendi 
te  :  Parum  crgo  erat , 
Dominum  i  hortari 
Martyres  verbo  ,  nifi 
firmaretexemplo. 


Vêkdred 1 
dans  les  pennes.  Il  a  et i 
garanti  d'une  troupe  de 
mâchons  par   la  pro- 
tection de  Dieu ,  &  par 
la  fienne   1  Car  cêteit 
lui  qui  defendoit  (a pro- 
pre chair  ,  &  cette  na_ 
ture  humaine   dont  il 
s*ètoit  revêtu   ;  Sau- 
tant quil  ètoit  en  effet 
Fils  de  1* Homme  ,  & 
Fils  de  Dieu  j  Fris  de 
Dieu ,  à  caufe  de  la  for* 
me  de  Dieu  j  ayant  la 
nime  cflênceque  fon 
Pcrci  Eternel    Fils  de 
F  Homme  à  caufe  de  la 
forme    d'efclave  quil 
*voit  prifâ  y   ayant  la 
puijjance  de  (eparer  fou 
orne  de  (on  corps ,  (y  de 
la  reprendre.    Que  lui 


furent  donc  faire  jes  ennemis  ?  ///  firent  mourir 
Jon  Corps  i  mais  ils  ne  purent  tuer  (on  Ame*  Ecoutez 
ce  ni  1  (1ère,  le  Seigneur  ne  s'eft pas  contenté  d ex- 
horter les  Martyrs  par  (a  parole  \  il  a  voulu  encore 
Jes  fortifier  par  fon  exemple* 

Çt.  Tamquam  ad  ?t,  Vous  êtes  venus 
latronem  exiftis  cum    armez  d*epées9  &  debâ- 


gladiis  8c  fuftibus  con 
prehendere  me,  Quo- 
tidie  apud  vos  eram 
in  Templo  docens,& 
non  me  tenuiftis  :  &c 
ecce  flagcllatum  du. 
citts  ad  crucifigen- 
dum. 


tons  pour  me  prendre  9 
comme  fi  ïètois  un  vo- 
leur. Et  lorfijue  )  et  ois 
tous  les  )ours parmi  vous 
dans  le  Temple  ,  où  \e 
prichois  ,  vous  ne  ma* 
vez  point  arrête /main- 
tenant   aprâs  m'avtir 


fouetté ,  vous  m'emmenez  pour  être  crucifié. 


b  e  A  S  maine  Sainte. 
9.Je{usditàcettxqui  y.  Cumque 
i étaient  jettcz  fur  lui  , 
&  qui  lit  oient  la  fis  de 
Ja  perfonne  :  Lor/que 
fit  ois  tous  les  jours  par- 
mi  vous  9  &c. 


t7i 

inje- 

ciflent  manus  in  )c- 
fum  p  &  tenuiflent 
cum  i  dixit  ad  eos. 
Quotidie  apud  vos  , 


Leçon  V# 


VOus  favez  quels 
étoitnt  les  complots 
des  mechans  Juifs  t  Ô4 
quelle  êtoit  cette  pow- 
lace  adonnée  à  l'ini- 
quité* Mais  quelle  êroit 
cette  iniquité  ?  Cejî  cel- 
le qu'ils  commirent  lorf 
qîùls  résolurent  de  jai- 
re  mourir  nôtre  Seigneur 
Jejus-Chrifl.  fat  fait 
beaucoup  de  bonnes  œu- 
vres devant  vous ,  leur 
di(oit-il.  Pourquoi  me 
voulez  •>  vous  oter  la 
vie  ?  En  effet  ,  il  avoit 
joulagé  ceux  qui  etoient 
infirmes  parmi  eux  :  // 
avoit  guéri  tous  leurs 
malades  ;  Il  leur  avoit 
annoncé  le  Royaume  du 
Ciel  :  Il  leur  avoit  re- 
montré Vénormtté  de 
leurs  crimes  >  afin  qu'ils 
leshayfltnt  ,  &  non  pas 
le  Médecin  qui  travail* 
hit  à  leur  gueri(on9 
Mais  au  lieu  de  recon* 
?jQitre  le  bien  qu'il  leur 


NOftis  qui  con- 
ventus  erat  ma* 
hgnantium  Judaeorum, 
&  quae  multitudo  erat 
operantium  iniquita- 
tem  :  Quam  iniqui- 
tatem  ?  Quia  volue- 
runt  occidere  Domi- 
num  Jefum  Chrillum. 
Tanta  opéra  bona  » 
inquit,  ortendi  vobis  : 
propter  quod  horum 
me  vultis  occidere  ? 
Pertulit  omnes  infir- 
mos  eorum  ;  curavit 
cmnes  languidos  co+ 
rum ,  prsedicavit  re» 
gnum  cœlorum  ,  non 
tacuit  vitia  eorum  , 
ut  ipfa  potius  eis 
difplicerent  ,  non 
medicus  ,  à  quo  fa- 
nabantur.  His  om- 
nibus curationibus 
cjus  ingrati  ,  ram- 
quam  multa  febre 
pfrrenetici  ,  infanien- 
tes  in  medicum  qui 
veucrat   curare  cos 


zyi  Pour  le 
excogîtaverunt  con  - 
filium  perdcndi  eum , 
tamquam  ibi  volen- 
tes  probare  ,  ut  ru  m 
verè  homo  fie  qui 
mon  poflit  ;  an  alL 
quid  iuper  homincs 
fit  ,  8c  mon  fe  non 
çermittat.  Verbum 
ipforum  agnofeimus 
in  iapientia  Salomo- 
nis:  Morte  turpiflima, 
inquiunt ,  condemne- 
mus  eum  ;  interroge- 
mus  eum  :  erit  enira 
refpeétus  in  fermonî- 
bus  illius.  Si  enim 
verè  films  Dei  eft,li- 
béret  eum. 


Vêndredy 
faifoit  par  ces  remèdes 
julutaircs  j  leur  ingra- 
titude fut  fi  grande,  que 
comme  s'ils  enflent  été 
tourmentez  de  quelque 
fièvre  ardente  ,  ils  fu- 
rent transportez  de  rage 
contre  ce  Médecin  cha- 
ritable ,  qui  riètoit  ve- 
nu que  pour  les  guérir. 
Ils  délibérèrent  de  le 
perdre  \  comme  s'ils  euf- 
Jent  voulu  éprouve?  s'il 
êtoit  véritablement  Hom- 
me , étant  mortel,  com- 
me les  autres  hommes: 
eu  s'il  itoit  d'une  natu- 
re plus  excellente  que 
celle  des  hommes  ,  en  fe 


garantijjant  de  la  mort.  Nous  trouvons  leur  dif> 
cours  marqué  dans  le  livre  de  la  Sagefje  de  Sa- 
lomon. Condamnons  *  le,  dirent -ils  ,  à  une  mort 
infâme  :  Interrogeons  -  le  :  (  demandons  -  lui  s'il 
ett  le  Fils  de  Dieu,  )  &  nous  verrons  fi  ce  quil 
Mra  fera  véritable  \  car  s'il  efl  véritablement  le 
Fils  de  Dieu  ;  Dieu  le  délivrera. 

9t.  Tenebrse  tatf  a>  Jefus-Chrift  étant 

funt ,  dum  crucifixif-    crucifié,  les  ténèbres  cou- 


fènt  Jefum  Judsd  ,  & 
circa  horam  nonam 
exclamavir  Jefus  voce 
magna  :  D-us  meus  , 
ut  quid  me  dereliquu 
fti  ?  ht  inclinato  capite 
cmiiit  fpiritum. 

9*.  Exclamans  Je- 
fus voce  magna  aie  : 


vrirent  toute  la  terre  : 
Et  Jur  les  trois  heures 
après  midi,  Jejus s'écria 
d'une  voix  forte  Mon 
Dieu  !  mon  Dieu  !  pour- 
quoi m'avez  *  vous  a- 
bandenné  aux  fouffran- 
ces  ,  &  en  bai/Jant  la 
tète%  il  rendit  l'Ejprit. 
?c.  Jefis  s'écria  d'une 

voix 


\ 


de  la  Sem  aine  Sainte.  27$ 
voix  /orf*?  .*  Mon  Pereyje    Pater  ,  ia  manu*  tuas 
remets  m$n  ame  entre    commcndo  fpiritum 
mains  ,  <*F     baif    roeum.    Et  inclinato 
/aw/  la  tête ,  <&Y.  capite  ,  &c 

Leçon  VI. 


ILs  ont  aiguisé  leurs 
langues  comme  des 
glaives  tranchans.  Que 
les  Juifs  ne  difent  point , 
qu'ils  ri  ont  pas  fait 
mourir  Jeltts-Ckriji*  Cer- 
tes ils  le  mirent  entre  les 
mains  de  Ptlate,  afin  de 
faire  voir  en  aparence 
qu'ils  êtoient  innocens 
de  fa  mort.  Car  tomme 
Pilât e  leur  eut  dit  ,'Fai' 
tes -le  mourir  vous  -  mê- 
mes i  Us  lui  répondirent  .* 
Il  ne  nous  eji  pas  permis 
de  faire  mourir  perfon 
ve.  4infi  ils  vouloient 
rejetter  Vtmufîice  de 
leur  crime  fur  la  perfon 
fiedu  Juge  .*  Maïs  pou* 
voient-ils  tromper  Dieu > 
qui  eft  le  véritable  Juge? 
Il  efl  bien  vrai  que  le 
procédé  de  Ptlate  le  tend 
coupable.  Toutefois  ,Ji  on 
le  compare  avec  les 
Juifs  y  il  eli  beaucoup 
moins  criminel.  Car  ne 
jit-il  pas  tout  ce  qitil 
put  pour  le  tirer  d'entre 

leurs  ma'mtïCe  ftttpQvr 


EXacuerune  tam- 
quam  gladiumlin-! 
guas  fuas.  Non  dicanîr 
judjri  ,  non  occidi* 
mus  Chriftum.  Ete- 
nim  proprereà  eum. 
dederunt  judici  Pila* 
to  ,  ut  quafi  ipfî  à 
morte  ejus  viderentur 
immunes.  Nam  cum 
dixiflet  eis  Pilatus , 
Vos  cura  occidite  r 
refponderunt  ,  nobis 
non^  licèc  occidere 
quemqun  m  •  Iniquita- 
tes  hrinoris  fui  in  ja* 
dteem  hominem  re- 
fundere  volebant  :  fei 
numquid  Deum  judi- 
cem  fallebant  ?  Quod 
fecit  Pilatus  ;  in  eo 
ipfo  quod  fecit ,  ali- 
quantum  p3rticep$ 
fuit  ;  fed  in  compara- 
rione  IHorum ,  multù 
ipfe  innocentior.  In- 
ftitft  eniftf  v  quantum 
potuit  ,  ut  illum  ex 
eorum  manibus  libe- 
raret  :  nam  prootereà 
flagdUtum  produxi: 

A  a 


Pour  le  Vendredy 
Non  perfe-    cela  qu'il  le  montra  au 

peuple  tout   déchiré  de 


*74 
ad  eos. 

queodo  »  Dominum 
flagellavit,  fed  eorom 
turcri  famiacerc  vo- 
ïcns:  ut  vcl  fie  jam 
mitefecrent  9  &  défi- 
nercot  vellc  occiderc, 
cum  flagellatum  vi- 
dèrent. Fecit  &  hoc. 
At  ubi  perfeverave- 
runt ,  noftis  ilium  la- 
vifle  manus»  Se  dixiffe 
quod  ipfe  non  fecif- 
fet  1  mundum  fe  cfleà 
morte  illius.  Fecit  ta- 
roen  Sed  II  rcus,  quia 
fecit  vel  invitus  *  illi 
innocentes  ,  qui  coë- 
gerunt  ut  taceret  ? 
Kullomodo.  Sed  ille 
dixit  in  eum  fenten- 
ti;m  »  &  juflit  eum 
crucifigi,  8c  qinfi  ipfe 
occidit  1  &  vos  6  Ju- 
dau  1  occidiftis.  Unde 
occidiftis?  Gladio  iin- 
guas  1  accuiftis  enim 
lirguas  veftras.  Et 
quando  pereufliftis  , 
nifi  quando  clamaftis: 
Cruafige  >  crucifige  ? 


coups  de  foutt.  Il  ne  fit 
pas  fouetter  le  Seigneur 
à  deffem  de  le  perjecu- 
ter  &  de  le  perdre  ;  mais 
pour  donner  quelque 
chofe  à  tarage  des  Juifs  ; 
afin  quêtant  apaifez 
par  ce  châtiment  ,  ils 
ceffajjent  de  demander 
fa  mort,  il  fit  cela  1  mais 
voyant  qu'ils  perjeve- 
roient  fdans  leur  pour- 
fuite  \  il  lava  Jcs  mains 
en  leur  prejence  ,  comme 
vous  Javez ,  il  leur  dit  % 
qu'il  n'itoit  point  l'au- 
teur de  ja  mort  j  qu'il en 
ètoit  innocent.  Il  lè  fit 
mourir  néanmoins*  biais 
i'il  efi  coupable  pour  fê- 
voir  condamné  malgré 
lui:  ceux- là  font  -  ils  in* 
nocens  qui  îont  c$n- 
traint  de  le  condamner  ? 
Nullement.  En  ce  que 
Ptlate  le  condamna ,  & 
qu'il  condamna  qu'il 
fût  crucifié  ,  il  efi  cou* 
pable  d.e  fa  mort  1  Et 


vous ,  0  Juif  s  %  vous  l'avez,  fait  mourir.  Comment 
T avez- vous  fait  mourir  ?  Avec  le  glaive  de  votre 
langue  \  Vous  aigui/àtes  vos  langues  comme  des 
glaives  tranchans  >  &  vous  lui  otites  la  vie  f 
lorfque  vous  pouffâtes  ces  cris  :  Cruci fiez-le ,  Cru- 


cifiez- le. 


Çt,  J'ai  li  vré  jg*  cbe 3 


de  la  Semai  n 
n  ame  entre  les  mains 
des  mechans.  Ce  peuple 
qui  étoit  mon  héritage 
s'efl  jetté  Jur  moi  com- 
me un  lion  rugiffant 
qui  fort  d'une  forêt. 
Mon  ennemi  a  crié  con- 
tre moi ,  dijant  :  Aftem- 
Liez  -  vous  ,  Ô4  bâtez- 
vous  de  venir  pour  le 
dévorer.  Ils  m'ont  mis 
dans  une  afireufe  foli- 
tude%  &  toute  la  terre 
m1*  pleuré  :  Parce  qu'il 
ne  s'eft  trouvé  perjonne 
qui  niait  reconnu ,  &  qui 

t.  Des  hommes  impi- 
toyables Je  Jent  élevez 
contre  moi ,  &  nont  poin  t 
épargné  ma  vie.  Parce 
qu'il  ne  s  eft  trouvé  per* 
Jonne  qui  m  ait  reconnu , 
&  qui  m'ait  (oulagé, 

çt.   fai  t™?* 
chère  ame  ,  &c. 

III.  NOC 

Aat.  Seigneur  déli- 
vrez -  moi  de  ceux  qui 
s9 élèvent  contre  moi  ; 
qui  ont  voulu  (urpren- 
dre  mon  ame%  ou  qui  ont 
entrepris  lur  ma  vie» 
Pfeaume  j8. 

M On  Dieu,  garan- 
tirez -  moi  de  mes 
tnnernis  :  délivrez- 
moi  de  ceux  qui  iéi€- 
went  CQntrt  mçL 
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dileftam  tradidi  m 
manus  iniquorum  i  6c 
fa6ta  eft  mihi  hseiedi- 
tas  mea  ficut  leo  in 
fil  va:  dédit  contra  me 
voces  adverfarius  >  dh- 
cens  :  Congregamini  % 
&  properate  ad  devo- 
randum  illum  :pofue- 
runt  me  in  deferto  fo- 
litudinis  ,  8c  luxit  fu- 
per  me  omnis  terra  : 
Quia  non  cft  inventus 
qui  me  agnofeeret  » 
8c  faceret  bene. 
m'ait  foulage. 

t.  Infurrexerimt  in 
me  viri  abfque  mife^ 
ricordia ,  8c  non  peper-, 
cerunt  animx  mes  , 
Quia  non  eft  inventus 
qui  me  agnofeeret  ,  8c 
faceret  bene. 

çc.  Animammeam» 
&c, 

TURNE. 

Ant.  Ab  infurgen} 
tibus  in  me  ,  libéra 
me ,  Domine ,  qui  oc- 
cupaverunt  ammam 
mcam. 

PJalm.  5-8* 

ERipe  me  de  ini- 
micis  roeis,  Deuf 
meus,  8c  ab  mfurgen-, 
tibus  in  me  libéra  mc« 


iy6  ^     Pour   l  e 
Eripe  me  de  ope- 
rantibus  iniquitatem  : 
Se  de  viris  (anguinum 
falva  me. 

Quia  ecce  cepe- 
runt  animam  meam  s 
îrruerunr  in  me  for- 
tes. 

Ncque  iniquitas 
mca,ncque  peccatum 
meum  Domine  :  line 
iniquitate  cucurri  >  6c 
direxi. 


Exurge  ia  occur- 
fum  meum  ,  8c  vide  : 
&  tu  Domine  Deas 
virtutum ,  Deus  Mr.ëi. 


Tntende  ad  vifitan- 
das  oaanes  genres:  non 
roilèrearis  omnibus 
<jui  operantur  iniqui- 
ta  te  m. 

Convertentur  ad 
refperam  ,  &  famem 
patientur  uc  canes  : 
&  circuibunt  civica- 
tenu 

Ecce  loquentur  in 
ore  fuo  ,  &  gladius  ia 
labiis  eoruuï  :  quo- 

niam  quis  audim  ? 


Vendredy 

Délivrez  -  moi  det 
wechans  &  fattvez- 
moi  des  hommes  Jangui- 
n air  es. 

Car  vous  voyez,  qiiils 
ont   voulu  jnrprcndre 
mon  orne  ,  ou  imavie 
des  Hommes  pui(fans  je 
font  )ett?z  Jur  moi. 

Cependant  ,  Seigneur* 
ce  ne  font  point  mes  in* 
\uftices  ,  ni  très  péchez 
qui  en  font  la  cauiè 
car  )e  me  fur  s  conduit 
Jam  crime  durant  le 
cours  de  ma  vie. 

Levez  vous  ,  &  ve- 
nez au  devant  de  moi9 

Ù*  voyez  l'état  où  je 
fuis  /  vous  qui  êtes  le 
Dieu  dés  armées ,  &  k 
Dieu  d'I'raél.  tt^rç 
Aplijuez  -  vous  m 
vifiter  toutes  les  Na- 
tions /  &  noyez  point 
pitié  des  mec  h  ans. 

Ils  feront  contrains  4e 
for  tir  fur  le  foir,  craignît 
le  our,/ ls rouleront  au» 
tour  de  la  Ville  comme 
des  chUns  afamez% 

Us  tiendront  des  di/1 
cours  entre  eux  ,  (Jr  leurs 
paroles  font  autant  de 
glaives:  ils  dilènt  entre 
eux  :  Qui  eft  -  et  qm 

nous  entend  ? 


Bit  la  Sema 
Cependant  >  Seigneur , 
vous  vous  rirez  d'eux: 
Vous  reduifez  au  néant 
toutes  les  Nations. 

Mon  Dieu  ,  je  mets 
ma  force  en  vous  :  car 
vous  êtes  mon  azile  : 
votre  mift  rie  or  de  me 
préviendra* 

Dieu  me  fera  voir  le 
châtiment  qud  prépare 
à  mes  ennemis  •>  je  lui 
ai  die  t  Ne  les  extermi- 
nez pas  \  de  peur  que 
mes  peuples  ne  vous  ou- 
blient. 

Difperfez^les  par  vi» 
tre  puiffance  ,  &  ren- 
verjez  leur  grandeur  , 
mon  Seigneur  ,  &  mon 
ProteSfeur. 

Qu'ils  foient  punis  à 
cauje  au  ptché  de  leur 
bouche  >&  des  mechans 
dijeours  quils  ont  tenus. 

Que  leur  orgueil  fe 
tourne  en  infamie  :  Leur 
Juplice  fera  conmttre 
l'exctz  de  lents  bfojpbe- 
mes  (y  de  leurs  calom- 
nies. Ils  feront  cortfu 
niez  par  vôrre  colère  , 
éf4  réduits  au  néant. 

Us  f auront  que  Dieu 
régnera  ^nm  les  En- 
fans  de  Jaccb  ,  &  iuf- 
qu'aux  cxtrcmilcz  de  la 
tme% 
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Et  tu  Domine  de- 
ridebis  eoa  :  ad  mhi- 
lum  deduces  omnes 
gentes. 

Fortitudiaem  meam 
ad  teeuftodiam  ,  quia 
Deus  fufeeptor  meus 
es:  Deus  meus  ,  mife- 
ricordia  ejus  prseve^ 
niet  me. 

Deus  oftenditmihi  > 
fuper  inimicos  meos» 
ne  occidas  eos  ,  ne 
quando  obliyifcantur 
populi  mci. 


Difperge  illos  in 
vinutc  tua  /  &  de- 
pone  eos  protc&or 
meus  Domine. 

Deliftum  oris  eo- 
rum  ,  fermonem  la-, 
biorum  ipforura  1  Se 
comprehendantur  in 
fuperbia  (ba. 

fct  de  execrationc  & 
mendacio  annuntia- 
buntur  in  coafnœma- 
tionc:in  ira  conium- 
mationis  ,  Se  noa 
erunr. 

Et  fcîent  quia  Deus 
dominabitur  Jicob  1 
&  fiaiuai  terra:» 


178  Pour  le 
Convertentur  ad 
vefperam  ,  &  fatnctn 
patientur  ut  canes  : 
Se  circuibunt  civka- 
tcm. 

lpfî  difpergéntur  ad 
nunducandura  :  li  ve- 
rô  noQ  fucrint  fatu- 
rati  ,  8t  murmura- 
bunc. 

Ego  autem  canta- 
bo  fortitudmem  tuam  / 
&c  exaltabo  manè  mi- 
fericordiam  tuam. 

Quia  fadlus  eft  fuf- 
ceptor  meus  t  fie  refu- 
gium  meum  in  die 
tribulationis  mcae. 

Adjutor  meus  tibi 
pfàllam  ,  quia  Deus 
fufeeptor  meus  es  : 
Deus  meus  mrtericor- 
dia  mea. 

jint.  Ab  infurgen- 
tibus  in  me  libéra  me 
Domine  ,  quia  oc- 
cupaverunt  animam 
mcam. 

Ant.  Longe  fecifti 
noros   meos  à  me  > 

traditus  ium  ,  &  non 
egrediebar. 


Vendredî 

lis  feront  contraints  de 
fortir  vers  la  nuit  j  /// 
feront  afamez  comme 
des  chiens  ,  roulant  au- 
Uur  de  la  ville. 

Us  deviendront  va- 
gabonds y  cherchant  de  - 
quoi  vivre  :  &  ne  trou- 
vant pas  dequoi  foula- 
ger  leur  faim%  ils  mur- 
mureront inutilement. 

Et  moi  ,  \e  publierai 
vitre  pntjfance  par  mes 
Cantiques  1  \e  célébre- 
rai vôtre  mijericorde 
dés  le  point  du  )our9 

Parce  que  vous  avez 
été  mon  azile  &  mon 
refuge  au  jour  de  mm 
aftiB':on. 

Vous  êtes  mon  Jecoursf 
\e  chanterai  des  Hym- 
nes à  votre  gloire  , 
parce  que  vous  êtes, 
mm  Protecteur  ,  S  mon 
Dieu  >  vous  êtes  ma  mi* 
jericorde. 

Ant.  Seigneur  ,  déli- 
vrez-moi  de  ceux  qui 
s  élèvent  contre  moi , 
qui  ont  voulu  Surpren- 
dre mon  amey  ou  qui 
ont  entrepris  fur  ma 
vie# 

Ant.  Vous  avez  éhi-t 
gné  de  mot  mes  amis  : 
)e  fuit  enfermé  >  Jans 
pouvoir JorUr% 


»  e  La  Sema 
Pfeauane87. 

SEigneur,  Dieu  de  mon 
falut  y  ]e  crie  vers 
vous  le  jour  &  l<*  nuit. 

%ue  ma  prière  arrive 
)ufques  à  vous  .*  rendez 
vôtre  oreille  attentive 
à  mes  cris. 

Car  mon  ame  efl  aca- 
blêe  de  maux  .*  &  ma 
vie  a  été  à  deux  doigts 
de  l'enfer  %  ou  du  tom. 
beaji. 

On  m9 a  compté  déjà  du 
nombre  de  ceux  qui  font 
defeendu  fous  U  terre  , 
je  fuis  comme  un  hom- 
me abandonné &  fans 
fecours  ,*  libre  entre  les 
morts. 

Je  fuis  comme  ces per- 
Jonnes  ble[Jéis  qui  dor- 
ment dans  les  fepuU 
cres,  *£w/ilfembleque 
vous  n'ayez  plus  de  fou- 
venir  ,  &  à  qui  vous  ne 
tendez  point  la  main 
pour  les  retirer. 

Mes  ennemis  m'ont 
mis  dans  une  foffe  pro- 
fonde y  &  dans  l'ombre 
de  la  mort. 

Votre  colère  s'efl  ap- 
pejantie  fur  moi  .  (fp 
vous  avez  fait  fondre 
fur  moi  tous  les  flots  de 
votre  colère. 
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PJalm.  87. 

DOmine  ,  Beus 
falucis  mes  :  in 
die  clamavi  nodle  co- 
ram  te. 

Intret  in  confpeftu 
tuo  oratio  mea  :  in. 
clina  aurem  tuam  ad 
precem  meam. 

Quia  repleta  eft 
malis  anima  mea  :  Se 
vita  mea  inferno  ap^ 
propinquavir. 

jEftimatusfumcum 
defeendentibus  in  la- 
cumrfaftus  fum  ficut 
homo  fine  adjutorio, 
inter  mortuos  liber. 


Sicut  vulnerati  dor- 
mientes  in  fepulchrisf 
quorum  non  es  me- 
mor  amplius  j  8c  ipfî 
de  manu  %tua  jepulfi 
funt. 


Pofuerunt  me  ia 
lacu  inferiori  :  in  te- 
nebro(is  >  &  in  umbra 
mortis. 

Super  me  confirma- 
tus  eit  turor  tuus  1  fie 
omnes    fleékus  tuos 

induxifti  iuptr  me. 


280        Pour  le 
Longé  fcâfti  noros 
meos  a  me  :  pofuerunt 
me  aboaiinatioric  libi. 

Traditus  ium  ,  & 
non  e^rediebar  j  oculi 
mei  languerunt  prse 
inopia. 

Clamavi  ad  te,  Do- 
mine ,  tota  die  i  ex- 
pandi  ad  te  minus 
m  cas. 

Numquid  mortuis 
faciès  minbilia  ?  aut 
média  fufeitabunt ,  8c 
coafitebuntur  tibi  ? 


Numquid  nnrrabit 
aliquis  in  fepulchro 
milericordiam  tuam  , 
&  veritatem  tuam  ia 
perditionc  ? 

Numquid  cognof- 
centur  in  tenebris  mi- 
rabilia tua  :  8c  iuftifia 
tua  ia  terra  obKvio- 
nis  ? 

Et  ego  ad  te  ,  Do- 
mine i ,  clamavi  :  8c 
xnane  oratio  raea  prae- 
venict  te. 

Up  quid  Domine  , 
repellis  orationem 
meam:  avertis  taciem 
tuam  à  me  ? 

Pauper  fum  ego  >  8c 


V  E  N  D  R  E  D  Y 

fous  avez,  éloigne  de 
moi  mes  amis  :  \e  leur 
fuis  un  objet  d'homur. 

Je  Juis  tnfemi  Jans 
pouvoir  fortn  :  mes  yeux 
font  tout  lauguiffans ,  dP 
confume^  de  irtffeffe. 

Seigneur ,  je  'vous  ai 
adrefjés  mes  cris  tout  le 
long  du  jour  :  fat  éten- 
du mes  mains  vers 
vous. 

Ferez- vous  des  mi- 
racles en  faveur  des 
morts  ?  ou  les  Médecins 
les  pourront- Us  rejfufci- 
ter  ,  afin  quils  vous 
louent  enco-e  ? 

fluelcjtfun  publiera  - 
t'il  votre  mifericorde 
dans  le  tombeau  ,  & 
verre  vérité  dans  la 
perdition ,  le  fepulcre. 

Connoîtra  -  t*on  vos 
merveilles  dam  les  té- 
nèbres t  &  votre  juftice 
dans  la  terre  de  l'oublié 

Mais  moi  >  Seigneur  , 
je  crie  vers  vous  j  & 
mon  Oraifon  vous  pré- 
viendra dès  le  mattnm 

Seigneur  %  pourquoi  re- 
jettez-voas  ma  prière  i 
pourquoi  détournez^ 
vous  votre  vijetge  de 
moi  ? 

Je  juis pauvre  ,& 'dès 

m* 


de  la  Sema 

ma  \eunejfe  \ai  toujours 
été  dans  la  peine  \  Mais 
ayant  été  èlevê  >)ente fuis 
n/û  anjji  -  tôt  dans  l'humi- 
liation, &  dans  le  trouble. 

Votre  fureur  a  pafjé 
fur  moi.9  h  s  frayeurs  de 
vofire  rigueur  m9 ont  don- 
né du  trouble. 

Ces  fléaux  nfont  en* 
vironné  tous  enfemble 
comme  un  déluge  d'eau. 

Vous  avez  éloigne  de 
moi  mes  mnu\  mes  pro» 
ches  ,  ceux  qui  me 
tortnoifjent  >  ///  ont  éu 
horreur  de  ma  mifere. 

Ant.  Vous  avez  éloi- 
gné de  moi  mes  amis 
Je  fuis   enfermé  jans 
pouvoir  echaper. 

Ant.  Us  confpireront 
contre  rame  ou  la  vie 
du  Jufte ,  Ô*  ils  condam  • 
fieront  le  Sang  innocent. 
Pfèaume  93. 

LE  Seigneur,  qui  ejlle 
Dieu  des  vengean- 
ces y  a  teû'iours  fait 
ce  quu  a  voulu. 

Montez  fur  voflre 
Trône  ,  Juge  fouverain 
de  la  terre  ,  &  rendez 
aux  fuperbes  ce  qu'ils 
mentent. 

Jufques  à  quand ,  Sei- 
gneur ,  \ujques  à  quand 
les  pécheurs  triomphe* 
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in  laboribus  à  juven- 
tute  mea  $  exaitatus 
autem  ,  humilîatus 
fum  >  8c  conturbatus. 

In  me  tranfierunt 
iras  tuas  ;  &  terrores 
tui  conturbaverunt  me* 

Circumdederunt  me 
ficuc  aqua  tota  die  $ 
circum  deder  une  me 
iimul. 

klongafti  à  meami- 
cum  8c  proximum  ; 
8c  notos  meos  à  rai- 
feiia. 

Ant.  Longe  feâfli 
notos  meos  à  me  * 
traditus  fum  ,  8c  non 
cgrediebaî\ 

Ant.  Captabunt  in 
animam  jufti,  8c  fan. 
guinem  innocentenx 
condemnabunt. 
Pfalm.  93, 

DEus  ultionum  Do* 
minus  ;  Deus  ul- 
tionum libéré  egit. 

Exaltarequi  judicîas 
terram  ;  redde  recri^ 
butionem  fuperbis. 

Ufquequô  peccato* 
res  Domine  $  ufque- 
quo  peccatores  gl > 

Bb 


iSi  Pour  le 
riabuntur? 

.  Eflfabuntur  ,  8c  lo- 
quentur  iniquitatem  : 
loquentur  ornnes  >  qui 
operantur  injuditiam  ? 

Populum  tuutn,  Do- 
mine humiliaverunt  : 
£c  hsereditatem  tuam 
vexaverunr. 

Vjduam  &  adve- 
nam  interfecerunt  /  & 
pupillos  occiderunt. 

Et  dixerunt  :  Non 
videbit  Dominusrnec 
xntclligct  Deus  Jacob. 


Intelligite  infipien- 
tes  in  populo: fie  ftul» 
tialiquando  fapite. 

Qui  plantavit  au- 
rem  ,  non  audietiaut 
qui  [finxit  oculum  , 
non  confiderat  ? 

Qui  corripit  ren- 
tes ,  non  arguet  ?qui 
docet  homineai  Jcien- 
tiam  ? 


Dominus  fcxt  cogi~ 
tationes  hominum  ; 
quoniam  vans  funt. 

Ccatws  homo ,  quem 


Vendredv 
r  ont  AU. 

Jufques  à  quand  pu. 
Hier  ont -ils  leurs  injufli- 
ces  ?  \u\ques  à  quand 
raconteront  ■  ils  leurs 
actions   criminelles  ? 

Cependant  ils  ont  a- 
fiigè  "votre  peuple  :  /// 
ont  ravagé  votre  héri- 
tage-. 

,  Us  ont  fait  mourir  la 
veuve  ,  &  l'étranger 
ils  ont  tué  l'orphelin. 

Le  Seigneur  ,  difent- 
ils  ,  ne  verra  point  ces 
chofes/&  le  Dieu  de 
Jacob  riy  prendra  pas 
garde  ? 

Ecoutez,*  hommes  in- 
Jenjez  i  fous  que  vous 
êtes  i  rentrez  enfin  dans 
le  bonjens. 

Celui  qui  a  donné  les 
oreilles  aux  hommes  f 
n'entendra  -  /'//  point  ? 
celui  qui  a  fermé;  les 
yeux,  ne  verra  fil  pas  ? 

Celui  qui  châtie  les 
Mations  ,  ne  vous  re- 
prendra fil  point  ï  celui 
qui  en/eigne  les  hom- 
mes ,  peut  «  il  ignorer 
quelque  chofe  ? 

Le  Seigneur  connoît 
les  pensées  des  hommes , 
Ô*  n'y  trouve  que  de  la 
vanité. 

Hwrwx  celui  qut  vou? 


DELA   Sfi  MAI 

bijlruhrez ,  Seigneur  ,  & 
À  qui  vous  enfe'gnerez, 
motte  Loi. 

Vous  lui  adoucirez  les 
Mauvais  jours       p en* 
dant  que  Von  creuje  une 
fo(/e  au  méchant. 

Car  le  Seigneur  ne 
rejeter  a  point  fon  peu- 
ple.* éf*  ri abandonnera 
pas  Ion  héritage. 

Jufqiià  ce  qiÀd  reta- 
.  èliffe  la  Juftice  dans  fon 
trône  ;  &  tous  ceux  qui 
ont  vécu  félon  elle  f  qui 
ont  eu  le  cœur  droit. 

Qui  1^  prejentera 
pour  me  défendre  contre 
les  attaques  de  mes 
persécuteurs  ?  Qui  vien- 
dra à  mon  aide  contre 
les  mechans  ? 

Si  le  Seigneur  riètoit 
*verm  à  mon  feconrs  , 
mon  ame  itoit  fur  le 
"point  d'être  précipitée 
dans  V Enfer ,  je  ferois 
déjà  dans  le  tombeau. 

Lorfque  je  difois  en 
moi  même  Mes  pieds 
chancellent  ,  &  je  fuis 
prêts  à  tomber  >  aujfi- 
tit  )At  fenti  Vajfi  fiance 
Autant  que  mon  ame 
avoit  été  remplie  de 
douleur  &  d amertume y 
tut  an  t     vous  Vavtz* 


e  Sa  iKTfi,  iS| 
tu  erudieiis  Domine  i 
&  de  lege  tua  docue- 
ris  eum. 

Uc  mitigesei  à  die- 
bus  malis  ;  donec  fo- 
diatur  peccaton  fovea* 

Quia  non  repellet 
Dorrinus  plehë  fuam  ? 
Se  haereditatem  tuam 
non  derelinquet* 

Quoadufque  juftî«i 
tia  convertatur  in  ju- 
dicium  :  Se  qui  juxta 
illam  omnes  qui  ledto 
fuot  corde. 

Quis  confurget  nu-} 
hi  adverius  mali^, 
nantes  t  aut  quis  (la- 
bit  mecum  ad  versus 
opérantes  iniquitatem? 

Nifi  quia  Dominus 
ad  uvit  me  :  paulo 
minus  habitaflet  ia 
inferno  anima  mea. 


Si  dicebam  %  motue 
eft  pes  meus  :  miferi- 
cordia    tua  Domine 
adjuvabat  me* 
de  votre  mifericorde0 

Secundutn  muhitu-» 
dinem  dolorum  meo- 
rum  in  corde  mco; 
confolationes  tuac  te- 
13  b  ij 


2S4        Pour  le 
tificaverunt  aniroam 
meam  • 

Nnmquid  adhseret 
tibi  fedes  iniquitatis  j 
qui  fmgis  laborem  ia 
praeccpto. 


Captabunt  in  ani- 
mam  jurtii  &  fangui- 
nem  innocentem  con- 
demnabunt. 

Et  faffcus  cft  mihi 
Dominusin  refugium; 
&  Deus  meus  in  ad- 
jutorium  fpei  mese. 

Et  reddct  illîs  mi- 
quitatem  ipforum*  & 
in  malitia  eorum  dif- 
perdet  eos  ,  difperdet 
illos  Dominus  Deus 
oofter. 

Arrti  Captabunt  in 
animant  jufti ,  8c  fan* 
guinem  innocentem 
condemnabunt. 

t.  Locuti  font  ad* 
versùm  me  lingua  do9 
lofa. 

Et  fermonibus 
odii  circumdederunt 
me,  êcexpugnayerunt 
me  grati** 


ENDR  EDY 

comblée  de  conjolation 
&  d'allegreffe. 

Que  pent.il  y  avoir 
de  commun  entre  vous 
&  le  Siège  de  iiniquitiy 
four  feindre  que  Vaccom- 
plijjement  de  vos  préce- 
ptes efi  accompagne  de 
peine  &  de  travail  ? 

Us  confpirercnt  con- 
tre ïame  ,  ou  la  vie  du 
Jufk.*  (y  Us  condamne* 
ront  le  Sang  innocent. 

Mais  le  Seigneur  efi 
won  refuge  :  Mon  Dieu 
efi  mon  azile  ,  en  qui 
je  mets  toute  mon  ejpe- 
rance. 

Il  leur  rendra  le  mal 
quils  ont  fait  */  les 
fera  périr  par  leur  pro- 
pre malice  le  Seigneur 
noflre  Dieu  les  extermi- 
nera. 

An  t.  Ils  confpireront  con- 
tre Vamey  ou  la  vie  du 
Jujle  (y  Us  condamne-^ 
ront  le  Sang  innocent* 

t.  Us  m'ont fait fentir 
les  effets  de  leurs  langues 
doubles  &trompeuJes. 

Çc.  Et  ils  m'ont  rendu 
odieux  par  leurs  calom- 
nies ils  m'ont  déclaré 
la  guerre  fans  Jujet. 


la  Semaine  Sainte,  xîf 
Leçon  VII. 


Tirée  duchap.  4.  deïEpîtrede  ï  Apbtre  S.  Paul  aux 

Hébreux. 

Atons-nousde  par-    T^Eftinemus  indredi 


H  venir  a  ce  repos 
de  la  vie  éternelle ,  & 
prenons  gxrde  de  ri  imi- 
ter pas  l'infidélité  des 
lfraëlites,  qui  ne  joui- 
rent pas  de  la  terre  pro- 
mife.  La  parole  du 
Seigneur  efï  vive  ,  effu 
cace  ,  plus  pénétrante 
qu'un  glaive  à  deux 
tranchans  ,  faifant  la 
diftmEtion  de  ce  qui  efï 
animal  ,  d'avec  ce  qui 
efï  fpiriîud ,  allant  juf- 
q u' aux  jointures,  &  aux 
fibres  ,  &  jufques  aux 
rnoùellesi  &  dif cernant 
les  penfees  &  les  inten- 
tions des  cœurs  ;  en  forte 
que  nulle  créature  n'ejl 
invifible  en  fa  prefence  5 
&  que  toutes  cbofes  font 
découvertes  &  nues  de- 
vant Jes  yeux  de  la- 
quelle nous  avons  entre- 
pris de  traiter.  Ayant 
donc  reçu  cette  parole 
divine  ,  retenons  -  la 
avec  une  ferme  foi ,  ér 
rêverons  ce  Souverain 
Pontife  qui  nous  Ta 
donne  $  Jejus  -  Chrifi 


Fin  illam  requiem* 
ut  neinidipfum  quis 
incidat  incredulitatis 
exsmplum.  Vivuseft 
enim  ferrao  Dei  ,  & 
efficax  ,  8c  penetrabi* 
lior  omni  gladio  an- 
cipiti  :  &  ^pertingens 
ufque  ad  divifionem 
animas  ac  fpiritus  » 
compagum  quoqut 
ac  medullarum ,  fie  dif- 
cretor  cogitation  uni 
&  intentionum  cor- 
dis.  Et^  non  ulla  crea- 
tura  invifibilis  in  con* 
fpe&u  ejus  :  omnia 
autem  nuda  Se  aperta 
funt  oculis  ejus  ,  ad 
quem  nobis  fermo. 
Habentes  ergo  Fonti- 
ficem  magnum »  qui 
penetravic  ccrlos  ,  |e- 
fum  Filium  Dei  :  te- 
neamus  confeflionem. 
Non  enim  habemus 
Pontiôcem  ,  qui  non 
poflit  compati  infir- 
mitatibus  noftrisi  ten- 
tatum  autem  per  omm 
nia  pro  fimiiitudino 
abfque  peccato. 


lih  de  Dieu,  qui  a  pénétré  les  deux.   Car  nou^ 
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lté         Pou*  li  Vendredi 

71  avons  pas  un  Pontrfe  qui  (oit  incapable  de  com^t 
f.tir  à  nos  foihkffes,  ayant  éprouvé  toutes  les  ten* 
tattons>&  toutes  les  infirwitez  de  la  nature  hu~ 
mairie,  &  s'et.mt  rendu  [emblable  à  nous  en  toutes 
choies  ,  fi  on  en  excepte  le  péché. 

çe.  Tradiderunt  me,  Çt.  Ils  m'ont  livré  en- 
in  manj<  impiorum     frêles  mains  des impies* 


&  inrer  iniques  pro- 
jecerunt  me  >  &  non 
pepercerunt  animas 
me*  r  corgregiti  funt 
adverfum  me  fortes  j 
Et  licut  gigintes  (té- 
terait contra  me. 

A  lien  i  infurrexe- 
runt  adverfum  me,& 
l^rres  qmeiierunt  ani- 
m  a  m» 


Et 
&c. 


iîcut  gîgantes  , 

Leçon 

ADeamusergo  eu  m 
fi  iucia  ad  thro» 
num  gratia?  :  ut  mife- 
ricordiam  confequa- 
inur,  Se  gratiam  inve- 
niamus  m  auxilio  op- 
portune. Omnis  nam- 
que  Pontifex  ex  homi- 
nibus  aflumptus  ,  pro 
hominibus  conlhrui- 
tur  in  iis  quse  funt  ad 
Deum  ,  ut  oflEerit  do- 
ua >  8c  facnficia  pro 
peccatis  :  qui  condo- 
lere  pofïït  iis  qui  ig- 
norant &  errant  \  quo~ 


///  m'ont  rejette  entré 
les  mechans  ,  &  noni 
pas  épargné  ma  vie. 
Des  hommes  puiffans 
ont  confpiré  contre  rnoïi 
Et  ils  Je  jont  jettez  Jur 
moi  comme  des  ge ans. 

Qt*  Des  étrangers  Je 
font  élevez  contre  moi\ 
des  hommes  formidables 
&  violons  m'ont  cherché 
pour  m9  S  ter  la  vie. 

Et  ils  le  [ont  jettez 
Jur  mot  ,  Ce  \ 

V  Ht 

A brochons  donc  avec 
confiance  du  Trône 
de  la  grâce  ,  afin  que 
nous  recevions  de  Ja 
bonté  le  pardon  de  nos 
offènfes  f  dr  fes faveur s  > 
tandis  que  nous  en  a- 
vonsle  tems.  Tout  Pon- 
tife eft  choift  entre  les 
hommes  ;  afin  d'être 
Médiateur  entre  Dieu 
&  eux  }  (y  afin  de  lui 
offrir  des  dons  &  des  fa* 
crifices ,  pour  obtenir  la 
remijfîon  des  péchez.  Il 
doit  être  tel,  qiiil  puiffe 


delà  Semaine   Sainte.  287 
avoir  pitié  de  ceux  qui   niam  &  ipfe  circum- 


font  dans  l'ignorance  > 
&  dans  l'erreur  ,  con- 
fiderant  qu'il  ejî  lui- 
même  environne  d'infir- 
mité. Ce(l  pourquoi  il  * 
befoin  d'offrir  des  facri- 


datus  eft  infïrmitate» 
Et  propterea  débet  9 
qaemadmodum  pro 
populo  ,  ita  etiam  2c 
pro  fcmetipfo  offerre 
pro  peccatis, 


fie  es  pour  fes  ofenfes  particulières  ,  aujji  bien  qui 
pour  les  péchez  du  peuple. 


Çé.  V  impie  livra  Je- 
ffts  entre  'les  mains  des 
Souverains  Pontifes  (*F 
des  Anciens  du  peuple  .• 
dr  P/>rr*  le  fuivoit  de 
loin ,  pour  <voir  quelle  en 
Jeroit  la  fin. 

t.  Ils  emmenèrent  Je» 
Jus  à  Cayphe ,  Prince  des 
Prêtres  ,  où  les  Scribes 
&  les    Phartfiens  s'ê» 
toient  affemblez. 

Et  Pierre  le  Juivoït9 
&c. 

'  Leçon 

PErfonne  né  peut 
gérer  de  lui-même 
dans  la  fonftion  de  ce 
Jaint  Miniftere  \  mais  il 
y  doit  être  apellé  de 
Dieu  ,  comme  daron. 
A  in  fi  Jejus-Chrifi  na 
m  garde  de  s  établir 
lui  même  Pontife  \  mais 
il  a  reçu  fon  Pontificat 
par  ïautoritè  de  celui 
lequel  lui  parle  en  ces 
termes     Vous  êtes  mon 


g*.  Jefum  tradîdlt 
Impius  fummis  Pria* 
cipibus  Sacerdotum  t 
&  Senioribus  populu 
Petrus  autera  feque-. 
batur  eumàlongè  >  ut 
viderct  finern. 

t.  Adduxeruut  au* 
temadCaxpham  Prin* 
cipem  Sacerdotum  » 
ubi  Scribae  Se  Pharifci 
convenerant. 
Petrus  autem  9  &c» 

IX. 

NEc  quifquam  fu. 
mit  fibi  hono- 
rem  ,  fed  qui  rocatur 
à  Deo  tamquam  A  a* 
ron.  Sic  Se  Chriftus 
non  femettpfum  cla- 
rificavit  ut  Pontifeir 
fieret ,  fed  qui  locutua 
eft  ad  eum  1  Filius 
meus  es  tu,  ego  hodie 
genui  te.  Quemad- 
modum  Se  in  alio  lo- 
co  dicit  :  Tu  es  Sacer- 
Bb  iv 


*88       Pour   l  e 

dos  in  aeternum  fe. 
cundùm  ordinem  MeL 
chifedech.  Qui  in  die- 
bus  carnis  fuae  preces, 
fupplicationcfque  ad 
cum  !  qui  pcflit  illum 
falvum  facere  à  mor- 
te, cum  chmore  vali- 
do  ,  8c  lacrymis  cffe 
rens  exardi  us  eft  pro 
fua  reverentia.  Et  qui  - 
dem  cùm  effet  Fiiius 
Dei,  dedicitex  iis  quae 
pafifus  eft  ,  obedien- 
tiam  :  8c  confumma- 
tus',  fa&us  eft  omni- 
bus obremperaiitibus 
lîbi,  caufa  falutis  ater- 
nae,  appellatus  à  Deo 
rrntifex  juxta  ordi- 
nem Melchifedech. 

cbeyr  parce  qu'il  a  Joufert,  &  s  étant  conjommé 
(comme  un  Holocaufte  fanglant  fur  la  Croix) 
il  a  été  établi  principe  du  Jalut  étemel  pour  tous 
€eux  qui  lui  rendront  u?iefidcle  obeyjfance^  étant apeU 
U  de  Dieu ,  Prêtre  félon  (Ordre  de  Melcbtjedecb. 

g*.  Caligaverunt  5*.  Mes  yeux  font 
oculi  mei  à  fletu  meo  :    obfcurcis  à  force  de  pieu. 


Vendredi 
fils  :  je  vous  ai  engen* 
drê  aujourd'huy.  Et  en 
un  autre  endroit  :  Vous 
êtes  le  Prêtre  Jelon  ÏOr- 
dre  y  &  l'exemple  de 
Melcbifedecb.  Durant 
les  \ours  de  Ja  vie  mor- 
telle ,  il  a  offert  à  celui 
qui  le  pouvoiî  tirer  du 
tombeau  ,  des  priens 
très  ardentes  ,  accompa- 
gnées de  ï abondance  de 
je  s  larmes  ,  &  de  la 
force  de  les  cris  :  la  di- 
gnité de  (a  condition .  Ô* 
la  qualité  de  jes  mérites 
obtinrent  l'entérinement 
dune  fi  jufte  requête • 
Et  encore  qiiil  jût  le 
fils  de  Dieu  ,j  il  a  viulu 
açrendre  lui  •  même  à 


quia  elongatus  eft  à 
me,  qui  confolabatur 
xne.  Videte  omnes 
populi  9  fi  cft  dolor 
fimilis  ficut  dolor 
meus» 

y.  O  vos  omnes 
qui  tranfitis  per  viam, 
attendiie  ,  8c  videte  : 
fi  eft  dolor  iimilis  fi- 


rer  ,  parce  que  celui  qui 
me  conjoloit  s3 eft  éloigné 
de  v.oi.  Peuples  confi- 
dent tous  mon  aflt8ion> 
&  voyez  fi  elle  a  Ja  pa. 
teille. 

t.  Paffans  confiderez 
tous  mon  afiifîton  ,  ér 
voyez  s'il  je  trouve  au 
monde  une  douhut  êga* 


de  la  Semai 

le  à  la  mtene.  Mes  yeux 
Jont  ebfcurcis  &  tout 
languiffans  à  force  de 
pleurer  ;  parce  que  celui 
qui  me  conjoloit  s'efi 
éloigné  de  moi.  Veuples 
con/iderez  tous  mon  afii- 
fîion ,  &  voyez  fi  elle  a 
Ja  pareille. 


ne  Sainte,  28$ 
eut  dolor  meus.  Ca- 
ligaverunt  oculi  mei 
à  fietu  meo  :  quia 
elongatus  eft  à  me  t 
qui  confohbator  me, 
Videte  omnes  popu* 
li  ,  fi  eft  dolor  fimilis 
ficut  dolor  meus. 


^^^^^^^^^^^^^^^^ 

A  LAUDES. 


Ant,  Dieu  na  pas 
épargné  foyi  propre  fils  , 
mais  Va  livré  pour  nous 
tous. 


Ant.  Proprîo  Filio 
fuo  non  pepercit 
Deus  ,  fed  pro  nobis 
omnibus  tradiditillû. 


Mifereremei,  &c.  comme  cy- devant  p.  172* 


Ant.  Mon  éftrit  a 
été  fat  fi  de  trifiejjè  ,  & 
won  cœur  s'ejî  troublé 
dans  moi  même. 

Pfeaume  141. 

SEigneur ,  écoutez  ma 
prière ,  ér  entendez 
mon  humble  demande 
exaucez*  moi  Je Ion  la 
vérité  de  vos  pr  orne  ([es, 
félon  votre  Jujîice. 
Et  n'entrez  point  en 
jugement  avec  votre  fer- 
viteur  \  parce  que  nul 
homme  vivant  ne  Je  peut 


Ant.    Anxiatus  eff 
fuper     me  fpiritus 
meus ,  in  me  turba-, 
tum  efl:  cor  meum. 
Pfalm.  142. 

DOmine  exaudi  o- 
rationem  me  a  m, 
auribus  percipe  obfe- 
crationem  meam  in 
veritate  tua  \  exaudi 
me  ,  in  tua  juftiria. 

Et  non  intres  in  ju- 
dicium  cum  fervo 
tuo  :  quia  non  juftifi- 
cabitur  in  confpcûa 


z$o       Pour  le 
tuo  omnis  vivcns. 

Quia  perfecutus  eft 
inimicus  ammam  roca  : 
huroiliavit  in  terra  vi- 
tam  meam. 

Collocavit  me  ia 
obfcuris  ficut  mor-; 
tuos  faeculi  :  8c  anxiatus 
cft  fuper  me  fpiritus 
meus  ,  in  me  turba^ 
tu  m  eft  cor  meutn* 

Memor  fui  dierum 
anriquorum  ,  médita* 
tus  ium  in  omnibus 
operibus  tuis  :  in  fa* 
£hs  manuum  tuarum 
mecjitabar. 


Expandi  manusmeas 
ad  te  i  anima  mea  fi- 
cut terra  fine  aqua 
tibi. 

Velociter  exaudi  me 
Domine/ detecit  fpiri- 
tus meus. 

Non  avertas  faciem 
tuam  à  me  :  &  fimilrs 
ero  defeendentibus  in 
lacum. 

Auditam  fac  mihi 
manè  mifericordiam 


VENDREDI 

\ufiifier  devant  vous. 

Vennemi  me  four  fuit 
pour  m'ôter  la  vie  :  & 
tri  ayant   déjà  renversé 
pat   terre  *  ;/  e/l  tout 
prêt  de  me  la  ravir. 

Il  ma  mis  dans  des 
lieux    obfcurs  comme 
ceux  qui  Jont  morts  de- 
puis long  -  tems  1  mon 
efprit  a  eftê  Jaift  de  tri- 
fieffé  >  &  mon  cœur  s' eft 
trouble  dans  moi-même* 
En  cét  état  les  Jîecles 
pajfez  ,  où  vous  avez* 
affilié  nos  Pères,  me  Jont 
revenus  dans  la  mémoires 
\ai  repayé  dans  mon)  ef*> 
prit  ce  que  vous  avez  fait 
en  leur  faveur  \)e  medi- 
fois  Jur  les  ouvrages  de 
vos  mains. 

J'ai  étendu  mes  bras 
vers  vous  dans  la  prière, 
&  mon  ame  eft  devant 
vous ,  comme  une  terre 
feche  qui  atend  la pluye. 

Seigneur  y  hâtez- votés 
de  m  exaucer  :  car  mon 
efprit  tombe  dans  la  dé- 
faillance. 

Ne  détournez  point 
votre  vifage  de  moi  : 
car  ie  Jerat  fêmblable  à 
ceux  qui  descendent  Jous 
la  terre. 

Faites  moi  entendre  > 
&  dis  le  matin  la  voix 


de  la  Sema 

de  votre  mifericords  : 
put  [que  je  mets  mon  ej- 
perance  en  vous. 

Faites  •  moi  connoître 
la  voye  par  laquelle  )e 
dois  marcher  *  puifque 
je  tiens  mon  ame  élevée 
vers  vous. 

Delivrez-moi  de  mes 
ennemis ,  Seigneur ,  p uif~ 
que  j'ai  recours  à  vous  : 
cnfeigneZr  -  moi  à  faire 
votre  volonté  :  car  vous 
êtes  mon  Dieu* 

Que  votre  bon  efprit 
me  conduije  dans  un 
chemin  droit  i  &  com- 
me vous  elles  )ufte,conr 
fervez  moi  la  vie  ,  Sei- 
gneur y  pour  la  gloire  de 
votre  Nom. 

fous  tirerez  mon  ame 
de  l'afliftion  j  Ô4  par 
la  me  (me  mifericorde 
vout  drfiïperez  tous  mes 
ennemis. 

fous  ferez  périr  tous 
ieux  qui  afligent  mon 
ame  :  parce  que  je  Juis 
votre  /erviteur. 

An  t.  Mon  efprit  a  e fié 
lai  fi  de  tn/ieffe  >  &  mon 
cœur  s%efl  troublé  dans 
moi -me fine. 

An  t.  Un  Larron  dit 
à  l'autre  Cefl  avec 
jujïice  que  nous  Jouirons 
c*  juplice.    Mais  lui 


ne  Sainte.  z$i 
tuam-.quia  in  te  fpe- 
ravi. 

Notam  fac  mihî 
viam  in  quaambulem: 
quia  ad  te  levavi  ani- 
mam  meam, 

Eripe  me  de  inimi- 
cis  meis.  Domine, ad 
te  confugi  :  doce  me 
facerc  voluntatem  tua, 
quia  Deus  meus  es  tu. 

Spîritus  tuus  bonua 
deducet  me  in  terram 
reâam  i  propter  no- 
men  tuum  >  Domine 
vivificabismc  in  sequi- 
ta te  tua» 

Educes  de  tribula- 
tione  animam  meam  t 
&  in  mifericordia  tua 
difperdes  ioimicos 
me  os. 

Et  perdes  omnes 
qui  tribuhnt  animam 
meam  r  quoniam  ego 
fervus  tuus  lum. 

Antiph.  Anxiatus 
eft  fuper  me  fpiritus 
meus,  in  me  turbatum 
eft  cor  meam. 

Ant.  Ait  latro  ad 
latronem  /  Nos  qui- 
dam digna  'faftis  reci- 
pimus  9   hic  autem 


Pour    le  Vendreby 
quid  fecit  ?  Mémento    (Jefus-Chrift)  quel  mal 
mei  Domine  ,    dum    a  t\l  fait  ?  &  s'adref- 
veneris    in    regnum    fant  à  Jefus ,  il  lui  die 
tuum .  Seigneur ,  Jouvenez-  vous 

de  mei ,  lorjque  vous  Jerez  arrivé  dans  vitre  Royau- 
me. 

Le  Pfeaume  Deus ,  Deus  meus,  &c.  comme  çy-t 

deffus,  p.  178. 
Ant.  Cum  contur-      Ant.  Lorfqui  mon  ame 
bata  fuerit  anima  mea  fera  troublée ,  Seignettti 
Domine  ,   mifericor-    vous  vous  (ouviendrez» 
diae  memor  eris.  de  votre  mijmcorde. 

C  a  n  t  1  qu  e    d'H  abacuc,   chap.  3. 

DOmine  ,    audivi    Ç  Eigneur  ,  j'ai  oui  ce 
auditionem  tuam:    *3  que   vous  m'avez, 
&  timui.  jait  entendre  1    &  y  ai 

été  (aifi  de  frayeur. 

Seigneur  %  faites  naî- 
tre ce  grand  œuvre ,  q  ui 
eft  tant  attendu  au  mi* 
lieu  destems. 

Faites^  le  patoîtrè  au 
milieu  des  tems  :  ô4 
dans  votre  colère ,  /ouve- 
rte z*  vous  de  vôtre  mije- 
ricorde. 

Dieu  viendra  du  coté 
du  midy  ,  &  le  Saint 
viendra  de  la  montagne 
de  Pbaran. 

Sa  gloire  couvrit  les 
deux  :  dr  la  terre  fut 
remplie  de  fa  louange. 

Sa   jplendeur  ètoit 
brillante  comme  la  clar* 
té  du  Soleil  :   &  des 
rayons  de  lumière  jortoient  de  fes  mains. 

F  V  1ÉIÏI  ;  111111  ïàtÊ 


Domine  opus  tuum  : 
in  medio  annorura 
vivifica  illud. 

In  medio  annorum 
notum  faciès  :  cum 
iratus  fueris  ,  miferi- 
cordise  recordaberis, 

Deus  ab  Auftro  ve- 
niet  r  &  fan£tus  de 
monte  Pharan. 

Operuit  cœlos  glo- 
ria  ejus  :  Se  laudis  ejus 
plena  eft  terra. 

Splendorejus  ut  lux 
erit  :  cornua  in  ma- 
nibus  ejus* 


DE    LA  SEMA] 

C'efl  la  que  Dieu  a- 
voit  enfermé  fa  force  > 
la  mort  marchait  de- 
vant lui. 

Et  le  diable  (  ou  bien 
&  la  pefie  )  dtvançoit 
[es  pas  ,  le  peuple  a'IL 
raël  /arrêta  ?  &  fit  te 
partage  de  la  terre. 

De  là  il  jet  ta  les  yeux 
fur  les  Nattons ,  S*  tes 
dijtftpa  ;  &  les  monta- 
gnes du  ftecle  furent 
abatuës. 

Les  collines  du  inonde 
s'abaiffircnt  à  caufe  des 
njoyes  de  l'éternité  de 
Dieu  ,  félon  fes  deffeins 
éternels. 

fai  vu  le  camp  d?E- 
thiopie  en  de/ordre  à 
cau  fe  de  fes  péchez  i  les 
tentes  de  la  terre  de  Ma- 
dian  ont  efté  remplies  de 
trouble  &  de  confufion. 

N'avez-vous  pas,  Sei- 
gneur >  décharge  votre 
colère  fur  les  fleuves ,  (y 
votre  fureur  fur  les  ri- 
vieres.  N'avez  -  vous 
pas  lancé  les  fléaux  de 
votre  indignation  fur 
la  Mer  ? 

§)uand  vous  montâ- 
tes Jur  vos  chevaux  ,  & 
fur  vos  chariots  pour 
/auver  votre  peuple. 

Quand  vous  tirâtes 
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lbi   abfcondita  eft 
fortitudo   eius  ;  ante 
faciem  ejus  ibit  mors. 

Et  egredietur  dia- 
bolus  ante  pedes  eius  1 
fletit  &  menfus  eft 
terra  m, 

Afpexit  8c  difclvit 
gentes  :  Se  contriti 
iunt  montés  fxculi* 


Incurva ti  funt  coU 
les  mundi  :  ab  itine- 
ribus  azternitaûs  ejus. 


Pro  iniquitate  vidi 
tenteria  iEthiopiac  1 
turbabuntur  pelles  ter- 
ras Madian- 


Numquid  in  flumi- 
nibus  iratuses,  Domi- 
ne 1  aut  in  fluminibus 
furor  tuus  >  vel  in  mari 
iodignatio  tua  ? 


Qui  afeendes  fuper 
equos  tuas  :  5c  qua- 
drige tus  falvario. 

Sufcitans,  fufeitabis 


194  Pour  le 
arcum  tuum  :  jura- 
menta  trîbubus  ,  qux 
Icciuus  es. 


Fluvios  fcindes  ter- 
rae  5  vidcrunt  te  ,  & 
doluerunt  montes  : 
gurges  aquarum  tran- 
lut. 


Dédit  abyflus  vo- 
cem  fuam  :  alcitudo 
m  anus  iuas  le  va  vit. 


Sol  &  Luna  ftefe- 
runt  in  habitaculo 
fuo  ;  in  luce  iagitta- 
rum  tuaium  ibunt,in 
fplerxiore  fulgurantis 
haflse  tuae. 

In  fremitu  concul- 
cabis  terram  :  Se  in 
furore  tuo  obftupeta- 
cies  gentes. 

Egreffus  es  in  falu- 
tem  populi  tui  :  in 
falutem  cum  Chrifto 
tuo. 

Percuflifti  caput  de 
domo  impii:  dénuda* 
fli  fundamentum  ejus 
yfque  ad  collum. 
•  Makdixifti  feeptris 


Vendredy 
des  traits  de  vôtre  arc  5 
afin  d'accomplir  les  pr*» 
tneffes  que  vous  aviez 
faites  avec  ferment  aux 
Tribus  d'ifraël. 

Fous  fites  fertir  des 
ruiffeaux  de  la  terre  : 
Les  montagnes  ayant 
vu  vôtre  Majelîè  divi- 
ne ,  tremblèrent  \  les 
eaux  coulèrent  en  abon^ 
dance. 

V abîme  fit  un  grand 
bruit  en  s'ouvrant  \  les 
eaux  s  élevèrent^  furent 
foutenuës  comme  avec 
des  mains. 

Le  Soleil  &  la  Lune 
s'arrêtèrent  dans  leur 
dctr.eureàms  le  Ciel,  & 
les  Ifraè'lites  marche» 
rent  à  la  lueur  de  vos 
flèches  &  de  vos  è  Jairs 
contre  les  Amorrhécns. 

Vendant  que  dans  vô- 
tre, colère  vous  dejoliez. 
leur  terre  -,  &  que  vous 
épouvantiez,  les  Na* 
tions. 

Fous  viendrez,  aujft 
fauver  vôtre  peuple  > 
qui  fuit  vitre  Chrifi. 

Fous fraperez  le  Chef 
de  la  m  aï f on  de  l'impie  # 
vous  détruirez  fon  état 
de  fond  en  comble* 

Vous  \ettcrezs  votre 
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maledtBion  Jur  fin  re-   ejus  ,  capitibellatorum 


gne  t  vous  briferez  la 
tète  de  fes  Capitaines 
de  /es  Soldats  j  lorf- 
qu'ils  viendront  fendre 
fur  noi  comme  une  tem- 
pête pour  me  perdre. 

Qui  le  font  avec  au- 
tant  de  joye  qu'en  ont 
ceux  qui  volent  un  pau- 
vre homme  en  un  lieu 
écarté. 

Et  comme  autrefois 
vous  avez  ouvert  un 
pafjage  à  vos  chevaux 

m  9  •  * 


ejus  i  v^nientibus  ut 
turbo  ad  difpergea- 
dum  me, 


Exultatio  eorum  : 
ficut  ejus  qui  dévorât 
pauperem  ia  abfcoa- 
dito. 

Viam  fecifti  in  mari 
equis  tuis  :  in  lato 

    aquarum  mulrarum. 

au  mtlteu  de  la  mer  ,  &  dans  le  fond  lirmnneux 
des  eaux  Vous  avez  auffi  la  bonté  d'agir  avec 
autant  de  force  pour  le  falat  de  vôtre  peuple 
qui  fuivra  vôtre  Chrift. 

J'ai  entendu  les  per-  Audivi  ,  &  contur* 
Jecutions  que  les  fide-    batus  eû  venter  meus: 

à  voce  centremue- 
runt  labia  mca. 


les  doivent  foufrir  Mon 
emur  en  a  efle  trouble  , 
&  tout  abatu  \  mes  lè- 
vres en  ont  tremblé. 

La  corruption  fe  forme 
dans  mes  os,  &  F  or  duré 
fort  de  mes  playes. 

Faites ,  Seigneur,^  je 
fois  en  repos  au  jour  de 
cette  afliSiion  $  (y  que  je 
reprenne  de  nouvelles  for- 
ces avec  votre  peuple. 

Car  les  ennemis  fe- 
ront un  fi  grand  dégât 
que  les  figuiers  n'auront 
point  de  feuilles  :  ér  les 
vignes  ne  porteront  point 
de  fruits. 


Ingrediatur  putre^ 
do  in  offibus  meis:  8c 
fubter  me  feateat. 

Ut  requiefeam  in 
die  tribuhtionis  s  uC 
afceadam  ad  popu. 
lurn  accinétum  no- 
ftrum. 

Ficus  enim  non  flo- 
rebit  .•  &  non  erit  ger- 
men  inyineis. 


t$6       Pour    le  Vendredi 

Mcatietur  opus  oli-       Les  oliviers  trompe* 

vx  :  &  arva  non  affe~  vont  l'attente  du  Labou* 

rent  cibunif  reur .le*  champs  ne  pro* 

duiront    point  dequoï 
nourrir  les  hommes. 

Abfcindetur  de  ovili       Les  brebis  feront  prL 

pecust  &  non  erit  ar-  /es  dans  les  bergeries  :  & 

roentuni   iû  prafepi-  le  bétail  fera  enlevé  des 

bus.  êtables. 

Ego  aatem  in  Do-       Et  moi  cependant  }e 

mino    gaudebo  /  8c  me   recuirai    au  Sei- 

exultabo  in  Deo  Jclu  gneur  ;  \e  me  réjouirai 

meo.  en  Dieu  mon  Sauveur. 

Deus  Dominus  for-       le  Seigneur  mon  Dieu 

titudo  mea  :  &  pones  efi  ma  force  ;  //  rendra 

pedes  meos  quali  cer-  mes  pieds  aujfi  légers 

vorum,  que  ceux  des  cerfs. 

Etfupcrcxcdfa  mea      Et  il  me  fera  pajfer 

deducet  me  viétor-.in  viiïorieux  fur  mes  mon* 

pfalmis  canentem.  tagnes  ,   chantant  des 

Cantiques  à  Ja  louange. 

Ant.  Cum  contur-      Ant.   Lorfque  mon 

bata     tuerie     anima  ame/era  troublée  ,  vous 

mea   Domine  :  mife-  vous   fouviendrez  de 

ricordise  memor  eris.  vôtre  nnfericorde. 

Ant.  Mémento  mei,      Ant.  Seigneur  ,  [ou* 

Domine»  dum  veneris  venez  .vous  de  moi/lorf^ 

in  regnura  tuum»  que    vous  arriverez 

dans  vôtre  Royaume» 

Pfeaume,  Laudate  Dominum  de  cœlis,  &<:• 
tomme  ci» deffus,pag,  184. 

t.  Collocavit  me  t.  Il  m'a  fait  demeurer 
in  obfcuris.  dans  des  lieux  obfcurs, 

dans  le  fepulcre, 
Sicut    mortuos        Comme  ceux  qui  font 
fkculi,  morts  depuis  flufieurs  fa- 

de*. I 
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A  Benedi&us.  Benedift. 

L'On  atacha  au  def-  T)  Ofuerunt  fuper  ca-, 

jfus  de  fa  tète  un  Jl  put   ejus  caufam 

écrit  eau  qui  portoit  le  iplius  fcriptam  :  jefus 

fujet  de  Ja  condamna-  NazarenusRex  judaeo- 

tiom  C'eft  Jefus  de  tia-  rum. 
zareth  Rvi  des  Juifs. 

Le  Cantique  de  Zacharie  Bencdi&us ,  8cc.  commé 
ci-devant ,  pag. 

t.  Jefus.Chrifi  peur  t.  Chriftus  faétus 

rameur  de  nous  ,  eft    pro  nobis  obe^ 

rendu  obeyffant  jujques  diens  ufque  ad  mor- 

àla  mort  y  &  à  la  mort  tem  i  raortcm  autem 

de  U  Croix.  Crucis. 

Pater  nofter,Miferere,  8cc.  comme  ci-devant  % 

p.  i7**  .  \ 

Reipicequaerumus,&c.^ww«  devant,  p.  190. 

A  Prime  9  comme  ci  devant ,p.ij  i.  A  Tierce .^w- 

vie  ci- devant ,  p.  1 96.  A  Sexte,  commé  Chdèvant^ 

p.  103.  A  None,  commèti-dèvmt  109* 

MESSE. 

None  étant  achevée  ,  le  Prêtre  &  les  Minijlrei 
revêtus  de  noir  \  fans  cierges  &  jans  encenfoir  viennent 
devant  /'  Autel  .uùUtxnt  profternez,  ils  prient  quel* 
que  peu.  cependant  lis  Acolytes  étendent \ur  V  Autel 
me  feule  na?  .  Le  Célébrant  avec  Je»  Mmijlres 
monte  à  /' Autel,  &  le  b  n\*>au  milieu.  Enjuite  1$ 
Leffeur  va  lire  la  Prophétie  au  lieu  où  l'on  lit 
FEpître,  &  la  iotnm  me  lans  titre  s  le  Prêtre  lê 
Ut  aujfi  à  vqix  baffe  à  l1 *  Autel awincieïEfttrc* 


i$3 


Pon  x   le  Vemdredt 

Leçon. 


HJEc  dîcit  Domi- 
nus  :  In  tribula- 
tione  fua  maaè  con 
furgcnt  ad  me.  Veni- 
te,  revertamur  ad  Do* 
minum;  quia  ipfe  ce- 
pit  i  Se  fanabit  nos  ; 
percatiet  ,  8c  curabit 
nos.  Vivificabrt  nos 
port  duos  dies  *  in  die 
tertio  (ufeirabit  nos  t 
&  vivemus  in  confpe- 
ûu  ejus.  Sciemus,  fe- 
quemurque  ut  cog- 
nofeamus  Dominum. 
Quafi  diluculum  pras- 
paratus  elt  egrefius 
cjus  :  &  veniet  quafi 
imber  nobis  tempo- 
raneus  6c  ferotinus 
terra?.  Qaid  faciam 
fibi  Ephrii  n  ?  Quid 
faciam  tibi  Juda  ?  Mi 
fericordia  velira  quafi 


VOici  ce  que  dit  Je 
Seigneur  :  Ils  fe  le. 
seront  de  [grand  \tnatin 
dms  le  tems  de  leur 
afliBion  %  pour  venir  à 
moi.    Ils  diront  entre 
eux,  venez ,  retournons 
au  Seigneur ,  parce  quit 
ne  nous  a  pris  que  pour 
nous  I an  ver     Il  ne  mut 
a  bleffcz  (jus  pour  nous 
guérir  11  mus  rendra  la 
vie  dans  deux  jours  ; 
&  le  tro'ifteme  )our  il 
nousre(fu[atera9  &nou* 
vivrons  en  fa  présence. 
Nous  croirons  au  Sei- 
gneur, ér  nous  le  (ui- 
vrons  pour  le  conncître. 
Il  te  prépare  à  paroître 
co  nnue    F  Aurore  t  II 
viendra  à  nous  comme 
une  pluye  qui  tombe  fur 
le  loir  en  (on  tems.  Que 


nubis  rmtutina  i  &  ferai^e  pour  vous,  peu- 
quaft  ros  manè  per-   pU  d'Ephraim  f  dit  le 


tramie  )s.  Propter  hoc 
dolavi  in  Prophetis , 
&  occidi  eos  in  verbis 
oris  mei  :  &  judicia 
tua  :  quafi  lux  ,  egre- 
dientur.  Quia  mneri- 
cordiam  veluit ,  &  non 
iacrificium  ;  &ifcien- 
tiam  Dei ,  plufqmm 
holocaula. 


Seigneur  »  G)tie  ferai 
)e  pour  vous ,  peuple  de 
Juda  ?  Votre  pitié  e(l 
comme  une  nuée  qui 
par  oit  le  matin ,  &  Je 
diflipeaujji  tôt.  Elleref- 
femble  à  la  rofée  qui 
paffe  avec  le  jour,  tïeft* 
ce  pas  pour  cela  que  fat 
expojê  les  Prophètes  aux 


iQvfiïmes  }  &  à  Ja  mort ,  pour  annoncer 


1TE  LA   StmA  fJU    SAINTE.  tQ? 

Its  paroles  de  ma  bouche  .•  Ô*  pour  drejjèr  vos 
cmrs  ,  afin  que  vitre  Juflice  éclatât  comme  l* 
lumière  ?  Car  j'aime  la  tnijericorde  ,  &  non  le 
Jacrifice  &  la  fcience  de  Dieu  me(t  plus  agréa* 
ble  que  les  Holocaujles. 

Trait*  Habacuc. 

SEigneur*  )'ai  qui  ce  T*X  Otnine  i  audivî 

que  mous  m* avez  fait  \J  auditum  tuum  » 

entendre  9  &  j'ai  été  8c  timui  :  confideravi 

Jaifi  de  frayeur  &  de  ©pera  tua»  Sccxpavi 
crainte      fai  con/iderè 
vos  oeuvres  ••  (y  f  en  ai 
été  épouvanté. 

t.  Fous  paroîtrez  au  f.  In  média  duo* 

milieu  de   deux   ont-  rum  animalium  in- 

maux  ••  Lorfque  les  an-  notefceris  :  dam  ad* 

nées  Jeront  accomplies*  propinquaverint  an-- 

mous  vous  ferez  connoî-  ni ,  cognofceris  :  duo* 

tre:  Quand  le  tems  (e-  advenerit  tempus,  o£ 

ra  venu  vous  vous  ma-  tenderis. 
nifefltrez* 

t.  Lorfque  mon  orne  f.  In  eo  dam  coa- 

fera  troublée ,  vous  vous  turbata  tuerit  anima 

fouviendrez    de   votre  mea  :  in  ira  »  mîfericoi- 

miséricorde  %  même  dam  dix  memor  eris. 
mitre  colère. 

f.  Dieu  viendra  du  t.  Deus  à  Libano 

Liban  ;  &le  Saint  vien-  tfeniet ,  &  Sanétus  d* 

dra  d'une  montagne  cou-  monte   umbrofo  £& 

mette  Marbres  toufus  >  condenib» 
ou  bien ,  de  Pharan,  qnt 
eft  proche  de  la  mon- 
tagne de  Sinaï. 

t.  Sa  gloire  couvrit  f.  Opernit  cœlosma* 

les  deux  3  &  la  terré  fut  jeftas  ej  us  *  fie  laudij 

rtmplie  de  jê  louange*  eju$  plena  eft  terra» 

Ce  il 


3co 


Pour   le  Vendredi 


Le  Trait  achevé, le  Prêtre  au  coin  de  ÏEpître^ditx 

Oremus.  Prions. 

Le  Diacre* 

Fle&amus  genua.        Flechiffons  les  genoux. 

Le  Soudiacre. 


Çc.  Le  vate. 
Vreces. 

D Eus,  à  quo  &  Ju- 
das rcat  us  fui  pœ- 
nam  »  6c  confcQionis 
fuse   latro  praemium 
fumpfit  :  concède  no 
bis  tux  propitiationis 
effedtum  :  ut  licut  in 
paflione    fua  Jefus 
Chriftus  Dominus  no 
fier  diverfa  utrifque 
ïntulit  ftipendia  me- 
ritorutn  ,    îta  nobis 
ablato    vetuftatis  er- 
rore  »  refurreftionis 
fus  gratiatr»  largiatur. 
Qui    te:um  vivit  6c 
régnât ,  6c  c. 


gt.  Levez  vous. 
Prière. 

ODieu  »  qui  avez 
puni  le  crime  de  Ju  - 
das  f  qui  avezrccom- 
pensé  la  confejfwn  du 
Larron ,  faites-nous  rej* 
fentir  ïtffet  de  votre  mi- 
Jericorde  *  afin  que  com- 
me notre  Seigneur  Jefus* 
Chrifl  a  traité  Cm  & 
l'autre  Jelon  leur  mérite  % 
il  detruije  tout  ce  que 
nous  avont  du  vieil 
homme ,  &  nous  fa(fe  la 
grâce  d'avoir  part  à  Ja 
R  eJurreBion  glorieufe. 
Lui  qui  étant  Dieu  vit% 
&  règne  avec  vous. 


Le  Soudiacre  chante  la  Juivante  Leçon  fans  titré 
&  au  ton  de  ÏEpîire. 


Leçon. 

INdiebusillis;  l>*xc 
Dominus  ad  Moy- 
len  £c  Aaron  in  terra 
-/Egypti  :  Menlis  ifle, 
vobisprinci}>iuin  men- 
fium  ,  pc.mus  ent  in 
jncruibus  anni.  Lo* 


Exode  lu 

EN  ces  jours- là  t  Lè 
Seigneur  dit  à  Moyfe 
&  à  Jaron  dans  la  tété 
re  d'Egypte.  Cemo's  f  ra 
le  commencement  de  vos 
mois  :  Il  fera  le  premier 

des  mots  de  tannée.  Par-, 
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DE  LA  S  E  M  - 

lez  à  toute  l' Affemblèe 
des  enfans  ci'Iftael ,  & 
leur  dites:  Qu'an  dixiè- 
me jour  de  ce  mois  cha* 
cun  prenne  un  rfgneau 
dans  ja  famille ,  &  par 
chaque  mai f on  t  Et  celui 
qui  ri  a  pas  afjez  de  per- 
Jonnes  dans  [a  famille 
four  manger  un  Agneau  , 
quilapelle  jon  plus  pro* 
che  voifiny  &  autant  de 
fer  (ormes  qu'il  en  faut , 
pour  mander  l'Agneau  > 
lequel  doit  être  [ans  dé- 
faut, mâle       d'un  an. 
Vous  obferverez  la  mê- 
me choje  fi  ceji  un  che- 
vreau :  (  ou  bien  )  vous 
fourrez  prendre  un  Ag- 
neau ,  ou  un  chevreau. 
Et  vous   le  garderez 
jufques  au  quatorziénte 
jour  de  ce  même  mois* 
Mors   tout  le  peuple 
d'I/raèl^  l'immolera  Jur 
le  Joir ,  &  prenant  de  (on 
fang  Us  en  arroferont  les 
deux  cotez  ,  &  le  haut 
des  portes  des  maifons  , 
cù  ils  le  manger  ont  .•  En 
cette  mime  nuit  ils  en 
mangTOtt  la  chair  rô- 
tie au  feu ,  avec  U  s  pains 
fans  levain ,  (Jr  avec  des 
laitues  fauvages.  Vous 
rien  mangerez  rien  qui 

Joit  cm,  ou  bjwlU  dans 


inb  Sainte,  joj 
quimini  ad  univer- 
fum  cœtum  filiorutn 
Ifraël  ,  &  dicite  eis  : 
Décima  die  menfis 
hujus  tollat  unufquif- 
cjue  agnum  per  famij 
lias  &  domos  fuas. 
Sia  autem  minor  eft 
oumerus  ,  ut  fufficere 
poflït  ad  vefeendum 
Agnum, affamée  vici- 
num  fuum  qui  con- 
junfhis  eft  domui 
fuae  :  juxta  numerum 
animarum  i  quae  fu& 
ficerepoflunt  ad  efum 
A  gui.  Erit  autem  ag- 
nus  abfque  macula  , 
mafeulus ,  anniculus  : 
juxta  quem  ritum  toN] 
Jetis  &  hœdum.  Et 
fervabitis  eum  ufque 
ad  quartam  decimam 
diem  menfis  hujus» 
Immolabitque  eutn 
univerla  multitudo  fi. 
liorum  Hi\ël  ad  vef- 
peram.  Ec  fument  do 
lânguine  ejus  ;  ac  po- 
nent  (uper  utrumque 
poflem  ,  &  in  fuperli- 
minaribus  domorum, 
in  quibus  comedent 
illum.  Et  edent  car- 
nes nofte  illa  aflas 
igai ,  &  azymos  pa- 
nes i  cum  la&ucis  a- 
greitibus.  Non  corne- 


J01 

detis 


Pour  le 
ex  co  crudum 
quid  i  nec  cottum 
aqua  fed  tantum  af- 
fum  igni.  Caput  cum 
pedibus  ejus  &  inte- 
ftinis  vorabiris  8c  os 
cjus  non  conïringc- 
tis/nec  remanebir  ex 
co  quidquam  nique 
manè.  Si  quid  reli- 
duum  fuerit ,  igne  (  on* 
burcris.  Sic  aurem  co* 
xnedetis  illum  /  Re- 
nés vetlros  accinge- 
tis  8c  calce3ment& 
habebitis  in  pedibus  9 
tenente9  baculos  in 
manibus  8c  comede- 
tis  feftinanter.  Etenim 
phafe(id  eft  tranlitus) 
Domini. 


Vendr  edt 
Veau ,  mais  tout  fera  rôti 
au  feu.  Vous  mangerez. 
prorr.pt ement  la  tête  avec 
les  pieds  &  les  entrail- 
les ,  Ô*  vous  n'en  bri- 
(erez  pas  un  feul  os. 
Pous  nenreferverez  rien 
pour  le  lendemain.  Que 
/il  en  refle  quelque  cho- 
jeTvous  le  bru  erez  dans 
le  feu.  Or  vous  le  man- 
gerez en  cette  pofture. 
Vo*4s  ceindrez  vos  reins 
(  c*eft  à-dire  ,  vousre- 
troufTerez  vos  robes  » 
pour  Ôrre  prê*s  à  mar- 
cher. )  Vous  jerez  chauf- 
fez &  vous  aur^z  un 
bâton  à  la  main\  &  vous 
le  mangerez  en  diligen- 
ce ;  pane  que  ce/î  la 


PAque  ou  le  paffage  du  Seigneur,  (  *elï  *  à  •  dire: 
parce  que  c*ett  pour  célébrer  la  mémoire  de  ce 
que  le  Seigneur  a  fait  en  vôtre  hveur  ,  lorf- 
qu  il  vous  fie  paffer  de  Yc  gypte  dans  la  Pa- 
fcftine.  ) 

Trait,  tiré  du  PJeaume  t  3  ^ 
Ripe  me  Domi-    ^  Eignevr, garantiffez- 


JJsne  >  ab  homine 
malo  :  a  viro  îniquo 
libéra  me, 

t.  Qui  cogitaverunt 
ntalitias  in  corde; tota 
die  coafticuebanc  pre- 
)ia» 

t.  Aaieruat  lia- 
guas  fuas  licut  fer; 


mot  des  rnechans , 
délivre*- moi  des  hom* 
mes'  pleins  d'in)ujtice. 

f.  Quï  forment  de 
mauvais  defjems  dans 
leurs  coeurs  :  qui  mi 
font  la  guerre  tous  les 
jours. 

y.  Leurs  langues  font 
aiguisées  comme  les  Unr 


*e  la  Semai 
gues  des  ferpens  .*  Us  ca- 
chent fous  leurs  lèvre* 
le  venin  des  Afms. 

t.  Garantirez-  moi  y 
Seigneur ,  des  mains  des 
pécheurs  ,  &  délivrez* 
moi  des  hommes  plein* 
d'in)uftice. 

t.  Us  ne  fongent  qu'à 
me  faire  tomber: ces  ju- 
perbes  m'ont  drefié  des 
embûches* 

t.  Ils  ont  tendu  des 
filets  Ô4  des  pièges  fur  le 
chemin  où  je  pajfe  ,  afin 
de  me  perdre. 

t,  Mais  j'ai  dit  au 
Seigneur  .*  Vous  êtes  mon 
Dieu  i  Seigneur  ,  exau- 
cez ma  prière. 

i.  Seigneur  *  vous  qui 
êtes  Vefperance  de  mon 
Jalut  y  vous  avez  cou- 
vert mà  tête  dans  le 
)our  du  combat. 

f.  Seigneur  ,  ne  me 
livrez  pas  aux  pécheurs, 
au  lieu  ctacorder  mes 
defirs  //>  machinent 
ma  ruine  ,  ne  my aban- 
donnez pas ,  afin  qu'ils 
ttayent  pas  fujet  de  s'en 
orguetllir. 

t.  Leurs  plus  grands 
artifices  &  leurs calom- 
nia les  mieux  conter* 
.-»-  —-  •«*  . —  - _   — . _ 


ne  Sainte.  joç 
pentes  venenum  af- 
pidum  fub  labiis  eo- 
rum. 

t.  Cuftodrme,.  Do- 
mine ,  de  manu  pco 
catoris  /  &  ab  homi- 
nibus  iniquis  liber* 
me. 

f.  Qui  cogitave* 
runt  fup^lantare  gref- 
fus  meos  ;  abfconde* 
runt  fuperbi  laqueum 
mihi. 

t9  Et  tunes  exten- 
derunt  in  laqueum 
pedibus  meis  :  juxta 
iter  fcandalum  pofue- 
runt  mihi- 

t.    Dixi  Domino,". 
Deus  meus  es  tu 
exaudi  Domine  vo« 
cera  orationis  meae. 

Domine  ,  Do* 
mine  »  virtus  falutis 
mex  ,  obumbrafH  fu- 
per  caput  m  eu  m  in 
die  belli. 

Ne  tradas  me  à 
defiderio  meo  pecca- 
tori  r  cogitaverunt  ad- 
vcrsùm  me  r  ne  do; 
relinquas  me  ,  ne  un- 
quam  exakentur, 

t.  Caput  circuitus 
eorum  :  labor  labio- 
rura  ipfonu»  operiet 


J°4 
eos. 


Pour  le  Vendredi 


f.  Verumtamcn  ju- 
fti  confitcbuntur  no. 
mini  tuo  ;  8c  habita- 
bunt  redti  cucn  vultu 
tuo. 


tées  retomberont  fat 
leurs  tètes. 

t.  Mais,  Seigneur  Je? 
f  h  fies  loueront  votre 
Nom  :  &  les  gens  de 
bien  habiteront  dans  le 
Ciel  ,  où  ils  vous  ver- 
ront face  à  face* 


dpris  le  Trait ,  on  dit  la  Pajjionfur  un  pupitre  tout 
rtud,  laquelle  le  Célébrant  lit  à  vaxbajfe  au  coin  de 
F  Epttre. 


PaJ/iù  Domini  voftri 
Jefu  Chrifii ,  fecun- 
dàm  Joannemc-  18. 

IN  illo  tempore  / 
Egreffus  elt  Jefus 
cum  Difcipulis  fuis 
trans  torrentem  Ce. 
dron,  ubi  erat  hortus: 
inquem  introivit ;pf;, 
&  Difcipuli  ejus.  Scie- 
bat  aurem  Se  Judas  , 
qui  tradebat  eu  m,  lo 
cum  :  quia  fréquenter 
Jefus  coiwenerat  illuc 
cum  Difcipulis  fuis. 
Judas  ergo  cum  ac 
cepifTet  cohorcem  ,  & 
à  Pontifi:ibus  ,  &  à 
Phari&is  Mioiltros  , 
venit  illuc  cum  htérë 
nis,  &  facibus,  &  ar- 
mis.  Jeiusicaque  fuens 
omnia  ,  quse  veutura 
enne  (uper  eum  >pro- 
ce ili:  »  8c  dixit  eis  j 


La  Paflîon  de  N.  Sei- 
gneur Jefus-Chrift 
félon  S.  Jean,c£.  18, 

EM  ce  tems-là:  Je* 
fus  ayant  pajfé  le 
torrent  de  Cedron  ,  en- 
tra   avec  fes  Dijciples 
dans    un   Jardin  oui 
ito  t  de  ce  coté  :  Judat 
q%i  le  trabtjjoit  ,  fa9  qui 
Javoit  le  heu  ,  parce 
q  te    Jefus  y  étoit  allé 
jouvent  avec  /es  Dtjci- 
pi  s  i  ayant  pris  une  co~ 
ho*te{ou  une  troupe  de 
foldars  )  avec  les  gens 
que  les  Pont.fzS  &  les 
Phartfîens    fai  a  voient 
donnez  ,  vint  la  avec 
des  lant  rnesi  des  flam- 
beaux <jr  des  armes.  Je» 
fus  qui  fauo:t  tout  ce 
qui  lut*  devott  arriver  , 
s'avança  vis  eux,  Ô4 
leur  ait  .•  Qui  cherchez.  - 

vous? 


be  l a  Semai 

VM/  ?  Us  lui  repondu 
tent  .•  Nous  cherchons 
7t/:/j  ^ef  Hazareth  p  // 
foir  dit  .-Ceji  moi.  Ju 
daf  qui  le  trahi  fjoit, 
et  oit  wtjfi  en  leur  corn- 
pagnie  \  &  auffi  -  /<?V 

7f/WJ  'c7'r  dit 
ceft  mot  ;  i/i1  tombèrent 
tous  à  la  renverje^  Il 
leur    demanda,  i  .encore 
une  /orr,  y  Qui  cberr 
chez- vont  ?f  ils  rebondi* 
rent  f  Nous  cherchons 
lejus  de  Nazareth,  le- 
Jus  leur  repartit  le 
vous  ai  deja  dit  ,  qne 
ç'eji  moi.    Mais  (i  ce(l 
mot  que  vous  chen  hez  , 
laifjez  aller  ceux  -  ci  , 
ûfin  que  ce  qi*tl  avoit 
dit ,    dans   la  prière 
qu'il  falloir  afon  Pere, 
fût  accompli       le  71  ai 
fer  du    aucun  de  ceux 
que  'vous  m'avez  don- 
nez.   Cependant  Simon 
P terre  ,  qui  avoit  une 
ipéef  la  tira>      en f  râ- 
pa le  valet  du  Ponti- 
fe ,  qui  sapcloit  MaU 
chuA^rJui  •  cqhp&I' oreille 
droittfW  Stfrq  toi  lefus 
4it  à  Pjerrt*  'Remette*, 
votre  épé*  dans  le  fouu 
reau.    Ne  voulez  •  vous 
pas  que  ie  boive  le  Cali* 

m  des  fouffrances  que 


je  Saimtë.  JOf 

Quem  quaerxtis?  Rel- 
ponderunt  ci  :  Jefum 
Nazirenuro.  Dixit  eis 
Jefus  s  Ego  fum.  Sta- 
tut autem  &  Judas  , 
qui    tradebit    eum  , 
cum  i^fis.  Ur  ergo  di- 
xit eîs,  Ego  (uni  ,  a* 
bierunc  retrorfum  ,  8c 
cecidtiunt  in  terram. 
Irerum  ergo  cos  in* 
terrog^vit  .  t  Quem 
qusenris  ?   Iili  ou  rem, 
dixerunt  :  Jefum  Na- 
z.renum.  Relponmt 
Jefus  1    Dm  voo'is  9 
quia  ego  fum.  Si  ergo 
me  quaerius  j  flnite 
hos  abirô.    Ut  imple- 
rerur  ^erm:o  ,  quem 
ditfir  :  quia  quos  de- 
difti  mihi ,  non  perdi- 
di  ex  eis  quemquaro. 
Sicçon    ergo  Perrus 
hibers  ghdmm,.edu* 
jc'Î5  eum  ,  8c  pereuflit 
Pontifiais  fervum  ,  8c 
sblcîcit  auricutam  ejus 
dexteram.  Erat  autem 
noiren  fervo  Malchus. 
Dixit  ergo  jefus  Pe^ 
tro  :    Mitte  gladium 
tuumin  vaginam.  Ca- 
licem  quem  dédit  mi^ 
hi  Pater  »  non  vis  ut 
bibam  illum?  Cchors 
ergo  &  Tribuous  ,  8c 
Miniftri  Judseorum 

Vd 


%o6       Pour  le 
comprehcndcrunt  je* 
fuai,  &  ligarerunt  cû , 
&    adduxcrunt  eum 
ad  Annam  primum  : 
Erat  enîm  focer  Caï 
jphsBi  qui  erat  Ponti- 
fcx  anni  illius.  Erat 
autc  Caïphas  ,  qui  con. 
*filiurn    dederat  ju% 
dans  :    quia  expcdit 
tinura  hominem  mori 
pro  populo.  Sequeba* 
tur  autem  Jefum  Si- 
non Petrus  *  &  alius 
Difcipulus.  Difcipulus 
autem  ilîc  erat  notus 
Pontifici  >St  introivit 
cum  Jefu  in  atrium 
Pontificis.   Petrus  au» 
tem  ftabat  ad  oftium 
foris.  Exivit  ergo  Dif- 
cipulus  iUe  ,  qui  erat 
notus  Pontifici  :  8c  àu 
acit  oftiariar ,  &  intro- 
duxit  Petruou  Dixit 
ergo    Petro  ancilla 
oftiaria.    Numquid  & 
tu  ex   Diicipulis  es 
hominis  iftius  ?  Dicit 
îlle  :  Non  ium.  Sta- 
bant  autem  iervi  Se 
Miniftri  ad  prunas  , 
quia  frigus  erat:  &  cq- 
lefaciebant  iè*  Erat 
autem  cum  eis  &  Pe- 
trus ftans  ,  êc  caleta- 
ciens  fe.    Pontifex  er- 
go interrogavîe  ]e; 


Vendredi 
mon  Pere  m'a  donna  ï 
Alors  la  cohorte  avec 
le  Tribun  ou  le  Com- 
mandant,  &  les  gens 
des  Juifs  Je  fat  firent  de 
Jefus  y  &  f ayant  lié, 
remmenèrent  première- 
ment chez  Anne,  beau- 
pere  de    Cayphe ,  qui 
et  oit  Pontife  cette  an- 
née* la  t  ceft   lui  qui 
avoit  donné  ce  conjeil 
aux  Juifs  y  quil  itoit 
expédient  qtfun  homme 
mourût  pour  tout  le  peu . 
pie.    Or  Simon  Pierre 
&    un    autre  Difciple 
juivirent  Jejus  ;  Ce  Dif- 
ciple ,  qui  itoit  connu 
du  Pontife ,  entra  avec 
Jejus  )ufqu'à   une  (aie 
qui  itoit  à  l 'entrée  du 
logis  \  &  Pierre  demeu- 
ra dehors  à  la  porte.  Ce 
Difciple  qui  itoit  connu 
du   Pontife  »  voyant 
que  Pierre  n'étoit  pas 
entré,  fortit9  &  ayant 
parlé  à  la  Jervante  qui 
gardott  la  porte ,  le  fit 
entrer.    Cette  fervante 
du  à  Pierre  :  ti'êtes- 
votn  pas  des  Dijctples 
de  cet  Homme  !  Il  lui 
teparttt  i   Je  nen  fuis 
point-  Les  valets ,  &  les 
autres  Officiers  itoient 

devant  le  feu  qrù  fi 


i>6  la  Sema  t 

thaufuient  ,  farce  qu'il 
faijoit  froid  ,  ér  Pierre 
le  chaujoit  avec  eux. 
Cependant  le  Pontife 
interrogea  Jefus  tou- 
chant fts  Difciples  ,  & 
touchant  fa  DoElrine. 
Jefus  lui  rfpondtt."  J'ai 
parlé  au  peuple  en  pu- 
blic /  i'ai  toujours  en- 
feigne  dans  l*  Syyiago- 
gue>  &  dans  le  Jçtnpde, 
qh  tous  les  Juifs  s\*f- 
Jmblent ,  &  je  n'ai 
rien  dit  en  cacheté 
Vourqun  m 'interrogez» 
vous  ?  Demandez  à 
ceux  qui  m'ont  oui  %%ce 
que  ie  leur  ai  dit Sur 
quoi  un  ferviteur  du 
Pontife  qui  ètoit  là 
prejent  ,  donna  un  fou 
fiet  à  Jefus,  lui  difant: 
Efi.ce  amfi  que  vous  ri» 
pondez  au  Pontife}  Je- 
fus lut  répliqua  jSi  'fat 
mal  par.é  ,  faites  lé 
voir  \  mais  fi  fai  bien 
parlé  .  pourquoi  me 
f râpez  -  mous  ?  Anne 
l'envoya  lié  au  Pontife 
Cayphe.  Et  comme  Pier- 
re fe  chaufoit  ,  on  lui 
dit  N'êtes  -  vous  pas 
des  Dtjctples  de  cet 
Homme  ?  Il  le  nia  ,  d;~ 
jant ,  )e  rien  fuis  point. 
Un  des  jer  viuurs  du 
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ium  de  Difcipulisfuis , 
Se  de  doétrina  ejus. 
Refpondit  ei  Jelus: 
Ego  palam  locutua 
fum  m  un  do  Egofem- 
per  docui  in  Synsgo- 
ga,&  in  Templo,quà 
onrmes  Jndsei  couve» 
niur  t  :  8c  in  occulta 
locutus  him  nihil. 
Quid  me  intenvgasf 
inrerroga  eos  qui  au- 
d-erunc  quid  locurus 
ium  ipfis.  fcece  hi 
fciiint  ,  quse  dixerim 
ego,  Hjec  aurcm  cuai 
dixifler ,  unus  aflîitenfl 
Minittrorurn  oedit  a* 
lapam  Jefu  ,  dicens* 
bic  relpondes  Pontifia 
ci  ?  Relpondit  ei  Je- 
fus .*  Si  maie  locutus 
ium  ,  reftimonium 
perbibe  de  malo  Si 
autem  bene,  quid  me 
cadis  ?  Et  mJlit  eu  m 
Arvnas  ligarum  adCaï-j 
ptam  Ponti^cem.  EraC 
autem  Simon  Petrus 
ftans  ,  Se  c.Jefacienr 
fe.  Dixerunt  ergo  ei  J1 
Numquid  &  ru  e* 
Difcipuliseius  cs<?  Ne^ 
gavit  ille  ,  Se  dixit 
Non  fum  Dicit  ei 
unus  ex  fervis  Ponti- 
fias ,  cognatus  ejus 
cujus  ablcidit  Pôtru* 
Ddi) 
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auriculam.  Nonne 
ego  te  vidi  în  horto 
cuni  illo?  lté  ru  m  er- 
go cegavit  Pecrus ,  6c 
iîatim  gallus  canta- 
vit.  Adducunt  ergo 
Jéfum  à  Cuï j  ha  in 
Praecorium.  Erat  au- 
tem  raanc»  Etipfi  non 
introierunt  in  practo. 
rium  ,  ut  non  conta 
xninarentur  :  fèd  ut 
Manducarent  Pafcha. 
Exivit  ergo  Pilatus  ad 
eos  foras  ,  &  dixît  t 
Quam  aceufationem 
aflfertis  ad versus  ho- 
xninem  hune  ?  Re£ 
ponderunt  ,  &  dixe- 
runt  ei  /  Si  non  effet 
hic  malefa&or  ,  non 
tibi  tradidiflemuseum. 
Dixit  ergo  eis  Pilatus: 
Accipice  eum  vos ,  8c 
fecundùm  legem  ve- 
Ûram  judicate  eum. 
Dixerunt  ergo  ei  ju- 
daei  :  Nobis  non  hcet 
interficere  quemquaro. 
Uc  fermo  je(u  im- 
pjeretur,  quem  dixit, 
fignificans  qua  morte 
effet  uioriturus.  lnv 
tfoivit  ergo  i  ter  uni 
Pilatus  in  Pratorium  , 
6c  vocavit  Jeibm  ,  Se 
dixit  ei  ;  Tu  es  Rêx 

Judxorum  ?  Rçfpçn* 
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Pontife  ,  qui  êtoit  pa- 
rent de  celui  à  qui  Piir- 
re  avoit  coupé  l'oreille  , 
lui  dit  tïe  *Vous  ai- je 
pas  vu  dans  le  jardin 
avec  cet  Homme  i  Pier- 
re le  nia  encore  ;  & 
aujfi-tot  le  coq  chanta. 
Le  jour  étant  venu  ,  ils 
amenèrent  Jefus  du  lo- 
g  s  de  Cayphe  au  Pré- 
toire \  où  ils  n'entrèrent 
point  >  peur  ne  Je  pas 
fouiller  de  quelque  im- 
pureté legîle  qui  les 
empêchât  de  manger 
la'JPâque.  Pilât e  fntit 
dotyc  dehors  ,  dr  leur 
dit'  i  Quelle  accu  fat  ion 
formez -vous  contre  cet 
Homme  ?  Ils  lui  répon- 
dirent S'il  netoit  pas 
criminel \  nous  ne  l'euf- 
ftons  pas  mis  entre  vos 
mains.  Pilate  leur  re- 
partit t%  Prenez.- le  vous- 
même*  ;  dr  le  jugez.  Je- 
Ion  votre  Lot.  Les 
Juifs  lui  dirent  s  II  ne 
nous  efl  pas  permis  de 
faire  mourir  perfonne 
par  le  fuplice  de  la 
Croix,  /ifin  que  ce  qnt 
Jejtts-Chrifli  avoit  dit  9 
mwqHjwt  le .  gefàô  de 
mort  dent  tl  devoit 
mourir  ,  fût  accompli. 
Pihte  rentra  dans  U 
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Prétoire  .  où  ayant  fait 
venir  Je/us  y  il  lui  dit: 
Etes  vous  le  Roi  des 
luifs  ?  Je  fus  lui  répondit  t 
Dites  -  vous  cela  de 
vous  mime  ,  ou  fur  ce 
que  les  autres  vous  ont 
dit  de  moi  ?  Vilate  lui 
dit  Suis- je  lui  fi  Ceux 
de  votre  Nation ,  Ô*  les 
Pontifes  vous  ont  livré 
entre  mes  mams  \  qu'a- 
vez vout  fait  ?  Jtfus 
lui  répondit  Mon 
Royaume  ne/}  fas  de  ce 
monde  /  en  êtoit  , 
mes  gens  combattroient 
four  empêcher  que  je  ne 
fuffe  livré  aux  luifs  \ 
mais  maintenant  mon 
Roymme  rie  fi  pas  d'icy 
tas.  Pilate  lui  dit 
Fous  êtes  donc  Roi  ? 
Jejus  lut  fit  cetterêpon- 
fe  Vous  le  dites  que  je 
fu'u  Roi*  le  ne  fuis  né , 
Ô4  Tie  Juis  venu  au 
Tfonde  ,  que  pour  nn- 
dre  témoignage  de  U 
vérité.  Quiconque  fuit 
la  vérité  ♦  écoute  ma 
parole.  Pilate  lui  de 
manda  /  Qu'efi  •  ce  que 
vérité  ?  Ô4  ayant  dit  ce» 
la  t  il  fortit  encore  une 
fois  p-our  parler  aux 
luifs ,  &  leur  dit  i  le  ne 
trouve  point  cet  Hom^ 
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dit  Jefus  :  A  temetip- 
fo  hoc  dicis ,  an  aîij 
tibi  dixeruot  de  me  ? 
Refpondit  Pilatus 
Numquid  ego  jud&us 
fum  ?  Gens  tua  ,  8c 
Pontifices  tradiderunc 
te  roihi.  Qjid  fecifti  ? 
Refpondit  Jelus  t  Re- 
gnum  meum  non  eft 
de  hoc  mundo.  Si  ex 
hoc  mundo  effet  reg- 
nura  meura  ,  Miniftri 
mei  utique  decerta- 
rent  ,  ut  non  traderef 
Judaeis  Nunc  autem 
regnum  meum  non 
eft  hinc.  Dixit  itaqua 
ei  Pilatus  t  Ergo  Ret 
es  tu  ?  Refpondit  je- 
fus /  Tu  dicis  ,  quil 
Rex  fum  ego.  Ego 
in  hoc  natus  fum  >  64 
ad  hoc  veni  in  niun- 
dum ,  ut  teftimoniunt 
perhibeam  verirati. 
Omnis  qui  eft  ex  vc«| 
ritate  ,  audit  vocem 
meam.  Dicit  ei  Pila- 
tus. Quid  eii  veritas  ? 
&  cùcn  hoc  dîxidet , 
iterùm  exivit  ad  Ju- 
daeos,  &  dicit  eis:  Ego 
nullam  invenio  in  eo 
caufam.  Êft  autem 
confuetudo  vobis ,  ut 
unum  dimittara  vo- 
bis in  Pafcha.  VultU 
Dd  ir 
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ergo  dimittam  vobis 
Regem  judaporum  ? 
Clamaverunt  rursùm 
omnes  dicentes.*  Non 
hune  ,  foi  Barabbim. 
Erat  autem  Bjnbbas 
Latro.  Tuic  ergo  ap- 
prehendit  PiKtus  Je* 
lum  &  fl«g  llavit.  Ec 
milites  rledientcs  co- 
ronam  lpinis  ,  im» 
pofuerunt  capitî  ejus , 
&  vefte  purpurea  cir- 
cumdcderunt  eum#  Et 
Tcr;ie  ant  ad  eum,  8c 
dicebant  /  Ave  Rcx 
Judseorum.  Et  dabant 
ci  alapas,  Exivît  ite- 
mm  Pilatus  foras  ,  8c 
diciteis.*  Ecce  adduco 
cum  vobïs  foras  ,  ut 
cognofeatis  quia  in  eo 
Dullam  cauiam  inve- 
nio.  Exivit  ergo  Jefus 
portans  fpineam  co- 
ron a  m  ,  &  purpureum 
veftimentum,  8c  dicit 
tis  Ecce  Homo. 
Cum  ergo  vidifient 
cum  Pontifi  es,&  Mi. 
fliftri ,  clamabant  di. 
centes:  Crucifige*  cru- 
cifige  eum.  Dicit  tis 
Pilatus.*  Accipiteeura 
vos  ,  8c  crucifigite  / 
Ego  enim  non  inve* 
oioin  eo  caufam  Ref- 
ponderunt  ci  Judxi  ï 
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me  coupable  Il  faut 
que  pion  la  coûtumê 
)e  vous  délivre  un  pri» 
Jormxer  a  la  Fête  de 
Pâque  Voulez  vous 
que  je  vous  délivre  le 
Roi  des  Juifs Ils  redou- 
blèrent tous  leurs  cris  , 
dijant  :  Nous  ne  vou- 
lons point  cet  Hotnvej 
maïs  mus  demandons 
Barabbas  ,  lequel  êtoit 
un  voleur  a  a lors  Pila- 
te  prit  Jefus  ,  &  le  fit 
jo'ùeter  \  &  les  foldats 
firent  une  cottYonne  d'é- 
ptnes  qu'ils  mirent  fut 
fa  tête  y  &  r ayant  re* 
vêtu  d'une  robe  de  pour- 
pre ,  ils  lut  dif osent  , 
en  le  fou  fieront  .*  Nous 
vous  \alu:7is  ,  Roi  des 
Juifs.  Pilatè  fortit  en- 
core dehors ,  &  dit  aux 
Juifs  S  Voilà  cet  Homme 
que  \e  vous  amené  f 
pour  vous  faire  connU 
tre  que  )e  ne  le  trouve 
point  coupable.  Jejus 
donc  fortit ,  portant  une 
couronne  d*  épines  fur 
fa  tèfite,  &  étant  revê- 
tu de  pourpre  •  Et  Pi- 
late  le  montrant  aux 
Juifs ,  leur  dit  :  Voila 
cet  Homme.  Les 
Pontifes,  &  leurs  Of- 
ficiers le  voyant  , 
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crièrent     Crucifiez- le  , 
cructfizlc*    Pilât e  leur 
repartit       Prenez  -  // 
vous  -  mêmes  ,    Ô*  1* 
crucifiez.  Car  pour  moi, 
je  ne  le  trouve  point 
coupable.    Les  Juifs  lui 
répliquèrent  .•  Nous  a* 
vons  me  Loi  ,  pvr  la* 
quelle  il .  doit  mourir  % 
parce  qu'il  a  ufurpé  la 
qualité  de  Fils  de  Dieu. 
Ces  paroles  augmente* 
rent  la  crainte  de  Pila» 
te  ;  &  rentrant  dans  le 
Prétoire ,  il  dit  à  Je  fus  : 
D'où  êtes  vous  ?  Mais 
Jefus  ne  lui  repondit 
rien.    Surquoi  Pilate  lui 
dit  /  Vous  ne  me  parlez 
point  ?  Ne  (avez- vous 
pas  que  j'ai  le  pouvoir 
de  vous  crucifier ,  ou  de 
vous  délivrer  ?  Jefus  lui 
repartit    Vous  n  auriez 
point  de  puiffance  fur 
moi ,  fi  elle  ne  vous  ètoit 
donnée  d'en  bout  .•  cefl 
pourquoi  ceux  qui  mont 
livré  entre  vos  mains  , 
Jont  plus  coupables  que 
vous.    Dii  -  là  Pilate 
cherchait  les  moyens  de 
le  délivrer.    Mais  les 
Juifs    ne   ceffoient  de 
crier  :  Si  vous  délivrez 
cet  Homme ,  vous  n'êtes 
point  ami  de  Cejar  5  car 
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Nos  legem  habemus, 
fie  iecunduaa  legem 
debec  mori  ;  quia  fi- 
lium  Dei  le  fecir. 
Cum  ergo  audiflet 
Pilatus  hune  fermo- 
ne  m  »  magis  tirouitv 
Et  ingfeffus  eft  Pra> 
torium  iterùm  :  Et 
dixit  ad  )c(um  :  Unde 
es  tu  ?  Jefus  au  terri 
refponfum  non  dediC 
ei.  Dicit  ergo  ei  Pila» 
tus  .*  Mihi  noQ  loque* 
ns?  Nefcis,  quia  po- 
rt date  m  habeo  cruefà 
figere  te  •  &  potefta*; 
tem  habeo  dimitter* 
te  ?  Refpondit  jefui  : 
Non  haberes  poteiia» 
tem  adversùm  me  ul- 
lam,  nilî  tibi  datura 
effet  defuper.  Propte- 
reà  qui  me  tradidifc 
tibi»  rnajus  peccatum 
habef.  Et  exinde  quac- 
rebat  Pilatus  dimittere 
eum.  Judaei  auteni 
clamabant  i  dicentes  i 
Si  hune  dimittis,non  e* 
amicus  Caefaris  »  ora«i 
nisenim  quifeRegem 
f.icit  ,  contradicit  Ca>; 
fari.  Pilatus  auten* 
cum  audiflet  hos  fer- 
mones,  adduxit  foras 
Jefum  ,  fie  fedit  pra 
Tribunali  in  loco  qui 
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dicitur    Lithoftroros , 
Hcbr  ï  e  autera  Gab- 
batha.  Erat  auem.  Pa- 
rafa eve  Pafchae  ,  hora 
quafi  fexra.    Et  dicit 
judxis  :    Ecce  Rex 
velter.   llli  aurem  cla- 
mabant  :  Toile,  toile, 
crucifige  eum.  Dicit 
cis  Postas  :  Regem 
veftrum   crucifi^am  ? 
Refponderunc  Ponti- 
fices  :  Non  habemus 
Re?em  nifi  Caefarem. 
Tune  ergo  tradidit  eis 
illum  ,  ut  crucifigerc- 
tur.    Sufceperunt  au- 
tem Jeium  ,  &  eduxe- 
rua'.  Et  bajulans  hbi 
Crucem ,  exivit  in  eum 
qui  dicifur  Calvariae  , 
locum  ,  Hebraïce  au- 
tem Golgothi  ubi 
crucifixerunt  eum ,  gc 
cum  eo  alios  duos 
hinc  &hinc,  médium 
autera  Iefum.  Scripfit 
autem  &  titulum  Pi- 
latus  !  8c  pofuit  fuper 
crucem.   Erat  autem 
icriptus  :  Iefus  Na- 
s&arenum  Rex  ludseo- 
rum.  Huqc  ergo  titu- 
lum multi  ludseorura 
legerunt  ,  quia  prope 
civitatem  erat  locus, 
ubi  crucifixus  eft  le- 
ii*s.  Et  erat  fcrijptum 
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quiconque  ujurpe  le  fi* 
tre  de  Roi  ,   sopofe  à 
Cefar.     Pilate  enten- 
dait ces  paroles  ,  mena 
Jejus  hors  du  Prétoire, 
Ô*  s'alla  joir  dans  [on 
Tribunal  ,  en  un  heu 
appelle  Litko/trotos  en 
Grec  :       Gabhatha  en 
Hébreu  (  c*eft-à  dire ,  ea 
un  lieu  élevé ,  paré  de 
marbre  à  la  Mofaïque) 
c*  et  oit  la  veille  de  Vâ- 
quey  environ  Jur  le  mi» 
di.     Il  dit  aux  lui/s  A 
Voilà   votre   Roi.  Ils 
s'e.nerent  ,    Faites  -  le 
mourir  ,  faites- le  mou. 
rir  i  crucifiez- le.  Pilate 
leur  repartit  .•  Voulez* 
vous  que  je  crucifie  vo* 
tre  Rot  ?  Les  Pontifes 
lui  répondirent  :  Nous 
n'avons   point  d'autre 
Roi  que  Cefar.    Mort  il 
leur  livra  Jefus  pour 
être  crucifié  :  Us  le  pri- 
rent ,  &  le  meurent  , 
charge  de  (a  Croix ,  au 
lieu  qu'on  apelle  ,  Cal* 
vaire  ,        en  Hébreu 
Golgotha  (  où  Ton  ex- 
poloit  les  têtes  des  cri* 
minels.  )  Là  ils  le  cru* 
cifi:rent  au  milieu  de 
deux  autres  ,  &  Ptlate 
fit  atacher  un  écrit  eau 
Jur  la  Croix  ,  qui  portait 
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ces  mots  .*  Je{us  de  Na- 
zareth Roi  des  luifs 
Et  comme  le  lien  où  fê- 
Jus  fut  crucifié  ,  étoit 
proche  de  la  Ville ,  pla- 
ceurs luifs   lurent  cet 
ecriteau*  qui  étoit  icfit 
en  Hébreu ,  en  Grec ,  & 
ên  Lathn    Et  les  ?onti~ 
fis    dirent    à  -  ■ .  Ptlatel 
Otez  ce  mot  ,  Roi  des 
hufs  y  &  mettez  .*  foi 
difant    Roi    des  luifs, 
Pi/ate   leur  répondit 
Ce  que  \ai  é.rlt  ,  efi 
écrit.    Or    les  Soldats 
fl;r«  avoir  crucifié  le- 
Jus  ,  prirent  [es  véte- 
rnens  ,  Ô4  les  partagè- 
rent entre  quatre  qu  'ils 
et  oient  ,  chacun  en  pre* 
riant  ja  part.    Quant  à 
fa  robe  ,  laquelle  étoit 
tifliïè  entièrement  /ans 
couture  ,  ///  dirent  entre 
eux       ne  la  rompons 
pas\  mais  \ettons  le  fort 
diffus  ,  pour  voir  à  qui 
elle  demeurera.  Selon  la 
Yrophetie  qui  Hit  .*  Us 
ont  partagé  entre  eux 
mes  vêtemens  ,  &  ont 
)etté  le  Jort  fur  ma  robe. 
Voilà  ce  que  les  Soldats 
ont  fait.    Or  la  Sîere  de 
Jejvs  étoit  auprès  de  fa 
Croix  avec  ja  fœur  :  la 

belle- foear,  oucoufwc 
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Hebraicè,  Graccè  ,  8c 
Latinè.  Dicebant  er- 
go Pilato  Pontifices 
ludsorum.  Noli  feri- 
bere,  Rex  ludaeorum: 
Sed  quia  ipic  dixit  , 
Rex  lum  ludsorum. 
Refpendit  Pilatus  : 
Quod  fcripfi  ,  fcripfi, 
Milites  ergo  cum  cru- 
cifixifient  eum  ,  acce- 
perunt  veftimenta  ejus 
(  8c  fecerunt  quatuor 
partes»  unicuique  mi. 
lit î  partem  )  8c  tunu 
cam.  Erat  aurem  ta* 
nica  inconlutilis  ,  de- 
fuper  contexta  y>er 
totum.  Dixerunt  ergo 
ad  invicem  :  Non 
feindamus  eam  ,  fed 
fortiamur  de  illa  ,  eu- 
jus  fit.  Ut  Scriptura 
i.npleretur  ,  dicens 
Partiri  font  vefaaien- 
ta  mea  iibi  >  8c  in  ve- 
ftem  cneam  miferuat 
foitem.  Et  milites 
quidem  hxc  fecerunt. 
Stabant  autem  juxta 
crucem  lefus  Mater 
ejus  ,  &  loror  Matris 
ejus,  Maria  Cleophoe 
8c .  Maria  Msgdalene. 
Cum  vididet  ergo  le* 
fus  Matrem,  8c  Difci- 
pulum  ftantem  quern 
diligebat*  dicit  Matti 
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qu'en  les  Star.  Les  Sol-  Venerunt  ergo  roili- 

dats  vinrent  donc  ,  &  tes  :  8c  primi  quidenx 

rompirent  les  \ambcs  au  fregerunt  crura ,  &  aU 

premier  ,  &  à  l'autre  terius  qui  crucihxus 

qui  étoit  crucifié  avec  eft  cumeo.  Adjefura 

lui.    Stdis  quand   ils  autem  cum  veniffent, 

vinrent  à  Je  (us,  comme  ut  viderunt  euni  jam 

ils   virent   quil   ètoit  mortuum  ,  non  frege- 

mort  ,  ils  ne  lui  rompt-  runt  cjus  crura.  Sed 

rent  point  les  jambes  unus  militum  lancea 

Mais  m  des  Soldats  lui  latus  ejus  aperuic  ,  8c 

perça  le  coté  avec  me  continué  exivit  fan- 

lance  ,  &  (ouda  n  il  en  guis  8c  aqua.    Et  qui 

Jortit   du  fa?ig  &  de  vidit  ,  teftimonium 

l'eau.   Celui  qui  ïa  vu  perhibuit     Et  verum 

en  rend  témoignage*  &  eft  teftimonium  cius 
fon  témoignage  efl  veri-    Et  ille  foie  quia  ver* 

tabler  &  il  efiaffeuré  qu'il  dïcit,  ut  8c  vos  creda- 

d:t  la  vérité  ,  afin  que  tis.  Fada  funt  enim 
vous  mènes   vous    le    haec,  ut  Scriptura  im* 

croyez  §  car  toutes  ces  pleretur    ,    Os  non 

ebofes  ont  été  faîtes,  comminuetis  ex  eo. 
afin  que  ce  qui  efl  étrit  Et  iterum  alia  Scrip* 
fût  accompli     Vous  ne   tura  dicit  Videbunt 

lui  brtfez  point  les  os  j  in  quem  transfixer  un  t. 

&  ce  qui  eji  encore  écrit  :  1U  \  regarderont 
celui  quils  ont  percé. 

Ce  qui  fuit  fe  chante  au  ton  de  VEpttre  :  on  dit 
Mundacor  meum  :  mais  on  ne  demande  pas  labe- 
nediffion.  On  ne  fert  ni  luminaire ,  ni  encens:  & 
le  Célébrant  ne  bai/e  point  le  Livre  à  la  fi?j. 

A Prés  cela  Jofepb  T)Oft  hxc  autem 
dtArimathie  ,  qui  I  rogavit  Pilatutn 
ètoit  Difciple  de  Jejus,  jofeph  ab  Arimathia 
quoi  qu'en  fecret  ,  pour  (  co  quod  effet  Difci- 
la  crainte  qu'il   avoit   pulus  Jefu  ,  occulcus 


ji6       Pour  le 
aurem    propter  i  nie. 
tum  Jud^orum  )  ut 
tolleret  Corpus  Jefu. 
Et   permifit  Filatus. 
Vcait  ergo  ,  6c  tulit 
Corpus  )efu.  Venît 
autern  8c  Nicodernus, 
qui  venerat  ad  Jefum 
nofte  primùm ,  fcrens 
niixrurara  Myrrhae  8c 
Alcë»  ,    quali  libras 
ceatum.  Acceperuut 
ergo  Corpus  Jefu,  8c 
ligaverunt   îllud  lin- 
teis  cura  aromaribus  , 
ficut  mas  eft  |uJans 
fepelire.    Erat  aurem 
in  lo:o,  ubi  crucifixus 
cft,  hortus:  Et  in  hor- 
to  monumeuum  no- 
vum  ,  in  quo  nondum 
quifquam  pofrus  erat. 
lbi  ergo  propfer  pa- 
rafceven   îudaeorum  , 
quia  juxta  erat  mo- 
numentum  f  pofue- 
runt  Jefum. 


Vendredy 
des  Juifs,  fuplia  Pilate 
de  lui  permettre  d'ôter 
de  la  Croix ,  le  Corps  de 
Jefus.  Ce  que  Pilât e lui 
accorda.    Il  vint  donc  , 
&  étale  Corps  de  Jefus. 
Wcodeme  %   celui  gui 
tînt     venu  autrefois 
trouver  Je/us  de  nuit ,  y 
vint  aujjî ,  Ô4  ayrta 
environ  cent  livres  de 
parfums  ,  compofez,  de 
Myrrhe  &  d'rf/ois.  Ils 
prirent  le  Corps  de  Jefus, 
Ô*  ïenveloperent  dans 
des  linceuls   avec  ces 
parfums  ,  félon  Vufaze 
&  la  coutume  des  Juifs. 
Il  y  avoit  en  ce  lieu  cù 
Jc\usfut  crucifie jun jar- 
din *  &  en  ce  \ardin  un 
Sepnlcbre  tout  neuf,  où 
perfonne  n  avoit  encore 
été  mis.  Comme  donc  ce 
Sepu'chre  etoit  proche  , 
(T  à  caute  de  la  veille 
du  Sabbath ,  ///  y  mirent 
le  Corps  de  Jejus. 


Enfuit  e  le  Prêtre  étant  au  cote  de  l'Epître  }  com- 
mence Absolument. 


ORemus  ,  dileftif- 
fimi  nob's  ,  pro 
Ecdelia  Sanéta  Dei  t 
ut  eam  Deus  8c  Do- 
minus  nofter  »  pacifi- 
care,  adunare  >  8c  eu* 


P Rions  mes  très  chers 
Frères ,  pour  la  fain- 
te  Eglife  de  Dteu%  afin 
que  le  Seigneur  notre 
Dieu  daigne  lut  donner 
la  paix  *  la  maintenir 
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dans  (union ,  ô  la  gar~  flodire  d»gnetur  toto 
der  par  toute  la  terre  ;  orbe  tcrrarum  ;  fub- 
lui  affujeti!Ja?it  toutes  jicicrs  ci  Principatus, 
les  Prtncipautez  &  les  &  Po'eftates  :  detque 
Puifjances  du  monde  %  nobis  quictam  &  tran- 
&  qud  nous  faffe  la  quillam  vitam  dégén- 
érât* qu'en  pafjant  cet*  tibu5»g!orificare  Deum 
te  nrii  dans  le  repos  c*r  la  Pat  rem  cmnipoten- 
tranquilitè  ,  nous  glo-  tem . 
rifiom  Dieu  le  Pire  tout  putfJanU 

Le  Diacre» 
Prions.  Qremus. 
Flechijfons  les  genoux.       Fle&arous  genua. 

Le  Soudiacre. 
5t. Levez-vous.  Levate. 

V  Or  ai f on  fe  chante  en  ton  de  jour  de  ferie.  En 
cette  namere  sobferve  dans  Us  Oraijons  fuwmtes* 

DIeutout'puilJtint&  Mnipotens  fem% 

éternel ,  qui  par  le  V/  pitcrne  Deus  qui 

moyen  de  Jejus*Ck>rifi  gloriam    tuam  omni* 

avez  révèle  votre  gloi*  bus  in  C  hrifto  genti- 

re  à  toutes  les  tiations\  bus  teveîalîi  /  cuitodi 

confarvez  les  ouvrages  opéra  mifericordia: 

de   votre  tntfericvrde  ,  tus  1  ut   Ecclefia  tua 

afin  que  voire  Eghfe  ,  toto  oibe  diffufa  ,  tta. 

qui    eft   répandue  par  bili  fide  in  confcfiio- 

tout  le  moyide  ,  perfevere  ne  tui  nominis  perie- 

avec  unt  f  rme  foi  dans  yeret.    1  cr  cundem 

la    confejjion  de  votre  Domioum  noitrum 

Nom.  Par  le  même  le.  Iefum  Chriftum. 

jus  *  thri/i  notre  S*i-  Çc#  A  m  en. 
gnent.       Ainfi  Joit  il. 

P Rions  aujfi  pour  no-  Remus    &  pro 

ire  faint  l'ère  le  Va-  V^/  beatiflimo  Papa 

fe  N,  afin  que  le  tei  noflro  N.  ut  Deus  6c 

gnenr  notre  Dieu  ,  qui  Donàaus  nofter  ,  qui 


3i3  Pour  le 
elegit  cum  in  ordinc 
Epiicopatus  ,  falvum 
arque  incolumen  cu- 
flodiat  Ecclefias  fax 
fanlta»  i  ad  regendum 
populum  fanâum  Dei. 

Orenrns. 
Fleôamus  genua. 
Çc.  Levatc. 

OMnipotcns  fem. 
piterneDeus,  eu 
jus  judicio  univerfa 
fundantur  i  reipice 
propitius  ad  preecs 
nofîras  >  8c  cledum 
nolis  Antiffitetn  tua 
pierate  conferva  \  ut 
Cbnftiana  plebs,  quse 
te  gubernatur  aurho- 
re  ,  iub  tanto  Pontifi- 
ce  creduhtatis  fus 
iperitis  augeatur,  Per 
Dominum  noftrum 
Jeiùtn  Chriftum. 
Amen. 

Par  notre  Seigneur  ,  Ce.  dmfi  Joit-iL 


Vendredi 
fa  élu  &  établi  dam 
ï ordre  de  PEptfcopat ,  le 
cenjerve  en  jantê  pour 
le  bien  de  la  famte 
Eglife  j  &  pour  la  ion- 
dutte  de  jon  famt  peu* 
pie. 

Prions. 

F/ecbiffons  les  genoux. 
Çc#  Levez-vous. 

Dieu  tout- put fant , 
&  éternel  qui Jou- 
tenez ,  &  faites  jubfifter 
toutes  chojes  par  votre 
\ugement  ,  recevez  fa- 
vorablement nos  priè- 
res ,  &  confervez  par 
voire  bonté  le  Prélat 
que  vous  avez  choift 
peur  nous  conduite  ,  afin 
que  le  peuple  Chrétien  y 
qui  cfl  gouverne  par  vo- 
tre autorité  ,  s'avance 
de  plus  en  plus  Jous  un 
fi  grand  Pontife  ,  dans 
les  mentes  de  la  croyance* 


O II  émus  &  pro 
omnibus  Epilco- 
pis,  Presbytoris,  Dia- 
conibus  ,  Subdiaconi- 
bus,.Acolythis>  Exor- 
ciftis  >  ileâoribus  , 
Oiiiariis  »  Confeflbri- 
bus  ,  Virgmibus  ,  Vi- 
duis  j  &  pro  omni  po- 
pulo fanéto  Dei. 


P Rions  auffi  pour  tout 
les  Eveques  ,  Prê- 
tres, Diacres  ,  Soudta- 
cres  9  dcofytes  ,  Exor* 
ci  (les  \  LeBeurs  ,  Por- 
tiers, Conf e  (Jeurs ,  Vier- 
ges y  Neuves  ,  &  pour 
tout  le  Jaint  peuple  de 
Dieu. 


de  là  Semai 
Prions. 

Flechiffons  les  genoux, 
ç*.  Levez*™::*. 

Dieu  tout  •  puiffant 
Ô4  étemel  ,  dont 
ÏEfprit  fanffifie  &  gou- 
verne tout  le  Corps  de 
lEghfe  ,  exaucez  les 
très  humbles  prières  que 
nous  vous  faifons  pour 
tous  les  Ordres ,  afin  que 
par  Fajfiftance  de  votre 
grâce ,  tls  puiffent  tous 
vous  fervir  fidèlement. 
Yar  notre  Seigneur  Je-m 
Jus-Chrift  &c. 
pi.  Ainfi  \ott-il. 

P Rions  au/fi  pwr  no* 
tre  Rot  très  Chré- 
tien i  afin  que  le  Sei- 
gneur notre  Dieu  lui 
ajfujetiffè  toutes  les  No* 
tions  Barbares  ,  poitr 
vous  donner  une  paix 
perpétuelle. 

Préface. 
Fléchi ffons  les  genoux. 
Çd.  Levez- vous. 

Dieu  t ouu puiffant % 
&  éternel,  qui  te* 
nez  en  votre  main  les 
droits ,  éf  Us  forces  de 
tous  les  Royaumes :  Re- 
gardez d'un  œil  favo* 
table  U  Royaume  de 
Irance  ;  afin  que  les 
Nations  qui  mettent 
leur  confiance  en  leur 
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Oremus. 
Fleétamus  genua. 
Çi.  Levare. 

OMnipotens  fem- 
piierne  Ueus,  cu- 
jus  fpiritu  totum  cor-j 
pus  Ecclefise  fandifi- 
catur,&  regitur>exaa- 
di  nos  pro  univerfîs 
ordioibus  fupplican- 
tes  :  ut  gratiae  tuae 
munere  ,  ab  orner  bus 
tibi  gndibus  fideliter 
fcrrviatur.  Per  Usonu- 
nura  noftrum ,  £ce# 
gt.  Ameo« 

ORemus ,  8c  pro 
Chriftianiffimo 
Rege  N.  ut  Deus  5c 
Dominus  noiter  iub- 
ditas  illi  faciat  omnes 
Burbaras  oatioues  ad 
noflram  perpetuam 
pacem.  i 
Oremus. 
Fledtamus  genua. 
gi.  Levate.  \ 

OMnipotens  fem. 
piteriie  Ueus,  m 
cujus  manu  func  om- 
nium poteftates  1  8c 
omnium  jura  regno- 
rum  :  refpice  ad  GzU 
licanum  benignus  re- 
gnum  ;  ut  genres  quse 
in  fua  feritate  confi- 
dune  >  potentise  tus 


3*o         Pour  le  V 
dextera  compnman- 
tur.   Per  Dominum 
noftrum.  ç*.  Amen. 


ORemus ,  8c  pro 
Catechumenis 
noftris  :  ut  Deus  & 
Dominus  ;  nofter  ad- 
aperiar  aurcs  prarcor- 
diorum  ipforum  ,  ja- 
nuan.que  mifericor- 
dise  :  ur  per  hvacrum 
regeacrationis  accep. 
ta  ren  iffione  om- 
nium peccaf  rum  ,  & 
ipli  invenianîur  in 
Chrifto  lcfu  Domino 
noftro.  *  " 

Oremul.  * 
Flefhmas  genua. 
5t,  Levate. 
f\  Mnipotens  fem- 
K^J  pirerne  Oeus  ,qui 
Ecclefem  tuam  nova 
femper   proie  fœcun- 
das  /  auge  fidcm  8; 
intelleéium  Catechu- 
menis noftris  ,  ut  re- 
nati  fonce  Baptifma- 
tis,  adoprionis  tus  fi- 
las aggregentur.  Per 
Dominum  nodrum. 

Ameo. 
neur,  &c.  ç*.  Ainft  /oit 

ORemus  dile&ifïi- 
mi  nobis>  Deum 
Patrem  omnipoten* 
tem  i  ut  cunctij  mun. 


ENT)R  EDY 

brutale  fierté ,  f tient  aèa- 
tiïès  par  la  pwffance  de 
vôtre  droite.  Far  notre 
Setgneur,&c. 

P Rions  au/Jï  pour  ?ios 
V/Sàtethurnenes  ,  afin 
que  te  Seigneur  nôtre 
Dieu  ouvre  les  oreilles 
de  leur  cœur ,  &  la  por- 
te de  fa  vn\ericorde  , 
afin  qu'ayant  reçu  la 
remjfion  de  tous  leurs 
peckez  ,  étant  rege^ 
netez  par  le  Baptême  , 
///  /oient  tncorpoViZ  avec 
nous  en  Je'usXfm/i  no- 
tre Seigneur. 


Prions. 
Flechiffons  les  genoux. 
Bd.  Levtz-vous. 
T^v  leu  tout  -  pui/Jant > 
JLy  &  éternel,  qut  don» 
ntz  toujours  de  noum 
veaux  en  fan  s  À  'vôtre 
Eghfe  i  Faites  croître  de 
plus  en  plus  la  foi  &  Vin- 
telligence  dans  nos  Cate* 
chumenes,  afin  qu'étant 
régénérez  par  l'eau  du 
Baptême  ,  ils  entrent  en 
/octet è  avec  vos  Enfans 
adopti/s.  Par  '  nôtre  Seifl* 

tlm  s7*  V     VU   VU  û  ÎTVffjîU 

P -Rions,  mes  très  cher  s 
Frères,  Dieu  le  Péri 
tout  pui/Jant  ,  qu'il  lui 
plaije  de  purger  le  mon- 

de 


ne  la  Semaine  Satnté.  32* 
de  de  toutes  fortes  £er*    dum    purget  errori- 


reurs ,  de  dijfiper  les  ma 
ladies  ,  de  détourner 
la  famine  ,  d'ouvrir  les 
prijons ,  de  rompre  les 
liens  des  captifs  ,  d'à- 
corder  aux  voyageurs 
un  heureux  retour  ,  de 
rendre    la  Jante  aux 


bus,  morbos  auferat  f 
famem  depellat  ,  ape- 
riat  carcercs ,  vincute 
diflblvat  ,  pcregrinan- 
tibus  rcditum  ,  infir- 
mancibus    fauitatem  , 
navigantibus  portum 
s  .  r    .       iilatis  indulgeat. 
malades ,  &  de  faire    l*  grâce  à  ceux  qui  nci* 
vigmt  d'arriver  au  port  de  Jaiut. 


Prions. 
Flechijjons  les  gemux. 
Çc.  Levez  vous. 

Dieu  tout  puijfant  , 
&  éternel y  quiètes 
la  conj Vatïon  des  aflt- 
gez,  &  ïapui  de  ceux 
qui  font  en  peines  ;  faites 
que  les  prières  de  ceux 
qui  vous  invoquent  dans 
Jeun  afliSlions ,  s'élèvent 
)ufquetà  vous  '}  afin  qu'ils 
rejjentent  tous  avec  joye 
dans  leurs  nectflitez  ,  le 
fecours  &  l'ajji/lance  de 
njojhe  mtfericorde. 

Çc.  Ainfi  JoiUiL 

Pliions  auj/i pour  tous 
les  Hérétiques  &  les 
Schijmatiques  ,  afin  que 
le  Seigneur  noflre  Dim 
les  délivre  de  toutes 
leurs  erreurs  :  &  qu'il 
dagns  les  remetre  dans 
le  Jein  de  noflre  fainte 

Mm  l'EgliJe  Cattojï 


Oremus. 
Fle&amus  genua» 
De.  Levate. 

OMnipotens  fenv 
pi  terne    Deus  7 
mœftorum  confola-; 
tio  ,  laboiantium  for- 
titudo  /  perveniant  ad 
te  preces  de  quacum- 
que    tribulatione  cl*» 
mantium  :  ut  oui  nés 
fibi   in  necefîiratibu* 
fuis  mifericordiam 
tuam    gaudeant  ad- 
fuifTe.  Per  Domînuro 
noftrum  jefum  Chri- 
dura. 
Rs.  Amen» 

ORemus  & 
tkreticisôc  Schif~ 
maticis  :  ut  Deus  te 
Dominus  nofter  eruat 
eos  ab  erroribus  uni»J 
verfis  i  &  ad  fanftam 
Mirrem  EcclefiamCa- 
thoiicam  >  atque  Apow 
ftolicam  revocar*  di- 


3*1      pou*   t  ê 
g  etur. 

Oremus. 
Fle&amus  genua. 
Levate. 

OMaipotcns  fenv 
p  terne  Deus,qui 
falvas  omnes  ,  Se  ne- 
minem  vis  perre,  ref* 
pice  ad  animas  dia- 
bolica  fraude  decep- 
tas  ;  ut  omnis  hacretica 
pravitate  depofita  , 
errantium  corJa  refï- 
pifcantiôc  ad  veritatis 
tuac  redeant  unira*em. 
Per  Dominum  no- 
firumj.fuw  Chriftum, 
&c.  Amen. 


Vekdredy 
que&  Apoflolique. 
Prions. 

Flechrfons  les  genoux. 

t$l.  Levez  vous. 

Dieu  tout  -  puijjant 
&  éternel  ,  qui 
Jauvez  tout  le  monde  , 
CÎr  qui  ne  voulez  point 
qu  aucun  periffe  j  jet- 
tez  les  yeux  fur  les 
arnes  qui  ont  été  fe- 
duites  par  les  trompe* 
ries  du  diable  $  afin  que 
les  Hérétiques  ,  &  ceux 
qui  font  en  l'égarement , 
étant  dégagez  de  toute 
malice  ,  redre{fe?it  leurs 
cœurs ,  &  ntoumvit  h 


l'unité   de    'vôtre  vérité.  Par  notre  Seigneur. 


Çt.  Ainfi  foitmil. 

ORemus  8c  pro 
perfidis  Judris  s 
ut  Deus  &  Dominus 
nofter  auferat  vela- 
men  de  cordibus  eo* 
tam  •  ut  8c  ipfi  agnof- 
cant  Jefum  Chriftum 
Dominum  noflrum. 

OMnipotens  fem- 
pirerne  Deus ,  qui 
etiam  Judaieam  per 
fidtam  à  rua  miferi- 
cordia  non  repeliis  : 
fcxaudi  pre  es  noftns  , 


P Rions  aufjî  pour  les 
perfides  Juifs  -y  que  le 
Seigneur  notre  Dieu  levé 
le  voile  de  deffus  leurs 
coeurs  ,  afin  qntls  recon- 
notent  notre  Seigneur 
JeJusChrift. 

Dieu  tout*  pw  (font  & 
éternel  %q'ù  ne  dé- 
tournez pas  votre  mi- 
fer  ic  or  de  même  des  per* 
fi  de  s  Jujs  ?  Exaucez  les 
prières  que  nous  vous 


quas  pro  iliius  populi  faifons  pour  FaveugU* 

obearcatione     detert-  ment  de  ce  peuple  \  afin 

mus  :  ut  agnîta  veri-  qui  reconnoi(jant  la  lu* 

tans  taae  Tuce ,  qu*  micre  de  vitre  vérité  * 


delà  Sema 
qui  ejî  Jefus-Chrift ,  /// 
Joimt  retirez  de  leurs 
ténèbres.  Par  le  même 
jfefuS'Chrijî  notre  Sei- 
gneur. Ç4,  Ainfi  Joit*il. 

P Rions  aujjî  pour  les 
Payens  ;  que  Dieu 
tout  •  puijfant  £(e  Vint- 
quité  de  leurs  cœurs  % 
afin  cjùayant  quitté 
leur  idolâtrie ,  ///  Je  con  - 
vertiffent  au  vrai  Dieu 
vivant ,  &  à  fon  Fils 
unique  nôtre  Dieu%  & 
notre  Seigneur  Jejus* 
Chrift. 

Prions. 
Flechiffons  les  genoux, 
Çt.  Levez- vous. 

Dieu  tout  puifjant  èf 
éternel,  qui  ne  défi* 
rez point  la  mort  des  pé- 
cheurs i  mais  qui  cher' 
chez  toujours  à  les  faire 
vivre  ;  recevez  favo- 
rablement nos  prières  ; 
&  les  délivrant  de  leur 
idolâtrie  f  recèvez-les 
dans  votre  fainte  Egli- 
se j  pour  Pfanneur  & 
pour  la  gloire  de  votre 
Nom.  Par  notre  Seig- 
neur Çc.  Ainfi  \oit-  il. 
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Chriftus  eft,  à  fuis  te~ 
nebris  eruantur.  Per 
eundem  Dominum 
noftrum«  R:.  Amen. 

ORemusficproPa* 
gaais  :  ut  Dctis 
omniporens  auferat 
iniquitatem  à  cordi- 
bus  eorum  :  ut  reliftis 
idolis  fuis  convertan- 
tur  ad  Dcum  vivum 
6c  verum,  Se  unicum 
Filium  ejus  ,  Jelbm 
Chriftura  Dominum 
noftram. 

Oremusm 
Fle&amus  geaua» 
9t.  Levate. 

OMnipotens  fera- 
pi  terne  Deus,qui 
00a  mortem  pecca^ 
torum ,  fed  vitam  fem- 
per  inquiris  •  fufcip* 
propirius  orationerr* 
aoftram  t  8c  libéra 
eos  ab  idolorum  cul-; 
tura  :  Se  aggrega  Eo 
défias  tuae  fanétae ,  ad 
laudem  2c  glorian* 
nominis  tui.  Per 
Dominum  aoftrum^ 
Bc«  Amen* 


Les  Oraifons  étant  dites  Je  Célébrant  ite fa  Ch*^ 
lubie*  &  s'aprochant  du  coté  de  VEpître,  il  répit 
me  Croix  du  Diacre  du  coin  pojterièur  de  F  Autel  9 
&  tournant  le  vifae  wn  U  peuple,  il  la  découvre 


324       Pour    le  Vendredy 
un  ftU  au  diffus ,  commençant  l'Antienne* 

Ecce  ligaum  Cru.  Voilà  le  bois  de  la 
cis.  Croix. 

•  Enjuite  dans  le  rejie  les  Minijhts  lui  aident  à  chan- 
itr  \ujfiià  Venite  adoremus. 

Le  Chœur  y 

Çt.  Venite  adoremus.        Venez >ad$rom -le* 

1  Cependant  <jue  le  Chœur  chante  Venite  adoremusi 
tous  fe  projlerner.t ,  excepté  le  Célébrant.  Après  il 
s'avance  au  coin  antérieur  de  V Autel  au  même  coté 
de  l'Epître,  &.  découvrant  Je  bras  droit  de  la  Croixt 
&  sy  élevant  unpeu}  il  commence  ci  un  ton  plus  haut, 

Ecce  ligaum  Cru-  Voilà  le  bois  d?  la 
cis.  Croix* 

Le  Chmu** 

54.  Venite adoremus.  fy.*Vcnez>adorons-le. 

Les  antres  chantant  ô4  adorant  comme  ci  diffus* 
Enjuite  le  Prêtre  vient  au  milieu  de  ï  Autel &  décou- 
vrant la  Croix  entièrement  il  commence  pour  la 
iroifiême  fois  d'un  ton  plus  haut* 

Ecce  lignam  Cru*  Voilà  le  bols  de  la 
cîs,ia  qao  iulus  mun-  Croix  >  où  le  falut  du 
di  pependit.  monde  a  été  attaché» 

Le  Choeur. 

5u  Venitc  adoremus.     g*.  Venez*  adorons. le* 

Enjuite  le  Prêtre  porte  Jeul  la  Croix  devant  F  Au* 
tel  au  lieu  préparé  à  cet  efft  ,  je  mettant  à  ge- 
noux il  h  place ,  puis  s  étant  dejcbaufjè  tl  s' a  proche 
four  adorer  la  Croix ,  fat Jant  trois  génuflexions  avant 

gusde  la  baifer.  /Spr  ù  %tm  il  revient  reprendre  /a 


tîe  la  Semaine  Sainte, 
cb  an  (pire  &  la  Chafuble.  les  Mini  (1res  de  l1 Autel  9 
&  après  eux  le  Clergé  &  tout  le  peuple  deux  à 
deux  vont  adorer  la  Croix ,  flechifjant  trois  fois  les 
genoux*  comme  nous  avons  dit. 

Vendant  l'adoration  de  la  Croix  on  chante  les  re- 
proches Juivans ,  ou  tous  en  partie  fekn  le  nombre  de 
ceux  qui  adorent  la  Croix ,  en  cette  maniéré. 

Deux  Chantres  au  milieu  du  Chceur  ckanttnt  le 
PajctVopulc  meus ,  jufaud  Agios  ôtheos. 

f.  Dites  •  moi  mon  f.  PopuJe  meus, 
peuple  y  cjuevousai  -  je  quid  feci  tibi  f  aut  in 
fait,  ou  en  quoi  vous  ai-  quo  contnftavi  te  ? 
je  fâché?  reiponde  mihi. 

$.?arcecjue)evous  ai       9.   Q_na    eduxi  te 
retire  de  la  terre  d'E-    de  terra  ^Egypti  ,  pa- 
gypte  ,  vous  avez  pre.   rifti  crucem  Salvat(> 
paré  une  croix  à  voire   ri  tuo* 
Sauveur. 

Un  Chœur  chante. 
O  Dieu  Saint.  Agios6  theos^ 

Vautre  Çhœur  répond. 
O  Dieu  Saint,  San&us  Deus. 

Le  premier  Chœur. 
Dieu  fort.  Agios  ifchiros. 

Le  fécond  Chœur* 
Dieufort.  Sanftus  fortïs. 

Le  premier  Chœur  9 
Dieu  Saint  &  Immor-       Agios  athanatos  e- 
tel  ayez  pitié  de  nous.        IeiTon  iraas. 

Le  fécond  Chœur* 
Dieu  Saint  Ô*  lmmor-       Sanétus  imxttorta* 
tel  ayez  pitié  de  nous,      lis  nûfèrere  aobis. 
Vuis  deux  du  fécond  Chœur, 
f.  Varce  que  durant      t.  Quia  eduxi  te 
quarante  ans   jai  été   per  deiertum  quaira- 
votre  Condu&eur  dans   ginta  aonisi  8c  ra3i> 
U  de/ert  »  que  je  wusai  oa  cibavi  te  >  B;  iajror 
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duxi  te  în  terram  la-    nourri  de manne ,  & 
tis     bonam  :  parafti   je  vous  ai  fait  entrer 
crucem  Salvatori  tuo.   dans  une  bonne  terre  i 
vous  avez  préparé  une  Croix  à  votre  Sauveur. 

Les  Choeurs  répondent  alternativement. 
Agios ,  ô  thcos,  Bec.     O  Dieu  Saint ,  &c; 

En  forte  que  le  premier  Choeur  répète  toujours,  Agios. 
Enfuit e  deux  du  premier  Chœur  chantent. 


f.  Quid  ultra  de- 
bui  facere  tibi,  &  non 
feci  ?  Ego  qaidem 
phntavi  te  vineam 
meam  fperiofiflimam: 
6c  tu  faâa  es  mihi 
nimis  aman  :  aceto 
namque  fitim  meam 
potafti  :  &  lancea 
perforafti  latus  Salva- 
tori tuo. 

Agios  ôtheos,  Sec. 

t.  Popule  meus , 
quid  feci  tibi  aut  in 
quo  contriftavi  te  ? 
refponde  mihi. 

t.  Ego  propîcr  te 
fiagellavi  jEgyptum 
cum  primogenitis  fais: 
&  tu  me  flagellatura 
tradidifti. 

Popule  meus  ,&c. 

t.  Ego  eduxi  te 
de  iEgypto  dsmerfo 
rharaone  in  mare  ru- 


t.  &u'ai-je  du  faire 
pour  vous  ,  que  )e  naye 
fait  ?  fous  étiez  comme 
une  vtgne  que  favois 
plantée  pour  mes  deli* 
ces  \  &  vous  ne  m'avez 
produit  que  de  l'amer- 
tume ;  vous  m'avez  a- 
breu  vè  de  vinaigre  dans 
ma  foif:  Ô*  vous  avez 
percé  le  coté  de  votre 
Sauveur  avec  une  lance. 

O  Dieu  Saint ,  &c. 

t.  Dites  -  moi  ,  mon 
peuple  ,  q^e  vous  ai.je 
Jaitf  ou  en  quoi  vous 
ai- je  fâché  ? 

t.  fat  frapè  ?  Egypte 
avec  fes  premiers  nez 
pour  l'amour  de  vous  :  O* 
vous  n'avez  livré  pour 
être  feueté* 

Dites -moi »  mon  peu» 
pie,  &c. 

f.  le  vous  ai  retiré 
de  l'Eeypte  ,  Jubmer- 
géant  Pharaon  dans  l* 


delà  Semai 
Mer  rouge ,  &  'vous  m'a» 
vez  livré  aux  Princes 
des  Prêtres. 

Dites -moi  ,  mon  peu» 
fie ,  &c. 

t.  Je  vous  ai  ouvert 
m  paffage  dans  la  Mer  : 
&  vous  m'avez  ouvert 
le  cote  avec  une  lance. 

Dites-moi  ,  mon  peu* 
pie,  &c. 

f .  Je  vous  ai  conduit  y 
faifant  marcher  devant 
vous  une  colonne  de 
nuée  ,  ér  vous  m'avez 
mené  au  Prétoire  de 
Pilate. 

Dites-moi^  mon  peu- 
ple ,  s&c. 

t.  le  vous  ai  nourri 
de  Manne  dam  le  de- 
fert ,  &  vous  m'avez 
donne  des  fovflets  :  vous 
m'avez  déchiré  à  coups 
de  fouets. 

Dites  moi ,  mon  peu- 
ple, &c. 

t.  Vai  fait  for  tir  des 
eaux  falutaires  dune 
pierre  ,  pour  vous  defal* 
terer\  &  vous  m'avez 
abreuvé  de  fiel  &  de 
vinaigre. 

Dites-moi ,  mm  peu» 
pie,  &c. 

t.  Vai  frapé  les  Rois 
Cananéens    pour  l'a» 

mwr  de  vont  j  &  vous 
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brum  :  8c  tu  me  tradi- 
diiii  Priuripibus  Sa* 
cerdoturo. 
Popule  meus ,  &c. 

9.  Ego  an  te  te  ape-. 
rui  mare  1  &  tu  ape- 
ruiftt  lance*  latus 
meum. 

Popule  meus ,  &c0 

Ego  ante  rte 
prsivi  in  columna 
nubis  :  &  tu  me  du- 
xifti  ad  Pr*torium 
PUati. 

Popule  meus,  8c c. 

Ego  te  pavi 
roanna  per  defertum  j 
&  tu  me  cecidifti  ah- 
pis  6c  ftigellis. 

Popule  meus,  &c* 

t.  Ego  te  potaTÎ 
aqua  falutis  de  petra  : 
fcc  tu  me  potafti  telle 
8c  aceto. 


Popule  meus,  &c 

f.  Ego  propter  te 
Chananaeorum  Re- 
ges  pereufli  s  £c  tu 


3*8        Pour  le 
percuflïfti  arundine 
caput  meum. 
Popule  meus ,  8cc 

t.  Ego  dedi  tibi 
Sceptrum  r.^gile  :  gc 
tu  dedifti  capici  meo 
fpineam. 

.  Popule  tneus,8c<% 

t.  Ego  te  exaltavi 
magna  vircute  :  &  tu 
me  fufpemiifti  in  pa- 
tibulo  cracis. 

Popule  meus, 8cc. 

CRucem  tuamado. 
r  imus  D  jmine,& 
ftnetam  jvfurreitio- 
nem  rmm  laudamus, 
&  gIorifi:amus  :  ecce 
enim  propter  lignum 
ventt  gaudium  in  uni- 
verio  mundo. 
Pjalm.  jg. 

DEus  roifereatur 
noftri ,  &  benedi- 
cat  nobis  :  lUuminet 
vultujn  fuum  fuper 
no$j  mifere*tur  noftri. 


Ant.  Crucem  tuam 
adoramus    Domine , 


Vendred r 
m'avez  frapè  la  tire 
avec  un  rojeau. 

Dites  moi ,  mon  peu* 
fie ,  &c. 

t.  le  vous  ai  donne 
un  Sceptre  Royal  j  & 
vous  avez  mis  une  Cou- 
ronne d'éptnes  fur  ma 
tète. 

Oit  es -moi ,  monpeuple9 
&c. 

9.  le  vous  ai  élevé 
hautement  dans  l'hon- 
neur ,  &  dans  la  gloire  , 
&  vous  m'avez  at fi- 
ché au  gibet  ie  la  Croix* 
Dites-  moi,  mon  peuple, 
&c. 

SEigneur  ,  nms  ado» 
rons  vôtre  Croix  : 
Nous  lotions  &  glorifions 
votre  famte  Rejurreàton; 
car  par  le  bois  de  la 
Croix  tout  le  monde  efl 
comblé  de  ]oye. 

Pfeaume  f  8. 

QUe  Dieu  ait  pitié 
de  nous  ,  &  qu'il 
nou*  benifje  :  qu'il  fa(f$ 
luire  fur  nous  la  lumière 
de  Jim  vif  âge  9  &  qu'il 
mus  fajje  refjentir  le* 
effets  de  fa  bonté. 

Ant.  Seigneur  ,  nous 
adorons  votre  Croix  , 


de  la  Semaine  Sainte.  31^ 
Apres  ont  chànte  Crux  &del\s,avec  l'Hymne  Pange 
lingua,  ér  après  chaque  Ver  Jet  on  répète  Crux  fidelis* 
ou  Dulcc  ligQum  en  la  façon  marquée  ci  deffus. 


O Croix  y  Arbre  de 
grâce  ,  objet  de 
notre  Foi  ! 
En  feuille  ,  en  fleur,  en 
fruit  tu  ri as  point  de 
Jemblable 
O  doux  bois  !  tes  doux 
clous  ont  attaché  \ur 
toi 

La  rançon  des  humains 
d'un  prix  ineftimable. 
Hymne 

C Hantons  [heureux 
/uccez  du  combat 
glorieux, 
Où   notre  Rédempteur 
s'ofrit  comme  ViBime , 
Sur  l'arbre  de  la  Croix. 

éf  tout  nnBorieux, 
Triomphant  du  Démon 
éfaça  notre  crime* 

t.  O  Croix  ,  Arbre  de 
grâce  ,  objet  de  notre 
Foi! 

En  feuille  ,  en  fleur  ,  en 
fruit ,  tu  71  as  point 
de  Jemblable* 

Dieu  voyant  à  re- 
gret  les  hommes  dans 
la  mort. 
Qu'un  fruit  avoit  câu- 
fè  dans  nôtre  premier 
Yere,j} 


CRnx  fiielis  inter 
omnes. 
Arbor  una  nobilîs.  '  < 
Nu  lia  fil  va  talem  pro- 
tert, 

Fronde ,  flore  ,  ger* 

mine, 
Dulce  lignum  ,  dulces 

clavos. 
Dulcc  pondus  fufti- 

net.  i(^wwj 
Hymnus* 

PAnge  lingua  glo- 
nofî 

Lauream  certaminis , 
Et  fuper  Crucis  tro^ 

pheutn 
Die  triumphum  no- 

bilem  : 
Qualitcr  redemptor 

orbis 
Imraohtus  vicerif. 
t.   Crux  fidelis  inter 

oro  nés 
Arbor  una  nobilis. 
Nulla    iylva  talent 

profert , 
Fronde ,  floregermîne 
jf.    De  parentis  pro- 

toplafti 
Fraude  Fadfcor  condo- 

lens, 

Quando  pomi  noKialis»% 
Ff 


I 


$;6      Pour  le 
ln  necem  morfu  mit; 
Ipfc  lignum  tune  no* 
tavit, 

Damna  ligni  ut  fol- 
veret. 

f •  Dulce  lignum,  dul- 
ces  clavos, 

Dulce  pondus  fufH- 
net. 

f.    Hoc  opus  noftrse 

falutis. 
Ordo  depopofeerat , 
Multiformes  prodito- 

ris 

Ars  ut  artem  falleretj 
Et  medelam  ferret  in- 
de, 

Hoftis  un  de  lsefcrat. 
t.  Crux  fidelis  ,  &c. 

t.  Quando  venit  er- 

go  facri 
Plenitudo  temporis. 
Miflus  eft  ab  arce  Pa- 

tris, 

Katus  orbis  conditor  , 

Atque  ventre  virgina- 
li 

Caro  faftus  prodiit* 

t.  Dulce  lignum,  8cc. 
t.   Vagit  infans  inter 
arda. 

Condicus  prxfepia. 


Vendredy 

De    ce  'funejle  fruit 

moulut    thanger  le 

fort, 

Et  reparer  leurs  maux 

par  un  bois  talutaire. 
t*    O  doux  cois  !  tes 

doux  clous  ont  ataché 

fur  toi 
Un  fruit  doux  &  /acre 

d'un  prix  ineftimable. 
f.  Ainfi  pour  nous  (au* 

mer  il  falloit  qu'un  art 

Jaint 

De  Pejprtt  feduEleur  con* 
fondit  r artifice  ; 

Et  que  d'où  vint  le  mal 
dont  l'homme  fut  at- 
teint , 

De  là  vint  Jon  falut 

dans  ï ordre  dejuflice> 
t.   O  Croix  ,  arbre  de 

grâce  ,  &c. 
t.  Quand  lé  tems  fut 

venu  de  ce  divin  defm 

Jein  \ 

Le  Verbe  Fils  du  Pere,  & 
Créateur  du  monde. 

Entrant  dans  une  Vier- 
ge ejl  fait  chair  dans 
Jon  Jetn. 

Et  la  rend  en  naifjant 
M  ère  &  Vierge  fé- 
conde. 
O  doux  bois,  fyc. 

t.  Il  naît  dans  uneéta- 
ble  ,  entre  deux  ariu 
maux , 

Les  bras ,  les  mains }  les 
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pieds  ,  enve/opcz  de 

larges  i 
11  pltitr^  il  eft  muet ,  il 

fcûfre  tous  les  maux, 
Que  foûfrent  les  enfans, 

lui  qui  comwar.de  aux 

jivges. 
f.  O  Croix  ,  arbre  de 

grâce  ,  &c. 
y.    Comme  venant  au 

monde  ,  //  Vetoit  par 

fon  choix 

Vefitnè  pour  Jcûfrir  une 
mort  volontaire  -, 

Six  luflres  acomplis  ,  il 
sojrit  fur  la  Croix 

Comme  un  Agneau  di- 
vin Stmmolant  à  fon 
Pere. 

f.  O  doux  bois  9  &c. 
f.  Le  vinaigre  ,  le  fiel, 

les  clous  éf  'Ie  rojeau, 
La    Couronne  d'épine  , 
le  fer  de  la  lance, 
Qui  fit  de  /on  coté  fortir 

le  fang  &  l'eau, 
Marquent  ce  qutl  fou- 

jrit  pour  laver  toute 

ofenje. 

f.   O  Croix  9  arbre  de 

grâce  ,  &c. 
f.  Ârbre  faint ,  fois  fen- 

fible  aux  maux  de  ton 

Seigneur  j 
Tais  fléchit  ta  rigueur , 

CÎr  changeant  ta  »*- 

me, 


ne  Sainte,  jji 
Membra  panni  invo- 
luta 

Virgo  mater  allîgat , 
Et  m  an  us  ,  pede/que. 

Se  crura 
Strifta  cingit  fafeia. 

t.   Crux  fidelis ,  &c 

f.  Lufirisfex  qui  jam 

persdis, 
Tempus  impleos  cor* 

poris  : 
Se  volente  natus  ad 

hoc  , 
Paflioni  deditus: 
Agnus  m  crucis  le* 

vatur. 
Immolandus  ftipitei1 
t.  Dulcelîgnum,  &c* 
f.  Hic  acetum  ,  fel  » 

arundo. 
Sputa  i  clavi ,  lancea  , 
Mite  corpus  pertoraf 

tur, 

Sanguis  >  unda  pro- 
filât j 

Terra,  pontus  ,  a(!ra9 

n  undus, 
Quo  lavantur  fluirine. 
t.  Crux  fidelis,  &c. 

t.   Fle<3e  rames  ar- 
bor  alta  * 

Tenfa  laxa  vifeera:1 
F.t  rigor  lemeîcat  î lie 
Qucm  dédit  nativitas: 
Fl  ij 


POHR  LE  VENDREbY 

Ut  fuperni  raembra   De  Jes  membres  tendus 


Régis 
M  ici  tendas  ftipite. 

t.  Dulce  lignum  ,&c. 
t.  Sola  digna  tu  fuifti 
Ferre  Ikcli  prctium. 
Arque  porcum  prxpa* 
rare 

A  rca  m  un  do  naufrago  : 

Que  facer  cruor  perun- 
xi  t. 

Fufus  agni  corpore. 
y.  Crux  fidelis,  &c. 

t.   Gloria  &  honor 
Deoi 

Ufquequaque  altiffi- 
mo. 

Unà  Patri ,  Kilioque. 
lnclyto  Paraclito  : 
Cui  laus  eft  ,  Se  po- 

teftas, 
Per    seterna  fecula. 

Amen, 

*.  Dulce  lignum  >&c# 


foulage  la  douleur: 
Sois  {on  lit ,  &jion  pas 
fa  Croix,  &  fa  torture, 
t.  O  doux  bois  9  &c. 
f.  Portant  notre  tarif  on 

tu  diffipes  la  mort , 
Et  lorjque  l'Univers  [e 
perd  dans  un  déluge , 
Par   le  Jang  de  P  Ag- 
neau tw  nous  conduits 
au  port  ! 
Comme  Arche  de  Jalut , 
1    tu  nous  (ers  de  refuge* 
t.  O  Croix  ,  arbre  de 
grâce  ,  &c. 
A  vous  Père  éternel* 
nous   consacrons  nos 
vœux, 
Comme  au  Ftls ,  lequel 
ejî  égal  à  Dieu  /on 
Pere, 

A  ïtfprit  qui  procède 
égal  à  tous  les  deux  : 

Qu'en  tout  tems ,  en  tout 
lieu  le  monde  les  reve* 
re.  Ainfi  [oit  •  il. 

t.  O  doux  bois  i  &C. 


1  Environ  la  fin  de  V adorât  ton  de  la  Croix ,  on  allu- 
me des  cierges  fur  l'Autel ,  &  le  Diacre  prenant  U 
bourfe  du  corporalt  étend  le  corporal  à  V ordinaire ,  & 
met  tout  contre  le  purificatoire  :  ér  l'adoration  étant 
faite ,  // prend  la  Croix  avec  révérence ,  &  la  raporte  À 
l' AuteL  On  ordonne  après  la  ?ro  ejfion  au  lien  où  re* 
poje  le  Saint  Sacrement.  Le  Soudiacre  marche  de* 
vant  avec  la  Croix  entre  deux  Acolytes  qui  portent 
des  chandeliers  avec  des  cierges  allumez  ;  enjuite 
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.  le  Clerc  ,  &  le  Prefîre  le  dernier  avec  fes  Minières. 
Quand  on  efl  parvenu  au  lieu  du  S,  Sacrement  , 
on  allume  les  torches  ,  qtion  ri  éteint  qu'après  la 
Communion.  Le  Prêtre  Je  met  à  genoux  devant  le 
Saint  Sacrement  \  pour  un  peu  de  tems.  Cependan 
le  Diacre  ouvre  le  lieu  où  repoje  le  Corps  de  notrt 
Seigneur  $  &  puis  le  Prêtre  fe  levant  ,  (ans  bene- 
diElion  met  l'encens  dans  les  deux  eneenfoirs  1  U 
Diacre  lui  prelente  la  navete  de  l'encens  ,  puis  fe 
me  ttant  à  ge?ioux  ,  il  encenfe  le  Saint  Sacrement  ; 
alors  le  Diacre  ôtant  le  Calice  avec  le  Saint  Sacre- 
ment du  lieu  où  il  efl  ,  le  met  entre  les  mains  du 
Prêtre  >  &  le  couvre  avec  les  extrémités  du  voile 
qui  lui  couvre  les  épaules.  Us  vont  en  même  ordre 
quils  (ont  venus.  On  porte  un  Dais  fur  le  Sa- 
crement ,  &  deux  Acolythes  avec  deux  encensoirs 
encerifent  continuellement.  Cependant  on  chante 
V Hymne  Vexilla  Régis, pag.  j8. 

Quand  le  Prêtre ■  efl  venu  à  l'Autel ,  il  met  le 
Calice  defjus ,  (y  le?icenfe  s* étant  mis  à  genoux%  & 
saprochant  de  ï  Autel ,  //  met  ÏHoflie  qui  e/i  dans 
le  Calice  fur  la  patène  ,  que  le  Diacre  tient  $  S4 
prenant  la  patène  de  la  main  du  Diacre  %  il  met  la 
Jainte  Hoflte  fur  le  corporal ,  Jans  rien  dire.  S'il 
touche  F  Ho  (lie ,  //  doit  purifier  fes  doigts  dans  quel- 
que vafe.  Cependant  le  Diacre  met  du  vin  dans 
le  Calice  ,  ér  le  Soudiacre  de  Veau  f  que  le  Prêtre 
ne  bénit  point ,  &  ne  dit  point  fur  elle  l'Oraifon  ac- 
coutumée ;  mais  prenant  le  Calice  de  la  main  du 
Diacre  .  il  le  met  fur  F  Autel ,  Jans  rien  dire.  Le 
Diacre  le  couvre  de  la  palle  ,  puis  il  met  de  Yen- 
cens  dans  l'encenjoir  ,  &  encenfe  l'oblation  à  l'ordi- 
naire >  faijant  une  génuflexion  devant  &  après,  & 
toutes  les  fois  qu'il  pafje  devant  le  S.  Sacrement. 

Quand  il  encefjje  l'oblat'ion,  tl  dit. 

F Ait  es,  Seigneur  %que    T  Ncenfum  iftud  à  te 
cet  encens  que  vous   X  benedi£tum  f  afccn- 
avez,  btni ,  monte  vers  dat  ad  te,  Domine  ,  fie 

Ff  iij 


331.  Pour  le 
ddcendat  fuper  nos 
mifericordia  tua* 


Vendu ed  t 

vous;  &<fii*v3trimifil 
ricorde  defcende fur  nous» 


€^wid  il  encenfe  l'Autel,  il  dit  : 


DTrîgatur  Domine, 
iratio  mea,  ficut 
incenfum  ia  confpe- 
ftu  tuo:  Elevatio  ma. 
nuana  msarum  (acri- 
ficium  vefpertinum. 
Poae  Domine  cufto- 
diatn  ari  raeo ,  & 
^o(miix  ci  rc  a  :i  '.i  mtias 
libiis  neis,  ut  non  dé- 
clinée cor  menai  ia 
verba  maliti* ,  ad  eic- 
eufanias  exeufatioaes 
i.i  peccatis. 


SEigneur ,  que  ma  prie- 
re  s'élève  vers  vous , 
conme  l 'encens  qui  s'ê- 
levé  en  fumée  que 
V élévation  de  mes  mains 
vous  (oit  agréable  ,  com- 
me le  Sacrifice  du  foir9 
Seigneur  ,  mettez  une 
garde  à  ma  bouche  ,  <fp 
une  porte  de  circonfpe- 
8 ion  à  mes  lèvres ,  afin 
que  mon  cœur  ne  rem- 
porte point  en  des  paroles 
malicieufes  pour  chercher 
dis  excujes  dans  mes 
péchez,  ♦ 


'§ki.tn.i  il  rend  tencenfoir  au  Diacre ,  il  dit 


QUe  le  Sehneur  aU 
l 


ACceniat  in  nobis 

Dominus  îgasm  Volume  en  nous  le  feiê 

fui  amoris,  8c  fhm-  de  (un  amour ,  &laflâ- 

mam  «terri»  charita-  me  de  fa  chante  èter- 

tis.    A  me  a.  nelle*  Ainfifoit-il. 

Enfu:  te  il  fort  un  peu  hors  de  t Autelducrédel'E- 
pitre  &  Uve  les  mains  fans  rien  dire.  Pu:  s  s*  inclinant 
au  milieu  de H Autel ,  ayant  hs mains  jointes ,  il  dit  % 


IN  fpiritu  humilita- 
tis,  8c  inantmocon- 
trico  fufpiciamur  à  te, 
Domine  *   &  fie  fiât 


NOus  nous  prefen- 
tons  devant  vous 
en  ejprit  d'humilité ,  & 
de  repentante  ,  S  Sei- 
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/  Recevez-nous,  &   facrificium  noftrum  ia 
faites  que  notre  Sacrifice   confpeétu  tuo  hodic  , 
s'acomplice  de  telle  for-    ut  placeat  tibi  ,  Do- 
te aujourd'hui  en  votre   mine  Deus. 
prejence%  quil  vous  Joit  agréable ,  S  Seigneur  Dieu. 

Puis  fe  tournant  vers  le  peuple  du  coté  de  VEvani 
gile  à  la  manière  accoutumée. 

PRiez  ,  mes  Frères  ,  f\  Rate  fratres  ,  ut 

que  mon  Sacrifice,qui  v^/  meum  ac  veftrum 

ejl  auffi  la  votre -t   (oit  facrificium  acceptabile 

agréable  à  Dieu  le  Vere  fiât  apud  Oeum  Patreni 

tout  ■  puifjant.  omnipotentem. 

Il  retourne  à  f  Autel  fans  achever  le  cercle.  En* 
Juite  omettant  tout  le  rejlé  >  il  dit  1 


Prions. 

ETant  enfcignez  par 
le  commandement  du 
Sauveur ,  &  étant  con- 
duits par  Vinjlruftion  Di- 
vine 1  nous  ojons  diret 
Notre  Pere  qui  êtes 
dans  les  deux. 

Votre  Rom  /oit  Janfti~ 
/^'(reconnu  &  adoré.) 

Que  votre  règne  ar- 
rive. 

Votre  volonté  (oit fai- 
te en  la  terre  comme  au 
Ciel. 

Donnez  •  nous  aujour- 
d'hui le  pain  dont  nous 
avons  bejoin  chaque 
jour. 

Et  pardonnez,  -  nous 


Oretnufi 

PRzceptis  falutari- 
bus  moniti,&  di- 
vina  inftitutione  for^ 
coati  audemus  dicere; 

Pater  nofter,  qui  ci 
in  cœlis. 

San6tificetur  nomea 
tuum. 

Adveniat  regnura 
tuum, 

Fiat  vol  un  tas  tua  i 
ficut  in  cœlo,  &  ia 
terra. 

Panem  noftrum 
quotidianum  da  nobit 
hodie. 

Et    diraitte  nobifi 
Ff  ir 
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débita  noftra  ,  ficut  Se 
nos  dimittimus  debi- 
toribus  noftris* 

Et  ne  nos  inducas 
in  tentationem. 
\  5*.  Sed  libéra  nos  à 
xnalo. 


nos  ofenfes,  commt  nom 
pardonnons  à  ceux  qui 
nous  ont  ofenfez. 

Et  ne  nous  laiffez  point 
Jucamber  à  la  tentation. 

5^.  Mais  délivrez- 
nous  du  mal. 


Le  Célébrant  ayant  dit  tout  bas  Amen  ,  il  chanté 
à  même  voix  quil  a  chanté  le  Pater  nofter ,  Jans 
dire  Oremus  »  au  ton  de  roraijon  de  la  Meffe. 


Libéra  nos  ,  qux* 
fumus  »  Domine  , 
ab  omnibus  malis,  prse- 
teritis  ,  prstfentibus 
&  futurii  :  &  interce- 
dente  beata  &  glorio- 
fa  fetnper  Virgine  Dci 
génitrice  Maria  ,  cum 
beatis  Apoftolis  tuis, 
Petro  8c  Paulo  ,  atque 
Andréa  >  &  omnibus 
Sanâis  ;  da  propitius 
pacem  in  diebus  no* 
ftrisî  ut  opernifericor- 
diae  tux  adjuti  ,  Se  à 
peccato  Cm  us  femper 
liberi  ,  &  ab  ornai 
perturbatione  fecuri. 
Per  eumdem  Domu 
num  noftrum  jeium 
Chriflum  Filium  tu- 
um,  qui  tecum  vivit 
&  régnât  in  unitatc 
Spiritus  fanfti  Deus. 
Per  omnia  ixeuh  fse- 
culorum.  Amen. 


Elivrez*nous ,  Ses- 
gjieur  »  s'il  vous 


D 

plaît  ,  de  tous  les  maux 
paffez  »  frefetts ,  &  à  ve- 
nir :  Et  donnez- nous  pat 
votre  bonté  la  paix  pen- 
dant nôtre  vie  ,  par  iïn- 
tercejfion  de  la  Bien  beu- 
reufe  Mahe  ,  toujours 
Vierge »  M  ère  de  Dieu ,  & 
de  vos  Apôtres  faini 
Pierre  &[aint  Paul.  & 
Jaint  André  ,  &  de 
tous  les  Saints.  Afin 
quêtant  afliftez  du  Je- 
cours  de  vôtre  mifericor- 
de  y  nous  ne  (oyons  jamais 
e\>  laves  du  péché,  ?ii  dans 
la  crainte  c? aucun  trouble. 
Par  le  même  Jefus  Chrijl 
mftre  Seigneur ,  qui  étant 
Dieu ,  vit  cr  règne  avec 
vout  en  limite  du  jaint 
Efpri$  ,  dans  tous  les 
fiecles  dis  fiecles,  Ain  fi 
(oit  •  //. 
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Alors  le  Célébrant  après  avoir  fait  une  génufle- 
xion \u\qùà  terre*  met  la  Vatene  fous  ïttofiie, qu'il 
élevé  en  forte  quelle  pu'tjje  être  vue  du  peuple  :  il 
la  devtfe  en  trois  parties ,  mettant  la  dernière  dans 
le  Calice  à  ïoràmaire ,  jans  rien  dire. 

Onneditpas  Pax  Dominai  Agnus  Otu&onne 
donne  pas  le  baifer  de  paix.  Enjuite  ayant  omis  les 
deux  premières  Qraijons,  on  ne  dit  que  lajuivante. 

O Seigneur   Jefus*  T)Erceprio  corporïs 

Chrift,  ne permetez-  L  tui ,  Dfie  j  cfu  Chri- 

pas  que  la  participation  ftcquod  ego  indignus 

de  votre  Corps ,  lequel  je  fumere  praefumo ,  noa 

me  propofe  de  recevoir*  nnhi  proveniat  in  judi- 

bien  que  \'en  fois  indigne,  cium  8c  corK^emoatio-, 

tourne  à  mon  )ugement ,  ncm  j  fcd  pro  tua  pîetatc 

&à  ma  condamnation  ;  profit  mihi  ad  tutamen* 

mais  que  félon  votre  mi  tum  mentis  6c  corporist 

Jericorde,  il  me  jervede  8c  ad  medelam  perci- 

défen/e  &  de  remède  pour  piendam.  Qui  vivis  8c 

mon  ame  ,  &  pour  mon  régnas  eu  m  Deo  Patrc 

Corps.  Qui  étant  Dieutvi  in  unitate  Spiritus  faa- 

vez  &  régnez  avec  Dieu  â:i  Deus  Per  om nia  £a^ 

le  ^créent  unité  du  Jaint  cula  teculorum.  A  metu 
Efrrit,  dans  tous  les  fiecles  des  fiecles.  AinfiJoit.ih 

//  fléchit  les  genoux ,  &  il  prend  la  Patenè  avec 
le  Corps  de  Jejus  -  Chrijl ,  &  avec  me  grande  km* 
milité  &  révérence  ,  il  dit  t 

IE  prendrai  le  Pain  ce-    T)  A  nem  caeleftem  ac- 
lefle,  &  {invoquerai   L  cipiam,  8c  noraca 
le  Nom  du  Seigneur.       Doavini  invocabo* 

Il  frape  ja  poitrine  ,  en  dijant: 

SEigneur  ,  je  ne  fuis  Omine  non  fum 

pas  digne  que  vous   JL>/  dignus  ut  iatres 
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fub  teftum  ni  eu  m  ;  fed 
tantum  die  verbo  ,  8c 
fanabitur  anima  caca. 

Domine  non  lum 
dignus  ut  intres  fub 
teftum  meum.  j  fed 
tantum  die  verbo  >  8c 
fanabitur  anima  mei. 

Domine  non  fura 
dignus  ut  intres  fub 
teftum  meum  \  fcd 
tantum  die  verbo  ,  8c 
fanabitur  anima  mea. 


Vendredi 

entriez  chez  moi\mais  di- 
tes feulement  une  parole , 
&  non  ame  jera  guérie. 

Seigneur  y  je  ne  Juis 
pas  digne  que  vous  en- 
triez chez  noi  \  maisdi- 
tes  feulement  une parole 9 
(y  mon  ame  fera  guérie. 

Seigneur ,  je  ne  Juts  pas 
digne  que  vous  entriez 
chez  moi  \  mais  dites 
feulement  une  parole ,  & 
mon  ame  Jera  guérie. 


jipres  il fait  le  figne  de  la  Croix  avec  F  Ho  (lie ,  difant  : 

QUe  le  Corps  de  no- 
tre Seigneur  Iejus- 


COrpus  Domini 
noftri  fefu  Chri- 
ïii  euftodiat  animam 
rneam  in  vitam  seter- 
nam.  Amen. 


Chu  fi  con/erve  mon  ame 
pour  la  vie  éternelle* 
Ainfi  Joit  %  î/# 


//  prend  1e  Corps  de  le  fus .  Chri/f  avec  révérence» 
Après  ayant  omis  tout  ce  qu'on  dit  ordinairement 
avant  que  prendre  le  Sang ,  il  prend  la  particule  confa- 
crie  avec  le  vin  du  Calice.  Et  sy  et  ont  lave  les  doigts  à 
VcrAinaire ,  &  pris  la  purification  ,  s* inclinant  au  mi- 
lieu de  V/sutel ,  les  mains  jointes ,  il  dit  : 


QUod  ore  fumpfi- 
i\\uSy  Domine,pu- 
ra  ii. ente  eapiamus,  Se 
de  manere  temporali 
fiât  nobis  remedium 
fempiternum» 


F Ait  es*  Seigneur ,  que 
nous  recevions  avec 
un  cœur  pur ,  ce  que  nous 
avons  pris  par  la  bouche, 
&  que  d'un  prêtent  tem- 
porel, il  devienne  un  èter* 
nel  remède  pour  nous. 


On  ne  dit  pas,  Col  pus  tuum  Dae  j  ni  la  ?ofl-  comz 
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tnunion*  ni  Placcat  tibi  \  &  on  ne  donne  pas  la 
benediElion\  mais  ayant  fait  la  révérence  à  l'Autel 
le  Prêtre  s'en  va  avec  les  tdmifkes. 

•H»  £**  £*S- ***  8» «» 

A  VESPRES. 

On  dit  les  Vêpres  \ufyies  àF  Antienne  de  Magrû-- 
ficat,  comme  ci  -  devant ,  pag.  119* 

Antienne.  Antipbona. 

TE  fus  ayant  pris  le  éT^  Um  accepiffet 

vinaigre  ,  dit  *  Totf*  tas  acetum,dixit: 

f/ï   acompli  ,    0*  Ccmfurnaiatumeft  »  8c 

foirai;  Ai  f<?te  ,  rendit  incltnato  capite  cmifit 

ÏEÇpriU  fpiritura. 

i   f.  Jefus-Chri/l  pour  t.  Chriftus  faâus 

f  amour  de  mus  ,  s'efl  eft   pro    nobis  obe- 

rendu  obeyffant  jufques  dieis  ufq  1e  ad  naor- 

à  la  mort ,  fràlamort  tem  ,  moftem  auteia 

de  la  Croix.  Crucis. 

Pater  noft.dfMiferere  mzucommecidivantp.  1 71^ 
Refpice  quaefucnus,  comme  ci  devant.p.  190.  i 

e&fâ;  £^<&*2>  "fcfâ? 

A  COMPLIES- 

Comme  ci  devant  pag.  14}. 

t.  Jifus-Chrïfi  pour  t>  Chriftus  faftus 
ramour  de  mus  sell  eft  pro  nobis  obe- 
reniu  obtyffmt  \u\fies  diens  ufiue  ad  mor- 
à  la  mort  y  &  à  la  mort  ten  >  morte  n  autem 
de  la  Croix.  Cr  icis. 

Pater  noft.drMiferere  mtucomm?  ù  devant  %p  171, 
Refpiccqu*funous>  Commt  ci -  devant,  p.  190* 


POUR  LE  S  A  M  E  l)  Y 

DE  LA  SEMAINE  SAINTE 

A  MATINES. 

AU   PREMIER  NOCTURNE. 

Vfalm.  4.  Pfeaume  4. 

Ant.  In  paceinidip-  Antienne.  Je  dormi* 
fum ,  dormiani  &  rc*  rai  ,  &  \*  repoferai  en 
quicfcam.  paix. 

Cum  invocarem.  fol  63. 
Ant.  In  paceinidip-       Antienne.  Jedormi- 
fum  ,  dormiam  &  re- 
quiefcam, 

Ant.  Habitabit  in 
tabernaculo  ruo  t  re- 
quielcet  in  monte  £m- 
âo  tuo. 

Pfalrn.  14. 

DOmine,  quis  ha- 
bitabic  ih  taber- 
naculo tuo  ?  aut  quis 
requieffet  in  monte 
fan&o  tuo? 

Qui  ingredieturfîne 
macula  :  &  opérât ur 
juliitiam. 

Qui  loquitur  veri- 
tatera  in  corde  fuo: 
qui  non  egit  dolum 
in  lingua  fua. 

Nec  fecit  proximo 
fuo  malum  :  &  op- 


rat  ,  cSr  \e  repojerai  en 
paix. 

Ant.  //  habit éra  dans 
wfire  Tabernacle  :  il  Jê 
npojeta  fur  voftre  Mon- 
tagne Çainte, 

Pfeaume  14. 

SEigneur  ,  qui  hobi* 
tera  dans  uoftre  Ta- 
bernacle ,  0*  Je  repofera 
fur    *voflre  Montagn$ 
Jointe  ? 

Ce  fera  celui  dont  la 
vie  eli  fans  tache  \  &  qui 
fait  des  aElions  jujles . 

Qui  dit  la  veritèiô*  qui 
parle  félon  (on  cœur  1.  & 
qui  nés  point  fervi  de 
Ja  langue  pour  tromper. 

Qui  nofenje  point 
Ton  prochain  :  &  qui  *e 


de  la  Semai 
reçoit  point  facilement 
les     dtfcours  injurieux 
q*e  Fon  dit  contre  Jes 
frères. 

Qui  regarde  le  me* 
chant  comme  un  homme 
de  néant  :  &  honore  ceux 
qui  craignent  Dieu. 

Qui  jure  à  fon  pro- 
thain  ,  &  qui  riabufe 
pas  de  fon  ferment  pour 
le  tromper  :  Qui  ne  met 
point  fon  argent  à  ufu- 
re  i  Ô4  <pi  m  prend 
point  des  prefens  pour 
perdre  ?  Innocent* 

Celui  qui  vit  de  la 
forte  ,  ne  fera  \amais 
ébranlé. 

Ant.  //  habitera  dans 
votre  Tabernacle  :  il  fe 
repofera  fur  votre  Mon- 
tagne fainte. 

Ant.  Mon  corps  repo- 
fera en  efperance. 
Pfcaumc  15". 

COnfervez-  moi,  mon 
Dieu ,  parce  que  j 'ai 
mis  mon  efperance  en 
mous,  y  ai  dit  au  Sei- 
gneur 1  Vous  êtes  mon 
Dieu  ,  vous  ri  avez,  nul 
befoinde  tous  mes  biens. 

Le  Seigneur  a  ac- 
compli toutes  mes  vq+ 
lontfz  dune  manière  mer- 
vetlleufe ,  pour  (es  Saints 
qui  jont.  fur  la  terre. 
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probrium  non  accc- 
pit  âdversùs  proximos 
fuos.  j 

Ad  nihilum  dedu- 
éhis  eft  in  confpe&u 
ejus  malignus:  timen* 
tes  autem  Dominum 
glorificat. 

Qui  jurât  proximo 
fuo,&  non  decipic  :  qui 
peeuniam  Ibam  non 
dédit  ad  ufuram  ,  8c 
munera  fuper  inno- 
cente m  non  accepit. 

Qui  facit  haec:non 
movebitur  in  aeter. 
num. 

Ant.  Habitabit  in 
tabernacnlo  tuo  :  re- 
quiefeetin  monte  fan- 
£to  tuo# 

Ant.  Caro  mea  re- 
quiefeet  in  fpe. 
Pfalm.  if. 

COnferva  me,  Do- 
mine ,  quoniam 
(peravi  in  tetdixi  Do- 
mino, Deusmeusestu, 
quoniam  bonorum 
meorum  non  eges. 

Sanftis,  qui  funt  in 
terra  ejus  :  mirificavit 
omnes  voluntates  meas 
in  eis. 
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Multiplicatse  funt 
infirmitatcs  eorum  : 
pofteà  acceleraverunr. 

Non  cocgregabo 
convcnticula  eorum 
de  languinibus  r  nec 
roemor  eronominum 
eorum  per  labia  mea. 

r  Domînus  pars  hc 
reditatis  roea?,  Se  cali- 
cis  mei/tu  es  qui  re- 
fiirues  heredicatem 
mea  m  mihi. 

Funes  ceciderunt 
mibi  in  p  rarclaris:ete- 
nim  hereditas  mea 
praedara  eft  mihi. 

Benedicam  Domi- 
nuro  ,qui  tribuit  n.ihi 
intelleâum  :  infuper 
8c  uique  ad  noûem 
increpuerunt  me  renés 

met. 

Providebam  Domi- 
à    num     in  coniptdu 
meo    femper  i  quo- 
niam  à  dextris  eft  mi- 
hi ,  ne  commovear. 

Propter  hoc  lseta- 
tum  eft  cor  m  eu  m  ,  & 
exultavit  lingua  mea: 
infuperj  Se  caro  mea 


Samedy 

Leurs  infirmiez  d'à* 
bord  ont  hé  extrêmes  \ 
mais  tnjuite  ils  je  Jont 
bâtez  de  courir. 

Je  n  aurai  point  de 
part  aux  affemblees  Jan- 
guinants  i  &  je  ne  me 
Jouv  tendrai  pas  Jeu  fa- 
nent de  leurs  news  pour 
les  prononcer  jur  mes 
lèvres. 

Le  Seigneur  ejl  tout 
mon  bien  y  cîr  tout  mon 
partage  ;  ceft  vous  ,  ô 
mon  Dieu ,  qui  me  ré- 
tablirez dans  mon  he~ 
ritage. 

La  part  qui  ni  eft 
échu  eft  excellente  i 
&  ma  portion  htredi* 
taire  me  paroît  admi- 
rable. 

Je  bénirai  le  Seigneur 
qui  m* a  donné  P intelli- 
gence :  &  qui  ftfit  que 
durant  la  nuit  même  je 
Juii  inflruit  ,  ér  refris 
par  les  mowvemcns  de 
mon  cœur. 

J'azois  toujours  le 
Seigneur  prejevt  devant 
moi:  Je  ne  Jerai  point 
ilranlè  ,  parce  quil  eji 
à  ma  droite. 
,  C'efl  pour  cela  que 
mon  cœur  Je  réjouit  , 
que  na  largue  chante 
de\oye  ér  que  mon  corps 
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repofera  en  ejperance.      requiefcec  in  fpe* 

Parce  que  vous  ne  Quoniam  non  de- 
laiffitez  point  won  ame  relinques  aiiimam  mei 
dans  les  enfers  y  &  vous  in  infcrnomec  dabis 
ne  pertnetrez.  point  que  fandtum  tuum  videre 
vitre  Saint  éprouve  la  corruptionem. 
ccfruption. 

Vous  m'avezfait  con-  Notas  mihi  fecifti 
noître  le  chemin  de  la  vias  vitae  ,  adimplebis 
W.  Vous  me  remplirez,  me  Ixritia  cum  vultu 
de  )oye  par  la  vue  de  tuo  t  deleftationes  in 
votre  vif  âge  ;  les  delu  dextera  tua  ufquc  in 
ces  dont  on  \ouit  à  votre  fiaem. 
droite  Jont  éternelles. 

Ant.  Mon  corps  repo-  Ant.  Caro  TAt\  it\ 
Jera  en  efperance.  quicfcct  in  fpe. 

f.  Je  Jerai  en  paix%  In  pacc  in  idip- 

lors  que  je  ferai  en  fum. 
Dieu.  • 

94.  Ce  Jera  dans  lui*      5d.  Dormiam  &  re^ 
même  que  \e  prendrai  quicfcam. 
mon  Jommeil  &  *nw 
repos. 

Leçon  I. 
Tirée  des  lamentations   De  Lamtntatione  Jcre{ 
du  Prophète  leremic        mi*  Prophétie  c.  5. 

HETH. 

C'EJf  un  ffet  de  la  Tk  M  lfericordiae  Do- 
mifericorde  de  Dieu*  [Viciai  ,  quia  noQ 
que  nous  ne  foyons  point  funius  confumpti  t 
meantis  ;  car  (es  bontez.  quia  non  dctecetant 
n'ont  point  manqué.         mif-rationes  cjus. 

HETH. 

Seigneur  ,  jfW  connu      Novi  diluculo ,  mu!«j 
dés  le  point  du  jour  que    ta  eft  fides  tua. 
vous  êtes  très  fidèle  dans  tacompliflement  de  w* 
promeQes. 


444*         Four    le  Samedy 

H  E  T  H. 
Pars   mea  Domi-      Mon  ame  a  dit  :  Le 
nus ,  dîxit  anima  meai    Seigneur  e/i  tout  mon 
proptcrca    expedhbo   partage  :  cefl  pourquoi 
eum.  je  Vatendrai. 

TE  TH. 

Bonus  cft  Doniinus  Le  Seigneur  eft  bon  à 
fperantibus  in  cum  ,  ceux  qui  efperent  en 
aniroae  qusercnti  iJlum.   ////  :  à  l'ame  qui  le  cher» 

che. 
T  E  T  H. 

Bonum  cft  praefto»  //  e/i  ton  d'atendre 
lari  cum  filcntio  fa-  enfihnce>&  fans  mur- 
lu  tare  Dci.  murer  le  [alut  que  Dieu 

doit  envoyer. 
T  E  T  H. 

Bonum  eft  viro  ,  //  ejl  avantageux  k 
cum  portaverit  ju-  l'homme  de  porter  le 
gum  ab  adolcfcentia  joug  du  Seigneur  dés  fa 
fua.  )euneffe. 

JO  D. 

Sedebit  folîtarius  ,  Il  demeurera  tout 
&  tacebit  t  quia  leva-  Jeu!  i&  garderai  le  filen- 
*it  fuper  h*  ce  s  parce  qu'il  a  mis  fur 

foi  le  joug  du  Seigneur. 
)  O  D. 

r  Ponet  în  pulvere  es  11  mettra  la  bouche 
fuum  i  fi  forte  fit  contre  terre  9efperant  que 
fpes.  Dieu  aura  petit  de  lui. 

.1°  D- 

Dabît  percatienti  fe  11  tendra  la  )oùe  à  ceux 
ttaxilhm  ,  faturabitur  qui  le  jtufleteront  j  il  Je- 
opprobriis.  ra  rafjafie  d*oprobres. 

jerufalem  ,  jerufa-  Jerujalem ,  Jerufalem* 
lem  9  convertere  ad  convertirez .  vous  an 
Lnm  Deum  tuum.        Seigneur  vôtre  Dieu. 

SIcut  ovis  ad  occi-    T|  L  a  été  mené  comme 
fionem  dudtus  cft  >    X  unebrebi  à  la  bouche- 
rie i 


fcfc  la  Semaine  Saint tl  345* 

rli  \  &  lorgnon  le  rnaU    &  dum  malè  tfaéia- 


traitoit ,  il  ri  a  pas  ouvert 
la  bouche.  Il  a  été  livré 
à  la  mort  ,  pour  rendre 
U  vie  à  jon  peuple. 

t.  Il  fefl  livré  à  la 
mort,  &  il  a  été  mis  au 
tang  des  mec  h  an  s  :  pour 
rendre  la  vie  à  Jon  peu- 
pie. 

L  E  ç 
A  L 

COmment  l'or  qui 
brilloit  dans  le  Té- 
pic  a  *  til  perdu  fon 
éclat  ?  Comment  Ja  cou- 
leur  precieufe  eft  •  ,elle 
changée  ?  Comment  les 
pierres  du  SanBurire 
[ont  elles  difperjees  par  les  carrefours 
toutes  les  places  publiques. 

BETH, 


retur  ,  non  aperuit  os 
fuum  ;  traditus  eft  ad 
mortcm.  Ut  vivifica- 
rct  populum  fuum. 

t.  Tradidit  in  mon 
tcm  anioiam  fuam  , 
8c  intcr  fccleratos  re- 
putatus  eft.  Ut  vivifr- 
caret  populum  fuum* 

ON  IL 
E  P  H. 

QUomodo  obfcu- 
ratum  eft  aurum 
mutatus  eft  color  op- 
timus  ,  difperfi  funt 
lapides  fan&uarii  in 
capite  omnium  platea? 
rum. 

&  W 


Comment  les  enfans 
de  S  ion  ,  qui  ét  oient  fi 
Mu  (1res  y  qui  ét  oient  tout 
couverts  d'or  fin  ,  rtont- 
ils  pas  été  eflimez  plus 
que  les  pots  de  terre  que 
font  les  Potiers  ? 

C  H  I  M  E  L. 


FiliiSion  inclyti ,  8c 
arrJfti  auro  primo  : 
quomodo  reputati  funt 
in  vafa  teftea  ,  opus 
manuum  figuli. 


Les  Dragons  &  les 
roonftres  les  plus  cruels 
ouvrent  leurs  mammet- 
les  pour  nourrir  leurs  pe- 
tits ;  mais  la  fille  de  mon 
peuple  a  été  cruelle  com- 
me les  Auflruches  qui 
Jont  dans  le  dejerf9 


Sed  &  lamîse  ntida- 
verunt  mammamja- 
éUverunt  catulos  l  ucs  ; 
filia  populi  m  ci  cru. 
delis  1  quafi  firuthiq 
in  deferto. 


Pouit   le   Sa m>s r>r 
DALETH, 

La  langue  des  enfant 
qui  ètoient  à  la  mam- 
melle  ,  s'e/i  atackée  à 
leur  palais  dans  Vex* 
trêm*  joif  qu'ils  ont 
Jouferte  i  les  enfans  wt 


3+* 

Adhaefït  lingua  h 
éteuis    ad  palatum 
cjus  in  fui  :  par/uli 
petierunt  paaem  ,  8c 
non  erat  qui  frange 
ret  cis.  w  . 

feu  pins  grand  ont  demandé  du  pain  >  &  il  ny 
a  eu  perfonne  qui  leur  en  ait  donné» 

HE. 
Qji  vefcebaarur 
voluptuosè  »  inrerie- 
runt  m  v/iis  :  qai  nu- 
tnebantur  ia  croceis  , 
amplexati  (une  ftcr. 
cora  : 

des  lits  de  pourpre  ,  ont  été  réduits  à  être  couchez 
Jur  un  fu.'Misr. 

V  A  U. 
Et  major  eflfeffca  elt 


Ceux  qui  ètoient  dans 
la  bonne  chère  Ô*  dans 
les*  di  lice  s  >  font  morts 
di  fain  dans  les  rues. 
Ceux  qui  prenoient  leur 
repos  &  leur  repas  fur 


iniquitas  filue  populi 
mei  peccato  Sodo- 
morum  :  qux  fubver- 
la  cft  ia  momeato,  8c 
non  cœperuat  ia  ea 

mi&tuL 

Jerufalemjeruralem, 
convertere  ad  Do.xii- 
num  Deum  tuum. 

Refpons. 
Erufalem  furge  ,  8c 
exue  te  veftibus  ju 
cunditatis  :  iaduere 
cinere  &  cilicio.  Qaia 
ia  te  occifus  eft  Salva.- 
to  Ifraël. 


L'iniquité  de  la  fille 
de  mon  peuple  efl  plus 
énorme  que  celle  de  So- 
dome  y  qui  a  été  extermi- 
née dans  un  mjmentyfans 
être  to  ytbée  entré  les 
mains  de  les  ennemis. 

Jerufilem,  ferufalemr 
convertirez  -  vous  ati 
Seizneur  votre  Dieu* 


T 


IErufafem  ,  levez! 
vous  ,  &  quitez.  ces 
beaux  hibits  dont  vous 
vous  parez  aux  jours 
dj  re\oùitJance ,  couvrez* 
vous  de  cendre  ,  &  re- 


vêtez, vous  d'un  ciltce  ;  parce  que  vous  avezjait 
mourj£  le  Sau  veur  d'I/raèl. 


de  t  a  Sent  ai 
f.  Ver\ez  nuit  & 
jour  un  torrent  de  lar- 
mes ,  &  que  vos  yeux  ne 
cejjentde  pleurer  \  parce 
que  vous  avez  fait  mou- 
rir le  Sauveur  d'iirael. 

L  EÇO 

Commencement  de 
loraifon  du  Prophè- 
te Jeremie.  chap  f. 

Souvenez  vous,$ei- 
çjteur,  des  maux  qui 
tious  (ont  arrivez  s  Re- 
gardez ,  &  conftderez 
l'oprobre  que   nous  Jou- 
irons.   Des  étrangers^  fe 
Jont  emparez  de  notre 
héritage  &  de  nos  mat- 
ions,   tious  fommes  dès 
orphelins  qui  ont  perdu 
leur  pere  ;  &  nos  mères 
{ont  afligées  comme  des 
veuves,     tious  avons 
acheté  F  eau   q*e  nous 
avons  buè  ,  CT  on  nous 
a  chèrement  vendu  le 
bois   que    nous  avons 
brûlé  ,  &  on  nous  met 
Jur  les  épaules  des  far- 
deaux     infuportables  , 
Jans   nous   donner  un 
moment  de  repos,  tious^ 
avons   ejiê   réduits  à 
tendre  la    main  aux 
Egyptiens  &  aux  Àjjy- 

riais >  &\àkur  démon» 


ire  Sa  intIi  347 
t.  Deduc  quafi 
torrentem  lacrymas 
per  diem  &  noflem  ,  8c 
non  taceatpupillaoculi 
tui.  Quiainteoccifus 
eft  Salvator  Ifracl. 

H  III. 

Incipit  orztio  feretaié 
Prophétie. 

REcordare,  Domi* 
ne,  quid  accident 
nobis  intuere  ,  8c  ref- 
ptce  opr^obrium  no- 
ftrum.    Hereditas  no- 
ftra  verfa  eft  ad  alie- 
nos  ,    domus  noftra 
ad  extraneos.  Pupilli 
te£H    fumus  abfque 
pâtre  :  matres  noftr» 
quafi  viduse.  Aqtam 
noftram  pecunia  bi- 
bimus  :   ligna  noflra 
pretio  coraparavimus. 
Cervicibus  noftris 
minabamur    i  laflis 
non  dabatur  requies. 
iEgipto  dedimus  ma- 
num  ,  8c  AfTyriis  ,  ut 
laturaremur  pane.  Pa- 
tres noftri  peccave* 
runt ,  8c  non  funt,  8c 
nos  iniquitates  eorum 
portavitnus*  Servi  do- 
minari    funt  noftri. 
Non  tuit  qui  redioac: 


Pour    le   S  amedy 
manu  eoFum.    der  du  pain  pour  nous 


J4* 
rcc  de 

In  anitrubus  noftris 
afferebamus  panem 
nobis  i  à  facie  glodii 
in  dcfcrco.  Pellis  no- 
ftra  quafi  clibaous , 
cxufta  eft  à  facie  tem- 
pcflatum  tamis.  Mu- 
lieres  in  Sion  humi- 
haverunt,&  muliercs 
in  civitatibus  Juda. 


nourrir.  Nos  Pères  ont 
péché ,  &  ///  jont  morts  ; 
dr  nous  ne  laiffbns  pas 
de  porter  les  peines  de 
leurs  iniquité*,*  Des  ef- 
c/aves  Jont  devenus  nos 
Maîtres  ,  Ù*  il  riy  a 
perjonne  qui  nous  déli- 
vre de  leurs  mains. 
Nous    alitons  chercher 


notre  pain  au  péril  de  nos  vies  ,  au  travers  des 
ipées  dans  le  dejert*  La  faim  a  rendu  notre  peau 
noire  Jeche  comme  une  fournatle.  Les  femmes  de 
lerufalem  ,  Ô*  les  filles  de  Juda  >  ont  été  des- 
honories. 


Jerufalem  ,  Jerufa- 
lem  ,  converterc  ad 
Lntn  Deum  tuum. 
,  Refpons. 

P Lange  quafi  Vîrgo 
plebs  mea/  Ulula- 
te  Paflores  in  cinere 
&  cilicio  :  Quia  venit 
dies  Domini  magna  , 
&  amara  valdè. 
pouffez  des  cris  comme  des  hurlement  -,  Parce  qui 
le  grand  pur  du  Seigneur  saproçhe  >  ce  )our  plein 
d'amertume  &  dfangoiffe. 
Accingite  vus 


Jerujalem,  JerujaUm> 
convertiffez  -  vous  au 
Seigneur  votre  Dieu* 

!  ël  i.  :v.v^| 

PLeureztm$n  Peuple  • 
comme  une  fille  qui 
pleure  la  mort  de  fon 
Epoux,  Gemiffiz  »  P*- 
fleur* ,  dans  la  cendre 
&  dans  le  cHice  $  & 


Sacerdotes,8c  plangi- 
te  Miniftri  altaris,  ak 
pergite  vos  cinere. 
Quia  venit  dies  Do- 
mini magnsu 

Plange  qmû  virgo  t 
8cc. 


t.  Pretrest  revêtez* 
vous  de  ctlices ,  éf  fleu- 
rez :  Mnuflres  de  l  Au* 
tel ,  couvnz  vous  de 
cendre  »  Parce  que  le 
grand  \our  du  Seigneur 
*aproche% 

Pleurez  mon  peupls 
&mme  une  fMtj&c^ 


de  la  Sema 
AU  SfcCOND 
Ant.  V  or  tes  éternel- 
les ,  haufftz~vous  y  & 
le  Roi  de  gloire  entrera. 
Pfeaunve  2j. 

LA  terre ,  &  tout  ce 
quelle  contient  ejl 
au  Seigneur  $  le  monde , 
Ô1  tous  les  peuples  qui 
ïhabittnt  Jont  à  lui. 

Car  cefl  lui  qui  a 
fondé  la  terre  »  qui  ïa 
rendue  plus  haute  que 
la  fur  face  des  mers  t  & 
l'a  relevée  au  deffur  des 
fleuves. 

Qui  fera  celui  qui  mon» 
terafur  la  Montagne  du 
Seigneur  ?  ou  qui  fe 
prejentèra  dans  fon  San- 
ffuaire  ? 

Celui  qui  a  les  mains 
innocentes  ,  &  le  cœur 
pur ,  &  qui  na  pas  re- 
<eu  fon  ame  en  vain , 
&  qui  n'employé  point 
les  Jermens  pour  tromper 
ton  prochain. 

Celui-là  recevra  là 
henediRion  du  Seigneur^ 
&  la  miséricorde  de 
Dieu  fon  Sauveur. 

Ce  Jont  ceux  -  là  qui 
sher  chéri  t  vrai  m  ent  le 
Seigneur  :  qui  cherchent 
le  vijage  du  Dieu  de 
Jacob* 

Princes  { Anges  )  o& 


ne  Sa  TNT e. 
NOCTURNE, 

Ant  fc.Ievan  ini  por« 
tae  aternales  ,  8c  itt- 
troibit  Rex  gloriae. 
Pfalm,  13. 

DOmini  efî  terra  » 
&pienirudoejus: 
orbis  terrarum  ,  8c 
univerfi  qui  habitant 
in  eo. 

Quia  ipfe  fuper  ma* 
cia  fundavit  eura  1  & 
fuper  flumina  praepa- 
ravit  eum. 


Quîs  afeendet  in 
montem  Dominr.aut 
quis  Habit  in  loco  fan- 
fto  cjus. 

Innocens  enanibus, 
&  mundo  corde: qui 
non  accepit  in  vano 
animam  luam  ,  nec 
junvît  in  dolo  profi- 
la o  /uo. 

Hic  accipiet  benc-r 
diélionem  à  Domi- 
no; ôc  mifericordiaa 
à  Deo  lalutari  fuo. 

H*c  eft  gei  eratio 
quarentium  cum  } 
quaerentium  faciem 

Dci  Jacob. 

« 

ÀttolUte  poitai- 


j f©  Pour  lbSamedî 

principes   veftras  ,  Se    vrez  vos  portes  t  Porter 


elevamini    portas  ae 
temales  :  &  introibit 
Rex  gloriar.  + 

Quis  elt  ifie  Rex 
gloriae  ?  Dominus  lor- 
tis  8c  potens  ,  Domi- 
nus  potens  in  pradio. 

Attollire  portas  prin- 
cipes veitns  ,  &  eleva- 
mini porrœ  aeternales: 
&  introibit  Rex  gloriar. 

Quis  eft  ifte  Rex 
gkrise?  Dominus  vir- 
tutum  ipfe  eft  Rex 
gloriae. 

Ant.  Elevamini  por- 
tas actemales,&  introi- 
bit Rex  gloriae 

Ant.  Credo  videre 
bona  Domini  in  terra 
viventium. 


éternelles  ouvrez+vous  , 
afin  tf  ne  le  Roi  de  gloire 
entre. 

Qui  eft  ce  Roi  de  gloi- 
re ?  Ce  fi  ce  grand  & 
pu:  (faut  Seigneur  \  c  eft  le 
Seigneur  invincible  dan* 
les  combats 

Princes  (  Anges  )  ou- 
vrez vos  portes.  Ou- 
vrez-vous  portes  éter- 
nelles^ fin  que  le  Roi  de 
gloire  entre. 

Qui  eft  ce  Roi  de  gloi- 
re} Ce  Rot  de  glore  e/l 
L  Seigneur  des  armées. 

Ant.  Portes  éternel- 
les ,  ouvreZ'Vous  ,  afin 
que  le  Roi  de  gloire  en- 
tre, y 

Ant.  ye  crois  que  je 
verrai  les  biens  du  Sei- 
gneur en  la  Urre  des 


ftvans. 

Pfalm.  Dominus  illummatio  mea  ,  ci- devant 
aux  Matines  du  Vendredi ,  fil.  z  j  { • 

Ant.  Domine  ab-  Ant.  Seigneur  %  vous 
flnxiiH  ab  inferis  ani-    avez  délivré  mon  amê 


main  meam. 

Plalm.  19, 

EXaltabo  te  ,  Do- 
mine 1  quoniam 
fulcepifti  me  ;  nec  de 
leftafti  inimicos  meus 
fuper  me. 

mes  ennemis  Je Joient  réjouit  de  mes  m*ttx% 

—  «  .... 


de  l'enfer. 

Pleaame  ij. 

IE  vous  louerai ,  Set* 
gneur ,  parce  que  vous 
m'avez  reçu  en  vitré 
protefiion ,  &  vous  n'a- 
vez poi?it  permit  t  JMf 


de  la  Sema 

Seigneur  mon  Dieu  , 
Y  ai  crié  vers  vous  ,  @* 
vous  m'avez  guéri. 

Seigneur,  vous  avez 
délivré  mon  ame  de 
l'Enfer,  fous  m'avez  re- 
tiré du  nombre  de  ceux 
qui  dépendent  dans  la 
fojje. 

Saints  du  Seigneur  , 
chantez  fes  louanges  : 
<$r  célébrez  la  mémoire 
de  fa  fainteté. 
f^Parce  que  Jon^  in* 
dignation  n'a  qiune 
colère  ptjjag're  ;  &  (fie 
Ja  bien  veillance  donne 
la  vie. 

Le  foir  nous  ferons 
dans  les  larmes  :  (jp  le 
.  matin  nous  Jerons  dans 
la  joye. 

J'ai  dit  dans  mon 
abondance  •  je  ne  ferai 
jamais  ébranlé. 

Seigneur  ,  par  vôtre 
honte  vous  m'avez  a- 
fer  mi  dans  mon  éAat> 
{y  dans  ma  fpUndeur, 

Mais  dés  que  vjUs 
évez  retiré  vos  ye%x  de 
diffus  moi ,  je  fuis  tombe 
dans  le  trouble. 

S  igneur  )  aurai  re- 
cours à  vous  j  j'adf ef- 
farai à  mon  Dieu  mes 
çris  éf  mes  prières* 

Dtimi   aura.  Jcrvi 


ne  Sainte.    %  y  r 

Domine  Deus  ra  :us 
clanuvi  ad  Ce  :  ûc  fanafti 
me. 

Domine  ,  eduxifti 
ab  taferao  animaai 
meam  :  falvafti  me  à 
delcendeatibus  in  la- 
cum. 

Pfallite  Domina 
fan£H  ejus  :  8c  confia 
temini  mémorise  fan- 
fticnis  ejus. 

Q  joniam  ira  in  in-' 
dignacione  ejus  :  6c 
vica  in  voluntate  ejus» 

Ad  'vefperum  de* 
morabitur  fletus  :  8c 
ad  matutinuin  lastitia» 

Ego  autem  dixi  in 
abundantia  mea  i  non 
movcbor  in  aeternum. 

Domine,  in  volutu 
tate  tua  :  preftititH 
decori  meo  virtutera.  \ 

Avertifti  faciem  tuani 
à  me  :  8c  hdtus  (tua, 
conturbatus. 

Ad  te  Domine  cla- 
roabo  :  Se  ad  Deua* 
meum  deprecabor*.  \ 

Qux,  militas  in  ù&i 


jft        Pour   l  e 

guine  meo<  dum  def- 
cendo  ia  corruptio- 
ncm  ? 

Numquid  confite 
bîtur  tibi  polvis-aut 
annuntiabit  veritatem 
tuam  ? 

Audivit  Dominus  > 
&  mifertus  cft  mei  : 
Dominus  faétus  eft 
adjutot  meus. 

Convemlti  plan- 
ftum  meura  in  gau- 
dium  nuhi  :  conlci- 
difti  face u m  meum  > 
Se  circutudedifti  me 
Jitiria. 

Ut  cantet  tibi  glo- 
riamea,Ôc  non  cora- 
pungar  :  Dne  Deus 
Deus  meus  in  aeter- 
num  confitebor  tibi. 

jtnt.  Domine  ,  ab- 
flraxirti  ab  interis  ani- 
mam  raeam. 

Tu  aurem  Do- 
mine, mifereremei* 
St.  Et  re(ufcita  me, 
&  retribuam  eis. 

Lijo 
Tx  traBat u  S.  jiugufli» 
ni  Epifcopi  fuper 
Pfalmos  6  3  • 

ACcedet  homo  ad 
cor   alrum  :  & 
cxaltabitur  Deus.  Uli 

ducrunt  ,  Qui  nos 


Samedi 

mon  Sar%  ,  dit  le  Mef- 
fie  ,  fi  je  descends  dans 
la  corruption  ? 

La  poujjiere  confefje* 
ra  -  t'etle  'votre  gloire  , 
eu  annoncera  felle  'votre 
vérité  i 

Le  Seigneur  a  écoute 
ma  voix  :  il  et  eu  pitié 
de  moi  ,  &  il  a[\ 
fifié  de  Jon  Jecours* 

Seigneur ,  vous  avez 
changé  mes  larmes  en 
'  )*}%%*vous  avez  déchiré 
le  fac  que  je  for  toi  s  , 
Ù4  puis  vous  m  avez 
comblé  de  )oye. 

dfin  que  {employé  à 
vous  glorifier  la  gloire 
que  je  reçois de  vous  \  Sei~ 
gneur  mon  Dieu  je  vous 
louerai  éternellement. 

Ant.  Seigneur  ,  vous 
avez  délivré  mon  ami 
de  l'enfer. 

t.  Et  vous ,  Seigneur  , 
ayez  pitié  de  nous. 

Çc.  Reflujcttez-moi  ; 
&  je  leur  rendrai  iô 
quils  ont  mérité. 
n  IV. 

Tirée  du   Traité  de 
faint  Auguftin  fur  le 
Pfeaume  63. 

L'Homme  pénétre- 
ra dans  le  fond  du 
cœur,  &  Dieu  fera  glo- 
rifie. Us  Qju  dit:  Qui 


be  la  Semaine  Sainte. 
ïious  verra  ï  &  en  Jui*    videbit  ?  Dcfccerunt 


te.  Ils  fc  font  conlu* 
mez  dans  la  recherche 
des  grands  defleins. 
L'Homme  (  c 'eft- à-dire, 
Jefus  Chntt  )  a  pénétré 
dans  us  defleins ,  (  il  s'y 
eft  prefenté  lui  -  mê- 
me. )  //  a  Joufert  qu'on 
je  Joit  faifi  de  lui ,  com- 
me dyun  homme  j  car 
s'il  n'eût  point  été  Hom* 
tne,  il  n'eût  pû  être  lié, 
il  riiût  point  été  vifi* 
ble  ,  //  ri  eût  point  receu 
^injures  ,  ni  de  coups 
de  fouets  ,  il  ri  tût  point 
été  crucifié  ;  &  enfin  il 
ve  fût  point  mort. 
Vhomme  donc  entra 
dans  toutes  ces  Joufranm 
ces  ;  lefqueïïes  eujfent 
été  en  lui  de  nul  effet  , 
$il  ri  eût  point  été  Hom- 
me. Mais  s'il  ri  eût  point 
lté  Homme  ,  jamais 
r  homme  ri  tût  été  déli- 
vré de  la  fervitude  du 
péché,  L'Homme  donc 
Jefus-Chrift  ,  a  pénétré 


fermantes  icrutatio- 
nes  ,  confilia  magna» 
Acceflit  homo  ad  ip- 
fa  conlilia  :  pafîus  effc 
le  teneri  ut  homo* 
Non  enim  teneretur 
nifi  homo  ,  aut  vide- 
retur  nili  homo  ,  aut 
caederetur  nili  homo  , 
aut  crucifigeretur,  aut 
moreretur  nifi  homo* 
Acceflit  ergo  homo 
ad  illas  omnes  psfîio- 
nes  ,  qusc  in  illo  nihil 
valereot  ,  nifi  effet 
homo.  Sçd  fi  ille  non 
effet  homo  >  non  lu 
beraretur  homo.  Aoj 
ceflit  homo  ad  cor  al-f 
tum ,  id  eft  >  cor  fecre- 
tum  ,  objiciens  afpe- 
étibus  humanis  ho- 
minem  i  fervans  in- 
tus  Deum  ;  caelans 
formam  Dei ,  in  qua 
aeoualis  eft  Parri  ,  Se 
offerens  tormam  fcr-j 
vi  ,  qua  minor  eft 
Pitre. 


dans  le  fond  du  cœur  ,  cejî  à  dire  ^  ddns  h 
fecret  du  cœur  des  impies  juifs  ,  &  s'feft  expo* 
fé  à  leurs  mauvais  defleins  ,  prejentant  à  leuri 
yeux  fin  humanité  ,  &  leur  cachant  Ja  Divini- 
té ,  leur  cachant  la  forme  de  Dieu  ,  en  la- 
quelle il  eft  égal  à  fin  Pere  j  &  leur  fiujant 
voir  la  firme  de  Serviteur  en  laquelle  il  eft  ».oin~ 
dre  que  (on  ?cre, 

H  m 


|j4        Pour  le 

5t.  Recefiit  Paftor 
vofter  |  foos  aquse  vi- 
vse.adcujus  tranlitura 
Sol  obfcuratus  cft  : 
Nam  Se  ille  captui 
cft  >  qui  captivum  tè- 
ncbat  primum  homi- 
nem  :  Hodie  portas 
mortis  Se  feras  pari- 
ter  Salvator  nofter 
difrupit. 

*.  Deftruxit  qui- 
îdem  claufira  inferni  , 
Se  fubvercit  potcatiai 
diaboli. 

Nam  Se  ille  captus 
cft  ,  qui  captivum  te- 
cebat  primum  homi- 
sem* 

L  e  q  ( 

OUô  perduxerunt 
illas  ferutationes 
fuas,  quas  per  fer  man- 
tes defeceruat  ?  ut 
etiam  mortuo  Domi- 
no 8c  fepulto  ,  eufto  - 
des  ponereot  ad  fe~ 
pulchrum.  Dixerunt 
enim  Pilato  i  Sedu- 
&or  ille  ,  hoc  appella- 
tur  nomme  Dominus 
Jefus  Chriftus  ,  ad  fo- 
latium  fervorum  fuo- 
rura  i  quando  dicun 
tur  feduâores.  Ergo 
iUi  Pilato  :  Sedu&or 

ille  >  iflquiunc  ,  dixic 


S  A  M  E  D  Y 

çt.  Nojire  Pafteur  s'efl 
retiré  :  cette  fontaine 
d'eau  vive  a  dijparu  : 
CT  le  Soleil  seft  obfcurci 
À  Jon  pafjage*  Celui  qui 
tenoit  le  premier  homme 
en  captivité  ,  a  été  fait 
captif  lui  «  mime.  Au- 
jourd'hui nojtre  Sauveur 
a  brijè  les  portes  de  1* 
mort  y  il  a  rompu  les 
gonds  &  les  verrouils. 

t.  Il  m  démoli  les 
prifons  de  t  Enfer  ,  &  il 
a  renverjé,  les  forces  dm 
diable. 

Celui  qui  tenoit  la 
premier  homme  en  cap- 
tivité, a  été  fait  captif 
lui  -  mime* 
n  -  V. 

IUjquà  quel  excetL 
ont  -  ils  porté  leurs  ré- 
cherches ér  leurs  Joins  , 
dans  lefquels  ils  fe  font 
conjumez,  *  jufques  là 
que  le  Seigneur  étant 
mort  &  enf eveh ,  ils  mi- 
rent des  gardes  autour 
de  fon  Sepulchre.  Car 
ils  dirent  à  Vilate  t  Ce 
SeduBeur  (  c*efl  amfi 
que  nofire  Seigneur  fe- 
Jus*Chrifl  a  été  apeL 
lé  \  afin  que  les  fervi- 
teurs  fe  confolent  loff- 
qu'on   les  apetle  Sedu± 

ffcm,)  Ce  Sedvffeur, 
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Mirent  les  Juifs  a  Pila,    adhuc  virens  j  Po4 


te  ,  a  dit ,  1er /qu'il  êtoit 
encore[en  vie:  Je  reffuf- 
(itérai  dansU  trois  jours. 
Ceji  pourquoi  commun- 
iez* qucn  garde  Jon  Se- 
pulchre  jujqujw  troifiê- 
me  jour ,  de  peter  que  fes 
Difciples  ne  viennmt 
l'enlever  j  &  faffènt 
croire  au  peuple  qu'il  ejl 
reflufcitc.  Cette  derniè- 
re joute  jeroit  pire  aue 
la  première.  Pilate  leur 
diti  Fous  avez  des  gar- 
des \  allez  f  faites*  legwr* 
der  comme  vous  l'en- 
tendez.  Ils  s'en  allèrent 


très  dies  refurgam  $ 
jube  itaque  cuftodiii 
fepulchrum  ufque  ia 
dicm  tertium  >  ne  for- 
te vcniant  Difcipuli 
ejus,  îcfurentur  tumf 
Se  dicant  plebi,  furre* 
xi>  à  rnortuic  i  &  eriC 
noviflîmus  error  pe- 
jor  priore.  Ait  illis  Pi- 
latus  y  Habetis  cuâo* 
diam  ,  ite  ,  cultodito 
ficut  feitis  i  Illi  autenx 
abeuntes  ,  munierunC 
fepulchrum  ,  fignati- 
tes  lapident  cum  c\ii 

ftodibus. 


donc  au  Sepulchre  ,  dont  ils  fermèrent  rentrée  ave* 
une  grande  pierre  qu'ils  f  cédèrent  ,  &  j  m  rené 
des  gardes. 


gt.  Vous  qui  paffez 
par  ici  ,  confiderez  tous 
mon  aftiffion  %  &  voyez 
fi  elle  a  fa  pareille. 

t.  Peuples  de  la  ter: 
Te  ,  confiderez  tous  mon 
sfli&ion  j  voyez  fi 
die  a  fa  pareille» 

L  E  q  o 

ILs  mirent  des  foldate 
autour  du  Sèpukhre 
pow  le  garder.  Cepen- 
dant la  terre  trembla , 
&  le  Seigneur  reffufci- 
ta  }  fignolant  fa  Refur, 


9c.  O  vos  omne* 
qui  tranfitis  perviam* 
attendrie  ,  &  videte  $ 
fi  eft  dolor  fimilis  fi* 
eut  dolor  meus. 

t.  Attendue  unîver-î 
fi  populi  ,  8c  videte 
dolorem  meutn  :  Si 
eft  dolor  fimilis  ûcu| 
dolor  meus, 
n   V  I. 

POfuerunt  eufto^ 
des  milites  ad  fe, 
pulchrum.  Concufla 
terra  Domkius  refur* 
rexit  r  miracula  tadbr 
font  talia  circa  fepuï- 
"  fîbii 


%f6  Pour  le  Samedy 

chrum  ,  ut  &  ipfi  mi*  re&ion  par  tant  de  mfc 


racles  ,    que  les  joldats 
qu'on  avott    mis  pour 
garder  fon  Corps  ,  en 
enflent  pu    rendre  un 
témoignage  public  ,  s'il? 
enflent   voulut  dire  la 
vérité.    Mais  Favarice 
qui  avoit  gagné  ce  Dif- 
ciple  que  Jejus  »Chrifl 
tîavoit   pas  dédaigné 
de  recevoir  en  la  com- 
pagnie 9    s 'empara  aujji 
du  cœur  des  foldats  qui 
gardoient   le  Sepulchre* 
Nous    vous  dominons 
de  l'argent  »  leur  dirent 
les  Juifs  ,  fi  vous  dites 
que  vous  vous  eUes  en- 
dormis ,  &  que  pendant 
vôtre  fomtneil  »  les  Dif* 
ciples  du  Mort  font  ve- 
nus ouvrir  le  Sepulchre^ 
&   qu  ils    ont  enlevé 
leur  Maître.    En  vérité 
ils   Je   font  eonfumtz 
en  '  de  vaines  .  recher- 
ches. §lu'avez»vous  dit  » 
malheureufe    politique , 
aveugles  Juifs  *  efl-'ce 
là  foute  ta  fubtiltté  de 
que  de  proférer  ces  pa- 


llies* qui  cuftodes  ad- 
venerant  ,    tefles  fie. 
rent  ,  fi  vellcnt  vera 
nunriare.    Sed  avari- 
tia  illa  ,  quae  captiva- 
vit  Difcipulum  comi- 
tem  Chrifti  ,  captiva- 
vit  &  militcm  cufto- 
dem   fepulchrii  Da- 
dus  i  inquiunt ,  vobis 
pecuniam  ,  8c  dicitc  j 
quia  vobis  dormica- 
tibus  venerunt  Dilci- 
puh  cjus  ,  &  abftule- 
runt  euro,  Verè  defe- 
ccrunt  ferutationes. 
Quid  eft  quod  dixiiii, 
6  iofclix  aftutia  ?  Tan- 
tumne  deleris  lucera 
coofilij  pietatis ,  &  in 
profunda  verfutia  de- 
mergens,  ut  hoc  di- 
ras :  Dicitc  quia  vo- 
bis dormienribus  ve- 
nerunt Diicipuli  ejus  , 
2c  abftulerunt  eum  ? 
Dorroicntes  reftes  ad- 
hibes  i    verè  tu  ipfe 
obdormifti  ,  qui  {Lru- 
tando  talia  defeciftw 
vos  confeils  impies 

rôle*  ?  Etes-vous  fi  aveuglez  ,  avez  vous  fi 
peu  de  fe?is  &  de  conieil  ,  êtes  •  vous  fi  impies 
&  Çi  malicieux  ,  que  de  proférer  ces  paroles  : 
Dites  que  pendant  votre  jommetl  les  Dt/ciples 
de  Jelus*  ùfyrtji  font  tenus  ,  qui  vous  Tont  en- 
levé ?    Fous  produijez  des  témoins  endormis  i 
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Certainement  cefl  vous  -  mêmes  qui  'vous  êtes  en- 
dormis y  puilque  vous  vous  êtes  conjumez  dam 
une  fi  vaine  recherche. 


ïtt.  Voilà  comment  le 
Jufle  meurt ,  &  perfon- 
71e  n'y  pen/e  :  On  ôte  la 
vie  aux  Gens  de  bien  , 
&  il  ri  y  a  perfonne  qui 
confidere  ces  choies  t  Le 
Jufle  ejl  retiré  du  mon- 
de y  a  caufe  de  la  ma^t 
lice  des  hommes ,  Ô4  f* 
mémoire  fera  conjervéâ 
en  paix. 

t.  Il  ri  a  pas  fait 
plus  de  bruit  qu'un 
agneau  Jous  le  couteau 
qui  le  dépouille  de  fa 
laine  :  //  ri  a  pas  ouvert 
la  bouche  1  II  a  été  retiré 
de  Faxgoiffe  &  du  )uge- 
ment  ,  &  fa  mémoire 
Jera  confervèe  en  paix. 

g*.  Voilà  comment  le 
Jufte  meurt  y  &c. 


ç*.  Ecce  quomo3 
do  moritur  J  ait  us  ,  Se 
nemo  percipit  corde  1 
8c  viri  jutii  tolluntur, 
8c  nemo  confiderat  t 
à  facie  inîquitatis  fuJ 
blatus  ell  Judas  :  Et 
crit  ia  p*cc  memoria 
ejus. 


t.  Tamquam  ag- 
nus  coram  tondente 
fe  obmutuit  ,  8c  noa 
aperuit  os  fuum  :  de 
anguftia  ,  8c  de  judi- 
cio  -fublatus  eft.  Ec 
erit  ia  pace  memoria 
ejus. 


Çd.    Ecce  quomodo 
moritur  fuftus,  &c« 
A  U  TROISIEME  NOCTURNE, 
Ant.    Dieu  vient  à       Ant.    Deus  adjuvat 
mon  fecourt:  le  Seigneur    nos  :  &  Dominus  fuf. 
Je  déclare  le  Deftmjeur   ceptor  eft  animx  mese. 
de  ma  vie. 

P[ahn.  Deus  in  nomine  tuo ,  comme  ci  Jetant 
à  Prime  ,  foL  191. 

Ant.  Il  habite dansla  Ant.  In  pacefa&us 
CitêdepaiXy  &ilatta-  eft  locus  ejus,  8c  ia 
b/ija  demeure  en  S  ion.      Sion  habitacio  ejus. 

Pfalm.  Notus  in  Judaea  Deus,  &c.  ci-devani 
à  Matines  du  Jeudi ,  foi.  1 6 1  - 

Ant.  Je  fuis  comme  un      Ant.    Fa&us  fum 

Hh  iij 


Pour   lb  Samedy 
ficut  homo  fine  adju-   homme  abandonné 


Jans  fecsurs  :  libre  entre 
les  morts  (  ou  délivré 
des  maux  de  cette  vie.  ) 
r  Pfalm.  Domine,  Deus falutis mca t  à: devant 
aux  Matines  du  Vendredi  9  fol.  175. 


torio  ,  îater  raortuos 
liber. 


A nt.  Faétus  fum  fi* 
eut  homo  fine  adju- 
terio  1  inter;  mortuos 
liber» 

'  t.  In  pace  faûus 
lift  locus  ejus. 

Bi.  Et  iu  Sion  habL 
tatio  ejus, 

L  £  ç  o 
pe  Fpiftola  beati  Pau- 
li   Jpoftoli  ad  He- 
bréCQs.  Cap.  9. 

CHriftus  afiïftens 
Pontifex,  futuro- 
Tum  bonorum  f  per 
amplius  8c  perfeftius 
tabernaculum  non 
manu  faftum  ,  id  eft, 
non  hujus  creationisi 
neque  per  fanguinem 
hircorum  aut  vitulo- 
rum  ,  fed  per  pro- 
prium  fanguinem  in- 
troivit  feonel  in  fan- 
ôa  ,  aeterna  redemp- 
tione  inventa.  Si  eniro 
fanguis  hircorum  8c 
tauroruro,  &  cinis  vi- 
tul*  afperfus  inquina- 
tos  fandificat  ad  e- 
»undationem  tamis  1 


Ant.  Je  fuis  comme  un 
homme  abandonné  & 
/ans  Jecours  ,  libre  entre 
les  morts  (  ou  délivré 
des  maux  de  cette  vie.) 

t.  Il  habite  dans  U 
Cité  de  ùaix. 

8t,  Et  il  a  établi fadi* 
meure  en  Sion* 
»  VIL 
Tirée  de  l'Epître  d# 
TAjpÔtre  S.  Paul  aux 
Hébreux.  Chap.  9. 

IEfus  Chrift  ce  Divin 
Pontife,  qui  efl  venu 
afin  de  dtjfribuer  les 
biens  à  venir  (celefte$X 
efi  entre  une  fois  pour 
toujours  dans  le  verita^ 
ble  SanRuaire  $  par  un 
Tabernacle  plus  grand  , 
&  plus  parfait  :  (  par  le 
Corps  )  qui  riêtoit 
point  bâti  comme  ce  Ta* 
bernacle  ancien  (  mais 
qui  étoit  formé  par 
l'opération  Divine  ,  ) 
ayant  acompli  pour  ja~ 
mais  la  Rédemption  du 
monde  par  Vefufion  de 
fin  propre  Sang  f  (fr  non 
par  celui  des  boucs  & 


delà  Semaine  Sainte,  3^ 
des  veaux  :  Car  fi  le   quanto  magis  faoguif 


Jang  des  boucs  {y  dis 
taureaux  ,  fi  les  cendres 
de  la  gewffe  roufje  que 
Von  jet  oit  Jur  ceux  qui 
avotent  eontraBé  quel- 
que impureté  ,  avotent 
bien  le  pouvoir  de  fan- 
Bifier  leurs  corps  d'une 


Chrifti ,  qui  per  Spiri-; 
tu  m  fanâum  femet- 
ipfum  obtulic  imraa^ 
culatum  Dco  emua, 
dabit  conkientiam  no- 
ftram  ab  operibus  «Dor^ 
tuis  ,  ad  ferviendum 
Dco  vitrenti? 


fanâification  &  purification  extérieure  &  le3 
gale  \  combien  le  Sang  de  Je  fus  •  Chrifl ,  lequel 
étant  la  même  innocence  ,  sejl  facrifiè  à  Dieu  pat 
le  faint  EJprit  ,  doit-il  être  plus  èficace  pour  puriA 
fier  notre  ame  de  toutes  fes  œuvres  mortes  (  ds 
tous  fes  péchez  )  afin  de  nous  rendre  capables  d§ 
fervir  le  Dieu  vivant  ? 


je.  Les  Rois  (y  les 
Grinces  }de  la  terre  fe 
font  ajjemblez,  contre  le 
Seigneur  >  (y  contre  Jon 
Chrifl. 

f.  Pourquoi  les  Hâ- 
tions fe  Jont-eLes  èmûès  ? 
{£p  pourquoi  les  peuples 
ont -ils  fait  de  vains 
complots  ? 

Contre  le  Seigneuri& 
contre  [on  Chrifl. 

L  E  ç  o 

C'Eft  pourquoi  il  efi 
Médiateur  du  Nou- 
veau Tejiament  qu'il  a 
confirmé  par  la  mort  , 
pour  exf  ier  les  prévari- 
cations commifes  fous  le 
premier  Te/iament ,  6* 
*fin  que  les  Elus  joiiïfo 


Çt*  Aftiterunt  Re* 
ges  terras  8c  Principes 
convenerunt  in  un u m; 
adverfus  Dominum  » 
&  adverfus  Chriftum 
ejus. 

t.  Quare  fremue» 
runt  Gentes  ,  8c  po- 
puli  raeditati  funt 
inania? 

Adverfus  Domi- 
num »    Se  adverfus 
Chriftum  ejus. 
n    V  l  l  L 

ET  ideo  novi  Te- 
ftamenti  média- 
tor  eft  :  ut  morte  in-; 
tercedente,  in  redemp- 
tionem  earum  prae* 
varicationum  ,  quse 
erant  fub  priori  tefta- 
mento  ,  repromiffio* 
Hh  if 


îjôb  Pour  l 
nem  accîpiiat  ,  qui 
vocati  iunt  ,  alter- 
na? hereditatis.  Ubi 
«oim  reftamentum  eft, 
jnors  necefle  eft  in- 
tercédât teftatoris.  le 
.  flamentum  enim  in 
iflortuis  ,  confirma- 
tum  eft  ;  alioquin 
nondum  valet  dum 
vivit  qui  teftatus  eft. 
Unde  nec  primum 
q  u  de  m  fine  fanguinç 
dedicatum  eft* 

jEftirratus  fum 
euro  delcendencibus  in 
ïacum  i  Faâus  fum 
ficut  homo  line  adju- 
torio  inter  moituos 
liber* 


t.  Pofuerunt  me 
in  heu  inferiori  ;  ia 
tenebrofis  ,  &  in  um- 
bra  mortis. 

Faâusfumficut,&c. 

Leçon 

enim  omni 
mandato  LegU  à 
Moyfe  univerlo  po- 
pulo ,  accipiens  fto- 
guinem  vitulorum  & 
hircorum  cum  aqua 
&  hn*  cocetnea  Se 
Ijyfiopo  j  ipfura  quo- 


s   Samedi  n 

fent  de  ïhetitage  itev* 
nel  qui  leur  et  oit  pro- 
mis. Car  où  il  y  a  un 
Teffavient  >  il  faut  que 
la  mort  du  leflateur 
intervienne  \  puis  qui 
tout  Teftament  eft  con- 
firmé par  la  mort  de  ce- 
lui qui  l'a  fait ,  à4  ne 
fort  /on  effets  ni  ne  peut 
être  ferme  durant  fa 
vie  ,  c'efi  pour  cette  rai* 
fon  que  le  prtmier  lefia- 
ment  n'a  pas  été  confirmé 
fans  Vejfufion  du  Sang. 

9c.  On  me  compte  du 
nombre  de  eux  qui  font 
dècendus  dans  la  foffei 
Je  fuis  comme  un  homme 
abandonné  ,  (y  fans  fe+ 
cours  :  libre  entre  les 
mcrts(  délivré  des  maux 
de  certe  vie  ) 

t.  Ils  mont  mis  dans 
une  fofje  profonde  où  je 
fuis  dans  les  ténèbres  , 
C^T  l'ombre  de  la  mort. 

Je  luis   comme  un 
hon  mc  abandonné y 

IX. 

MOyfe  ayant  lu  aux 
Enfans  d'IJrael  le 
*vo/uwe  de  la  Loi ,  trem- 
pa un  afperfeir  fait  de 
laine  teinte  en  pourpre , 
&  d?un  bouquet  d'hy- 
fope ,  dans  le  fang  des 
boucs  &  des  veaux  mi* 


o  e  la  Semaine  Sainte.    '  j  ti 
ti  avec  de  leau.  Il  en    que  librum  &omuem 


arroje  le  Peuple  ,  &  le 
Livre  qu'il  venoit  de 
reciter ,  dtfant  ces  paro- 
les, C'e/i  le  fang  avec 
lequel  Dieu  confirme 
l'alliance  qu'il  contracte 
aujourd'hui  avec  vous. 
Il  arreje  encore  de  ce 
même  fang  le  Taberna- 
cle ,  &  tous  lesvafesqui 
fervohnt  au  Minière 
des  Sacrifices*  Enfin  dans 
la  Loi  toutes  1er  purifi- 


populurn  afpcrfit ,  di^ 
cens  :  Hic  languis  te- 
ftamenti  ,  quod  mari- 
davit  ad  vos  Deu5« 
Etiara  tabernaculum  > 
&  omnîa  vafa  mini- 
fterii  fanguine  fimi* 
liter  afpcrfit.  Et  om- 
nia  penè  in  ftngui- 
ne  fecundùm  Legeai 
mundantur  t  fie  line 
ftoguinis  effufionenoa 
fit  renniffio. 


cations  ft  font  prefque  par  i'effufion  du  fang  !  & 
fans  elle  la  retràfjion  des  péchez,  nejî  point  donnée* 


Le  Seigneur  étant 
enfeveli  ,  on  fcella  (on 
Sepuhhre  ,  ayant  fermé 
Ventrée  avec  une  gran- 
de pierre  %  &  on  y  mit 
des  foldats  pour  le  gar^ 
der. 

9.  Les  Princes  dp  s 
Pr êtres  vinrent  trouvtr 
Pilate  ,  &  l*i  deman- 
dèrent des  Soldats  pour 
le  garder. 

çt.  Le  Seigneur  e fiant 
enfeveli  ,  &c9 


5c.  Scpulto  Domi- 
no lignatum  eft  mo- 
numenrum  ,  volven- 
tes  lapidem  ad  oltuirn 
monumenti  /  Ponea» 
tes  milres ,  qui  eufto- 
dirent  illum. 

t.  Accedentes  Prin- 
cipes Sacerdotutn  ad 
Pilarum  >  petierunt  il- 
Jum.  Ponentes  rr  ilirei 
qui  cultodire  it  illum. 

5c.  Scpulto  Domi- 
no ,  &c. 


A  LAUDES- 

Ant.  O  Mort  ,)e  ferai  Ant.  O  mors  >  ero 
ta  mort:  Enfer >  je  fer  ai  mors  tua:  m  or  fus  Cu  us 
ta  ruine.  ero ,  interne. 


$6x       Pour  le 

Pjalm.  Mifererc  mei 
devant  fol. 

Ant.  Plangent  eum 
quaii  unigenkum,quia 
ionoccas  Dominusoo 

cifus  Cftr 


Plaint.  41. 

TUdica  me  Deus  »  & 
difceme  caufam 
meam  de  pente  non 
lanéta:  ab  horaineini- 
quo  Se  dolofo  erue  me» 

Quia  tu  es  Deus 
fortitudo  mea  :  quare 
me  repulifti,  &  quare 
triftis  incedo  dum  af- 
fligit  me  iaimicu$  ? 

Emitte  lucem  tuam 
Se  veritatem  tuam  1 
ipfa  me  deduxerunt  , 
adduxerunt  in  Mon- 
tem  fanétum  tuum  ,  Se 
in  tabernacula  tua» 

Et  introibo  ad  al  ta- 
re Dei  :  ad  Deum  qui 
Iaetificat  juventutem 
meam, 

Confîtebor  tibi  in 
cithara  Deus  ,  Deus 
meus  f  quare  triftis 
*s  anima  mea, Se  qua- 


S  A  M  E  D  T 

Deus ,  8cc.  comme  ci- 

Anr.  ///  pleurer  on  f  le 
Seigneur  tonne  l'on 
pleure  un  fils  unique  1 
parce  qu'étant  innocent 
il  a  été  condamné  à  U 
mort. 

Pfeaume  4t. 

SFigneur9  (oyez  mon 
Juge,  érfèparezma 
cauje  d'avec  aile  des 
Impies  1  Délivrez*  moi 
des  hommes  injuftes  &à 
trompeurs. 

Car  vous  êtes  mon 
Dieu  ,  vous  êtes  mafor- 
ce  9  pourquoi  ni  avez* 
vous  rejette  ;  Ô4  pour* 
quai  me  laifjez  -  vous 
dans  la  triflefje  fous  l'o- 
prejjion  de  mes  ennemis* 
Faites  luire  fur  moi 
votre  lumière ,  &  votra 
vérité  ♦  ce  font  elles  qui 
m'ont  conduit  ,  &  qui 
m'ont  introduit  fur  votra 
montagne  fainte ,  &  dans 
votre  Tabernacle. 

Je  maprocherai  da 
T  Autel  de  Dieu  ,  du 
Dieu  qui  réjouit  ma 
)euneffè. 

Je  chanterai  vos  loûan* 
ges  fur  la  harpe  ,  0  mon 
Seigneur  t  &  mon  Dieu. 
Pourquoi  donc  9  mon 


be  t a  Semai 

eme  ,  ites  vous  trifle , 
&  pourquoi  me  troublez** 
voust 

Ef ferez  en  Dieu  *  car 
je  le  louerai  encore  *  il 
efl  le  Jalut  &  la  joyc 
de  mon  vifage  ,  il  eft 
tnon  Dieu. 

Ant.  Us  fleureront  le 
Seigneur  ,  comme  Yon 
fleure  un  fils  umcfue  \ 
farce  jp* étant  innocent 
il  a  été  condamné  à  U 
mort. 

Ant.  Peuples  ,  confia 
devez  >  &  voyez,  tous 
quelle  efl  ma  douleur. 


ne  Sainte.  J#j< 
te  conturbas  me?* 


Spera  in  Deo9  quo^ 
niam  adhuc  confite- 
bor  illi  :  falutare  vul- 
tus  mei  f  8c  Deus 
meus. 

Ant.  Phngent  eum 
quafi  Unigenitum  » 
quia  innocens  Domi- 
nus  occifus  cft. 


Ant.  Attendite  uni- 
f erfi  populi  f  &  videttr 
doiorem  meurn. 


Pfalm.  Deus ,  Deus  meus ,  &c.  comme  ch 
devant  foL  178. 


Ant.   Seigneur  fdèli* 
vtez  mon  ame  de  la 
forte  de  l'enfer. 
Cantique  d'Ezrîchias. 

I'Ai  dit  en  moi-mê- 
me •  il  faut  donc 
quau  milieu  de  mes  jours 
)e  décende  aux  portes  de 
ï  enfer. 

*fai  cherche  en  vain* 
U  refle  de  mes  jours  ; 
j'ai  dit  en  moi- même  1 
je  ne  me  frefenhrai 
plus  devant  le  Seigneur 
mon  Dieu  (  dans  ion 
Temple  )  en  la  terre 
dis  vivons. 


Ant.  A  porta  infe^ 
ri  crue  Domine  ani- 
mam  métro. 

Catiticwn  Ezechi*. 

EGo  dixi ,  in  dimi- 
dio  dierura  meo- 
rum  :  vadam  ad  por- 
tas inferi. 

Quxfivi  refiduum 
annorum  meorum  : 
dixi ,  Non  videbo  Do- 
minum  Deum  in  tcr> 
ra  viventium. 


£6+        Pour    l  e 

Non  afpictam  ho- 
minecn  uWi  :  8c  ha, 
bitorem  quîeris. 

Geacratio  meaabla* 
ta  eft  i  &  convoluta 
eft  à  me  :  quafi  taber- 
oaculum  paftorum; 

Praecifa  elt  velut  à 
texentevita  mea,dum 
adhuc  ordirer  ,  fucci- 
dit  me  i  de  mane  uf- 
que  ad  vefperam  fi- 
nies me. 

Sperabam  ufque  ad 
marie  ,  qualî  Léo  fie 
contrivit  omnia  ofla 

lftca# 


De  mane  ufque  ad 
vefperam  ^nies  me  ; 
ficut  pullus  hirundi- 
nis  fie  clamât)?  ,  me. 
ditabor  ut  coiumba. 

Attenuati  funt  ocu* 
H  mei  »  lufpicieotes  ia 
excelfum. 

Domine  vim  pa- 
tior  ,  refponde  pro 
me  ;  Qjji  dicam  ,  aut 
quid  relpondebit  mi- 
hi,  cum  ipfe  fecerit? 


Samedi 

Je  ne  verrai  plus  ei 
ce  monde  au. un  homme 
qui  l'habite  en  paix. 

Ma  vie  ma  ejte  en^ 
levée  a'4jjï  njtte  qu'on 
emporte  U  cabane  des 
Pafteurs.  h 

Le  Ttfjeran  ne  romi 
pas  fi  ptomptement  un 
filet  que  Dteu  romt  la 
trame  dé  m*s  jours  ^  lorf- 
que  ie  ne  faifois  que  la 
commencer  :  depuis  h 
matin  \u\ques  au  [oir  j$ 
riatends  que  la  mort. 

Ayant  vécu  fufques 
au  loir  ,  ]e  ri  ai  efperé 
d'aller  que  \u\quts  au 
matin  :  \ai  \enti  au- 
tant de  douleur  quj  fi 
un  Lion  avott  brijé  tous 
mes  oft 

Depuis  le  matin  )uf* 
ques  au  foir  \attnis 
toujours  la  mort  :  j'ai 
crié  comme  un  petit 
d'hirondelle  ,  j'ai  gemï 
comme  la  colombe* 
'  Mes  yeuse  font  tous 
afoibhs ,  àforcederegar^ 
der  en  haut, 

Seigneur*  jefoufre  de 
grands  maux  j  repon* 
dez,  pour  moi  (  ou  bien  ) 
Que  dit  ai  je  ?  ou  quelle 
repon\e  al  en  dr  ai  •  je  de 
lut  ?  puijque  c'efi  lut  qui 

me  fait  Joufrir  ces  maux. 


de   la  Semaine  Sainte.  j<îy 


Seigneur ,  je  vous  ri* 
prefenterai  toutes  mes 
années  dans  tamertu- 
tne  de  mon  ame. 

Seigneur ,  s*il  faut  w- 
vre  de  ia  forte,  &  s9 il 
faut  paffer  ma  vie  en 
cet  état  :  j*  reçois  ce 
châtiment  de  vôtre 
main  ;  mais  j'efpere  que 
vous  me  rendrezlavie\ 


Recogitabo  tibiom 
nés  annos  meos  i  m 
amaritudine  animas 
meae. 

Domine  fi  fie  vivi- 

i 

tur  &  in  talibus  vita 
fp  ritus  itici  ,  com- 
ptes n>c,&  vivificabi* 
me:ecce  in  pacc  ama- 
ritudo  mea  amarifli- 
ma. 


c'e/i  par  vitre  bonté  que  je  fuis  encore  vivant ,  éf* 
que  \e  refaire  :  vous  pouvez,  me  guérir  ,  &  me 
donner  la  vie» 


Vous  avezretirè  mon 
arr.e  du  bord  du  préci- 
pice :  vous  avez  mis  en 
oubli  tous  mes  péchez. 

\  Car  l'enfer  rte  vous 
louera  point  :  la  mert  fie 
vous  glorifiera  point  t  & 
ceux  qui  dépendent  dans 
la  fèjji  natendront  peint 
la  verite  de  vos  promej- 
Jes. 

S  fais  ceux  qui  (ont 
vivans  ,  Us  publieront 
vos  louanges ,  comme  je 
fais  aujourd'hui/  ;  les 
pères  raconteront  à  leurs 
enfans  vôtre  vérité' ,  la 
verné  de  vos  paroles. 

Setgneur  fauvez- mçi% 
&  nous  chanterons  des 
Cantiques  tous  les  \ours 
de  hotre  vie  ,  dans  la 

maijon  du  Setgneur* 


Tu  autem  eruifti 
animam  meam  ,  Ut 
non  periret  :  pro  eci- 
fti  poft  tergum  tuura 
omnia  peccata  n?ea. 

Quia  non  infemus 
confitebitur  tibi ,  ne- 
que  mors  laudabit  te: 
non  expe&abunt  qui 
delcendunt  in  lacum 
veritatem  tuam. 

Vivens  ,  vivens  ipfe 
confitebitur  tibi ,  ficut 
&  ego  hodie  t  pater 
filiis  notam  faciet  vcj 
ritâtem  tuam. 


Domine  falvum  mi 
fac  ;  &  Pfalmos  no* 
firos  cantabimus  cun« 
âis  diebus  vira?  no- 
lirsc  in  domoDni. 


f66         Pou*  l 
Ant.  A  porta  inferi 
crue  Domine  animam 
meam. 

Ant.  O  voi  omoes 
qui  tranfitia  per  via,  at- 
tendrie &  vidctc ,  iî  cft 
dolor  licut  dolor  meus. 


t    S  A  M  t  D  1 

Ant%  Seigneur,  défi- 
vrezmon  amedela  porto 
4e  l'enfer. 

Ant.  Veut  qui  paffez, 
par  ici  ,  confidereztous 
won  afltffion  \  &  wyex 
fi  elle  a  Ja  pareille. 


VJalm.  Laudate  Dominum  de  ccclis ,  tomme  ci} 

devant  >  fol,  184. 


t.  Mon  corps  repoferé 
en  ejperance. 

çt.  Et  vous  ne  péri 
tnetez  point  que  vitre 
Saint  Joufre  la  corruption* 
A  Bcnedi&us. 
Ant*  Les  Femmes 
itant  ajjifes auprès  dufe- 
pulchre  ,  lament oient  & 
pleuroient  le  Seignsur. 

Cantic.  Zachar.  Benedi&us  &c.  comme  ci* de  vant. 


t.  Caro  mea  rc^ 

00 

quiefeet  in  fpe. 

9t,   Et  non  dabis 
kâum  tuum  videre 
corruptionem. 
Ad  BenediBus* 

Ant.  Mulieres  fe- 
dentés  ad  monumea- 
tum  lamentabaatur 
fientes  Dominum. 


pag.  188. 

f.  Chriftus  faéhif 
cft  pro  nobis  obediens 
«fque  ad  mortem  , 
mortem  autem  Crucis, 

Propter  cjuod 
Se  Deus  exaltavit  il- 
lum ,  8c  dédit  illi  no- 
men  quoi  eft  fuper 
cm  ne  no  men. 


Jefus  •  Cbrift  pour 
T  amour  de  nous  ,  s'efl 
rendu  cbeyjjant  jufaues 
À  la  mort,  frais  mort 
de  la  Croix. 

94.  En  récompense  do 

ri  Dieu  l'a  glorifié  y  (T 
a  dorme  un  nom  qui 
eft  au  deQus  de  tout  nom* 


Pater  nofier,  &c  MifereremeiDeus}&c.  comm* 
4udevaat ,  pag.  171* 

Kejpice gu*Jtmut>&c.  comme  ci-  devant^  1  $o# 


delà  Semaine  Sainte.  %ij 
A  Prime ,  comme  ci  devant>pag.  191.  A  Tierce* 
tomme  ci  devant,pag.  196.  /4<5V*te,conin3eci- 
devant,p.io 3,  A  Afow^cornme  ci-devant,p.  109. 

MESSE- 

A  heure  comptante  on  pare  les  Autels  >  éfon  dit 
les  Heures ,  /«•  cierges  de  l'Autel  étant  éteints  ,juf- 
apiau  commette en.  ent  de  la  Mejfe.  Cependant  on  fait 
élu  feu  avec le  fufil  hors  FEglije\dont  on  allume  des 
charbons.  A  la  fin  de  None  le  Prêtre  vêtu  dure 
amiff ,  dune  aube ,  de  la  ceinture ,  de  Vetole ,  &  d'une 
chape  violete  ,  où  (ans  cbafuble ,  accompagné  de  fis 
IAtniftres%  avec  la  Croix,  f  eau  bénite  encen- 
soir ,  devant  la  porte  de  ï Eg/ife  ,  /il  jfè  peu:  com- 
tnodetnmt  5  fnon  s  l'entrée  >  bénit  de  nouveaux  feu , 
difant: 

t.   Dominus  vo* 
bifeum. 

Se.  Et  cum  fpiriti 
tuo. 

OremuSé 

DEus  qui  per  Fi-, 
Hum  tuum>angu- 
larem  fcilicetlapidem  , 
claritatis  tux  ignem 
Fidelibus  contulifti  t 
produâum  è  filict  , 
noftris  profuturum 
ulibus  9  novum  hune 
ignem  fanâifica  >  Se 
concède  nobis  »  it* 
per  h#c  Fefta  Pafcha* 
lia  cseleftibus  defide- 

rii*  infî«m  mari»  ut  ad 


t.  Le  Seigneur  Joie 
avec  vous. 

gc.  Et  avec  vôtre  ej* 
frit. 

Prions. 

ODieu  !  qui  par 
votre  Fils ,  qui  eft 
la  pierre  angulaire  de 
vôtre  E^lile ,  avez  don» 
fie  à   vos    Fidèles  le 
feu  de  votre  fplendeur  , 
Janftifiez    pour  nôtre 
njage  ce  feu  nouveau 
que   mus    avons  tiré 
étun  caillou  :  <*r  fai» 
tes-nous  la  grâce  ,  <jue 
durant    ces   Fêtes  de 
Psques  >  nous  Joyons 


puns  mentibus  ,  va- 
lsa m  us  Fefta  pcrtifu 
gère*  Pcr  cumdcm 
Chnflum  Dominum 
nuflrum.  ç^.  Amen. 


968         Pour   le  Samedy 

perpétua    claritatis  ,   enfîâwez  de  defîrs  cî: 

lefles  9  de  telle  Jortt 
qu'avec  un  coeur  pur 
nous  pu/JJions  arriver 
à  la  folemnitè  des  Fêmt 
tes  de  la  gloire  éternel* 
le.  Parle  même  Jefus-Chrifl  notre  Seigneur 

QrenMSm  "* 
T^v  Omme  Deus,  Pa- 
\J  ter  omnipotens, 
lumen  indeficieas,qui 
es  condicor  omnium 
lummum  •  benedic 
ho.;   lumen  ,  quod  à 
te  fanctificatura  atque 
benediétum  cft  ,  qui  il- 
luminas omnem  raun- 
dum  :  ut  ab  eo  lu» 
jnine     accendamur  , 
ttque  ilJuminemur 
igne  claritatis  tua?:& 
ficut  îlluminafti  Moï- 
ien  excumem  de  &- 
gypto ,  ita  illumines 
corda  &  fenfus  no- 
flros:ut  ad  vitam  8c 
lucem  seternam  per- 
venire  merearnur.  Pcr 
Chnftum  Dominum 
«oftrum.  j^.  An  en. 
Jus  Chrifi  ç,.  Ainfi  (oit- il. 
Oremus. 

DOminc  ,  fan&e 
Pater  omnipo- 
tens  ,  «terne  Deus: 
benedicentibus  nobis 
Iiunc  ignem  in  nomi 
M  tuo  ,  &  unigeniti 


Prions. 

SEigneur  Dieu  ,  Pere 
tout  -  puifjant  ,  lu- 
mière immortelle  §  Créa* 
teur  de  tonte  lumière  : 
beniflez  celle-ci ,  comme 
vous  l'avez  bénie  ,  à4 
JanBifièe  en  éclairant 
tout  le  monde  %  afin  que 
vous  en  faffiez  naître  un 
feu  divin ,  qui  nous  em* 
braje  .dr  nous  éclaire. 
Et  comme  vous  avez 
porté  la    lumière  de* 
vant  Mcyje  fortant  de 
fEgypte    1  répandez* 
la  aujjî  dans  nos  cœurs 
&  dans  nos  fens  f  afin 
que  nous  puijfîons  arri- 
ver un  jour  à  la  parti- 
cipation de  la  vie  ,  & 
de  la  lumière  éternellem 
Par  notre  Seigneur  Je- 


Prions. 

SEigneur,  Pere  Saint , 
Dieu  tout- puisant  , 
&  étemel ,  nous  benif* 
/*ns  ce  feu  en  vôtre 
Rom  ,  au  Rom  de  vo- 
tre fils  unique  nitre 

Pieu 


delà  Semaine    Sainte,  jéj 

Dieu  &  votre  Seigneur    Filii  tuiDei  ac  Domu 


Jefus-Chriji  ,  &  au 
Nom  du  jaint  Efprit  5 
daignez  coopérer  avec 
nous  1  ajjt fiez- nous 
de  votre  Jecours  contre 
les  traits  en  fi  âme  z  de 
T ennemi  ,  répandez 
fur  nous  la  lumière  de 
notre  grâce  cele/ie  Qui 
étant  Dieu  ,  vivez  & 
régnez  avec  le  même 
Jefus  Chrijt  vitre  Fils 


ni  noftri  Jefu  Chrifti, 
&  Spiritus  fanfti ,  co- 
opérai digneris  j  8c 
adjuva  nos  contra  ig- 
nita  tela  inimici  ,  fie 
illuftra  gratia  cœlefti. 
Qui  vivis  8c  régnas 
cum  eodem  Unigenî- 
to  tuo  8c  Spiritu  fan- 
éto,Deus:Per  omni* 
faecula  faeculorum. 
Rt.  Amen. 


unique  ,  &  avec  le  faint  E[prif.  ?ar  tous  les 
fiedes  des  fiecles.       Ahifi  f oit- il. 

Apres  il  bénit  les  cinq  grains  ét  encens  pour  mettra 
au  Ciexge ,  dtfant  abfolument  cette  Oraifon. 


D-  leu  tout  puiffànt , 
répandez  i  s' il  vous 
plaît  ,  fur  cet  encens  , 
les  grâces  de  votre  be* 
neditlion  en  abondan- 
ce :  {y  renouvellant 
in  vifiblement  le  mon* 
de  ,  allumez  ce  flam- 
beau de  la  nuit  :  afin 
que  non  feulement  le 
Sacrifice  ■  q*ii  vous  è/l 
offert  cette  nuit  >  éclate 
en  lumière  par  le 
cret  mélange  de  votre 
fplendeur  ;  mais  avffi 
quen  quelque  lieii 
qui  on  aporteri  quel- 
que choje  du  miflere 
de  cette  fanftificatim  % 


VEniit  qusefumusri 
ooMMpotens  Deu*, 
fuper  Weoc  incenfum 
larga  tus  benedi&io- 
nis  infu(io  1  8c  hune 
no&urnum  fplenda» 
rem  invifibilis  re« 
generator  accende  : 
ut  non  folùm  facrifi- 
ciuro,quod  hacnofta 
litamm  efi  ,  arcana 
luminis  tui  admixtio» 
ne  refulgeat  »  fed  in 
quoeunque  Ioco  ex 
huîus  fanétificationis 
myiterio  aliqutd  fue-; 
rit  deportatum  f  ex* 
pulfa  diabolicae  fraiu 
dis    nequitiâ  virtu* 

ii 


Poor  le  Samedi 
tuae    majeftatis    afli-    toute  Jurprife  ,  &  tow* 
ftat.     Pcr    Chriftuni    te  malice   du  Diable 
Dominum     noflrum.    en  étant  chaffée  ,  on  y 
Amen.  reffente  la  vertu  ,  S4 

T affiftance  de  vôtre  Majejle.    Par  noire  Seigneur 
Jefus»Cbri(l.    jjc-  Ain  fi  f  oit -  il. 

Cependant  qu'il  bénît  les  grains  d'encens  ,  TAï 
'tolyte  prend  des  charbons  bénits  ,  &  les  met  dans 
Vencenjoir  ,  <îr  POraifon  Jujdite  étant  achevée  >  le 
Prêtre  met  de  t  encens  dans  Vencenjoir  ,  le  beniffant 
en  la  manière  accoutumée.  Enjuite  il  arrofe  trois 
fois  et  eau  bénite  les  grains  d'encens  &  le  feu  ,  di~ 
Jant  ,  Afperges  me  ,  fans  chanter  ,  &  encenfe 
trois  fois  les  cinq  grains  :  Cependant  on  éteint  tous 
les  luminaires  de  l'Eglife  ,  afin  de  les  rallumer 
après  du  feu  bénît* 

Mors  le  Diacre  revêtu  ctune  Dalmatique  blan- 
che ,  prend  le  rofeau  où  font  atachées  trois 
bougies  à  la  cime  rangées  en  triangle.  Celui 
qui  forte  l'encens  précède  avec  V Acolyte  qui  por- 
te les  cinq  grxins  cC  encens  dans  un  vafe.  Lê 
Soudiacre  juit  portant  la  Croix ,  après  le  Clergé 
far  ordre  ;  enjuite  le  Diacre  avec  le  rofeau,  & 
après  lui  le  Célébrant, 

Lorfque  le  Diacre  ejl  entré  dans  TEglife  ,  il 
abaiffe  le  rofeau  ,  &  T  Acolyte  qui  porte  un  cier- 
ge allumé  du  nouveau  feu  ,  allume  une  des  trois 
chandelles  mifes  au  -  deffus  du  rofeau  ,  (y  le  Dia^ 
are  élevant  le  rofeau  fe  met  à  genoux  ,  <2r  tous 
les  autres ,  excepté  le  Soudiacre  qui  porte  la  Croix 9 
&  il  chante  JeuU 

*  1 
Lumen  Chrifti.  Voici  la  lumière  Jtê 

Jefus-Chrift. 

Deo  grattai,         g*.  Nous  rendons  graj 

ies  à  Dteu, 


D  E    LA  SéMàIKE  SaIUTE. 

Enjuite  il  s'avance  au  milieu  de  ÏEgltJe  où  l'on 
diurne  une  autre  chandelle  ,  &  fe  mettant  encore 
à  genoux  ,  il  chante  d'un  ton  plus  haut. 

Pb/fi  la  lumière  de  Lumen  Chriftu 
Jejus  •  Chrijl. 

çt.  Mous  rendons gra.  Deo  gratis 

ces  à  Dieu, 

Enfin  pour  la  trot  [terne  fois  il  s'avance  ver* 
T  Autel  où  Von  allume  la  troifiémé  Chandelle  ,  Ô* 
y  étant  mis  à  genoux  >  comme  auparavant ,  il  chan- 
te encore  plus  haut. 

Voici  la  lumière  de      Lumen  Chrifti. 
JefusChriJl. 

ç*.  Nous  rendons gra*  Deo  gratias. 

ces  à  Dieu. 

Enfuite  le  Célébrant  monte  à  F  Autel  du  coté* 
de  lEpître  (  le  Diacre  donne  Jon  rofeau  à  un' 
Acolyte  ,  (y  prenant  le  livre  ,  il  demande  la  be~ 
nediftion  an  l'rejlre  ,  comme  on  fait  à  l'Evan^ 
gile  i  le  Célébrant  dit  ; 

QiUe  le  Seigneur f oit  "pvOminus   fit  itr 

'  en  vitre  cœur ,  &  JL/  corde  tuo ,  &  in 

en  vos  lèvres,  afin  que  labiis  tins  ,  ut  dignè' 

vous  publiez  dignement  9  &    competenter  an- 

@*  comme  il  faut  >  les  nunties  fuum  Pâfcha- 

louanges  de  ja  Pâtjue.  le  prsconium.  lo  no- 

Au  Nom  du  Pere ,  &  mine  Patris,  &  Filijt 

du  Fils  ,  &  du  Jaint  8c     Spiritus  fanfti 

EJprit.  Ainft  /oit-il.  Amen* 

Après  le  Diacre  va  au  Pupitre  ,  &  met  le  livre 
defjus ,  puis  l'encenje.  LeSoudiacre  avec  la  Croix, 

&  celui  fui  porte  l'encens  [ont  à  fa  droite  \  &à{*{ 


POU*    LE  SAMEDV 

gauche  les  deux  Acolytes ,  celui  qui  tient  le  rofeau , 
&  celui  qui  porte  les  cinq  grains  £  encens ,  qu'on  doit 
rnettte  dans  le  cierge.  Alors  tout  le  monde  fe  te* 
riant  debout ,  comme  on  fait  à  F  Evangile  %  le  Diacre 
chanté. 

T7  Xultet  jam  Ange- 
JJ^lica  turba  coelo- 
rum  :  exultent  divina 
myfteria  :  &  pro  tan- 
ti  Régis  vi&cria  ,  tu- 
ba inlonet  Llutaris, 
Gaudeat  8c  tellus  tan 
tis  irradiata  fuleori- 
bus  :  6c  aterni  Régis 
fplendore  illuftrata  , 
totius  orbis  ie  (entiat 
arrnlifle  caliginem. 
Lsetetur  &  mater  Ec- 
clelia  tanti  luminis 
adornata  fulgoribus 
Se  magnis  populcrum 
vocibus  haec  aula  re- 
fultet,  Quapropter 
adftantes  vos  >  fiatres 
cfmiflimi  ,  ad  tam 
-niiram  hujus  fanéti 
luminis  daritatem  , 
unà  caecum  i  quarto  , 
Dci  omnipotentis  mi- 
fericordiam  invoca- 
te#  Ut  qui  n  e  non 
roeis  meritisintra  Le 
vitarum  numerum 
dignatus  eft  fggrega- 
re  t  lum  nis  fui  clari- 
tatem infunden*  ,  ce- 
rei  hujus  laud?ra  im- 
pierc   perficiat.  i  Fer 


QVe  les  troupes  ce- 
le/les  des  Anges 
Je  rejowffent  mainte- 
nant :  §Lue  les  divins 
Mt  fief  es  (oient  célébrez 
avec  vné  jointe  ré- 
\oui(fance  :  Que  le  \o* 
d'une  trompeté  falutain 
publie  la  vilioin  d'un 
fi  grand  toi  :  Que 
la  terre  éclairée  par 
des  rayons  fi  lumi- 
neux Joit  remplie  de 
joye  .*  &  dans  des 
fplendturs  que  le  Roi 
éternel  répand  Jur  elle* 
'elle  fente  le  bon* 
leur  quelle  a  d'ê- 
tre retirée  des  ténèbres 
qui  couvroknt  tout  le 
monde.  Que  ÏEglif* 
notre  Mère  témoigne 
aujji  la  îoye  qu'elle  a 
dans  l'éclat  aune  (i 
excellente  lumière  ; 
que  la  voix  des  peuples 
retentiffe  m  ci  lieu. 
C'eft  pourquoi  ,  mes 
très  chers  pères  %  vous 
qui  êtes  êJairez  de 
l'admirable  clarté  de 
cette  Jainte  lumière  , 
invoquez  ,   s  il  a/004 


t 


j»t  la  Semaine  Sainte. 


plaît  avec  moi  la  mi- 
fcricorde  de  Dieu  tout- 
puijfant.  rffin  que  com- 
me répandant  jur  moi 
les  rayons  de  fa  lumière. 
&  non  point  à  caufe  de 
mes  mérites  ,  il  a  dai- 
gné madmetre  au  mm- 


in 


JJominum  noftrum 
]efum  Chriftum  Fr- 
lium  fuum,qui  cuna 
eu  vivit  &  régnât  in 
unitatc  Spiritus  {im&i 
Deus.  Per  omnia  fse- 
cula  faeculorum. 
9t.  Amen 


ère  des  Lévites  -,  //  me  faffe  la  grâce  de  louir  dig* 
nemcnt  ce  cierge  Pafchal*  Par  notre  Seigneur  Je- 
fus-Cbrip  Jon  lils  ,  qui  étant  Dieu  vit  &  règne 
avec  lui  en  l'unité  du  jaint  Efprit  >  par  tous  les 
fiecles  des  fie  de  s.  Rt.  Ainfi[oit-iL 


Le  Seigneur  (oit  avec 
vous. 

çt«  Et  avec  vôtre  ef- 
prit. 

Levez  les  cœurs  en 
haut. 

g*.  tJous  les  avons 
vers  le  Seigtieur. 

Rendons  praees  à 
Dieu  votre  Seigneur. 

Çd.  Nous  le  devons  , 
&ileft  )ufte. 

IL  eft  véritablement 
de  noffre  devoir  ,  Ô* 
il  efl  jnfte  de  thrtfier 
avec  toute  i'ufeiïion 
de  no/he  cœur  ,  &  de 
fjoftre  ame  ,  &  awc 
toute  la  force  de  nojlre 
voix  ,  icti  invipble  , 
le  Pere  tout  puifjant  > 
&  (on  fils  unique  no» 
tre  Seigneur  Jefus- 
Chnft ,  qui  a  paye  pour 

nous  an  Pere  éternel 


Donûnus  vobifcumJ 

gt.  Et  cum  fpirita 
tuo. 
Surfum  corda. 

Habcmus  ad 
Dominum. 

Gratias  agarousDo-, 
mino  Dco  nortro. 

5c.  Dignum  &  ju- 
ftum  eft. 

VErè  dignum  & 
juftum  cft  ,  invi- 
fibilem  Deum  Pa-' 
trem  omnipotentem  } 
Filiumquc  ejus  uni- 
genitum  »  Dommmxi 
i  ollrum  Jefuro  Chrû 
ftum ,  toto  cordis  ac 
ircntis  afïçdtu,  &  vo- 
cis  ininiftcno  ^crfo- 
nare.  Q'ii  pro  nebis 
seterno  Patri  Ad« 
d«bicum  fol  vit,  &  vev 


r 


Pour  l 

tcris    piaculi  cautio. 
nem  pio  cruorc  de. 
ter/ïtr  Hscc  funt  enim 
Fcfta    Pafchalia  ,  in 
quibus  verus  ille  Ag- 
nus  occiditur  ,  eu  jus 
Sanguine    poftes  Fi- 
delium  confecrantur. 
H*c  nox  eft,  in  qua 
primum  [Patres  no- 
ftros  fiiios  Ifraèl  edu- 
.  ftos  de  ;£gypto,  ma- 
re rubrum  ficco  ve- 
ftigio  tranfire  fecifti. 
H*c  îgitur  nox  eft  , 
quar  peccatorura  té- 
nèbres* columnae  illu- 
minatione  purgavit. 
Haec  noxeft,  quaeho- 
die    per  univerfum 
mundum  ia  Chrifto 
credentes,  àvitiis  fe- 
culi >  8c  caligine  pec- 
çatorum   fegregatos  , 
reddic  gratis  ,  fociat 
lanâitati.    H*c  nox 
eft  ,  in  qua  deiiru&is 
Vinculis  mortis,  Chri- 
ftus  ab  inferis  viétor 
afeendic.  Nihil  enim 
naKs  nafci   profuir  , 
mfi  redimi  profuiflet. 
O  mira  circa  nos  tuae 
pietatis  digaatio  t  O 
Wxftimabilis  diieftio 
charitatis  j  ut  icrvum 
redimeres  ,  filiuna  tra- 
didifti  [  Q  cercè  ne- 


*  Samedy' 
/*  dette  d'Adam  s  # 
$wi  par  le  Sang  inno- 
cent qu'il  a  répandu  f 
*     effacé  ^obligation 
du  vieux  péché  ,  par 
laquelle     nous  étions 
obligez  à  la  mort.  Car 
ce  Jont  ces  Fêtes  de  Va- 
que ,  auxquelles  le  vrai 
Agneau  efi  immolé  & 
par  le  jang  duquel  les 
portes  des  Fidèles  font 
confacrées.    Ceji  cette 
nuit    en    laquelle  au. 
trefois  ayant  retiré  de 
l'Egypte  nos  Pères  ,  les 
en/ans  d'ifra'èl ,  vous 
les  avez  fait  paffer?la 
Mer  rouge  À  pied  jec. 
Cefl  cette  nuit  qui  a 
àiflipé  les  ténèbres  des 
péchez  par  la  lumière 
d'une   colomne  de  feu* 
C'ejl  cette  nuit  que  fe- 
parant  aujourd'hui  par 
tout  le    mande  ceux 
qui    creyent  en  Jejus- 
Chrijl  ,    des  vices  dû 
fiecle  ,  &  des  ténèbres 
des  péchez  ,  les  rétablit 
dans  la  grâce  .  &  les 
fait  entrer  dans  la  fo- 
nt té  des  Saints.  Ceji 
cette  nuit   en  laquelle 
JejusJ^hriji  ayant  rom- 
pu les    chaînes   de  la 
mort  ,  ejl  remonté  vi- 
ctorieux   des  Enjertt 


be  l a  Semaine  Sainte.  ,37/r 
ujfî  il  ne  nom  eut   ceflariura  Adae  pccca- 


rien  fervi  d'être  nez* 
fi  Jejuj-Chrifl  ne  nous 
eût  fait  la  grâce  de  nous 
racheter.  O  admirable 
effet  de  votre  bonté  !  O 
ardeur  ineftimable  de 
•vôtre  charité ,  d'avoir  li~ 
vrè  votre  fils  four  rache- 
ter des  ejclaves  !  Certes* 
le  péché  <£Adam  a  été 
nece faire ,  put (qu'il  a  itè 
effacé  par  la  mort  de 
Jefus-Chriji*  Oheureufe 
faute  qui  a  mérité  da- 
njoir  un  (t  grand  Rédem- 
pteur !  O  heureufe  nuit , 
laquelle  feule  a  pu  mar- 
quer le  tems  ,  çr  le  mo- 
ment auquel Je  fus  Chrifi 
tft  rejjujcité  des  morts. 
Cefl  de  cette  nuit  qutl 


tum,quod  Chrifti  mor- 
te deletum  eftrOfeIix 
culpa  >  quac  talem  ac 
tantum  meruithaberc. 
Redemptorem!  O  ve- 
rè  beata  nos ,  quac  fola 
meruit  feire  tempusôc 
horam,  in  qua  Chriftus 
ab  inferis  refuircxit. 
Haec  nox  eft  ,  de  qua 
feriptum  eft  :  Et  nox 
ficut  dies  illuminabi  tur: 
&  nox  illuminatiomca 
in  deliciismeis.  Hujus 
igitur  fan&ificatio  no- 
ftis ,  f ugat  feelera ,  cul- 
pas  lavât  :  8t  redditin. 
nocentiam  lapfis  >  Se 
mceftislaetitiam  1 F  ugat 
odia,  concordiam  pa- 
rât; &curvat  imperia 


efl  écrit  :  La  nuit  fera  claire  comme  leyour,  &  la 
nuit  déviendra  lumineufe  à  tentour  de  moi  dans 
mes  délices.  La  fanBificatton  de  cette  nuit  bannit 
les  crimes  ,  lave  les  ofenjes  ,  rétablit  dans  Fïnno- 
cence  ceux  qui  T avoient  perdue  1  rend  la  joye  à 
ceux  qui  et oient  dans  Vafliclion  :  dtfftpe  les  hatnes 
&  les  immitiez  ,  ramené  la  paix  &  l'union  $  &t 
humilie  les  Empires* 

Ici  le  Diacre  met  en  forme  de  Croix  les  cinf 
pains  d'encens  béni  au  cierge. 


REcevez  donc  ,  S 
Pere  Jamt,  en  cet- 
te  nuit  favorable  ,  cet 

menti  &cij*crtfîccdn 


IN  hujus  igitur  no- 
âis  gratia  >  lu  Ici  pe 
fanéte  Pacer ,  incenfi 
hujus  Sacrificium  vci: 


37^  Pour  l 

pertirmm  :  quod  tibi 
in  hic  cerei  oblatio- 
ne  iblemni ,  per  Mini- 
ftrorum  manus  de 
operibus  apum  ,  fa- 
cro  fan&a  reddit  Ec- 
clefia.  Sedïam  colum- 
nst  hujus  écorna 
novimus  ,  quam  in 
honorem*  Dei  ruti- 
lans  ignis  acccndit. 


e    S  a  M  e  a  r 
foir  ,  qm  vôtre  fa'nifs 
&  facrée  Eg/ife  vous 
offre  par  (es  Minières  9 
dans   ïoblation  jolem- 
nelle  de  ce  cierge  ,  dont 
les  -  Abeilles  ont  fourni 
la  matière.  Et  mainte* 
fiant  nous  reconnoiffhnt 
les  avantages  dignes  de 
louange  de  cette  colom- 
ne  allumée  d'un  feu  briU 
lant  en  l'honneur  de  Dieu. 

Ici  le  Diacre  allume  le  cierge  avec  une  des  trûis 
iouchiesdela  canne. 


QUi  ficet  fît  dïvï. 
lus  in  partes» 
mutoati  taraen  lumi- 
nis  -^détriment!  non 
novit.  Alitur  enira  lu 
«ïuantibus  ceris  ,  qua 
in  fubltanturn  pre- 
tk>fa»  hujus  lampadis , 
apis  mater  eduxn. 


LEtjuel  feu  ,  encore 
.  j  ftil  foit  divijè  & 
partage ,  ne  perd  rien 
tout  es  foi  s  dans  la  com- 
munication de  Ja  lu* 
miere  ,  je  nourrïflant  de 
la'  cire  fondue  ,  que  la 
mere  Abeille  a  produis 
te  ,  pour  former  la  fub- 
Jlance  de  ce  flarnbleaté 
précieuse. 


Ici  on  allume  les  Lampes  &  les  Cierges. 


O Verè  beata  nox 
quae  expoliavit 
^gypnos  f  duavic 
HeDraeos.  Nos  ia 
qua  ferrenis'!càelértia, 
humains  divin  v  jua- 
gunrur.  Oramus  ergo 
te,  Dumjne,  utcereua 


OHuit  niraiement 
heur  eu  fe ,  qui  a  de. 
pouille  les  Egyptiens ,  & 
enrichi  les  Hébreux  de 
leurs  dépouilles  !  tiuii 
eh  laquelle  les  chofes  ce* 
kfte*  font  wties  fiUx  ter* 
rifirts  y  &  lés  divines 

aux 


delà  Sema 
èttx  humaines.  Nous 
vous    fuplions   donc  y 
Seigneur  ,  que  ce  cierge 
conjacré   en  Fhopneur 
de  vitre  tJom  ,  dijjipe 
fans  cejje  les  ténèbres  de 
cette  nuit  \  &  que  fa  lu- 
mière s'élevant  tomme 
un  parfum  agréable  fe 
tTéèle  avec  cèdes  des  lu* 
minaires  celejles.  Que 
V/iflre  du  matin  ren- 
contre Jes  fiâmes  tou- 
jours  allumées Cet 
yfjlre,  disJ\e  ,  qui  na 
point  de  couchant  \  qui 
étant  reffujcitè  ,  re- 
tournant des  enfers  ,  a 
fait  luire  une  lumière 
brillante  fur    le  genre 
humain.  Nous  vous  Ju- 
plions  y   Seigneur  ,  que 
tious  donnant  la  paix 
en  nos  jours  ,  vous  dau 
gniez  dans  la  rè)oùiJ- 
fance    de  ces  fêles  de 
Pâques  9  nous  conduire 
comme  vos  fervitéurs  , 
nous  gouverner  f  &nous 
maintenir  par  l'ajjifîan- 
ce  continuelle  de  votre 
protection  ,  comme  aujjt 
tout  le  Clergé  ,  &  votre 
peuple  fidèle  *  avec  no- 
tre faïnt  Pere  le  Pape 
N.  &  notre  Prélat  N. 
Jetez  auffi  les  yetéx  fur 
qpiri   Roi  lrcs*  Chriz 
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ifte  in  honorem  tut 
nominis  confecratus  » 
ad  noétis  hujus  calu 
ginem   deftruendam  » 
indeficiens  perfeye- 
ret.    Et  in  odorem 
fuavitatis     acceptas  p 
fupernis  iaminaribus 
mifceatur.  Flammas 
ejus    Lucifer  matuti- 
nus  inveniat  :  Ille  (  in- 
quam  )  Lucifer  ,  qui 
nefeit  occafum  /  111e  , 
qui  regreffus  ab  infe- 
ris  ,  humano  gencrï 
ferenus   illuxit.  Pre-* 
camur  ergo  te  ,  Do- 
mine, ut  nos  famulos 
tuos,omnemque  Cler 
rum,&  devotiftîmum 
populum  i  uni  cum 
beatiflimo    Papa  no-; 
ftro  N.  &  Antiftite 
noftro  N.  quiete  tem- 
porum    concéda  ,  ia 
his  Pafchalibus  gau- 
diis  i    afliiua  prpte^ 
ftione  regere  ,  guber-j 
nare  ,  &  conte»  vara 
digneris.  Refpice  etiaoi 
ad    Chrirtianifîicnum  ' 
Regecn  noflrum  N« 
cujus  tu  Dcus  ,  deft- 
derii  vota  praenofeens, 
ineffabili    pietatis  fie 
mifericordix  tuae  ma- 
nere  tranquillun  per- 
pétuas  pacis  tenopus 

Kk 
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accommoda  8c  caele-    tien   N.  &  connoifjant 


ftem  i  viétoriam  cum 
omni  populo  fuo.  Per 
cundcm  Dominum 
noftrum  ]cfura  Chri. 
flum  Filium  tuum , 
qui  tecum  vivic  &  ré- 
gnât in  unitate  Spiri- 
tus  fandi  Deus.  Per 
omnia  fsecula  faeculo- 
rum.  g*.  Amen. 


les  vœux  Ô*  les  dejirs 
de  fin  cœur  ,  faites  S 
Dieu  f  par  une  grâce 
ine fable  de  vôtre  bonté 
&  de  votre  mifericorde, 
qtiil  jouiffe  de  la  tran- 
quiliti  dune  paix  per- 
pétuelle 9  &  qùil  rem- 
porte une  viBoire  celefte 
avec   tout  fon  peuple. 

M  M  — -   !  * 


Par  le  même  yefus-  Chrijl  nôtre  Seigneur  vôtre  F///, 
qui  étant  Dieu ,  vit  &  règne  avec  vous  en  l'unité 
du  Saint  Ejprit.  Par  tous  les  Jiecles  des  fiecles9 
$c.  Ain  fi  loit  iU 

ha  benediBion  du  Cierge  étant  finie  ,  le  Diacn 
'fuite  (es  ornemens  blancs,  &  en  ayant  pris  de  vit- 
Jets  ,  va  vers  le  Célébrant  9  qui  fe  dépouille  du 
Pluvial  ,  &  prend  une  Manipule  &  une  Chaju- 
lie  violete* 

On  lit  enfuite  les  Prophéties  ,  le/quelles  le  Célé- 
brant lit  au  ffi  à  voix  bajfe  >  au  côté  de  FEpirre. 

A  la  fin  des  Prophéties  on  dit  les  Oraifons %£omm 
il eji marqué  ci- après. 

Prophétie  première.  Geo.  i. 

IN'principio  creavit     À  U  commencement 
Deus  ccelum  &  ter*    J\,Dieu  créa  le  Ciel 
Terra    autem    &  la  Terre.  Or  la  Terre 


ram. 

erat  inanis  ,  Se  va- 
cua ,  Se  ténèbre  erant 
fuper  faciem  abyfli  : 
&  fpiritus  Dei  tere- 
batur  luper  aquas. 
Dixitque  Deus  :  Fiat 
lux,  ht  fafta  eft  lux. 

Et  vidic  Deus  luceœ  > 


étoit  dejerte  &  infor- 
me /  &  les  ténèbres 
êtoient  répandues  Jur 
la  face  de  i  abîme  .•  Et 
l'e/prit  de  Dieu  étoit 
porte  Jur  les  eaux.  Et 
Dieu  dis  ;  Que  la  lu- 
mitre  Joit  jaite  i  &  la 


de  la  Sema 

lumière  fut  faite.  Et  il 
vtique  la  lumière  êtoit 
bonne  *  &  il  la  divifa 
d*avec  les  ténèbres.  Et 
apella  la  lumière  du 
vom  de  jour  /  &  les  té- 
nèbres M  nom  de  nuit. 
Et  il  y  eut  unjoir&un 
matin  qui  former ertt  le 
premier  \our.  Dieu  dit 
auJJî  3  Que  le  firma* 
ment  foit  fait  au  mi- 
lieu des  eaux  *  &  qu'il 
divife  les  eaux  d'avec 
les  eaux.  Et  Dieu  fit  le 
Firmament  $  ér  //  divi- 
Ja  les  eaux  qui  êtoient 
fous  le  Firmament  y  d'a- 
vec celles  qui  êtoient 
au  de  [fus  du  Firma* 
ment ,  &  cela  fut  fait 
ainfi.  Et  Dieu  nomma 
le  Firmament  ,  Ciel  ; 
ér  /'/  y  eut  un  foir  & 
un  matin  qui  firent  le 
fécond  \our.  Puis  Dieu 
dit  j  Que  les  eaux  qui 
font  fous  le  Ciel  fe  raj- 
jemblent  en  un  même 
lieu,  &  que  ce  qui  efl 
fec  vienne  à  paroître. 
Et  cela  fut  fait  ainfi. 
Et  Dieu  donna  à  ce 
qui  itoit  fec  le  nom  de 
terre  ,  &  à  l'amas  des 
eaux  le  nom  de  mer 
Et  Dieu  vit  que  cela 

itùit  bon.  Il  dit  mm  * 


ine  Sainte*  37$ 
quod  effet  bona  :  8c 
divifi:  lueem  à  tene- 
bris.  Appdlavitque 
lucem  diem  ,  8c  tene- 
bris  ,  no£tem.  Fa- 
étumque  eft  vefpere 
8c  mane  >  dics  unus. 
Dixit  quoque  Deus  r 
Fiat  Firmamcntum  in 
medio  aquarum  »  8c 
dividat  aquas  ab  a- 
quis.  Et  fecit  Deus 
Firroamjentum  s  divi- 
iitque  aquas  »  quae 
erant  fub  Firmamcn- 
tOi  ab  his  quse  erant: 
fuper  Firmamentum. 
Et  faftum  eft  ita.  V03 
cavitque  Deus  Fir- 
mamentum ,  cœlurahj 
Et  fa&um  eft  vc(peL 
rc  :8c  mane  diei  fc-* 
cundus.  Dixit  verà 
Deus  :  Congregentur 
aquae  que  lub  cœlo 
funt,  inlocumunum, 
8c  appareat  arida.  Fa- 
étumque  eft  ira.  Et 
vocavit  Deus  aridam  f 
terrain  1  congrégation 
nefque  aquarum  ap«^ 
pellavit,  maria.  Et  vL 
dit  Deus,  quod  eflet 
bonum ,  8c  ait  :  Ger- 
minet  terra  herbam 
virentem  ,  8c  facien- 
tera  femen:  8c  lignum 
poraiferum  facien* 
r         Kk  ij 


3$o  Pour  l 
tru&um  juxra  genus 
iuwm  >  cujus  icmen 
in  femetipfo  fit  fuyer 
terrain.  Et  faétum  eft 
ita«  Et  protulit  terra 
herbam  virentem  ,  & 
facientem  Icmen  jax- 
ta  genus fuum,lignum. 
que  faciens  fruétum  » 
&  habens  unuixi  quod- 
que  fementem  fecun- 
dùm  fpeciem  fuam. 
Et  vidit  Deus  ,  quod 
effet  booum.  Faftum- 
que  eft  vefpcre  &  ma- 
nèi  dies  tertius.  Dixit 
autem  Deus  :  Fiant 
luminaria  in  Firma« 
rnento  cœli ,  Se  divi- 
dant  diem  ac  noâem: 
&  fint  in  figna  9  gç 
tempera,  Se  dies  ,  Se 
annos  :  Se  luceant  in 
firmamento  coeli  ,  Se 
illuminent  terram.  Et 
taâum  eft  ira.  Fecit- 
que  Deus  duo  lumi- 
naria magna  :  lumu 
nare  roajus  ,  ut  pr«- 
effet  diei  :  Se  lamina- 
re  minus ,  ut  prseflet 
«ofli  :  Se  flellas.  Et 
pofqit  eas  in  Firma- 
mento coeli  i  ut  luce- 
rent  fuper  terram  ,  Se 
praeeffent  difi  ac  no- 
éti ,  8e  dividerent  lu- 
çcax  ac  tenebras.  Et 


Samedy 
Que  la  terre  germe  de 
l'herbe  verdoyante  qui 
porte  graine }  quelle  pro- 
duije  des  arbres  frui- 
tiers ,  qui  portent  du 
jruit  f  chacun  félon  [on 
efptce  ,  ayant  en  foi  Ja 
femence  Jur  la  terre: Et 
cela  fut  fait  ainft.  Et  U 
tme  pouffa  ïherbe 
verdoyante  ,  qui  pro- 
duifit  de  la  graine  , 
chacune  Jélon  Ion  efpe- 
ce  :  {*r  les  arbres  por- 
tant fruit  t  chacun 
avec  Ja  femence  ,  félon 
fon  ejpccè.  Et  Dieu  vit 
que  cela  et  oit  bon.  Et 
il  y  eut  un  J$ir  &  un 
matin  qui  formèrent 
le  troifiéme  jour.  Et 
Dieu  dit  :  Que  des 
dftres  foient  créez, 
dans  le  Firmament  du 
Ciel  :  (y  quUls  fafjent 
la  diftinBion  d'entre 
le  jour  &  la  nuit  * 
quils  foiênt  des  Jignes , 
&  qu'ils  marquent  les 
temsy  eîr  les  jourt ,  ér 
les  ?  années  :  quils  lut-* 
Jent  dans  le  Firmament 
du  Ciel  ,  &  qu'ils  i* 
clairent  la  terre  :  ér 
cela  fut  fait  ainft.  Et 
Dieu  fit  deux  grands 
Ajhres  ,  l'un  plus  grand 
peur  régler  te  jour,  & 


bê  la  Sema 
Vautre    moindre  pour 
régler  la  i  nuit.   H  fit 
aujjî  les  étoiles  ,  &  il 
les  mit  au  Firmament 
du  Ciel  pour  luire  Jur 
la  terré  5  pour  régler 
le  )our  &  l*  nuit  ,  & 
pour  divijer  la  lumie* 
re  d'avec  les  ténèbres  : 
Et  Dieu  vit   que  cela 
il  oit  bon.   Et  il  y  eut 
un  loir  &   un  matin 
qui  formèrent  le  qua- 
trième   lotir   Dieu  dit 
après  t  Que  les  eaux 
produisent  des  reptiles 
qui  ayent  une  ame  vi- 
vante y  &  des  oijeaux 
qui  volmt  fur  la  ter* 
re  y  jçus  le  Firmament 
du  Ciel.     Puis  Dieu 
créa  de  grandes  Balei* 
tiesjô*  toutes  fortes  de 
bêtes  y  ayant  vie  & 
mouvement  y   que  les 
eaux    ^voient  produi- 
tes félon  leurs  efpeces  , 
avec  toutes  Jortes  d'a- 
nimaux    volans  cha- 
cun félon  fon  èjpece.  Et 
Dieu  vit  que  cela  etoit 
bon  y  &  il  leur  donna 
fa  benediftion  ,  en  di- 
fnntr  Croi/fez  ,  multi- 
pliez y   &  remplirez 
les  eaux  de  la  mer  * 
Et  que  les  oijeaux  fe 
multiplient  fur  la  ter$ 


ne  Sainte.   '  $it 
vidit  Deus  >  quod  ef- 
fet bonum.  Et  fadtum 
eft  verpere  8c  mane, 
dies   quartes.  Dixic 
etiam  Deus  -y  Produ-j 
cant  aquac  reptile  ani-| 
mx  viventis  ,  8c  vo- 
latile   fuper  terram  , 
fub  Firmamento  cce-; 
li    Creavitque  Deus 
cete  grandia  ,  8c  om- 
uera  animam  vlven- 
tem  ,  atque  raotabi- 
lera  ,  quatn  produxe- 
rant  aquae  in  fpecies 
fuas  f  Se  omne  volati- 
le »  fecundùm  genus 
fuum.  Et  vidit  Deus  , 
quôd   effet   boaum  : 
benedixitaue  eis  ,  rii- 
cens  i  Crelcite,  8c  mal- 
tiplicamini  ,  8c  replète 
aquas  maris  :  avefque 
multiplicentur  fuper 
terram.  Et  faftum  ett 
vefperè  8c  manè»dies 
quintus.    Dixit  quo- 
que  Deus,  Producat 
terra  animam  viven- 
tem  in  génère  fuo  : 
jumenta  8c  reptilia  > 
8c  beftias  terras  fecun- 
dùm fpecies  lins.  Fa- 
ékumque  eft  ira.  Et 
fecit     Deus  beftias 
terrse    juxta  fpecies 
fuas  »  8c  jumenta  Se 
I  omne   reptile  ten* 
P  K  k   ii j 
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m  génère  fuo.   Et  vi-    re.    Et  il  y  eut  un  for,9 


dit  Deus  ,  quod  effet 
bonum  .  8c  ait  ,  Fa- 
ciamus  hominem  ad 
ïm  girem  9  8c  fimili- 
tudinem  noftrara  >  8c 
pr se (i t  pifeibus  maris , 
&  volatilibus  coeh  ,  8c 
beftîis  9  univerfeque 
ttrrxt  omnique  rep- 
tili,  quod  movetur  ia 
terra*  Et  creavit  Deus 
hominem  ad  imagi- 
nera fuam  /  ad  ima- 
ginerai Dei  creavit  il- 
lum  :  mafculum  8c 
feminam  creavit  eos. 
Benedixitqj  illis  Deus , 
8c  ait  :  Crefcite  Se 
xnukiplicamini ,  Se  re- 
plète terram,  &  fuh. 
jicite  eam,  8c  domi- 
camini  pifeibus  ma* 
ris,  8c  volatilibus  cœ- 
li  ,  8c  univerfis  ani- 
mantibus  ,  quaz  mo- 
ventur  fuper  terram  , 
Dixitque  Deus,  Ecce 
c'edi  vobis  omnem 
herbatn  afferentem 
femen  fuper  terram  , 
8c  uni verfa  ligna, qu« 
habent  in  fèmetipfis 
fementem  generis  fui: 
ut  fint  vobis  in  efeam 
&  cunftis  animanti- 
bus  terrae  ,  omnique 


&  un  matin  qui  for- 
mèrent   le  cinquième 
jour.    Dieu  dit  pareil- 
lewent  f  Que  la  tem 
produife  des  anus  vi- 
vantes- chacune  Jelon 
/on    ejpece      des  am- 
iraux tant  aprivoijez* 
que  farouches  ,    &  des 
reptiles  félon  leurs  ejpe- 
ces      Et  cela  fut  fait 
ainfi.    Et  Dieu  fit  les 
animaux  terreflns  tant 
aprivoifez  Jelon  leurs 
ejpeces.    Et  les  reptiles 
aujjî  félon   leurs  efpe* 
ces.    Et   Dieu  vit  qué 
cela  eftoit  bon.    Puis  il 
dit      Faifons  ï homme 
à  notre  image  ,  éf  à 
notre  reffemblance  •?  Et 
que  \a  puiffance  s'éten- 
de fur  les  poiffons  de 
la  mer  >  fur  les  oi- 
Jeaux  de  fair  ,  fur  les 
animaux  ,  Jur  toute  la 
terre  ,       fur  tous  les 
reptiles    qu'elle  con- 
tient.    Et   Dieu  créa 
l'homme  à  Jon  Image 
Il  le  créa  à  l'Image  de 
Dieu.    Il  en  créa  l'un 
mâle  ,  ô4  l'autre  fe- 
melle.    Et  Dieu  leur 
donna  fa  benediEtion  , 
&  leur  dit     Croijfez  , 


volucri  caeli»  8c  uni- ygnultipliez  ,  &  rem* 


delà  Semaine  Sainte. 

fBffhz  la  terre  ,  &  do-    verfis  quas  moventur 


in  terra  ,  8c  in  quibus 
eft  anima  vivens  :  ut 
habeant  ad  vefcea- 
dum  i  8c  faétum  eft 
ita.  Viditque  Deus 
cunfta  quae  fecent  .* 
8c  erant  valde  bona- 
ht  faétum  eft  vefpe* 
re  8c  mane  ,  dies  fexL 
tus.  Igitur  perfeéti 
fuot  cœli  8c  terra,  8c 
omnis  ornatus  eo- 
jum.  Complevitque 
Deus  die  feptimo 
opus  fuum  quod  fe- 
cerat  :  8c  requievit  die 
feptima  ab  univerfo 
opère  quod  patrarat. 


minez  fur  elle  Exer 
cez  vôtre  pouvoir  fur 
les  posons  de  la  mer , 
fur  Us  oi féaux  de  l'air* 
&  fur  toutes  fortes 
d'animaux  qui  ont 
mouvement  fur  la  ter- 
re. Et  Dieu  dit  /  Voilà 
que  je  vous  ai  donné 
toutes  fortes  d'herba- 
ges qui  portent  graine 
fur  ta  terre  ,  &  toutes 
fortes  [d'arbres  qui  por- 
tent en  eux-mêmes  la 
Jemence  de  leur  efpece  , 
afin  qu'ils  vous  fervent 
de  nourriture  i  &  à  tous 
les  animaux  de  la  terre, 

@*  à  tous  les  oifeaux  de  l'air  ,  &  généralement  à 
à  tout  ce  qui  a  vie  fur  la  terre  ,  afin  qu'ils  ayent 
dequoi  vivre.  Et  cela  fut  fait  ainfi.  Et  Dieu 
vit  que  toutes  les  chofes  qu'il  avoit  faites ,  êtoient 
parfaitement  bonnes  /  Et  il  y  eut  un  foir  Ô*  un 
mattn  qui  formèrent  le  fixième  jour.  Ainft  donc 
les  deux  ,  ç^T  la  terre  furent  faits  avec  toute  la 
beauté  qu'ils  ont  en  eux  i  Et  Dieu  acheva  fort 
ouvrage  au  Jeptième  jour  \  Et  il  repofa  en  ce  mê- 
me jour  }  après  avoir  entièrement  achevé  tout  fon 
ouvrage. 

La  Prophétie  achevée ,  le  Prêtre  dit  : 

Prions.  Orernus. 
Le  Diacre. 

flechiffons  les  genoux.      Fle&amus  genuae 

Le  Soudiacre. 
9c,  Levezivou*.  Levatc. 


Pour  le  Samedi 


Oratio. 

D Eus, qui  mirabi- 
liter  creafti  ho- 
raine  m  ,  Se  mirabilius 
redemilh'  ;  da  nobis 
qu3efuraus,contra  oblc- 
ôamenta  peccati,  men- 
tis ratione  perfiftere  s 
ut  mereamur  ad  aeter- 
na  gaudia  perveoiiA 
Per  Dominum  no 
Jftrum  Jefum  Chriftum 
Filium  tuum  ,  qui  te- 
cura  vivit  8c  régnât  in 
unitate  Spiritu3  fanéti 
Deus.  Per  orania  fsecula 
faeculorum.  ç*.  Amen. 


Oraîfon. 

ODieu  qui  par  un 
effet  admirable  de 
%'Stre  puiffana  avez* 
créé  l'homme  ,  qui 
Pavez  racheté  par  une 
fins  grande  merveille  \ 
jattes  -  nous  la  grâce  , 
s  il  vous  plaît  ,  de  for* 
tifier  noire  ejprit  & 
nôtre  raifon  ds  telle 
Jirte  ,  que  nous  ne  nous 
laijjhns  point  charmer 
par  les  air  arts  du  pechU 
afin  que  nous  puijjions 
jouir  un  jour  de  la  féli- 
cité éternelle.  Par  nôtre 


Seigneur  Je(us-Chri(i  votre  Fils,  qui  étant  Dieu, 
vit  (y  règne  avec  vous  en  ï unité  du  S.  Ejprit 
far  tous  les  fiecles  des  fîecles.  54.  Ainft  joit-  il. 

Seconde  Prophétie f  Gen.  j.  6.  7.  $c  S. 


NOë  vero  cum 
quingentoru  m  ef- 
fet annorum  »  genuit 
Sem  1  Chara  »  &  Ja. 
J>heth*  Cumquecœpif- 
fent  homines  multi- 
plicari  fuper  terram  f 
&  fili^9  procreaflent  : 
videntes  filii  Dei  fi- 
\ks  hç>minum  quôd 
cflent  pulchra  ,  acce- 
pçrunt  fibi  uxores  ex 
,  omnibus  quas  elege- 
jrant.  Duitque  Dcus; 


N 


Oe  étant  **è  dê 
cinq  cens  ans ,  en- 
gendra Sem,  Cham ,  & 
Japht.  Or  après  que 
les  homrres  eurent  com- 
mencé à  fe  multiplier 
fur  la  terre  ,  &  qu'ils 
eurent  engendré  plu» 
fteurs  filles  .•  les  enfans 
de  Dieu  voyant  que  les 
filbçs  des  hommes  étpient 
belles  ,  ils  en  prirent 
pour  femmes  de  toutes 
celles     quils  '  a  vùent 
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rhêifics.  Et  Dieu  dit 
alors  /  Mon  ejprit  ne 
demeurera  plus  fi  long, 
tems  en  l'homme  ,  par- 
ce  que  a  riefl  plus 
que  chair  .•  Et  les  jours 
de  fa  vie  ne  s9 étendront 
déformais  que  jufquà 
fi x- vingts  ans.  Or  (% 
ce  mime  -  tems  il  y 
avoit  des  Geans  fur  la 
terre.  Car  depuis  que 
les  en/ans  de  Dieu  eu- 
rent la  compagnie  des 
filles  des^  hommes»  9  elles 
enfanterext,  \es  hom- 
mes puiffans  qui  ont 
été  renommez,  de  tout 
tems.  Or  Dieu  voyant 
que  la  malice  des  hom* 
,  mes  crosffoit  grande- 
ment fur  la  terre  ,  & 
que  toutes  les  penfées 
de  leur  cœur  les  por- 
Uient  fans  ceffe  au 
mal  ,  comme  s'il  eut 
eu  regret  d'avoir  créé 
Vhomme  fur  la  terre  \ 
&  comme  s'il  eût  été 
touché  )ujques  dans  le 
fond  du  cœ'ir  d'une 
extrême  douleur  ,  (y 
Mufji  pour  mettre  or- 
dre  à  l'avenir  ,  //  dit  : 
Je  détruirai  Phimme 
de  defjuj  la  face  de  la 
terré  ,  &  tout  ce  que 
\y  ai  créé  depuis  l'hom^ 
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Non  permanebit  ipi- 
ritus  meus  ia  homine 
ia  îeternum ,  quia  ca- 
ro  eft  :  Eruntque  dies 
illius  ceatum  vigiati 
annorum.  Gigantcs 
autem  crant  fuper 
terram  in  diebus  iliis. 
Poftquam  eniœ  in- 
greffi  funt  filii  Dei  ad 
(iliss  hominum  ,  illa?^ 
que  genueruoe  1  ifti 
fijnt  potentes  à  faecu- 
lo  viri  faraofL  Videns 
autem  Deus  quôd 
multa  malitia  homi- 
pum  effet  in  terra  ,& 
cun&a  cogitatio  cor» 
dis  intenta  effet  ad 
malum  omni  tempo- 
re  j  pœnituit  eum  > 
quod  bomioem  fe- 
ciijet  in  terra.  Et  prac* 
cavens  in  futurum ,  fie 
tattus  dolore  cordis 
intrinfecus  :  dclebo 
(  inquit  )  hominem 
quem  creavi  ,  à  facie 
terra,  ab  homine  uf- 
que  ad  animantia  »  à 
reptili  ufque  ad  va- 
lucres  coeli  :  pœnitet 
enim  me  fecifie  eos. 
Noë  vero  invenit  gra* 
tiani  coram  Domino. 
Has  funt  generationes 
Nce.  Noé  vir  jultus 
atque    perfetStus  tuiz 


• 
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in  genentionibus  fuis» 
Cti'ii  Deo  ambul.v 
▼it.  Et  genuit  très  fi- 
lios,  Seai ,  Cham  ,  & 
Japhcth,  Corrupta 
cft  autem  terra  co- 
ram  D:o  ,  8c  repleta 
cft  iniquitate.  Cura- 
que  vidiffet  Deus  ter- 
ram  efle  corruptam 
(  ornais  quippe  caro 
corruperat  viam  fuam 
fuper  terram  )  dixit 
ad  Noë.  Finis  univer- 
carnis  venit  co- 
ram  me  i  repleta  cft 
terra  iniquitate  à  fa- 
de eorum  >  &  ego  dif- 
perdam  eos  cum  ter- 
ra. Fac  tibi  arcam  de 
lîgais  levigati?.  Man- 
fianculas  in  arca  fa* 
cies  j  &  bitumine  li- 
nies  intrinfecùs  &  ex- 
trinfecùs.  Et  lie  faciès 
eatiu  Trecentorum 
cubitorum  erit  lon- 
gitudo  arcae  i  quin- 
quaginta  cubitorum 
htitudo  :  &  trigin- 
ta  cubitorum  alti- 
tuilo  illius.  Fene- 
ftram  in  arca  facics  r 
&  in  cubito  confum- 
raabis  fummitatem 
ejus.  Oftium  autem 
arese  pones  ex  latere 
deorfum.  Cœnacula 
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me  \u(q%es  aux  anii 
maux  :  depuis  les  Wjfcj 
tiles  jujques  aux  oi-t 
Jeaux  de  l'air  :  car  je 
me  npens  de  les  avoir 
fa  ts  :  Mais  tioé  fut 
agréable  au  Seignéur* 
Voici  l'état  de  fa  po- 
fleritê.  tioé  fut  hom-, 
me  \ujle  *  &  parfait  en 
(on  tems  ,  &  marcha 
(elon  Dieu.  Il  engen- 
dra trois  fils  ,  Sern  , 
Cham,  &  Japbet.  Or 
la  terre  fut  toute  cor- 
rompue devait   Dieu  9 

6  fut  comblée  d*ini* 
quitè.  Et  comme  Dieu 
eut  <vû  que  toute  la 
terre  ètoit  corrompue 
(  car  pour  lors  toute 
chair  avoit  perverti 
Ja  voye  fur  la  terre  )  // 
dit  à  Nvè  j  Le  tems 
efi  menu  que  toute 
chair  doit  finir  devant 
moi  i  la  terre  ejl  rem- 
plie de  l'iniquité  de 
ceux  qui  ihabitent  : 
&  je  les  exterminerai 
avec  la  terre.  Fais -toi 
une  Arche  de  bois  tra- 
vaillé ,  ou  de  Sapin  , 
tu  y  feras  de  petits  lo- 
gemens  ,  &  tu  la  caL 
feutreras  de  bitume 
par  dedans  ,  &  par  de* 
hors  ;  Tu  la  bâtirat 
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de  cette  forte  ;  fa  lon- 
gueur 1er  a  de  trois  cens 
coudées  i  fa  largeur  de 
cinquante  >  &  fa  hau- 
teur de  trente.    Tu  y 
feras  en  haut  une  fe- 
nêtre 9  dont  la  hauteur 
Jera   d'une  coudée  Et 
en  bas  tu   feras  une 
porte  à  coté.   Tu  y  fer- 
ras trois    étages  ,  & 
voici  ce  qui  arrivera 

inonderai  la  terre 
d'un  déluge  d'eau  , 
je  détruirai  toute  chair 
qui  a  efprit  de  vie  fous 
le  Ciel  Tout  ce  qui 
efl  fur  la  Tme  f  Et  je 
ferai  alliance  avec 
toi  /  Tu  entreras  dans 
V  Arche  avec  tes  en 
fans ,  &  ta  femme ,  & 
avec  les  femmes  de  tes 
fils.  Et  tu  y  feras  en* 
trer  avec  toi  un  cou 
pie  de  chaque  efpece 
d'animaux  ,  dont  l'un 
Jera  mâle  ,  &  l'autre 
femelle  ,  pour  j  vivre 
avec  toi.  Tu  y  mettras 
avec  toi  un  couple 
d'oifeaux  félon  leur  ef 
pece ,  &  un  couple  de 
bêtes  à  quatre  pieds. 
Tu  y  fèras  auffî  entrer 
toutes  fortes  de  reptiles 
terrefhes  ,  félon  leur 
efpece     Tous  ces  ani* 


in^ÉSainte.  3S7 

&  triftega  faciès  in 
ca.  Eccc  ego  ad  du- 
cam  aquas  diluvii  fu- 
per  terram  :  ut  ioter- 
ficiara  omnem  car* 
nem ,  in  qua  fpiritus 
vitae  eft  fubter  Cœ- 
lum ,  &  univerfa  quae 
in  terra  funr ,  confu- 
mentur  :  Pooamqae 
feedus  meum  tecum  : 
fit  ingredieris  arcam 
tu  ,8c  filii  cui  ,  uxor 
tua  ,  8c  uxores  filio» 
rum  tuorum  tecum» 
Et  ex  candis  animan- 
tibus  univerfac  carnis 
binas  induces  in  ar-' 
cam ,  ut  vivant  tecum, 
malculini  fexus  8c  fe« 
minini.    De  volucri-' 

1 

bus  juxta  genus  fuum, 
&  de  jumentis  in  gé- 
nère fuo,  8c  ex  omni 
reptili  terras  fecun-; 
dû  ai  genus  fuum  : 
bina  de  omnibus  in- 
gredientur  tecum  ,  ut  . 
poflint  vivere.  Toiles 
igitur  tecum  ex  om- 
nibus efcis  >  quaeman* 
di  poflunt  ,  8c  com- 
portabis  apud  te  1  8c 
erunt  tam  tibi  >  quam 
illis  in  cibum  ;  Fecit 
ergo  Noë  omnia,qua2 
praeceperat  i  11  i  Deus  : 
Eratque  lêxcentorum 
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anaoram    ,  quando 
diluvii  aqux  inunda- 
vcruat  fuper  terram. 
Ruptifunt  autem  om« 
nés  foares  abylTi  ma- 
gnae  ,   5c  cataradfce 
cœli  apertas  funt  ;  8c 
fa&a   eft  pluvia  fu- 
per    terrara  quadra^ 
ginta  diebus  8c  qua- 
draginta  noétibus,  la 
articulo  dici  illius  in- 
greflus  eft  Noë ,  Sem, 
Cham  ,  8c  Japheth  fi- 
Hi  ejus,  uxor  illius,  8c 
très  uxorcs  filiorum 
ejus  cum  eo,  in  arcami 
ipfî  8c  omnc  animal  > 
fecundùtn  genus  fuum, 
univerfaque  iumenta 
la  génère  fuo  8c  om- 
ne  quod  moverur  fu- 
per terram  in  génère 
ïuo  ,  cunétumque  vo- 
latile  fecundùm  ge- 
nus fuum  Porro  arca 
ferebatur  fupcr  aquas. 
Et    aquas  praevalue- 
runt  nimis  fuper  ter* 
ram  i  opertique  funt 
ornnes  montes  excel- 
fi  fub  univerfo  cœlo. 
Qjindecim  cubitis  al- 
tior  fuit  aqua  fuper 
montes  ,  quos  ope- 
ruerar.  Confumpta- 
que  eft    omnis  caro 
qu*  movcbatur  fuper 
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maux  y   entreront  paf 
couples    avec  toi  pour 
y   être    confervez,  en 
vie.  Et  tu  te  pourvoi** 
ras  de  toutes  fortes  dé 
vivres  que  tu  porterai 
en  ton  logement  ,  pour 
te  {ervir  de  nourriture, 
&  à  eux  auffu  Noé 
fit  tout   ce  que  Dieu 
lui    avoit  commandé. 
Or  Noé  étoit    âgé  de 
fix  cens  ans  ,  lorfque  Us 
eaux  du    déluge  inoto* 
derent  la  terre.  Toutes 
les  four  ces'  du  grand 
abîme  ,        toutes  les 
éclufes   du   Ciel  furent 
ouvertes.    Et  la  pluyt 
tomba  à  ravines  fur  la 
terre  %  durant  quaran* 
te  tours  y  (T  quarante 
nuits.  Et  ponR;ielle>nent 
au  jour  arrêté.  Noé  en- 
tra dans  V  Arche  avH 
fes  en  fans  Sem ,  Cham  , 
&  Japhet  r  avec  fa 
femme ,  &  avec  les  trois 
femmes  de  Jes  fils.  Eux  , 
dis-ie  ,  y  entrèrent  ,  & 
toutes  fortes  d'animaux 
par  couples  ,  félon  leurs 
ifpeces  ,  toutes  fortes  de 
bit  es  aprivoifées  ,  &  fa» 
rouches  ,    toutes  fortes 
d'animaux  qui  ont  e(- 
prit  de  vie  y  &  toutes 
fortes  d'oifeaux  }  &d'ar 
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lùmaux  volans  ,  félon 
leurs  e/peces.  Or  ï  Ar- 
che flotoit  fur  le*  eaux , 
kjquelles  mirent  mer- 
veilUufement  fur  la 
terre  ,  en  Jorte  quelles 
couvrirent  les  fcmmets 
de  toutes  les  plus  hautes 
montagnes  qui  itoient 
fous  le  Ciel  ,  &  jurent 
élevées  quinze  coudées 
au  dejjus  des  fêmmets 
des  montagnes  qu'elles 
avoient  couvertes.  Et 
ainfi  toute  chair ,  quia- 
voit  mouvement  Jur  la 
terre  y  périt  ,  tant  des  ou 
Jeaux  que  des  animaux 
aprivoijez  ,  des  bêtes 
fauvages ,  des  reptiles 
qui  rampent  Jur  la  ter* 
re,&  de  tous  les  hom- 
mes. Et  Noi  refta  Jeul 
avec  ceux  qui  itoient 
avec  lui  dans  Perche. 
Et  les  eaux  inondèrent  • 
la  terre  durant  cent  cin- 
quante jours.  Or  Dieu 
Je  reffouvenant  de  Noè, 
&  de  tous  les  animaux 
aprivoi/ez  &  jauva 
ges  qui  itoient  dans 
l'Arche  avec  lui  ,  fit 
pajjer  un  vent  Jur  la 
terre  qui  fit  diminuer  les 
eaux.  /lu(R  les  fonrces 
de  l  abîme  furent  bou- 
chées ,  avec  Us  éclates 
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terram  5  volucrum  , 
animanrium  ,  beftia- 
rum  ,  omniunïque  re- 
ptilium  quse  reptant 
fuper  'erram.  Reman- 
fit  autem  folus  Noc  , 
&  qui  cum  eo  eranc 
in  arca.  Obtinuerunt-' 
que  aquae  terram  cen- 
tumquinquaginta  die- 
bus.  Recordatus  au, 
tem  Deus  Ncë,  cun- 
ftorumque  animan- 
tium ,  &  omnium  ju- 
meatorum ,  quae  erant 
cum  co  in  arca ,  addu- 
xit  fpiritum  fuper  ter- 
ram  ,  &  imminurse 
funt  aquar.  Et  claufî 
lunt  fontes  abyffi  ,  & 
cataraftac  cocli  :  & 
prohibitse  funt  plu- 
vias  de  cœlo.  Rever- 
fseque  funt  ,  aquas  de 
terra  ,  euntes  &  re- 
deuntes  :  &  cseperunt 
minui  poft  .  centum 
quinquaginta  dies. 
Cm  m  que  tranfiffent 
quadraginta  dies  ,  a- 
periens  Noë  fene-; 
flram  arcae  quam  fe- 
cerat  ,  dimifit  cor- 
vum.  Qui  egredieJ 
batur  ,  &  non  reverJ 
tebatur,  donec  ficca- 
rentur  aquse  fuper 
terram.   Emifit  quo-J 
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que  columbam  poft 
cum  ,  ut  viderct  ,  fi 
jam    ceiïaflent  aqu» 
fuper   facicm  terrse. 
Quse  cum  non  inve- 
niflet  ubi  rcquicfceret 
pe&  cjus  ,  reverfa  cft 
ad  eum  in  arcam.  A- 
quse  enim  erant  fuper 
univerfam  tcrram.  Ex- 
tenditque  manu  m  >  Se 
apprehenfam  intulit 
in  arcam.  Expeéhtis 
autem    ultra  feptem 
diebus  aliis  >  rursùm 
dimifit  columbam  ex 
arca  -7  at  illa  venir  ad 
eum   ad  vefperam  , 
portant  ramum  olivse 
Tirentibus    foliis  in 
ore  fuo.  Intellexit  er- 
goNoë,  quod  ceflaf- 
fent  aquse  fuper  tcr- 
ram. Expedavitque 
nihilominus  feptem 
diebus  aliis >  6c  emifit 
columbam  ,  aux  non 
cft  reverfa   ultra  ad 
eum,  Locutus  eft  au- 
tem Dominusad  Noe, 
dicens  t  Egrcdere  de 
arca  tu, 8c  uxor  tua  , 
filii  tui ,  &  uxores  fi- 
iiorum    tuorum  te- 
cum.  Cun&a  animan- 
tia  quae  funt  apud  te 
ex  omni  carne  ,  tam 
ia  volatilibus  ,  quàm 
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du  Ciel  :  &  les  pluye* 
furent  arrêtées  >  &  les 
eaux  avec  divers  flux 
ér  reflux  Je  retirèrent 
de  àefjus  la  terre  ,  & 
commencèrent  à  dimi- 
nuer au  bêut  de  cent 
cinquante,  jours.  Puis 
quarante  jours   après  j 
Noé   ouvrant   la  fe- 
nêtre de  V Arche  qui! 
avoit  faite  ,  donna  la 
volée  au  Corbeau  -,  qui 
Jorttt  ,  C4   ne  revint 
point  s  tandis  que  les 
eaux  s* écoulant ,  la  ter- 
re Je  dejecha.  Il  lâcha 
aujji  la  Cêlombe  après 
le  Corbeau  ,  afin  de  re- 
connaître  fi  les  eaux 
sètoient    di\a  Retirées 
de  deffut  la  face  de  la 
terre.  La  Colombe  n'a- 
yant point   trouvé  ou 
mettre  Jon  pied  ^retour- 
na en   t  Arche  vers 
tioé  ;  car  les  eaux  cou-, 
vroient  encore  toute  la 
terre.  Noé  tendant  Is 
main ,  la  reçût ,  &  la 
remit  dans  l'Arche.  Et 
ayant  atendu  Jept  au- 
tres )ours ,  il  fit  encore 
Jortir  la   Colombe  de 
F  Arche  :  Et  elle  re- 
vint à  lut  Jur  le  foir$ 
portant  en  fon  bec  une 
branche  cfOhviir  ,  dont 
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les  feuilles  ètoîent  ver-    in  beftiis  ,  &  univerfis 


Voyantes.  Ce  qu  fit  con 
?wître  à  Nvè  que  les 
taux  sétoient  retirées 
de  deffus  la  face  de  la 
Une  i  Et  néanmoins  il 
atendit  encore  jept  au* 
très  )ours  ,  &  renvoya 
la  Colombe  ,  qui  ne  re 
vint  plus  vers  lui. 
jllors  Dieu  parla  à 
Noè  ,  &  lui  dit ,  Sors  de 
V Arche  ,  toi&  ta  fem- 
me *  tes  enfans  ,  <b  leurs 
femmes  avec  vous.  Fai- 
tes aujji  fortir  tous  les 
animaux  qui  font  avec 
vous  ,  de  quelque  ejpece 
quils  (oient ,  les  oifeaux , 
les  bètes  aprivsijèes  dT 
Jauvages  ,  ér  tous  les 
reptiles  qui  rampent  fur 
la  terre.  Allez*  croijffez  , 
&  multipliez  Jur  la 
terre.   Atnfi  Noé  Jortit 


reptiJibus  quae  rep. 
tant  fuper  tcrram ,  cduc 
tecum  ,  &  ingredimL 
ni  luper  tcrram  ;  Cref- 
cite,  &  multiplicamL 
ni  fuper  eam.  Egref- 
fus  cft  crgo  Noë  i  flc 
filii  ejus.  Uxor  illius  , 
Se  uxores  fiiiorum 
cjus  eu  m  eo.  Sed  & 
omnia  animantia  ,  ju- 
n  enta  &  reptilia  qur 
reprant  fuper  tcrram, 
lecundùm  genusluum, 
egrefia  funt  de  arca. 
iEdificavitautem  Noë 
al  tare  Domino  i  & 
tollens  de  cur  dis  pc-; 
coribus  &  volucribus 
mundis  ,  obtulic  hou 
locaufla  fuper  alrare* 
Odoratufque  eft  Do- 
minus  odorem  iuavi- 
tatis. 


de  l9 Arche  ,  avec  fès  enfans,  Ja  femme,  &  les 
fmmes  de  Jes  enfansm  Et  tous  les  animaux  & 
bit  es  aprivoifées  &  Jauvages ,  &  tous  les  reptiles 
qui  rampent  fur  la  terre  ,  tous  félon  leur  ejpece, 
fortirent  de  l'Arche.  Et  Koè  drefja  un  Autel  au 
Seigneur  ,  &  prenant  de  chaque  ejpece  de  bêtes 
&  d'oijeaux  qui  riètoient  point  mm  ondes ,  //  en  offrit 
des  holocaujîes  fur  l'Autel,  &  l odeur  de  ce  Sacri- 
fice fut  agréable  à  Dieu. 

Prions.  Oremus. 
ïlechifjws  les  genoux.      FIcâamus  geillUÉ 
çc#  Levtz  vQus.  Levate. 


Pour  l*  Samedi 

Oraifon. 

O Dieu! dont  la  puif* 
Jance  ejl immuable  f 
&  la  lumière  éternelle , 
regardez  d'un  oeil  fa* 
Durable  le  corps  miftique 
&  merveilleux  de  toute 
vôtre  Eglije  ,  &  par  un 
effet  de  vôtre  conduite 
continuelle  ,  acomplifjez 
en  paix  Vouvrage  du 
\alut  des  hommes  \  En 
jorte  que  tout  le  mondt 
jenîe  &  voye  que  vous 
relevez  ce  qui  ejltombiy 
que  vous  renouveliez  ce 
qui  eft  vieux  &  usé  ;  & 
que  toutes  chofes  Jont 
rétablies  dans  leur  perfe-t 
Bion  par  celui  de  qui  elles 
ont  pris  leur  origine.  Par 
notre  Seigneur  Jejusm 
Chrift  ,  érc. 
Troiftéme  Prophétie.  Gcn.itf 

IN  diebus  illis:  Ten-  TJ  N  ***  jours- lk  :  Die* 
tavit  Deus  Abra-  JUi  tenta  Abraham ,  & 
ham,8cdixit  ad  eum  :  lui  dit  Abraham  > 
Abra'hâm  ,  Abraham:  Abraham  \ll  lui  rêponi 
at  illc  refpondit  :  ad-  dit ,  Que  vous  plaîuil  » 
fum.  Ait  illi  ,  toile  fi-  Seigneur  ?  Dieu  lui  dit  t 
lium  tuum  unigeni-  Prenez  avec  vous  vi- 
ttora  9  quem  diligis  tre  cher  fils  IJaac  ,&  aU 
lfaac ,  8c  vade  in  ter-  lez  vous*en  au  pays  de 
ram  vifionis  :  6c  offe-  Moria,  qui  fignifie  vi- 
res eum  ibi  in  holo-  lion  de  Dieu  ,  &  là 
cauftum  fuper  unum  vous  me  l'offrirez  en 
montium,  quem  mon-  hoUcaufle  fur  (une  des 
fîravero   tibi.   Igitur   Montagnes  que  je  vous 

dirai, 

J  m 


K  Oratio. 

Euscujus  incom- 
JL/  mutabihs  virtus 
ÎSciiîmen  titcmunv.rek. 
pice  propitius  -ad  to- 
tius  Ecclcliae  tuse  mi- 
rabile  Sacrarocntum  , 
Se  opusfalutishumanae 
perpétuas  difpofitionis 
cfFeâu  tranquillîùs 
operare  :  totufque 
mundus  experiatur  8c 
videat  s  dejeéta  erigi, 
inveterata  renovari,8c 
per  ipfum  redire  om- 
nia  in  integrum  ,  à 
quo  fumpfere  princi- 
pium  >  Dominum  no. 
flrum  jefumChriftum 
Filium  tuum  ,  qui 
tecum  vivit  2c  régnât, 
Sec. 


be  la  Semai 

dirai.   Abraham  Je  le- 
vant avant  jour,  char- 
gea fin  Âne  ,  &  emme- 
na avec  joi  deux  de  (es 
ferviteurs  ,  &  f$n  fils 
Ifaac.    Et  ayant  coupé 
du  bois  pour  farrel'holo- 
cau/îe  y  il  s'en  alla  au 
lieu  que  le  Seigneur  lui 
avott  ordonné.  Le  trot- 
fième  )onr  levant  les 
yeux  ,  //  vit  le  lieu  de 
loin ,  &  dit  à  fes  fervi- 
teurs  .'   Attendez*  ici 
avec  lâne  .•  Je  mm 
vais  avec  mon  fils  ici 
prés  adorer  le  Seigneur  , 
&  nous  retournerons  in- 
continent à  vous  •  Et 
prenant  le  bois  du  facri- 
fice  ,  il  le  mit  fur  les 
épaules  de  fon  fils  .*  Et 
lui  il  porta  en  (es  mains 
le  feu  &  Fèpè*4  Comme 
ils  m ar choient  eux  deux 
enftmble  ,  ljaac  dit  à 
fon  Pere  'x  Mon   Pere  ! 
yJbraham  lui  répondit* 
Que  voulez -vous  mon 
fils  :  Voici*  dit -il  le  feu 
&  le  bots  •?  où  efl  la  viB  'u 
me    de   l'holocau/ie  ? 
Abraham  lui  repartit 
Dieu  y  pourvoira  ,  mon 
fils  :   Continuant  leur 
chemin  ,   ils  arriverez 
gît  lieu  que  le  Seigneur 

fivoit  montre  à  /ibra- 

— ■  ■  -   - .    .         -  -* 
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Abrafnm  de  nofte 
confurgcns  ,  ftravit 
afinum  iuum  ,  ducen9 
fecum  duos  juvenes  , 
&  Ifaac  filium  fuum. 
Cumque  concidififet 
ligna  in  holocauftum, 
abiit  ad  locum,quem 
prseceperat  ei  Deus. 
Die  autem  tertio  ele* 
vatis  oculis  ,  vidic  lo* 
cum  procul ,  dtxitque 
ad  pueros  ?fuos  :  Ex- 
peftate  hîc  cum  aft-i 
no  :  Ego  8c  puer  il*; 
lue  ulque  pr opéran- 
tes 1  poftquam  adora- 
verimus  ,  revertemur 
ad  vos.  Tulie  quoque 
ligua  holocauPti  ,  & 
impofuit  f'uper  Ifaac 
filium  fuum  :  ipfe  ve* 
rô  portabat  in  mani- 
bus  ignem  8c  gladium, 
Cumque  duo  psrge- 
rent  fimul ,  dixit  lfaac 
Patri  fuo:  Pater  mi  l 
At  ille  refpondit.  Quid 
vis  fili?  Ecce(inquit) 
ignis  8c  ligna  ,  ubi  eft 
vi&ima  holocaufti  ? 
Dixic  Abraham  :Deus 
providebit  fibi  vi&u 
nia  m  holocaufti  ,  fili 
mi.  Pergebant  ergo 
pariter  :  veneruntquo 
ad  locum  ,  quem  of- 
teuderat  ei  Deus  in 
U 
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quo  gedificavit  al  tare  , 
&  defuper  ligna  com- 
pofuit.  Cumque  col- 
ligaflet  Ifaac  filium 
fuum  ,  pofuit  cum  in 
altare  îuper  ftruem 
Jignorum  5  Extendit* 
que  manum,  &  arri- 
puit  gladium,  ut  im- 
molaret  filium  fuum. 
Et  ecce  Angélus  Do» 
mini  .de  cœlo  clama- 
vit,dicens;  Abraham  , 
Abraham.  Qui  ref- 
pondit  :  Adfum.  Di- 
xitque  ei  :  Ne  exten- 
das  manum  fuper  pue- 
rum  1  neque  facial  illi 
quidquam.  Nunc  co- 
gnovi  quod  timeas 
Deum  ,  Se  non  pe- 
percifti  unigenito  fi- 
lio  tuo  propter  me. 
Leravit  Abraham  o- 
culos  y  viditque  pofl 
terguen  arietem  .inter 
vêpres  ,  hacrenrem 
cornibus  :  quem  aflu- 
mens  ,  obtulit  holo- 
cauftum  pro  fijjo. 
Appellavitque  nomen 
loci  illius  :  Dominus 
videt,  Undeufque  ho* 
die  dicîturin  monte 
Dominus  videbit.  Vo- 
cavit  autem  Angélus 
Domini  Abraham  le- 
cundo  de  cœlo  ,  di« 


e  Sàmedy 
ham     II  y  dreffa  fin 
Autel ,  fur  lequel  il  ar- 
rangea le  bois  :  ér  ayant 
héjon  fils  Ifaac  ♦  ilrle 
mit  fur  ï  Autel  pardef- 
/us  le  bois  :  Et  prit  t'épie 
en  (a  main  pour  immo- 
ler fon  fils \  Alors  l'An- 
ge du  Seigneur  lui  cria 
du    Ciel  :  Abraham  , 
Abraham  ?  il  répondit  , 
Que  vous  plaît- il ,  Sei- 
gneur ?  tiAnge  lui  dit  : 
Ne  levez  point  vôtre 
main  fnr  vôtre  fils ,  (y 
ne  lui  faites  aucun  mal. 
fe  cor.nois  maintenant 
que  vous  craignez.  Dieu, 
putfque   vous  navet, 
pas   épargné  vitre  pro* 
pre   fils  pour  ïamoar 
de  moi.  Abraham 
vant  les  yeux ,  vit  der» 
riere  lui  un  bélier  em~ 
barra  (Jé  avec  fes  cor- 
nés  dans  un  buiflon  t  il 
le  prit ,  &  l'offrit  en  ho- 
locaujle  au  lieu  de  /on 
fils  1  Et  tl  nomma  cette 
montagne  ,  le  Seigneur 
Fa  vu  :  laquelle  retient 
encore    aujourd'hui  ce 
nom.     L'Ange  apelU 
du  Ciel  Abraham  pour 
la  féconde  fois  ,  (y  lui 
dit  :  J'ai  juré  par  moi-é 
même ,  dit  le  Seigneur  » 

parce  que  tu  as  fait  ceu 


hïe  l"â  Semai 

U  a  ff  ion ,  (*r  qtten  ma 
eonjideration     tu  n'as 
point  épargne  ton  fils 
unique  ,  \e  te  comblerai 
de  mes  plus  grandes  be. 
nediSîions  ,  multi- 
plierai de  telle  Jorte  ta 
pofterité  ,  qu'elle  éga- 
lera le  nombre  infini  des 
étoiles  du  Ciel  ,  &  la 
multitude  innombrable 
du  Jable  qui  eft  fur  le 
rivage  ds  la  mer  :  elle 
pojfedera  les   Villes  de 
Jes  ennemis  \  &  toutes 
les  Nations  dé  la  terre 
feront  bmiés  en  ta  Je- 
menée ,  parce  que  tu  as 
obey  à  ma  voix.  Abra- 
ham retourna  vers  /es 
Jerviteurs  ,  &  s'en  alla 
avec  eux  en  Berfabèe  , 
eu  il  fit  ja  démettre. 
Prions. 
Flechiffons  les  genoux. 
Çt.  Levez-vous. 
Dieu  !  Souverain 
V^/  Pere  des  Fidèles  , 
(qui  par  la  grâce  de 
l 'adoption  que  vous  re- 
panacz  par  toute  la  ter- 
re ^multipliez  les  en  fans 
d(  votre  promefje  ,  Ô4 
cfvi  par  le  mijîere  de  la 
f'âque  >  faites  votre  jer~ 
viteur  Abraham  ,  Pere 
ele  toutes  les  Nations,  Je- 
Ion  que  <v<fus  lui  avez* 


WE    S  ÂîVtf  E#  j 

cens  :  Per  memetip-' 
fum  juravi  ,  dicitDo^ 
minus  ,  quia  fecifti 
rem  hanc,8c  non  pe- 
percifti  filio  tuo  uni-: 
genito  propter  me  ; 
benedicens  benedi^ 
cam  tibi  ,  8c  multipli- 
cabo  iemen  tuum  fi* 
eut  ftellas  cœli  ,  & 
velutare  iam,  qu»  eft 
in  littore  maris.  Pof- 
fidebit  femen  tuum 
portas  inimicorum 
îuorum  ,  Se  benedu 
centur  in  femine  tuo 
omnes  gentes  terra  » 
quia  obedifti  voci 
me».  Reverfus  eft 
Abraham  ad  pueros 
fuos  :  abieruntque  Ber- 
fabèe ,  fimul ,  £c  ha- 
bitavit  ibi. 

Orentus, 

Fleftamus  genua. 

çt.  Levate. 

DEus,tïdelium  pa- 
ter  iumme,  qui 
in  totoorbe  terrarum, 
promiflionis  tuse  fi- 
lios  diffufa  adoptio- 
nis  gratia  mulcipli- 
cas  :  8c  per  Pafchale 
Sacramentum  ,  Abra- 
ham puerum  tuum 
uiuverlarum  ,  iicut 
juralii  ,  genrium  effi- 
cis  patrem  i  da  popu- 
Li  il 


jÇfé  POU*    LE  SAMEDÏ 

lis,  tuÎ3  digne  ad  gra-   proniîs  par  ferment  \  reK* 


uam  tu«  vocationis 
iotroire.  Per  Pomi- 
num  noftrum  Jefuni 
Chriftum,  &c. 


dez  vos  Peuples  dignes 
Centrer  dans  la  grâce 
de  votre  vacation.  lJar 
nitte  Seigneur  Jejtts- 

Quatrième  Prophétie.  Exod.  14. 

IN  diebus  illis  1  Fa 
dutn  eft  ia  vigilia 
matutina,  8c  eccc  ref« 


piciens  Dominus  fu 
per  cadra  /Egyptio- 
rum  per  colamnam 
ïgnis  fit  nubis  ,  inter- 
fecit  exercirum  eo- 
rum  :  &  fubvertit  ro- 
tas curruum  ,  fere- 
banturque  in  profua- 
cîum.  Dixerunt  ergo 
iEgyptij  :  Fugjacnus 
ïfftëieai  :  Domiaus 
enim  pugnat  pro  cis 
contra  nos,  Et  ait  Do- 
minus ad  Moïfen.  Ex* 
tende  manum  tuam 
iuper  mare  ;  ut  rêver- 
tantur  aquae  ad  iE^y- 
ptios  9  fuper  currus  & 
équités  eoru m.  Cum- 
que  extendifîet  Mry. 
fes  manum  contra 
mare  ,  reverfum  cft 
primo  dlucuto  ad 
priorem  loeuiru  Fru- 
giencibufque  iEgyp- 
tiis  occurrerunt  aq<ise, 
&  invtiU  t  eos  Do- 
minus in  medus  Su- 


E~  M  ces  ]ours-fà  t  11 
advint  que  fi 

it  :  fe  Seigr 


jur  la 

fin  de  la  nuit  _ 
neur  regardant  le  camp 
des  Egyptiens  au  tra- 
vers de  la  colomne  de 
feu  dr  de  nuée  ,  défit 
leurs  troupes*  &renver* 
{a  les  roù's  de  leur  s  cha- 
riots* lesquelles  ètoient 
emportées  dans  le  fond 
de  Peau.    Surquoi  Us 
Egyptiens  dirait  :  Fuyons 
d*  devant  les  enfans 
drl[raël ,  parée  que  U 
Seigneur  combat  pour 
eux  contre  nous  1  Et  le 
Seigneur  dit  à  Moyfe  • 
Etendez  votre  main  fur 
la  met  y  afin  que  les  eau* 
retournent  Jur  les  Egy* 
ptienst  &  abîment  leurs 
chariots  &  leurs  che- 
valiers.    Moyfe  ayant 
étendu  (a  main  fur  la 
mer ,  les  eaux  retournè- 
rent en  leur  place  dés  U 
point  du  \our.  Et  comme 
les  Egyptiens  senfuyoient 
les  eaux  leur  fermèrent 
le  pacage  ,  Us  errjck* 


de  la  Semaine  Sainte. 
pant  ati  milieu  des  fio/s      ftibus.  Reverfacque 


Ù*  les  chariots ,  les  che- 
valiers ,  &  toutes  les 
troupes  de  Pharaon  qui 
itoient  entrées  dans  la 
mer  ,  pour  pourfuivre  le 
peuple  d'IJraèl ,  furent 
enjevelies  fous  les  mi 
mes  eaux  qui  retournè- 
rent d'où  elles  s'etoient 
retirées  :  Il  riy  en  eut 
pas ,  un  feul  êchape  j 
Mais  les  en/ans  a  lirai! 
travtylerent  la  mer  à 
pied  fec  :  Et  les  eaux 
leur  fer  voient  de  mu- 
rat  île  à  droite  &  à  gau- 
che. En  ce  jour  •  là  le 
Seigneur  délivra  les  1(- 
raeliUs  des  mains  d  s 
Egyptiens  y  qu'ils  virent 
étendus  morts  fur  le  ri- 
vage delà  mer ,& étant 
Jpeftateurs  de  la  grande 
punition  que  Dieu  exer. 
ça  contre  eux  i  Et  le  peu* 
pie  rejpeRz  le  Seigneur , 
crut  en  lui  y  &  eût  de 
la  créance  en  Mojje  fon 
jerviteur.  Alors  Moy\e<> 


fum  aquae  ,  &  opc- 
ruerunt  currus  &  e- 
quites  cunâi  exercî- 
tus  Pharaonis ,  qui  fe- 
quentes  ingrefii  fue- 
rant  mare  :  nec  unus 
quidem  fupcrfuit  ex 
eis.  Fili)  autem  Ifracl 
perrexerunt  per  mé- 
dium ficci  maris  :  £t 
aqus  eis  erant  quiti 
pro  muro  à  dextris  , 
&  à  finiftris.  Libéra, 
vitque  Dominus  in 
die  illo  Hracl  de  msr- 
nu  i£gyptiorum.  Et 
viderunc  i£gyptio* 
mortuos  fuper  littus 
maris  •?  &  manum 
magnam  quam  exer- 
çuerat  Dominus  con- 
tra eos  Timuitque 
populus  Dominum  ■? 
&  crediderunt  Do- 
mino, &  M  yfi  fervo- 
ejus.  Tune  cecinit 
Muyfes.  &fili)I(r  ël  y 
carmen  hoc  Domino* 
&  dixerunt. 


C*r  les  en/ans  d'ijraèl  chantèrent  ce  Cantique  à  l* 
fj-oire  de  Dieu. 

Trait.  Iracîus. 

C Hantons  un  Canti 
que  à  la  louante  du 
$eign:ur  ,  qui  à  fût 
m  Wir  avec  tant  d9ecla$ 
&  de  gloire  Jd  toute- 


CAntcmus,  Dom£ 
flo,  gloriosè  enjm 
hononficatus  eft  :  *ev 
quum  Se  afeenfor/ra 
pro;ecit  (  in  mare  t 


398         Pour   le  Samedi 
jutor  &  protc&or  fa-   puijfance  :  //  a  renversé 
dus  eft  mihi  in  falu-    dans  la  mer  le  cheva- 
te  m.  lier.  Il  m9 a  ajjijlé  de  Jon 

J ccows ,  &  de  fa  protection  ,  <&*  //  tria  Jauvê. 

t.  Hic  Dcus  meus  :  Il  eji  mon  Dieu\ 

&  hononfkabo  euro  ,  )e  lui  rendrai  le  cnlti 
Dcus  Patris  mei  ,  8c  &  l'honneur  que  )e  lui 
cxalrabo  cum.  dois  $  //  ejl  le  Dieu  de 

mon  Vere  \  &  je  le  glorifierai. 

t.  Dominus  con  f.  Il  eji  le  Dieu  qui 
tcrcns  bella  :  Dominus   dijfîpe  les  guerres  :  Jon 


nomen  e(t  illi. 
Oremus. 
Fle&amus  genua. 
ç*.  Levate. 

DEus,  cujus  anti- 
qua  miracula  e- 
tiara  noftris  fscculis 
corufcar*  fentimus  : 
dura  quod  uni  popu- 
lo à  perfecutione  M- 
gyptiaca  liberando  , 
dcxterse  tuse  poten- 
tia  contulifti,id  in  fa- 
lutem  Geatium  per 
aq  u  im  régénérât  i  o*> 
nis  operaris  i  prœfta  , 
ut  in  Abrahae  filios,  8c 
in  Itraëliticam  digni- 
tatcra  ,  totius  rnundi 
tranfeat  plenitudo. 
Per  Dominum  ,  &c. 


nom  e(l  le  Seigneur* 
Prions, 
Flèchiffons  les  genoux, 
-  Çt.  Levez- vous. 

ODieu  1    qui  nous 
faites  voir  en  nos 
jours  l'éclat  des  mer- 
veilles que  vous  avez 
faites  dans   les  fiecles 
paffez  ,  en  opérant  pour 
le  falut   des  Nations 
par  l'eau  de  la  régénéra* 
tion,  ce  que  vous  avez 
fait  pour  délivrer  un 
peuple  de  la  perfecution 
des    Egyptiens  :  Faites 
que  toutes  les  Hâtions 
du  monde  deviennent 
en  fan  s  d'/jbabam,  & 
quelles  entrent  dans  la 
dignité  du  peuole  d'l\- 
rail.   Par   notre  <Seig\ 


neur  Jefus-Cbrift,  $c\ 
\    Cinquième  Vrophetie.  10  f 4.  &  y  y. 

H Me  eft  haeredi-    J  'Héritage  des  Jervi- 
tasfervorum  Do-    jeteurs  de  Dieu  ,  & 
*nim  ,  ôc  juttitia  eo:   lenrjuftice  vient  de  moi 


h  e  jb  a  Sema 
feul  ,  dit îT Seigneur  : 
Vous  qui  êtes  altérez  , 
venez  à  la  feurce  i  Fous 
qui  n'avez  point  dequoi 
en  avoir  :  venez  ,  ache- 
tez ,  mangez  de  ce 
qui  vous  ejl  préparé  i 
Venez  y  achetez  fans  ar- 
gent y&  Jans  aucun  ê» 
change  le  vin  &  le  lait. 
(  les  biens  Evangeli- 
ques.)  Pourquoi  donnez- 
vous  dt  l'argent  pour  des 
chojes  qui  ne  fauroient 
vous  nourir  .  &  pour- 
quoi travaillez  .  vous 
uvee  tant  de  peine  pour 
des  chofes  qui  ne  fau- 
voient  vous  raffafier  ? 
Ecoutez  l'avis  que  je 
vous  donnes  Prenezune 
bonne  nourriture  qui  en- 
grai(le  vitre  ame ,  îfr  la 
comblez  de  délices Prê- 
tez l'oreille  ,  &  venez 
à  moi  Ecoutez  mot* 
&  votre  ame  vivra  / 
{y  )e  contrat  rai  kvec 
vous  une  alliance  éter- 
nelle, jelon  Us  promeffès 
que  )'at  faites  à  David  % 
(  à  v  on  Fils  Jésus 
Christ*  dont  Da- 
vid êroit  la  figure  )& 
que  j'aconpl  nu  fidèle- 
ment dt  le  faire  \ouir  , 
C?     pofler:té  d:S  effets 

de  ma  miJericorde9  Je 
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rum  apud  me  ,  dicit 
Dominus.  Omnes  fi* 
tientes  venite  ad  a- 
quas  /  8c  qui  non  ha, 
betis  argentum  ,  pro- 
perate  ,  8c  emite  ,  8c 
comedite  \  Venite  9 
emite  abfque  argen- 
to  ,  8c  abfque  u!!a 
commutatione  vinum 
8c  lac.  Quare  appen- 
ditis  argentum  non 
in  panibus ,  8c  laborem 
veftrum  non  in  fatu. 
ritate  ?  Audite  audien- 
tes  me  ,  8c  comedite 
booum  1 8c  deleétabi- 
tur  in  craffitudine 
anima  veftra.  Incli- 
nate  aurcm  veftram  , 
8c  venite  ad  me  ,  au- 
dite  ,  8c  vivet  anima 
veftra  :  8c  feriam  vou 
bikum  paâum  fem- 
picernum  9  miïericor- 
dias  David  fidèles* 
fcece  ,  teftem  populii 
dedi  eum  >  ducem  ,  ac 
praeceptorem  Genti- 
but.  Ecce  Gentem 
quam  nelciebas  ,  vo* 
cabis  8c  gentes  ,  qux 
te  non  cognoverunt  , 
ad  te  current ,  propter 
t)nm  Deuro  tuumy8c 
Sanétum  Uraçl  >  quia 

gloiificavit  te,  Qux- 
ricc  Doaanum  duru 

m 


4Co        Pour  le 
inveniri  poteft  ,  invo. 
cate  eum  ,  dam  pro. 
pè  eft.  Derelinquat 
impius  viam  fuam,  8c 
vir  iniquus  cogiratio- 
nes  fuas  i  5c  reverta 
tur  ad  Dominum  ,  & 
miferebrtur  ejus:  &  ad 
Deura  noftrum ,  quo- 
marri   mulcus  eft  ad 
ignofcendum.  Non 
cnicn  cogitatiooes 
meoe  ,  cogitationes 
veitrae  ,    nequac  vise 
me*  ,  viae  veftrar,  di- 
cit  Dominus.  Quia 
ficut  exaltaotur  cœli 
à  terra  :  fie  exaltatsç 
funt  viae  me*  à  viis 
veftris  >  &  cogitatio. 
nés  me*  à  cogitatio- 
nibus  veftris.  Et  quo- 
modo  deicendit  im- 
ber,8cnixde  corlo,  & 
illuc  'ultra  non  reyer- 
titur:  fed  inebriat  ter- 
rant &iafundit  eam , 
&  germinare  eam  fr- 
cic  ,  &  dat  femen  i'c- 
renti  ,  Se  panem  co- 
medenti.  Sic  eut  Ver- 
bura  m  eu  m  ,  quod 
egredietar     de  ore 
meo  /  Non  reverterur. 
ad  me  vacuum  ,  fed 
feciet  qurcumque  vo- 
lai ,  prolperabitur 
m  his ,  ad  quae  mi(i 


SaMed^ 

l'ai  établi  pour  effre  fi* 
moin  (  de  la  fidélité  de 
mes  pro  me  fies  )  aux 
peuples  \  &  pour  efhe  le 
condtiSleur  &  le  Mau 
tte  A:s  Rations.  Mon 
cher  Fils  vous  appelle^ 
rez  à  vous  un  peuple 
que  vous  ne  connoijfiez, 
pas ,      les  Nations  au/„ 
quelles  vous  étiez  #», 
connu  ,  fourreront  après 
vous  pour  V amour  du  Seû 
gneur  votre  Dieu,  &du 
Saint  £l\raeU  qui  VOUS 
a  glorifié.    Cherchez  le 
Seigneur  pendant  quon 
le  peut  trouver,  jfyez 
foin  de  V invoquer  pen- 
dant qttil  eft  proche 
Que  le  méchant  quitte 
fa  mauvaije  vie  \  que 
le  pécheur  quitte  fes  vû 
tieufes  habitudes  ,  & 
qutil  revienne  au  Seig* 
neur  ,  &  le  Seigneur  ne 
manquera  point  de  lui 
faire  mifericorde  :  qu  'il 
retourne  à  nôtre  Dieu; 
&-  Dieu  aura  pitié  de 
lui  .  parce  qu'il  efi  tout 
rempli  de   bonté  pour 
pardonner.  Car  mes  pen- 
Jéet  ne  font* pas  les  vo* 
très  hommes  inexora- 
bles :  <jr  vos  voyes  rr$ 
Jont  pas  les  miennes ,  dit 
le$t%neur.  LeCielnefl 

point 
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f  oint  plus  élevé  an  *  def-  illud  :  dicit  Dominus 
Jus  de  la  terre ,  que  mes  omnipotens. 
penjées  ,  &  mes  voyes  Jont  élevées  au-deffu? 
des  vitres  :  &  comme  la  pluye  &  la  neige 
tombent  du  Ciel ,  &  n'y  retournent  point  5  mais 
hume  fient  ,  &  abreuvent  la  terre  ,  &  font 
g-.rmer  enjuite  le  grain  dont  on  fait  la  récolte 
&  duquel  on  fait  le  pain  pour  Je  nourrir.  Ainfi 
la  parole  qui  Jortira  de  ma  bouche  ne  retourne* 
ta  point  inutilement  à  moi  1  Mais  elle  produira 
V effet  que  je  veux  ,  &  acomphra  toutes  les  cho- 
ses pour  le/quelles  je  l'ai  envoyée  »  dit  le  Seig~ 
mur  tout -puisant. 


Prions. 
Flechiffons  les  genoux* 
ç*.    Levez  -  vous. 

Dieu  tout  puiffant 
&  éternel ',  multL 
pliez  pour  l'honneur  dé 
vôtre  tiom  ce  que  vous 
avez,  promis  à  la  foi  de 
nos  Peres\&  par  unefain- 
te  adoption ,  donnez  à  vo- 
tre Eglife  de  nouveaux 
en  fans ,  pour  recevoir  les 
effets  de  vos  promeffes , 
en  forte  quelle  voye 
complifjement  prejqueen* 
tier  de  ce  que  les  pre- 
miers Saints  n'ont  point 
douté  qui  ne  dût  arriver. 


Oremus. 
Fle&amus  genua. 
Çt.  Levate. 

OMnipotens  fear. 
piterne  Deus  » 
multiplica  in  hono» 
rem  nominis  tui  quod 
patrum  fidei  fpopon- 
difti  :  &  promiflionis 
filios  facra  adoptione 
dilata  <  ut  quod  prio- 
res  Sanêti  non  dubu 
taverunt  tuturum,  E<>; 
clefia  tua  magna  jam 
ex  parte  cognofcat 
impletum.  Per  Domi- 
num  noftrum  Jefum. 
Chriflum ,  &c. 


Par  notre  Seigneur ,  &c- 

Sixième  Prophétie.  Baruch.  j. 

PEuple  d'ifraël,  êcou*  A  Udi  lfraël  mail? 
tez  les  reglenœns  de  /i  data  vitae  :  auri- 
lavie:  Prêtez  l'oreille  bus  percipef  ut  f  ia» 
aux  injirufl ions  qui  vous  prudentiam.  Quid  eft 
peuvent  rendre  fages,  lfraël  ,  quod  ia  terra 

Mm 
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inimicorum  es?  lnve- 
terafti  in  terra  aliéna  , 
coinquinatus  es  cum 
mortuis,  dépurât  us  es 
cum  defeendentibus  in 
infernum.  Dereliquifti 
fontem  fapienrise.Nam 
fi  in  via  Dei  ambulaf- 
fei  habitafles  utique  in 
pace  fuper  terranr..  Dif* 
ce  ,  ubi  fit  fapientia  , 
ubi  fit  virtus  ,  ubi  fît 
ïotelleétus  #  ut  feias 
fimul  ,  ubi  fît  longi- 
turnitas  vit*  8c  vi&us, 
ubi  fit  lumen  oculo- 
rum  Se  pax.  Quis  in. 
venit  locum  ejus?  Et 
quis  introivit  in  the* 
fauros  ejus?  Ubi  Aiot 
Principes  Gentium ,  8c 
qui  dominantur  fuper 
beftias  qux  funt  fuper 
terram  ?  Qui  in  avi. 
bus  cœli  ludunt,  qui 
argentum  thefauri- 
cant,  8;  auruminquo 
confidunt  homines  : 
&  non  eft  finis  acqui- 
fitionis  eorum  ?  Qui 
argentum  fabricant  , 
&  folliciti  funt  :  nec 
cft  inventio  operum 
illoriim  ?  Extermina- 
ti  funt  ,  &  ad  inferos 
defeenderunt  :  8c  alij 
in  locum  eorum  fur* 
rexcrunt*  Juvenes  vi* 


i  Samedy 
Pourquoi  êtes  •  vous  dans 
la  terre  de  vos  ennemis  ? 
Pourquoi  avez  •  vous 
vtedli  dam  un  pays 
étranger  ?  Vourquoi 
vous  êtes  -  vous  joullê 
avec  les  morts  (avec les 
Infidèles  )  pourquoi 
êtes  vous  du  nombre  de 
ceux  qui  descendent 
dans  l'Enfer,  ou  dans  le 
tombeau  ,  finon  parce 
que  vous  avez  quiti 
la  Jource  de  la  fagejje  ? 
Car  fi  vous  eujfiez  mar- 
ché dans  la  voye  du 
Seigneur  \  vous  cujftez 
habité  en  paix  jur  la 
terre,  éprenez  où  ejl 
la  Jageffe ,  la  vertu ,  S* 
^intelligence  \  où  eft  la 
longue  durée  des  jours  t 
&  de  la  félicité  de  la 
vie  ,  où  eji  la  lumière 
des  yeux  ,  &  la  paix. 

a  trouvé  le  lieu 
où  elle  eft  ,  &  qui  eft 
entré  dans  les  treforsî 
Où  font  les  Princes 
des  Nations  ,  &  ceux 
oui  commandoimt  aux 
bêtes  de  la  terre  ,  £r  qui 
fe  \omient  avec  les  oi* 
féaux  de  l'air  ?  Où  font 
ceux  qui  amajjoient  des 
trejors  d'or  &  d'argent, 
au/quels  les  hommes 
™€tAenl       confiance , 
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&  qui  riètoient  \amais 
aflouvis  de  leurs  aqui- 
fit  ions  ?  Où  font  ceux 
qui  prenoient  tant  de 
peine  à  fondre  l'argent, 
fans  trouver  ce  qu'ils 
cherchoient  par  leur 
travail  ?  Us  ont  péri , 
ils  (ont  decendus  dans 
V  Enfer ,  ou  dans  le  tom- 
beau :  &  d'autres  ont 
pris  leur  place.  Dans 
leur  jeuneffe  ils  ont  vu 
le  )our ,  &  Us  ont  habité 
fur  la  terre  :  mais  ils  ont 
ignoré  la  véritable  fa* 
geffe  t  ils  n'ont  point 
cmnu  Jes  Jentiers  ,  & 
leurs  enfans  ne  l'ont 
point  receué  t  Elle  s'efi 
éloignée  d'eux.  On  n'en 
a  point  oui  parler  dans 
la  terre  de  Chanaan  \ 
on  ne  l'a  point  vue  en 
Theman.  Les  ènfans 
même  d'Igor  ,  qui 
cherchent  Ta  prudence 
de  la  terre  dans  leur 
trafic  ,  avec  ceux  de 
Theman  :  Les  Difcou» 
reurs  &  les  Philofophes 
ont  ignoré  le  chemin  de 
la  Jageffe ,  &  ont  oublié 
Jes  Jentiers.  Veuple  d'If 
raël,  que  la  maijon  du 
Seigneur  efl  vafle  ,  Ô* 
que  /on  étendue  efl 
grande  l  Elle  efl  infinie, 
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deruut  lumen  :  8c  ha- 
bitaverunt  fuper  ter* 
ram.  Viam  autem  dif- 
ciplmae  nefcierunt,  ne* 
que  inteliexerunt  fc-; 
mitas  cjus,  neque  fuf~ 
ceperunt  eam  filij  eo~ 
rum.  A  facie  eorura 
longé  fa£ta  efl:  \  noa 
efl  audita  in  terra 
Chanaan  :  neque  vif* 
eft  in  Theman.  Filij 
quoqueAgar  ,  qui  ex- 
qusrunt  prudentiam 
quae  de  terra  elt  ,  ne- 
gotiatores  rerrse  ,  8c 
Theman  ,  8c  fabulato- 
res  »  8c  exquifitoreg 
prudentiaz  8c  intelli- 
gentiae  1  viam  autem 
iapientiae  neicierunt 
neque  meminerunt 
femitaruru  ejus.  O  If* 
raël,quam  magna  eft 
domus  Dei  ,  8c  ingens 
locus  poflcilîonis  ei  ? 
Magnus  eft  ,  8c  noa  \ 
ha bet  co  n  1  ù  m  m  a tio- 
nem  1  excelles  8c  im^ 
menfus.  Ibi  fuerunt 
gigantes  non.inati  illi 

3ui  ab  initio  fuerunt  »  ' 
atura  magna  ,  feiea- 
tes  bellum.  Non  hot 
elegit  Dominus  :  ne- 
que  viam  difeiplina? 
dédit  illis  :  pr  )\  tercà 
perierunti  Etquoniam  5 
Mm  ij 
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non  habuerunt  fapien- 
tiam:  intcricrunt  pro- 
pterfuam  infipientiam. 
Quis  afcendit  in  cœ- 
lum ,  8c  accepit  eam ,  8c 
eduxit  eam  de  nubi- 
bus  ?   Quis  transfre- 
tavit  mare  ,  &  invenit 
eam  ,    &  attulit  eam 
fuper  aurum  eleétum  ? 
I^oneft  qui  fciatviam 
ejus  ,  neque  qui  exco- 
gitet  femitas  ejus.  Sed 
qui  fcit  univerfa  ,  no* 
vit  ilJam  /  &  adinve- 
nit    eam  prudentia 
lua.   Qui  perfecit  ter- 
rain   in  fempiterno 
îerapore  :  8c  adimple- 
vit   eam  pecudibus. 
Qui  emittit  lumen,  8c 
vadit  î  8c  vocavit  îi- 
lud ,  8c  obedivit  illi  in 
iremore.   Stellae  au- 
tem  dederunt  lumen 
ïn  cuftodiis  fuis  /  8c 
laetatae  funr.  Vocafce 
iunt,8cdixerunt  :  Ad- 
iumus.  Et  luxerunt  ei 
cum  jucunditate  ,  qui 
fecit  illas,  Hiceft  Ûeus 
xiofler  ,    8c  non  aefti- 
roabitur  alius  ad  eum. 
Hic  adinvenit  omnem 
viam  dilciplinas  :  8c 
dédit    illam  jacob 
puero  fuo  ,  8c  Ifraël 
Ûilç&o  (uo,  Poft  hase 


Samedi 

&  fon  élévation  rfa 
point  de  bornes.  Les  fa* 
meux  Geans ,  qui  ètoient 
dune  grandeur  excefl 
five  9    à4^  très  -  expéri- 
mentez   à  la  guerre  , 
ètoient    au  commence* 
ment ,  <5r  le  Seigneur  ne 
les  a  pas  chotfis  pour 
leur  enjeigner  la  Jagef- 
Je  y  cejî  pourquoi  Us  ont 
ejîé  exterminez.  Com- 
me ils  navoient  point 
de  lagejfe ,  ils  ont  péri  à 
cauje  de  leur  folie.  Qui 
efl  monté  au  Ciel  pour 
la  prendre  ,  &  qui  l'a 
tirée  des  nuées  ?   Qui  a 
traverje  la  mer  pour  la 
trouver  >  <Jr  qui  Va  a- 
portée  plutôt  que  le  fin 
or  ?    //  n'y  a  ptrfonne 
qui  fâche  fes  voyes  , 
qui  penje  À  fes  jentters. 
Mais  celui  qui  Jait  tou. 
tes  chojes  ,    ne  ïignore 
pas    //  Va  trouvée  par 
fa  prudence.    Celui  qui 
a  fait  la  terre  pour  du- 
rer éternellement  ,  & 
qui  Va  remplie  À'ani- 
maux  %  Celui  qui  enï, 
voye  la  lumière,  :  elle 
marche     Qui  Vapelle  , 
(ÎP  elle  obéit  avec  crain- 
te &  rejpeiï.  Celui  qui 
fait  luire  les  Etoiles  fé- 
lon f  ordre  qtiil  a  efa- 
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bit  /  qui  les  apelle,  &  luper  terram  vifusefti 
elles  répondent  avec  aL  &  curn  hominibus 
legrejje  Que  vous  converfatus  eft. 
plaît  -  il  ;  Et  elles  font  ravies  de  )oye  ,  de  luire 
pour  celui  qui  les  a  crées.  C'eji  celui-là  qui 
eft  notre  Dieu  ,  que  rien  ne  p?ut  égaler  CV/2 
lui  qui  a  trouvé  toutes  les  <voyes  de  la  véritable 
Jageffe  &  qui  Va  donnée  à  Jacob  [on  fervitewr* 
&  à  [on  peuple  d'Ifraél.  Après  cela  il  a  porté 
fur  la  terre  ,  &  a  converjê  avec  les  hommes^ 


Prions. 
Tlechiffbns  les  genoux. 
1   B*.    Levez  -  vous. 
Dieu!  qui  donnez 


(ans  ceffe  de  nou 
veaux  Enfans  à  votre 
E%iije  par  la  vocation 
des  dations  *  acordez> 
s'il  vous  plaît,  l'ajjiflance 
continuelle  de  votre  pro* 
tcBion  à  ceux  que  vous 
purifiez  par  l'eau  du  B 1- 
tèrne.  Par  notre  Sei- 
gneur JeJus-Chri/iy&c. 


Oremus. 
Fle&arous  genua. 
gt.  Levate. 
JT^  Eus  ,  qui  Eccle?- 


E 


fiam  tuam  fem- 
per  gentium  vocatio» 
ne  multiplicas  /  con- 
cède propitius  ut 
quos  aqua  baptifma- 
tis  abluis  >  continua 
proteétione  tuearis. 
Per     Dominum  no- 
ftrum    Jefum  Chri- 
ftum  ,  &c. 
Septième  Prophétie.  Ezechiel  $7. 
N  ces  jours  Jà.-  Le    T  N  diebus  illis  Fâ* 

JL  étaeftfuper  mema-i 
nus  Domini  :  &  edu- 
xit  me  in  Spiritu  Do* 
minus  /  &  dimifit  me 
in  medio  campi  :  qui 
erat  plenus  oflibus  » 
&  circumduxit  me 
pereaingyrum.  Erant 
autem  multa  valdè 
fuper  faciem  campi» 
ficcaque  vehementer. 
Mm  ii) 


Seigneur  je  rendit 
jenfible  à  moi  ,  & 
rn  ayant  ravi  en  ejprit  , 
;/  me  tranfporta  au  mi* 
l  eu  d'un  champ  qui 
eftoit  plein  d'os  5  &  vie 
fit  tourner  à  Ventour 
d'eux.  Il  y  en  avott  une 
grande  quantité  eflen- 
dus  fur  la  terre  »  lejquels 
ejioient  tout  defechez , 
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Et  dixit  ad  me  :  Fili 
homînis ,  putafne  vi- 
vent ofla  ifta  ?  Et  di- 
xi  :  Domine  Deus  tu 
nofti.  Et  dixit  ad  mer 
Vaticinare  de  cflibus 
iftis  &  dices  eis  :  Ofia 
arida  ,  audite  verbum 
Domini.  Haec  dicit 
Dominus  Deus  ofli- 
bus  his  t  Ecce  ego  in- 
tromittam  in  vos  fpi- 
xitum  ,  &  Vivetis  /  & 
dsbo  fuper  vos  ner- 
vos  ,  8c  fuccrefcere 
faciam  fuper  vos  car- 
nes ,  8c  fuperexten- 
dam  in  vobis  cutem  i 
8c  dabo  vobis  fpiri» 
tum  ,  8c  vivetis  ,  8c 
fcietis  ,  quia  ego  Do- 
minus. Et  propheta- 
vi  ficut  praeceperat 
xnihi.  Fa&us  eft  au- 
tem  fonitus ,  prophe- 
tante  me  ,  8c  ecce 
commorio.  Et  accef. 
ferunt  ofïa  ad  ofla  i 
unum  quoque  ad 
junfturam  fuam.  Et 
vidi  :  8c  ecce  fuper  ea 
nervi  8c  carnes  aicen- 
derunt ,  8c  exteata  eft 
ïn  eis  cutis  defuper:8c 
fpiritum  non  habe- 
banr.  Et  dixit  ad  me: 
Vaticinare  ad  fpiri- 
tum  :  vaticinare  ,  fili 


Samedy 
&  il  me  dit  .•  Fils  dë 
f  Homme  ,  pênfez  •  vous 
que  ces  os  doivent  re- 
vivre ?  Je  lui  repondir. 
Seigneur  ,  vous  le  Jp* 
vez.  Surquoi  il  me  dit  : 
Prophetifez,  &  dites  à 
ces  os  :  Os  deffechez  , 
écoutez    la  parole  du 
Seigneur.  Voici  ce  que  le 
Seigneur  qui  eft  Dieu> 
dit  à  ces  os  S  Je  vous  va* 
nimerai  ,        vous  vi- 
vrez .•  je  vous  donne- 
rai des  nerfs  ,  je  vous 
revêtirai  de  chair  ,  )e 
vous  couvrirai  de  peau, 
je  vous  ranimerai  , 
vous  vivrez  /  Ô4  vous 
Jarsrez   que  )e  fuis  le 
Seigneur.  Je  prophétisai 
donc  ,  félon  le  comman- 
dément  que  j'en  avois 
receu.  'Cependant  il  se- 
leva  un  grand  bruit ,  & 
un  grand  remuement  9 
Ces  os  s9aprocherent  les 
uns  des  autres  ,  chacun 
en  fa  place      fë  les  vis 
couverts  de  nerfs  <fr  dé 
chair  ,    &  revêtus  de 
peau ,  mais  ils  neftoient 
point  animez.   Alors  le 
Seigneut  me  dit  t  Fils 
de  C homme ,  prophetifez% 
&  dites  àVeffrit:  Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu/  EJprit ,  venez  de$ 
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quatre  vents  &  mottm 

dey  &  If^fiez  fur  ces 
morts  'çmy  les  faire  re- 
Wjfe*    Je  prophtfifai 
donc  (uivant  le  corn, 
mandement    que  j'en 
avais  receu.   Et  aujjïy 
tôt  Vefprit   entra  en 
eux  ,  lejquels  efant  ra- 
nimez i  Je  levèrent  fur 
leurs  pieds  comme  une 
grande  armée.   Alors  le 
Seigneur  me  dit  Fils 
de  l'homme  tous  ces  os 
reprejentent  la  maijon 
dljraèlyilsdifent  Nos 
os  (ont  deffecbez  ,  il  ne 
nous  refle  aucune  efpe- 
tance  ,  nous  fommes  per. 
dus.  C efi  pourquoi  pro- 
pheti\ez  ,  &  dites  leur: 
Poict  ce  que  dit  le  Seig- 
neur ,  qui  e(i  Dieu  Mon 
peuple  >  j'ouvrirai  vos 
tombeaux ,  Ô*  je  vous 
tn  ferai  (ortir    je  vous 
conduirai  dans  la  terre 
d'ifracl  i  &  vous  fau- 
tez* mon  peuple ,  que  je 
fuis  le  Seigneur,  quand 
f aurai  ouvert  vos  tom- 
beaux ,  que  je  vous  au- 
rai retirez  de  vos  fet>ul- 
chres  ,  dr  que  je  vous 
murai  fait  revivre  »  en 
vous  donnant  mon  ej- 
prit      ér  je  vous  ejia- 
élirai  dans  le  repos  en  vo  • 
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hominis ,  &.  di ces  ad 
ipiritum     Haec  dicit 
Dominus  Deus  :  A 
quatuor    vernis  veni 
fpiritus  ,    &  infuflU 
fuper    interfettos  if* 
tos,  Se  revivifeant.  Et 
prophetavi  licut  prae- 
ceperat  mihi.    Et  in«- 
greflus  eft  in  ea  fpiri- 
tus  ,  8c  vixerunt  .•  8c 
fteterunt  fuper  pedes 
fuos  exercicus  gran- 
dis nimis  valdè.  Et 
dixit  ad  me     Fili  ho- 
minis ,  ofla  haec  uni- 
verfa  ,  do  m  us  Ifraël 
eft.  Ipfi  dicunt  Arue- 
runt  ofla  noftra  ,  8c 
periit  fpes  noftra  >  8c 
abfcifli  fumus.  Prop-i 
tereà  vaticinare  ,  8c 
dicesad  eos     Haec  di- 
cit  Dominus  Deus, 
Ecce,  egoaperiam  tu- 
mulos  veftros,  &  edu- 
cam  vos  de  (epulchris 
veftris,  populus  meus  ? 
8c  inducam  vos  in 
terrain .  Et  feietis ,  quia 
ego  Dominus  ,  cum 
aperuero  fepulchra 
veftra  ,  8c  eduxero  vos 
de  tumulisveftris,  po» 
pule  meus  •*  8c  dede- 
ro  fpiritum  m  eu  m  in 
vobis,  8c  vîxentis  j  8c 
requiefeere   vos  faj 
Mm  iv 


4oS  Pour  le  Sk%wtD!* 

ciam   fupsr  humum    trs  pay/;  dit  leSeignem 


vertrara,  dicif  Demi- 
nus  omnipotent 
Oremus. 
Fleétamus  genua. 
B*.  Levate. 

Eus ,  qui  nos  ad 


celebrandum  Paf- 
chale  Sacramentum  » 
wtriufque  Teftamenti 
paginis  inftruis  :  da 
nobis  intelligere  mi- 
fencordiam  tuam  :  ut 
ex  perceptione  prae- 
fcntium  munerum  , 
firma  fit  expeâatio 
futurorum.  Per  Do. 
minum  noflrum  Je. 
fum  Chriftum,  Sec. 


tout  putfitm. 

•  Prion?.' 
Flechiffons  les  genoux* 
5c.    Levez  -  vous. 
Dieu  !  qui  par  les 


APpreheodent  fe. 
ptera  mulieres 
virum  unum  in  die 
illa  s  dicentes ,  Panem 
noftrura  comedemus, 
&  veftimentis  noftris 
operieraur  \  tantum- 
modo  invocetur  no- 
rnen  tuum  fuper  nos: 
aufer  opprobrium  no- 
flrum. In  die  illa  erit 
germen  Domini  in 
magnificentia ,  8c  in 
gloria  /  &  fruétus  ter- 
rae  fublimis  :  &  exul- 
tatio  Iiis  qui  falvati 


écritures  du  vieux 
(y  du  nouveau  Telia- 
ment ,  nous  enfeigncz 
comme  il  faut  célébrer 
les  Mtperes  de  la  Pâ- 
que  ;  faites  ■  nous  con- 
nottre  la  grandeur  de 
vos  bontez  }  afin  quen 
recevant  vos  dons  en 
cette  vie  ,  nous  atten- 
dions les  biens  à  venir 
avec  une  ferme  ejperan* 
ce.  Par  nôtre  Seigneur 
?efus*Chrift,&c. 
Huitième  Prophétie.    ll\  4. 

M  ces  jours  Jàs  Sept 
femmes  prendront 
un  (eul  homme  ,  &  lui 
diront.*  Nous  vivrons  de 
notre  pain ,  &  nous  nous 
entretiendrons  d'habits  s 
agréez  feulement  que 
nous  (oyons  qualifiées  de 
votre  nom  \  détournez 
de  nous  l'oprobre  (y  le 
mépris  que  nous  f of- 
frons. Alors  le  rejeton 
du  Seigneur  fera  voir 
avec  magnficènce  Vt- 
clat  de  fa  gloire  /  la  ter- 
re produira  des  fruits 
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excellent ,  &  ceux  c£en-    fuerint  de  Hraël.  Ec 


tre  le  peuple  d'ifra'el  qui 
feront  èchapez  des  maU 
heurs  de  leur  nation ,  fe~ 
ront  comblez   de  joye. 
Tous  ceux  qui  refieront 
dans  Sion  ,  &  dans  la 
nouvelle    Jerufalem  , 
feront  apellez   Saints , 
dont  les  noms  je  trouve* 
font  écrits  dans  le  Li~ 
wC  de  vie  ,  dans  Jeru> 
falern.  ,  ^rés  que  le  Sei- 
pteitr  aura  l<*vê  les  ta* 
ches  des  filles  de  Sion , 
&   mil  aura 
Jerufalem  du  fang'  qul 
a  ê:é  répandu  en  efL>if 
du  jugement ,  &  èn  ej> 
frit  de  charité  ardente. 
Et  le  Seigneur  produi- 
ra une  nuée  durant  le 
jour  ,  &  un  feu  brillant 
durant  la  nuit  fur  tou- 
te retendue  de  la  mon. 
tagne  de  Ston  \  où  il fera 
invoqué.    Sa  protetîion 


ent  omnis  qui  rcli- 
&us  fuerit  in  Sion,  8c 
reiiduus  in  Jerufalem, 
fanétus  vocabitur  :onru 
nis  qui  fcriptus  eft 
in  vita  in  Jerufdem  : 
Si1  abluerit  Domûius 
fordes  filnrum  Sion  : 
8c  fanguinem  Jerufa- 
lem laverie  de  medio 
ejus  ,  in  fpiricu  judi- 
cij  ,  8c  fpiritu  ardoris. 
Et  creabit  Dominus 
fuper  omnem  locum 
montis  Sion  ,  8c  ubi 
invocatus  eft ,  nubem 
per  diem  ,  8c  furoum, 
8c  fplendorem  ignis 
fhmmantis  in  nofte, 
^uoer  omnem  enim 
g|0i"iam  proreftio.  Et 
tabernjculum  erit  m 
umbracuiVim  dici  ab 
aftu  8c  i>  fecunta- 
tem  8c  abfcon.^eP 
à  turbine,  8c  à  pi  uvl;* 


seflendra  fur  tous  ceux  qu'il  aura  glorifiez  r 
let4r  fervira  de  pavillon  pour  les  couvrir  contré 
les  ardeurs  du  Soleil  durant  le  jour  ,  &  pour  les 
mettre  à  couvert  de  l'orage  de  la  pluye. 

Trait.  Traftus  If,  y. 

M On  Bien -aimé  a    TTlneafiâa  ett  dt- 
une  vigne  fur  une     V  leilo  in  cornu  >  in 
colline  dans  un  lieu  très-   loco  uberi. 


fertile, 

t.  Il  l'a  environnée 
d'une  baye,  &  de  fo(fez\ 


Et  maceriam 
circumdedit  ,  8c  cir- 
cumfodit  c  fie  planta- 
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vie  vineirn  Sorec ,  8c    il  Ta  plantée  de  Jeps 


aedificavit   rurrim  ia 
medio  ejus. 

t.    Et  torcular  fo- 
dit  in  ea  :  vinea  eairn 
Domini  fabaoth  ,  do- 
mus  Ifnël  eft, 
Or-mus. 

Fleitamus  genua. 

gt.  Le/ate.  - 

DEus.  qui  ia  om- 
nibus Ecclefïfc 
tu*  filiis ,  finckorum 
Propherarum  voce 
mamfe.hlti  ,  in  om- 
ni  loco  dominationis 
tuas  farorem  te  bono- 
rum  feminum  ,  8cele 
ftorunn   palmitum  el- 
fe cultorem  :  rnbue 
populis  tuis ,    qui  ^ 
vineirum     apud  te 
nomine  .  cenfrrt*ur 
fegeium  ;  rj%  fpma. 
rum   &  tribulorum 
fquaiovc  refecato  t  d'- 
Ena    effijianfur  frugo 
fo'jcundi.   Per  Domi 
Vtum  nortrum  jefum 
Chriftam  >  &c. 


très  -  exquis  :  il  a  bâti 
•  une  tout  au  milieu. 

f.   Il  y  a  dreffè  un 
preffoir    Or  cette  vigne 
du  Seigneur  des  armées 
ejl  la  maifon  £l\rael. 
Prions. 
Fléchi (fins  les  genoux, 
Çi,    Levez  -  vous. 


ODieu  !  qui  aver, 
déclaré  parla 
ch2  de  vos  fa?  rtfs  pro2 
pbetes  y  «fit  t  égard 
de  tous  \es  enftns  dê 
vitre   figUfe  %  voUs  fa 

******  h  bon  gran  dans 
t0  A'e  l'étendue  de  votre 
£mpire  ,  &  vous  culti- 
v  z  le  fil  m  choifi  :  Fai- 
tes par  votre  bo  tè  qiia- 
yant  arrashé  les  épi- 
nés  ,  {^F  les  chardons  du 
champ  de  vos  peuples ,  à 
qui  vous  dormez  le  nom 
de  vigne ,  &  de  tnoiffon , 
ils  produijent  de  bons 
fruits  en  abmdtnce. 
Par  notre  Seigneur  fi* 
fus  Qhrifi,  &c. 


Neuvième  Prophétie,    fcxovi.  n. 
N  diebus  illis  :  Du         N  ces  \ours  là  ;  Le 


X  fit  Damiaus  ad 
Moyfen  &  Aaron  ia 
terra  Mgypti  j  Men- 
lis  ifte ,  vobis  princi- 
pium  menlium  *  pri- 
mus  erit  in  menlibus 


Seigneur  dit  à  Mvf* 
Je  &  à  Aaron ,  dans  la 
terre  dt  Egypte.  Ce  mois 
Jera  le  commencement 
de  vos  mois  Il  fera  U 
premier   des   mois  de 


nt  la  Sema 

Vannée.    Parlez  à  toute 
Yaffemhlee    des  en/ans 
d'ifracl ,  &  leur  dites  i 
Qu'au  dixième  jour  de 
ce  mois  chacun  pre?me 
un  agneau  dans  Ja  fa- 
mille ,  &  dans  chaque 
m  ai  [on       Et  celui  qui 
ri  a  pas  afjez  de  per- 
fonnes  dans  Ja  famille 
pour  manger  un  agneau , 
qu'il    apelle    (on  plus 
proche  voi fin  ,  &  autant 
de  per/onnes    qu'il  en 
faut  pour  manger  l'ag~ 
neau  :  lequel  doit  être 
fans  défaut ,  mâle  »  O4 
d'un  an.    Fous  ohferve- 
rez  la  même  chofe  >  fi 
c'ejl  un  chevreau.  Et 
vous   le  garderez  juf 
ques    au  quatorzième 
jour  de  ce  mois.  Alors 
tout   le  peuple  dUjraèl 
^immolera  fur  le  loir  , 
&  prenant  defonfang% 
ils  en  arrojerun:  les  deux 
cotez  i  &  le  haut  des 
portes  des  maijons  où  ils 
le  mangeront  j   &  en 
cette  même  nuit  ils  en 
mangeront  la  chair  rô- 
tie au  feu  ,  avec  des 
pains  fans  levain  %  & 
avec  des  laitues  fou- 
vages.  Fous  rien  man- 
gerez rien  qui  hit  iru, 
ou  bouilli  dans  ïeau  i 
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anni.    Loquimini  ad 
unirerfum  cœtum  fi- 
liorum  lfraël  ,  Se  di- 
citc  eis  1  Décima  die 
mentis    hujus  tollat 
unuiquifque  agnum 
per    farnilias   Se  do- 
mos  fuas.   Sin  autem 
minor  eft  oumerus  » 
ut  fufîîcere  poflk  ad 
v^feendum    agnum  9 
aflumet  vîcinum  iuum 
qui    conjunétus  eft 
domui  fuse  juxta  nu-, 
merum    animarum  9 
quae  fufficere  pofïunt 
ad  e/um  Agni.  Erit 
autem    agnus  abique 
micu^  malculus,  an*J 
niculus  r  iuxra  quem 
ritum  tolletis  Se  hœ- 
dum.     Et  fervabitii 
eum  ufque  ad  quar* 
ta  m   decimam  diemî 
menfis  hujus.  Immo* 
labirque  eum  univer- 
fa  multitudo  filiorum 
lfraël   ad  vefperam. 
Et  fument  de  fangui- 
ne  e;us  i  ac  ponent 
fuper  utrumque  po- 
ftem  ,  8c  in  fuperli- 
minaribus  domorum» 
in  quibus  comedent 
illurn  ;  Et  edent  car- 
nes  noâe    illa  aflas 
igni ,  8c  fzyu.os  pa- 
nes >   cum  Uâucis 


4ît 

agreilibus. 
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Non 


co- 

meditis  ex  eo  cru- 
dum  quid ,  nec coétum 
aqua  fed  tantum  af- 
fum  igni.  Caput  cum 
pedibus  eius  8c  inte- 
ftinis  vorabitis  8c  os 
ejus  non  confringe- 
tis  /  nec  remanebit  ex 
co  quidquam  ufque 
mane.  Si  quid  re(î- 
duum  tuerit  ,  igne 
comburetis.  Sic  au- 
tem  comeditis  illum. 
Renés  veftros  accin- 
geris  8c  calceamen- 
ta  habebitis  in  pedi- 
bus ,  tenentes  baculos 
in  manibus  /  8c  come- 
detis  feltinanrer.  Eft 
enim  phafe  (  id  eft 
tran(îtus  Oomini.) 
partage  du  Seigneur 


mais  tout  fera  roti  atâ 
fett.  Vous  mangerez» 
promtement  la  tête  avec 
les  pieds  ,  Ô4  les  eru 
trailles  ,  &  wus  rien 
briferez  pas  un  feul  os. 
Fous  ri  en  referverez 
rien  pour  le  lendemain. 
Que  s'il  en  refte  quelque 
chofe  ,  vous  le  brûlerez 
dans  le  feu.  Or  vous  ie 
mangerez  en  cette  po- 
sture :  Vous  ceindrez  vos 
reins (ceft  à-dire  ,vous 
rctrouflerez  vos  robes» 
pour  è  re  prêcs  à  mar- 
cher,  )  vous  ferez  cbauf* 
fez  ,  vous  aur'Z  un 
bâton  à  la  main  ,  & 
vous  le  man*mz  en 
diligence  ,  parce  que 
c'e/i  la   Pâvte  ou  b 


Pajtte  ou 
ceit  à  dire  ,  parce  que 
ceft  pour  célébrer  la  mémoire  de  ce  que  le 
Seigneur  a  fait  en  vôtre  faveur  ,  lorfqu'il  vous 
fit  paiTer  de  l'Egypte  dans  la  Paîeftine. 


Oremus. 
•  Fleftimus  genua. 
Rt-  Levare. 

OMniporens  fem- 
piterne  Oeus,qui 
in  omnium  operum 
tuorum  difpenfationé 
mirabilis  es  .*  intelli- 
gant  redempti  tui 
non  fuifie  excellen- 
tes quod  initio  fac- 
tus  eft  niundus,  quam 


Prions. 
Flecbi/fons  les  genoux* 
Çt.    Levez  vous. 

Die*  tout  -  puifjant* 
éf4  éternel  f  qui  efles 
admirable  dans  Vœco. 
nomie  de  toutes  vos  œu- 
vres •  faites  que  ceux 
que  vous  avez  rache- 
tez ,  reconnoiffenv  que 
la  création  du  monde 
au   commencement  dis 
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icms  y  ria  pas  été  une  quod  in  fine  faeculo- 
plus  grande  mervei'le  rum  Paie  ha  noftrum 
que  celle  qui  a  paru  à  la  im me  laïus  eft  Chri- 
findu  fiecles  ilorjqucje-  ftus.  Qui  tecum  vivit 
JtiS'Chriji  qui  eft  notre  8fr  régnât  ,  &c. 
Pâque  a  été  immolé.  Lequel  étant  Dieu  'vit  & 
règne  avec  vous ,  &c. 

Dixième  Prophétie.  Jon.  3. 

EN  ces  jours  -  là.  le    T  N  diebus  illis  :  Fa- 
Seigneur  parla  au    A  âum  eft  verbum 
Prophète  Jonas  pour  une   Domini     ad  Jonam 
Jeconde  fors ,  dijantiLé-    Prophetam  fecundo  , 
vezvous  ,  &    allez   dicens  1  Surge  &  vade 
dans  la  grande  ville  de    in  Ninivem  civitatem 
Ninive  ,  &  prêchez. y    magnam  ,  &  praedica 
cè  que  je  vous  ai  dit.    in  ea  praedicationem , 
Jonas  {e  leva  ,  &  s'en   quam  ego  loquor  ad 
alla  à  Ninive  5  Jelon    te.  Et  furrexit  Jonas, 
la  parole   àu  Seigneur.    8c  abiit  in  Ninivem  » 
Or  Ninive  étoit    une   juxta  verbum  Domi- 
grande  ville   de   trois   ni.  Et  Ninive  erat  ci- 
journées  de  chemin.  Jo-    vitas  m3gna  ,  itinerc 
vas    marcha  dans   la   dierum  trium.  Et  cœ- 
ville  durant  un  jour,    pit  Jonas  introire  in 
criant  à  haute  voix       civitatem  itinere  diei 
Dans    quarante  jours   unius:  &  clamavit ,  8c 
Ninive  doit  périr.  Les   dixitrAdhuc  quadra- 
Nmivites    crurent   en   ginta  dies  ,  8c  Ninive 
Dieu ,      ordonnèrent  le   fubvertetur.  Et  credi- 
jeune  ,  &  (e  couvrirent   derunt  viri  Ninivitse 
de  Jacs  ,  depuis  le  plus   in  Deum  ,  8c  pradica- 
grand  jufquau  plus  pe-    verunt  jejunium  ,  8c 
tit.  Le  Roi  de  Ninive   veftiti   funr   faccis  à 
ayant  appris  ce  qui  Je   majore  ufque  ad  mi- 
pafloit,  dejeendit  de  /on    norem.   Et  pervenit 
Irène  ,  quitta  fes  ha-    verbum    ad  Regem 
iits,  &  fe  revêtit  <£un   Ninive.  Etfurrexit  de 
Jac  1  &  i*Jfit  dans  la   folio  lùo  ,  &  abjecit 


4T+  Pour  le 
vcftimentum  fuum  a 
le  :  8c  indùtus  cft  fac- 
co  t  &  fedit  in  cinere. 
Et  clamavit  >  &  dixit 
in  Ninive  ex  orc  Re* 
gis,  6c  Principum  ejus 
dicens  :  Horoines  »  Se 
jumenta,  ëeboves  ,  Se 
pecora  non  guftent 
quidquam  :  nec  paf- 
cantur,  &  aquamnon 
bibant.  Et  operiantur 
faccis  homincs  ,  ix  ju- 
menta :  8c  clament  ad 
Dominum  in  forti- 
tudine.  ht  converta- 
tur  vir  a  via  fua  ma- 
la  ,  8c  ab  iniquitate  , 
quse  eft  in  manibus 
corum  ?J  Quis  feie  fi 
convertatur  ,  8cignof- 
cat  Deus?  8c  reverta- 
tur  à  furore  irae  lus  , 
&  non  peribimus?  Et 
vidit  Deus  opéra  eo* 
rum  ,  quia  converti 
funt  dévia  lua  mala  / 
8c  mifertus  eft  popu- 
lo fao,  Do  mi  nus  Deus 
nolter# 

Qremus. 
h  Fle&amus  genua. 
9c.  Levate. 

DEus,  qui  diverfi- 
tatem  Gentium  in 
co.ifeflione  tui  nomi- 
cis  adunafti  ,  da  no- 


Samedy 

cendre  t  &  il  fit  crieï 
par  la  ville  de  Ninive  : 
De  parxle  Roy  ,  &  de 
tous  Jes  Princes  ,  que 
tous  les  hommes  ,  les 
chevaux ,  les  bœufs  ,  & 
les  auires  animaux ,  ne 
mangent  ,  &  nepaiffent 
quoi  que  ce  {oit  9  & 
qu'ils  ne  boivent  pas 
jeûnent  de  l'eau.  Que 
les  hommes  &  les  ans* 
maux  joient  couvert* 
de  facs  ,  &  qu'on  crie 
vers  ie  Seigneur  de  tou» 
te  fa  force.  Que  cha» 
cun  quite  fa  mauvaije 
vie y  Ô*  fa  a  fiions  vi* 
cieufes.  Qui  Jait  fi 
Dieu  ne  fe  tournera 
point  vers  nous  pour 
nous  pardonner  ,  dr  /// 
n'arrêtera  point  fa  co* 
1ère  (?  Ja  fureur  ,  afin 
que  nous  ne  pertjfions 
pas  ?  Dieu  vit  leurs 
bonnes  œuvres  ,  &  Fa» 
mendement  de  leur  vie  % 
ér  le  Seigneur  notre 
Dieu  eut  piùè  de  Jon 
peuple. 

Prions. 
Fléchi fjons  les  genoux, 
çt.  Levez  vous. 

ODieu  1  qui  avez 
réuni  plujieurs  Ha* 
tions  diverfes  dans  la 
tonfejjion  de  vitre  tlomi 


de  la  Semaine  Sainte.  Alc 
donnez- nota  la  volonté   bis  &  velJe  ,  &  poffc 

quae  prscipis  :  ur  po- 
pulo ad  seternitatera 
vocafo  ,  una  fit  fides 
mentium  ,  &  pietai 
a&ionum.  Per  Domi- 
num  noftrum  Jefum 
Chriftum.&c, 


&  le  pouvoir  de  faire 
ce  que  vous  comman- 
dez* ,  afin  que  votre 
peuple,  qui  e/i  apellé 
à  la  gloire  éternelle ,  ait 
mè  même  foy  dans  l'ef- 
prit  ,  (y  une  mime  pie- 
té dans  f  es  a  fiions.  Par 
notre  Seigneur.  &c 

Onzième  Prophétie.  Veut.  ji# 

EN  ces  )ours  là  5  Moi-  y  N  dicbus  illis  !  Scri- 
Je  ecrtvtt  un  Canti-  ±  " 
que  ,  Crïaprit  aux  En- 
JanS  dUfrael  :  &\e  Sei- 
gneur fit  ce  commande- 
ment à  lofué  ,  fil,  de 
Nun  :  Soyez  ferme  & 
inébranlable  :  Car  vous 
conduirez  les  Enfans 
d'Ifraèl  dans  la  teere 
<Wje  leur  ai  promije  , 
CT  je  feray  avec  vous. 
Et  après  que  Moije  eut 
achevé  d'écrire  dans 
un  livre  les  paroles  de 
la  Loy,  il  dit  aux  Lévi- 
tes y  qui  portaient  l'Ar- 
che de  V Alliance  du 
Seigneur  \  Prenez  ce 
Livre  &  le  mettez  à 
coté  de  r  Arche  de  V  Al- 
liance du  Seigneur  vo- 
tre Dieu  ,  afin  quil  foit 
en  témoignage  ,  contre 
vous  Car  je  {ai  bien 
que  vous  êtes  opiniâ- 
tres   rebelles  ,  à* 


pfit  Moyfes  Canti- 
cum  ,  &  docuit  filio* 
Uraël.  Pr*cepitque 
Dominus  Jofue  filio 
Nun  ,  6c  ait  i  Corfor- 
tare,  &  elîo  robuftus. 
Tu  enim  introduces 
fil:os  Uraël.  in  terram 
quam  pollicitus  fum 
cis  :  Et  ego  ero  tecum 
Poftquam  ergo  fcrip- 
fit  Moyfes  verba  le* 
gis  hujus  in  volumi- 
nc,  atque  complevit, 
praecepît  Levitis  t  qui 
portabant  arcam  foc- 
deris  Domini,  dicensi 
Tollite  libruin  iftum, 
&  ponire  eum  in  la- 
tere  arese  federis  Do- 
mini Dei  vert  ri  :  ut  fit 
tibi  contra  te  in  tefti\ 
monium.  Ego  enim 
fcio  contentionem  tua 
Se  cervicem  tuam  du* 
riflimam-  Adhuç  vif 


4ié  Pour  le 
vente  me  ,  8c  ingre 
diente  vobifcum,  (env 
per  contcntiofe  egi- 
ftis  contra  Dorrioum  : 
quantô  mngis  cum 
mortuus  fuero  ?  Con- 
gregate  ad  me  omnes 
majores  natu  f^er  tri- 
bus veftras,atque  Do- 
flores  i&  loquar  au- 
dienribus  eis  fermo- 
nesiftos,  Se  invocabo 
contra  eos  cœlum  & 
terram.  Novi  enim 
quod  poft  morteni 
meam  iniquè  agetis: 
&  declinabitis  citô  de 
via ,  quam  praecepi  vo- 
bis.  Et  occurrent  vo- 
bis  mala  in  extremo 
tempore:  quando  fe. 
ccritis  malum  in  con- 
fpeflu  Doraini  :  ut  ir- 
ritetis  cum  per  opéra 
raanuum  veftrarum. 
Locutus  eft  ergo 
Moyfes  audiente  uni- 
verlo  coetu  filiorum 
Ifraël  ,  verba  carrai- 
nis  hujus.Sc  ad  finem 
ufque  complevit. 
TraElus.  Deut«  3  u 

ATtende  coelum  , 
&  loquar  :  audiat 
terra  verba  ex  ore 
meo. 

t.  Expe&etur  ,  fî- 
cut  pluvia  >  eioquium 


S  A  ME  DY 

domptables  :  Pendant 
même  que  Yaï  vécu 
avec  vous  ,  vous  avez 
été  toujours  rebelles  à 
Dieu  :  Combien  le  fe- 
rez -  vous  davantage 
après  ma  mort  ?  Faites 
affembler  devant  moi 
tous  les  Anciens ^  &  tous 
les  DoSîeurs  de  vos  Tru 
bus  :  Je  leur  ferai  en* 
tendre  ces  paroles,  &je 
prendrai  le  Ciel  &  la 
Terre  à  témoins  contre 
eux.  Car  je  prévois 
qu'après  ma  mort ,  vous 
sommetrez  des  crimet>& 
que  vous  vous  détourne- 
rez de  la  voye  que  je  vous 
ai  commandé  de  fuivre  : 
Mais  à  la  fin  vous  Jerez 
accablez  de  maux  * 
quand  vous  aurez  pe^ 
chè  devant  les  yeux  du 
Seigneur  ,  atïrant  Ja 
colère  Jur  vous  par  vos 
a  SI  ton  s  criminelles .  A près 
ce  difeours  Moyfe  récita 
ce  Cantique  tout  entier 
devant  l*  A  [j emblée  des 
Enfans  d'IfraeL 
Trait. 

CI  eux,  écoutez  ce  què 
je  dis:  Et  vous  Ter- 
re ,  entendez  Us  paroles 
de  ma  bouche* 

f.  Quelles  foient 
at enduis  ,  conme  les 

champs^ 
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champs  altérez  atcn^ 
dent  la  ptuye  :  &  -qu'el- 
les pénètrent  dans  les 
cœurs  comme  la  rosée 
pénètre  la  terre. 

f.  Et  comme  les  brui- 
nes &  la  neige  je  rè* 
pandent  Jur  l'herbe  i 
parce  que  ^invoquerai 
le  Nom  du  Seigneur. 

f.  Célébrez  les  gran~ 
deurs  de  notre  Dieu  i  fes 
œuvres  font  fondées  Jur 
la  vérité ,  &  toutes  fes 
njoyes  font  la  )uflice  même. 

t.  Dieu  eji  fidèle  ,  & 
il  n'y  a  point  d'iniquité 
en  lut  i  Le  Soigneur  eji 
jufle  &  faint. 

Prions. 
.Fléchions  les  genoux. 
Levez  vour. 

ODieu  ,  qui  êtes  la 
grandeur  des  hum* 
bles ,  &  la  force  des  f  li- 
ftes ,  qui  avez  voulu 
que  votre  faint  Servi* 
teur  Moyfe  ait  infiruit 
n)otre  Peuple  par  le 
ihant  de  et  facrè  Can- 
tique \  en  forte  que  cet. 
te  répétition  de  la  loi 
fervit  aujji  pour  notre 
conduite  :  Faites  paroi- 
tre  votre  puifjance  fur 
.  toutes  les  tHatiatts  que 
^ous  avez  yiflifièts  : 
Et  apaijant  leur  fra* 


e  Sainte.  4T7 
meum  8c  defeendant 
ficuc  ros  verba  mea* 


f.  Sicut  imber  fri- 
per gramen  »  &  ficut 
nix  Tuper  fenum  » 
quia  nomen  Domini 
invocabo. 

f.  Date  magnita- 
dinem  Deo  noftro  : 
Deus  ,  vera  opéra 
ejiis  ,  8c  omnes  viac 
ejus  judicia. 

9.  Deus  fidelis  in 
qu>  non  eft  iniquitas: 
jultus  8c  fanffcus  Do~ 
minus* 

Oremus. 
Fleftamus  genua* 
g*.  Levate. 

DEus,celIitudo  hi> 
mi  lin  m ,  &  forti- 
tudo  re&orum  :  qui 
per  fanétura  Moyfen 
puerum  tuum  ,  ira 
erudire  populum  tuum 
facri  carminis  tui  de* 
cantatione  voluifti  , 
ut  illa  legis  iteratio  » 
fieret  etiam  noftra 
direftio  :  excita  in 
om  nem  j  uft  i  fi  cat  a  - 
ru  m  gentiutn  plenî-) 
tudinem  ,  potentiam 
tuam,8cda  lstitiaoi  , 
mitigando  terrore»  1 

Nn 
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ut  omnium  pcccatis   yeur  par  une  faintejofe. 


tua  remiffione  dele- 
tis  9  quo<J  dcnuntia- 
tum  eft  in  ultionem, 
tranfeat  in  falutcm. 
Fer  Dominum  no- 
ftrum  ,  Sec. 


IN  diebus  illis  :  Na- 
buchodonolor  Rex 
fecit  tiaruam  auream, 
altitudinc  cubiterum 
fex  ginta  ,  latirudine 
cubitorum  fex  :6c  Aa. 
tuit  cam  in  campo 
Dara  provincial  Ba- 
bylonis.  I raque  Ni- 
buchodonofor  Rex 
miiit  ad  congregan- 
dos  Satrapes  ,  Magi- 
ftratus,&  Judice*, du- 
ces :  &  tyrannos  ,  8c 
prxfe&os  ,  omnefque 
Principes  région u en  » 
ut  convenirent  ad  de* 
dicationem  (lamas  , 
quam  erexerat  Nabu- 
chodonofor  Rex.  Tune 
congregiti  func  Sa- 
trape i  Magiftratus  £c 
Judices  9  duces  $  &  ty. 
ranni  ,  8c  optirmtes, 
qui  erant  in  poicftati- 
bus  conihruti  »  U  uni* 
verfi  principes  regio- 
num  r  ut  con  vêtirent 
ad  dedicationem  fta* 


faites  que  tous  leurs  pe. 
chez  étant  effacez  par 
votre  mijmcorde  >  la 
terreur  des  peines  dont 
vous  les  avez  menacezt 
leur  tourne  à  lui  ut.  Par 
votre  Seigneur  ,  &c% 
Douzième  Prophetiè. 


E~~  N  ce  tems-  là  :  le 
Roi  Nabxchodo- 
nofor fit  faire  une  ftatui 
d'or,  haute  de  foixante 
(oudees  ,  ër  large  de  fix. 
Il  la  yr.it  dans  le  champ 
de  Dara}  en  la  Provin- 
ce de  Babylone  j  &  il 
convoqua  Us  Satrapes 
les  Magtfrats ,  les  Ju- 
ges y  les  Capitaines  >  les 
Gouverneurs  ,  Ô*  hs 
Princes  de  (es  Provin- 
ces, afin  d'affiler  à  la 
cenfecration  ae  cette 
Statue  qu'il  avoit  dref- 
sie  /  Et  comme  ils  fu- 
rent tous  affemblez  de- 
vant cette  Statué  qui 
le  Roi  Nabuihoaonofor 
avoit  drejfée  pour  af-t 
fijler  à  fa  consécration. 
Un  Héraut  cria  à  hautê 
voix ,  Peuples ,  Tribus  > 
éf  Cens  de  diverses  Na- 
tions y  il  vous  eji  ordon- 
né $  qu'aujfi  -  tôt  qui 
Vous  entendrez  le  fon 

des  trompeté*  >  des  flà^ 


SE   LA   SêMAÏNë  S  A  IN  t  E#  4ï£ 

tes  y  des  lyres  ,  des  haut-  tuae  ,  quam  erexe- 

bois  y  des  harpes^  ,  des  rat  Nabuchodonofor 

violons  »  &  de*  toutes  Rex.   Stabant  autem 

Jortes  d'injhumens    de  in  coofpeftu  ftatux  , 

tnufique  ,  vous  vous  quam  pofaerat  Na* 

proflerniez  par  terre  ,  buchodonofbr    Rcx  » 

&  adoriez  la  Statué  8c     praco  chmabat 

/if  que  Nabuchodono»  valenter  :  Vobis  dici- 

Jor  a  élevée.   Celui  qui  tur  popnlis  ,  tribubus 

ne  Je  profiernera  point  8c  linguis  >■  in  hora 

far  terre  pour  l'adirer,  qua    audieritis  ■  foni-j 

fera   à  l  heure   même  turn  tuba?  ,  fiftute  ,  8c 

jeté  dans  une  fournai-  citharae ,  lambucx,  8c 

Je  ardente.    Après  donc  pfalterij  ,  8c  fympho^ 

qué  tous  les  peuples  eu.  nias»  8c  univerfi  geaej 

rent  entendu  le  Jon  des  ris   muficorum  ,  ca« 

trompetes  ,  des  flûtes  ,  dentés  adorate  ftatuam 

des  lyres  y  des  hanUbois%  auream  ,  quam  com 

des  harpes  y  des  violons ,  ftituit  Nabuchodo. 

&  de  toutes  fortes  din  noforRex.  Siquisau-; 

Jlrumns  de  tnufique  y  ils  tem    non  proftratus 

Je  pro/iernerent  tous  en  adonverit  y  eadetu 

terre  >  &  adorèrent  cette  hora  raittetur  in  for- 

Statuéd'or ,  que  le  Roi  meem  ignis  ardentis. 

Nabuchodonofor     avoit  Poft  hsec  igitur  fta- 

drejsèe.  Incontinent  des  tim  ut  audierunt  onu 

Chaldeens      accusèrent  nés     populi  fonitum 

les  ?utfsy(  qui  étoient  tubx  ,  firtulae  8c  citha- 

à  la  Cour  )  devant  le  rae,  fambuese  ,  8c  pfal-] 

Roi    Nabuchodonofor  ,  terij  y  8c  fymphonic  , 

&  lui  dirent  :  Que  v$*  8c  omnis  generis  mu- 

tre  Majeflè  vive  éter-  lîcorum    ,  cadentes 

nettement.  Elle  a  ordon-  omnes  populi  ,  tribus 3 

né   qrfaujfi  -  tôt  qu'on  8c    linguae  adorave- 

aura  entendu  le  Jon  des  runt  ftatuam  auream» 

trompetes  ,  des  flûtes  ,  quam  conftituerat  Na-j 

des  lyres  ,  des  haut-bois ,  buchodonofor  Rex, 

des  harpes  >  des  violons ,  Statimque  in  ipfo  teca- 

Na  ij 


4to  Pour  le 
pore  accédantes  viri 
Chaldsei  accufaverunt, 
Judaeos  ,  dixeruntque 
Nabuchodonofor  Ré- 
gi :  Rex  in  aeternum 
vive-  Tu  Rex  pofui- 
fli  decretum:  ut  om- 
nis  homo,  qui  audfe- 
rit  fonitum  tubae  >  fi- 
ftula?  8c  cirhirae,  fam- 
bucse  &  pfalterii ,  Se 
iymphoniae  ,  &  ottu 
nis  generis  roufico- 
rum  ,  profternatfe  ,  Se 
adoret  (htuam  au-# 
ream.  Si  quts  autem 
non  procidens  ado* 
raverit  mitt*tur  in 
fornacem  ignis  ar- 
dentis.  Sunt  ergo  viri 
Judaei  ,  quos  coafti- 
tuifti  fuper  opéra  re 
gionis  Bibylonis.^  Su 
drach,  Miiach  8c  Ab- 
deoago,  viri  ifti  cen- 
tempferunt,  Rex  ,  de- 
cretum tuum  :  deos 
tuos  non  colunt  »  8c 
flatuara  auream ,  quam 
erexifti  ,  non  adorant. 
Tune  Nabuchodono- 
for  in  furore  8c  ira 
prsecepit ,  ut  adduce- 
rentur  Sidrach  ,  Mi 
fach  ,  8c  Abdenago. 
Qji  confeftim  adJu- 
fti  funt  in  confpeâu 
Régis,  Pronuatunf* 
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dr  de  toutes  fortes  £itf* 
fi  rumens  de  muftque  y 
tous  fi  projfernent  en 
terre,  &  adorent  fa  Sta- 
tue d'or  ,  &  que  ceux 
qui  ne  l'auront  pas  ado- 
rée 9  foient  jetez  dans 
une  fournaife  ardente. 
Cependant  ees  fuifs  que 
vous  avez  établis  In* 
tendans  fur  la  Provin* 
ce  de  Babylone ,  Sidrach , 
Mijach ,  &  Abdenago  , 
ont  méprisé  votre  Edit  % 
Ô*  n  adorent  point  vos 
Dieux,  ni  vôtre  Statué 
d'or.  Sur  quoi  Kabucho. 
donofor  entrant  en  colè- 
re) &  en  fui  cur  comman- 
da quon  lui  amenât  Si- 
drach >  Mi/ach ,  &  Ab- 
demgo  :  le/quels  étant 
devant  lui ,  il  leur  par- 
la de  la  forte  •  E(l  il 
donc  vrai  Sidrach ,  Af/- 
fach*&  Abdenago  què 
V&is  n'adorez  point 
mes  Dieux  ,  ni  la  Statué 
d'or  que  j'ai  dreffée  ! 
Maintenant  ,  fi  vous 
êtes  obeyffans  auffi-  tôt 
que  vous  entendrez  le 
fon  des  trompetes  ,  des 
flûtes  ,  des  lyres  ,  des 
haut* bois,  des  harpes  , 
des  violons  ,  &  de  ton* 
tes  ;  or tes  d'inftrumens 
de  mufique  ,  profanez-* 


de  la  Sema 
vous  en  terre  adorez 
la  Statué  que  j'ai  fait, 
dr effet»  Si  vous  ne  l'a. 
dorez  pas  ,  vous  Jerez 
)etez  à  l'heure  même 
dans  une  fournaife  ar- 
dente. Et  qui  jeta  le 
Dieu  qui  pourra  vous 
délivrer  de  mes  mains? 
Sidrach  ,  Mijach  ,  & 
Abdenago  répondirent 
au  Roi  Nabuchodono- 
for  Nous  ne  devmt 
pas  vous  dite  autte  cho» 
Je  fut  cela ,  finon  que  le 
Dieu  que  nous  adorons 
nous  peut  tetiter  de  la 
fournaife  ardent  e,& nous 
délivrer  de  vos  mains. 
§l'ée  fi  ce  rie  fi  pas  fa 
volonté^  fâchez  ,  S  Roi , 
que  nous  Radoterons 
jamais  vos  Dieux  ,  ni 
votre  Statué,  Alors  Na- 
èuchodonofot  tranfporté 
de  fureur  contre  Sidrach, 
Mijach  ,  &  Abdenago  , 
CÎP  faifant  éclater  fon 
indignation  pat  le  chan- 
gement qui  patotffbit  ftft 
Jon  vifage  ,  fit  embtajer 
la  fournatfe  fept  Jois 
plus  que  de  coutume  , 
&  commanda  aux  plus 
forts  de  Jon  armée  ,  de 
liit  les  pieds  à  Stdtach , 
Mijach  ,  tbdenago  , 
C  de  Us  \etet  dans  la 


ne  Sainte.  42  i 
que  Nibuchodono" 
iorRex,  ait  eis  :  Veie- 
ne Sidrach ,  Mifach ,  8c 
Abdenago  deos  meos 
non  cohtis ,  &  ftatuam 
auream  quam  con- 
ftitui  ,  non  adoratis? 
Nunc  ergo,fi  eftis  pa- 
rati,  quacumque  hora 
audieriris  fonitum  tu- 
bas ,  filiute  ,  citharae, 
fambuese,  8c  pfalterii, 
8c  (ymphoniae,  omnif- 
que  generis  mufico- 
rum  ,  profterniee  vos , 
8c  adorate  ftatuam 
quam  feci.  Quod  fi 
non  adoraveritis  ,  ea- 
dem  hora  mittemini 
in  formeem  ignis  ar- 
dentis  :  8c  quis  eft 
Deus,  qui  eripiat  voô 
de  manu  mea  ?  Rel- 
pondentes  Sidrach  f 
Mifach,  &  Abdenago, 
dixerunt  Nabuchodo- 
nofor  Régi.  Non  oJ 
portet  nos  de  hac  ref- 
pondere  tibi.  Ecce 
enim  Deus  nofter  que 
colimus  ,  poteft  nos 
ertpere  de  camino  ig- 
nis ardeatis  ,  8c  de 
manibus  tuis  ,  ô  Reir, 
liberare.  Quod  fi  no- 
lucnt  ,  notum  lit  tibi 
Rcx:quia  deos  tuos 

no  a  colimus ,  8c  fta- 


4* t         Pour   te  Samedi 
tuam     tuam    quara  foumaife  ardente  Iej- 
erocifti  ,  non   adora-  incontinent  furent 

mus  Tuoc  Nabucho-   j^/rsa  foaf        a»  mi- 
doaofor  repletus  eft   lieu  des   fiâmes  avec 
furore  :   &   afpeâus   leurs  robes ,  leurs  chauf- 
faciei  illius   immuta-  Jures ,  leurs  turbans ,  (y 
tus  eft  fuper  Sidrach.    tous  leurs  vêlement  • 
Mifach,  &  Abdénago.   Car  le  commandement 
Et  pr*cepit  ut  fuc-    du  Roi  prévoit.  Or  com- 
cenderetur  fornax  fe-    me  la  fournaife  et  oit 
ptulum  ,  quam  fuc-    extrêmement  embrajjée , 
cendi  confueverar.   Et    ceux  qui  y  avaient  ietê 
vins     fortiflimis    de   Sidrach  ,  Mija.h  ,  & 
exerçitufuo  juffit  ,  ut    Abdénago  ,  furent  bru- 
Iigafis  ,    pedibus  Si.    lez.  par  les  flâms  oui 
drach ,  Miiàch ,  8c  Ab     rejaillirent  fur  eux.  Mais 
dcnago,  mutèrent  eos   ces  trois  vunes  hommes 
m  fomacem  ignis  ar.   Sidrach ,  Mifach  ,  & 
d?I?t,?„:.  ^  ÇOQfeftim    Abd-naep  ,  qu'on  avait 
vin  îlli  vinffc  ,   cum   jetez,  tout  liez  dans  la 
braccis  fuis,  &  tiaris,    fournafe  ardente  ,  mar- 
£c  calceamentis  ,  &    choient  au  milieu  du 
vefhbus,  miffi  funt  in  feu,  louant  Dteu,&be- 
médium  fornacis  ig-   nifjint  le  Seigneur. 
nis  ardentis.  Nam  juffio  Kegisutgebat.  Fornax 
autem  fuccenfa  erat  nimis.  Porrô  viros  illos 
qui  miferant  Sidrach,  Mifach,  &  Abdénago  , 
interfecit  flimma  ignis.  Viri  autem  hi  très,  id 
eft  Sidrach,  Mifach, &  Abdénago,  ceciderunt 
m  rned^o  camino  ignis  ardentis  ,  colligati.  Et 
ambul.bant  in  medio  fhra  maraudantes  Deum 
&  beocdic^ntes  Domino. 

MmneditparFleStitnus  genua,  mais  feulement* 
Or  émus.  Prions. 

OMnîpotejs  fem*    px  leu  tout  -  puifjant 
.   P'teme  Ucus  (-es    VJ  & éternel,  qu:  êtes 
unuamundi,  qUi  pro.  ej?erance  du 


»e  la  Sema 

Monde  i  qui  par  la  bou- 
che de  vos  Prophète- 
avez  manifejlé  les  mi- 
Jieres  de  ces  tems\  Aug- 
mentez par  votre  bonté 
t ardeur  des  vaux  ,  & 
des  prières  de  votre 
peuple.  Car  nul  Fidèle 
ne  peut  s9 avancer  dans  la 
ntertu,  queparlesmouve* 
mens  que  vous  leurs  inf» 
pirez.  Par  notre  Seigneur. 

Cette  Oraifon  c fiant  finie  aux  Eglifes  où  il  y  a  des 
Fonts  Bapti\n,aux ■  le  Vreflre  qui  doit  bénir  les  Fonts, 
prend  un  Pluvial  violet  \  la  Croix  marche  la  premiè- 
re ,  avec  des  çhandelnrs ,  &  le  Cierge  bénît  allumé  \ 
il  <oa  vers  les  Fcnts  ave  le  Clergé  &  fes  Mimjlres  > 
cependant  on  chante  le  Trait  Juivant. 
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phetarum  tuorum 
praeconio  prsefentium 
temporum  declarafti 
ir  yfteria  \  auge  popu- 
li  tui  vota  placatus  ; 
quia  in  nullo  fide- 
liurn  ,  nifi  ex  tua  mf- 
piratione ,  proveniunt 
quarumlibet  incre- 
menta  virtutum.  Per 
Dominum,  &c# 


Trait. 

COmme  un  Cerf  fou- 
pire  avec  ardeur 
après  les  eaux  des  fontai- 
nes j  àmfi  mon  ame  fou- 
pire  après  vous \mon  Dieu. 

t.  Mon  ame  efl  alté- 
rée de  Dieu ,  qui  efl  une 
fource  de  vie.  Quand 
Jera  ce  que  )e  viendrai 
paroître  devant  la  face 
de  Dieu  ? 

t.  Mes  larmes  font 
devenues  mon  pain  ,  ô* 
ma  murrïture  durant  le 
)our  &  la  nuit ,  pendant 
qu'on  me  dit  à  toute  heu** 

res  Où  eji  voire  Pieu? 


Tra8. 

SIcut  cervus  defide- 
rat  ad  fontes  aqua- 
rum  :  ita  deiiderat 
anima  mea  ad  te  » 
Deus  meus. 

9.  Sitivit  anima 
mea  ad  Deum  '  vi- 
vum  1  quando  ve» 
nia  m  ,  8c  appareboi 
ante  taciem  Dei  ? 

f.  Fuerunt  mihi 
1  crymae  me«  panes 
die  ac  no£te  dum 
dici'ur  mihi  per  fin* 
gulos  dies  Ubi  eft 
Ueus  tuus? 


424        Pour   le  Samedi 

Le  Prêtre  en j ni  te  avant  que  bénir  les  Fonts,  dit 
cette  Oraifon, 


Dominus  vobifcum. 

5c.  Et  cum  fpiritu 
tuo. 

Oremus. 

OMiiipotens  fem- 
piterne  Deus,  re(- 
pice  propicius  ad  de* 
votionem  populi  re- 
nafcentis  ,  qui  ficut 
cer/us,  aquarum  tua* 
rum  expetit  fontem  i 
&  concède  propitius: 
ut  fi^ei  ipfius  Ciûs  , 
ba  ptïfm  atis  my  fteri  o 
animam  corpulque 
fan&ificet.  Per  Do- 
minumnoftrum,  &c. 


Le  Seignèur  (oit  avec 
vous. 

Et  avec  vitre  efc 

prit. 

Prions. 

Dieu  tout  puijjhnt  ô4 
éternel  ,  regardez 
dun  œil  favorable  la 
dévotion  de  votre  pets^ 
plerenaiffant ,  qui  com- 
me un  Cerf  Joûpire  après, 
les  eaux  de  vitre  fon- 
taine i  Et  faites  par  vo- 
tre bonté  que  la  foi  dont 
il  efi  altéré ,  fanfttfie  {on 
ame  &  (on  corps  pitr  U 
Sacrement  d:i  Bzptéme. 
Par  nStre  Seigneur ,  &c. 


jfprés  il  commence  à  bénir  les  Fonts }  difant  j 


Dominus  vobifcu  m. 

Qt,  Et  cum  fpiritu 
tuo. 

Oremus. 

OMnipotens  fem- 
piterne  Deus,  a- 
defto  magnis  pietan"3 
tuae  myli  riis  ,  adefto 
Sacramentis,  8c  ad  re- 
creandos  no  vos  po- 
pulos ,  quos  tibi  fous 
bapufmatis  panurit , 
fpincuru  adoptioais 


Le  Seigneur  joit  avec 
vous. 

çt.  Et  avec  votre 
elprtt. 

Prions. 

Dieu  tout  -  pnijfant 
&  étmiel ,  benifjez 
par  votre  ajjifiance  ces 
mtjleres ,      ces  Sacre  - 
mens  m'I u  riez  par  votre 
bonté  y  &  pour  régénérer 
ces    nouveaux  peuples 
que  Veau   du  B.iptème 
vms  enfante  >  répan- 
dez, 
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dez  fur  eux  l'efprit  d'à-  cmittc  ;  ut  quod  no- 

doptim  ,  afin  que  cequi  ftrae    humilitatis  ge* 

Je  fait  par  le  rninijtere  rendum   eft  minitie- 

de  nofire  foiblefie  y  [oit  rio  ,  virtutis  tU2E  im- 

acompli  par  l'effet  de  pleatur   effe&u.  Pcr 

volhe  puitfance*  Par  ni.  Dominum  noftrum, 

tre  Seigneur,  &c.  &c. 

Et  élevant  fa  voix  au  Un  de  la  Vreface ,  il  poursuit* 

Par  tous  les  fiertés  des  Per  omnia  fecula 

fortes.  fseculoruro. 

Amen.  Pc.  Amen. 

Le  Seigneur  f oit  avec  Uominus  vobifeum, 
vous. 

9t.    Et  avec  vôtre  Et  cura  fpiritft 

tjprir,  tuo. 

Levez  vos  cœurs  en  Surfum  coida. 
haut. 

çc.    Nous  les  avons  Çt.    Hibemus  ad 

w  le  Seigneur.  Dominum. 

Rendons    grâces    à  Gratias  agamusDo* 

Dieu  nôtre  Setg?ieur.  mi  no  Deo  noftro. 

Bc.    Nous  le  devons  çt.    Dignum  &  iu- 

&  il  eft  ytfie.  ftum  cft. 

NOus  le  devons  en  T  J  Eiè  dignum  & 

effet  \ il  eft  jufte.il  \    juHum  eft,  se- 

ejî  équitable  &  falutai-  quum  &  falutare,  nos 

te  y  Seigneur  >Pere/aintt  tibi  feniper  fie  ubique 

&  tout  -  puifiant  ,  Ditu  gratias  agere  ,  Domi- 

Eternel ,  que  nous  vous  ne  fantte  ,  Pater  om-' 

rendnns  grâces  en  tout  nipotens,aeterneIJ>eusf 

tems  ,  &  en  tout  lieu  t  Qui  invifîbili  poten. 

de  ce  que  vous   opérez  îia  ,  Sacramentorutn 

ly effet  de  vos  Sacremens  tuorum  mirabiliter 

par  une  puiffance  invi-  operaris  efFeétum  t  Et 

Jible  ,  &  d'une  manière  licet  nos  tantis  my- 

«dmirablt      &  encore  fterii*  exequendis  là? 

Oo 
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mus  indigni  *  tu  ta-  que  nous-  [oyons  indignes 
men  grariae  tuas  dona  d'être  employez  à  de  fi 
non  deferens  ,  etiam  grands  mifterts  .»  nean- 
ad  nollras  prcccs  au-  moins  comme  vous  n  fi- 
ns tuse  pietatis  incli-  ban  donnez  pas  les  dons  de 
nas.    Deus,  eu  jus  fpi-  vitre  grâce  *  vous  avez. 
ritus  fuper  aquas  in-  auffi  la  bonté  d'écouter 
ter  ipfa   mundi  pri-  favorablement  nos  prie- 
xnordia  ferebatur  i  ut  res.  Dieu  ,  dent  P efprit 
jam    tune    virtutem  efloit  porté  fur  Us  eaux 
fandtificationis ,  aqua-  *u   commencement  du 
rum   natura  concipe-  monde  j  afin  que  dés 
ret  \  Deus  ,  qui  no-  lors  la  Nature  des  eaun 
centis  mundi  crimina  conçût  la  vertu  dejan- 
per  aquas  abluens  ,  re-  Bipcation  \  Dieu  qui  en 
generationis    fpeciem  lavant  par  les  eaux  les 
in  ipfa  diiuvij  effufio*  péchez  du  monde  crimi- 
ce  fignafti  :  ut  unius  nely  marquâtes  la  figu- 
ejufdemque    démenti  re.de  la  Régénération  par 
niyfterio ,  &  finis  effet  le  débordement  du  Delu- 
vitiis  ,  8c  origo  virtu-  ge,  afin  qu'unmeme  éle- 
tibus  :  Refpice ,  Domi,  ment  par  un  miftere  prô- 
ne in  faciem  Ecclcfias  digieux  fût  la  fin  des 
tuae  ,   8c    multiplica  vices  \  &  le  commence- 
in  ea   regencrationes   ment  des  vertus  t  Jet  ex 
tuas  ,  qui  gratise  tuae   les  yeux  fur  bfae 
affluentis  impetu  \x-   votre  Eglife  ,  &  multi- 
tificascivitatem  tuam,  pliez  en  elle  vos  regene-, 
fontemqueBaptifmatis    rations,  vous  qui  corn- 
aperis  toto  orbe  terra-    blez  de  joye  par  l'ahon- 
rum  gentibus  inriovan-    dance  de  vos  grâces  vi~ 
dis  I  ut  tuse  Majeftatis    tre  fainte  Cité  ,  &  qui 
imperio  ,  fumât  Uni*    ouvrez  les  Fonts  Bapttf-  \ 
gerîiti  tui  gratiam  de   maux  par  toute  la  terre, 
Spiritu  fanfto.  pour  renouveller  les  na- 
tions qui  l'habitent,  afin  que  fous  l'empire  de  votre 
Majejié  ,  elle  reçoive  la  grâce  de  votre  Fils  uniz 
fut ,  par  la  vertu  du  Jaint  BJprit. 
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Ici  le  Vrétre  tjlendant  la  main ,  divije  l'eau  en  forme 
de  Crû/A:,    s'efluyant  incontinent  avec  un  linge>il  dih 


LEquel  nous  prions 
que  par  un  Jecret 
mélange  de  (a  grâce 
Divine  ,  il  rende  fecon* 
Me  cette  eau  qui  efi  de- 
Jliîièe  pour  la  régénéra- 
tien  des  hommes  \  Afin 
fue  ceux  qui  feront  con- 
çus &  fanfiifiez.  •  dans 
le  fein  pur  de  ces  eaux 
divines  ,  deviennent  de 
nouvelles  créatures  par 
une  naiffance  celefie,  Ô* 
que  la  gracè  qui  en  eji 
la  mere  avec  elles  4  tes 
enfante  dans  une  nème 
enfance  ,  fans  différence 
de  l'Âge  &  du  jexe  qui 
les  diflingue  félon  le 
corps  y  &  Jelon  le  terns. 
C'eft  pourquoi  conman- 
dit* ,  Seigneur  ,  que  tout 
*Jprit  immonde  Je  retire 
d'ici  \  que  tcute  malice 
&  toute  tromperie  des 
Démons  en  Joit  éloignée. 
Qu'il  n'y  ait  point  de 
puiflance  ennemie  qui 
jfe  gliffe  ici  ,    pour  leur 


OUi  hanc  aquara 
régénérants  ho- 
minibus  prxparatam, 
arcana    fui  numinig 
admixtione  fœcun- 
det  ,  ut  fanftificatione 
concepta  ,  ab  imma- 
culato    divini  fonds 
utero  1  in  novam  re- 
nata  creaturam  ,  pro- 
génies  caeleftis  cmer- 
gat.  Etquos  aut  fexus 
in  corpore  ,  aut  aetas 
difcernit  in  tcrrpore* 
omnes  in  unam  pa- 
riât gratia  mater  in- 
fantiam.   Procul  crgo 
hinc,  jubente  te,  Do- 
n>ine  ,  émois  i^iritu* 
immundus  abfccdat: 
procul   tota  nequitia 
diabolicae  fraudis  ab- 
fiftat.    Nihil  hic  loci 
habeat  contraria?  vir- 
tutfs  admixtio  :  non 
infidiando  circum  vo- 
let !  non  laiendo  fub- 
repat ,  non  kfidend* 
cor  ru  m  pat. 


drej[Jer  des  embûches ,  pour  les  Jurprendre  par  der 
Artifices  fetrets  ,  ou  pour  les  corrompre  par  Jon 
infection. 

Le  Prêtre  touche  Veau. 

FAitesy  Seigneur  que  Ç  It  fanéta  ha»c  8c 
cette  feinte  &  inm$    o  inaocens  créai  ura  » 

Oo  i) 
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libéra  ab  Omni  impu-    cente  créature  foit  deli- 


goa<oîis  iiKurfu  ,  5C 
totius  nequuix  pur- 
gara  difccfi'u.  Sit  fons 
vivus ,  aqua  jegene- 
ransi  unda  purificanst 
ut  umces  hue  lavacro 
fal'Jtifero  dilucndi  , 
opérante  in  eis  Spiri- 
tu  lan&o  »  pertedac 
purgationis  indulgen* 
tiura  confequantur. 


vrée  de  toutes  les  entre- 
prises de  l'ennemi  ,  & 
que  toute  malignité  en 
ejlant  éloignée  ,  elle  (oit 
conjervée  dans  Ja  pure- 
té :  Quelle  Joit  une 
fource  de  vie  ,  une  eau 
de  régénération ,  une  eau 
de  pur i fi  atton  \  afin  que 
tous  ceux  qui  feront  la- 
vez, dans  ce  bain  Jalu- 


taire  ,  obtiennent  la  grâce  àejbre  par  faite  vent 
Ratifiez,  par  l'opération  &  ïajjipance  du  S.  EJprit. 

Il  fait  trois  Croix  fur  les  Fonts,  difanti 


UNde  benedico  te 
creatura  aquae  : 
per  Oeutn  f  vivum  , 
per  Deum  f  verum 
per  Deum  f  fanftum  : 
per  Deum  ,  qui  te  in 
principio  ,  verbo  fe- 
paravit  ab  arida  i  eu- 
jus  fpiritus  iuper  te 
ferebatur. 


C'Eft  pourquoi  je  te 
bénis  créature  d'eau 
par  le  Dieu  f  vivant  i 
par  le  vrai  f  Dieu  ,  par 
le  Dieu  f  faint  :  par  le 
Dieu  qui  au  commence- 
ment  du  monde  l'a  f  épu- 
rée d'avec  la  terre  par 
fa  parole ,  &  dont  l'ejprit 
efloit  porté  fur  toi. 


Ici  il  divife  /* eau  avec  la  main  ,  &  M  \ette 
vers  les  quatre  parties  du  monde ,  difant  t 


QUi  te  de  Paradifi 
tontemanare  fe- 
eu  ,  &  in  quatuor  flu- 
«ûnibus  totam  terram 
rig3re  prsecepit.  Qui 
te  in  deferto  amaram  , 
fuaviucc  indiu  teck 


Dieu  qui  te  fit  couler 
de  la  fource  du  Pa- 
radis, &  te  divifant  en 
quatre  fleuves  ,  te  com- 
manda darrojer  toute 
la]  terre  t  qui  dans  le  de- 
fert  adoucit  ton  amertu- 
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fne  ,  &  te  rendit  bonne 
à  boire  .•  qui  te  fit  (or tir 
d'une  pierre  pour  êtein* 
dre  la  foi/  de  (on  peuple 
altéré.  Je  te  bents  f  aujji 
par  notre  Seigneur  Je- 
fus-  Chn/î  Jon  Fils  uni  * 
que  ,  lequel  en  Cana  de 
Galilée  te   changea  en 
nj'm  par  un  infigne  mi~ 
raclé  àe  fa  toute  puif- 
fance     qui  marcha  (ur 
toi  à  pied  fec  :  qui  fut 
baptifé  en  toi  par  (aint 
Jean  dans  le  Jourdain  : 
qui  te  fit  couler  de  Jon 
coté  avec  du  jang  & 
qui  commanda  à  fes  Di(l 
ciples  de  baptifer  en  toi 
ceux  qui  croir  oient  en  lui, 
di(ant\  Allez,  %  infhuijez 
toutes  les  Nations  ,  & 
baptifez-les  au  nom  du 
Pere%  &  d%  Fils,  &  du 
Jaint  E/prit. 
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efle  potabilem  1  8c  li- 
tienti  populo  de  pe. 
tn  produxit.  Bene* 
dico  f  te  &  per  Jefum 
Chriftum  Filium  ejus 
unicum  ,  Dominum 
noftrum  /  qui  te  in 
Cana  Galilaea^  figao 
admirabili  »  fua  po- 
teiitia  convertit  in 
vinum.  Qui  pedibus 
fuper  te  ambulavit,8c 
à  Joanne  in  Jordane  * 
in  te  baptizatus  eft. 
Q^ui  te  unà  cum  fan* 
guine  de  latere  fuo 
produxit  1  8c  difcipu- 
lis  fuis  juflit  ut  crc- 
dentes  baptizarentur 
in  te,  dicens:  lté,  do- 
cete  omnes  gentes  » 
baptizantes  eos  in 
nomine  Patris ,  &  Fi- 
lij,  8c  Spiritusfaaétù 


21  change  de  voix ,  &  pourjuit  au  ton  de  la  Leçon. 


ASjiftez  •  nous  de  vk 
tre  grâce  ,  Dieu 
tout*put(]ant  ,  pendant 
que  nous  acompliffons 
ces  préceptes  que  vous 
nous  avez  donnez  ,  ejr 
ayez  la  bonté  de  nous 
tre  Efprit  Jaint. 


HJEc  nobis  prx- 
cepta  fervianti- 
bus  ,  tu  Deus  omni- 
potens  1  clemens  ade- 
fto  ;  tu  benignus  ad- 
fpira. 

envoyer  le  Joufle  de  vt* 


Oo 


4jé         Pou*    le  Samsdi 

11  (ou fie  trois  fois  contre  l'eau  ,  en  forme  de 
Croix  ,  difant  : 


TU  has  fimpliccs 
aquas  tuo  orc  be- 
nedicito  i  +  ut  praeter 
uaturalem  emundatio- 
nem  ,  quam  lavandis 
pofluntadhiberecorpo* 
ribus,  fintetiam  purifi- 
candis  m  et  ibus  efficaces 


BEniffez  de  vitre  bon- 
che  ses  eaux  fim- 
pies  :  f  afin  qu'outre  la 
propriété  naturelle  (futi- 
les ont  de  nettoyer  U 
corps  y  eV es  reçoivent  en. 
core  la  venu  de  purifier 
les  ames. 


Ici  le  Prêtre  plonge  le  Cierge  bénît  dans  l'eau  » 
&  reprenant  le  ton  de  la  Préface ,  dit  : 

/ai»*  E/prif  ^r^f- 
/«r   l'eau   de  ce? 
Fonts* 


DEfcendat  in  hanc 
plenitudioem  fon- 
tis  ,   virtus  Spiritus 


jtprte  ayant  tire  le  Cierge  hors  de  Peau,  il  le  plon- 
ge encore  plus  profondément  ,  répétant  un  peu  plus 
haut  ,  Defcendat.  Enfin  ayant  retiré  le  Cierge ,// 
f  enfonce  pour  la  troifime  fois  jufques  au  fond  , 
chantant  encore  d'un  ton  plut  'haut ,  Defcendat  r 
comme  ci-devant.  Puis  fouflant  trois  fois  fur  l'eem 
in  cette  figure  ,  \  ikpourjuit. 


TOtamque  hu'jus 
aquc  fubftantiam, 
rcgenerandi  fœcundct 
cffe^u. 


ET  quelle  rende  tou- 
te la  fubftance  de 
cette  eau  féconde  , 
capable  de  régénérer. 


Jei  on  tire  le  Cierge  de  l'eau  ,  &  on  pourfuit. 

Hic  omnium  pec-  S^U'ici  toutes  les  ta- 

catorura  maculas  W  ches  des  pechezi 

deleantur  /  Hic  natu-  Joient  effacées  Qu'ici 

ra  ad  imaginent  tua  m  la   nature   qui  a  efîà 
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créée  à  votre  Image ,  condit?  ,  8c  ad  hono^ 

e  fiant  rétablie  dans  la  rem     fui  reformata 

dignité  de  (on  origine  ,  principij  ,  cunâis  ve- 

four  la  gloire  de  fin  tuftatis  fqualoribuS 

Auteur  y  Joit  purifiée  de  emundetur  :   ut  om- 

tontes  les  foùiilures  du  nis   homo  Sacramen* 

vieil  homme  \  afin  que  tum  hoc  regeneratio- 

tous  ceux  qui  reçoivent  ce  nis  ingreflus  ,  in  veras 

Sacrement  de  Régénéra-  innocenté  novam  1Q5 

tion  y  renaiflent  dans  la  fantiam  renafeatur, 
véritable  innocence  dune 
nouvelle  enfance. 

Il  dit  ce  qui  fuit  en  lifant, 

ParnStre Seigneur  Je-  Per  Doraioam  tu*? 

Jus'Chrift  votre  Fils  y  ftrum    jefum  Chrh 

qui  viendra  )uger   les  ftum   Filium  tuum  f 

vivans  &  les  morts  ,  qui  venturus  eft  judi- 

&  le  fiecle  par  le  feu.  C3re  vivos    8c  mof* 

jîinfi Joit-il.  tuos  ,  8c  farculura  per 

ignero.  Amen* 

Après  les  Préfixes  qui  affilient,  arrofent  lepeuple 
eivec  cette  eau  benîte.  Cependant  un  des  Minières  de 
FEgliJe  prend  de  cette  eau  dans  un  va  Je,  pour  en  faire 
rajperfion  ez  maifons  &  autres  lieux. 

Ceci  c  fiant  achevé ,  le  Prêtre  bénît  les  Fonts  M  verfe 
de  F  huile  des  Catéchumènes  dans  Feau  en  forme  de 
Croix,  dijant  d'une  voix  intelligible. 

QUe  ces  Fonts  foient  Ç  Andificetur ,  &  frc- 
(anfttfiezparrhtii-  ^  cundetur  fons  iftd 
le  Jalutatre ,  &  que  oleo  falutis  renafeen- 
far  une  famte  fecondi-  tibus  ex  co  ,  in  vitarn 
fi  t  Us  fanent  renaître  seternam.  Amen. 
four  la  vie  efternelle  ceux  jui  f  Jeront  baptifen*; 

Ain ft  hit- il. 

1 VJ  O*  i*î 
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Enfuit  e  il  ver  le  du  Crème  à  la  manière  com* 
mè  ci  m  deffus  ,  djfanti 

INtufio  Chrifmatis  (^iUe  ^fr4fion  du 
Domini  noftri  Jefu  v^/  Crème  de  noire 
Chrifti  &  Spiritus  Seigneur  Jefns*  Chrift , 
fanéti  Paracliti ,  fiât  in  &  du  Saint  EfpritCon- 
nomine  fandtae  Trini-  folatenr  ,  Joit  faite  au 
tatis.  Amen.  Nom  de  la  f tinte  Trini- 

té. Ain  fi  Joit  M. 

Après  il  prend  les  deux  vafes  du  faint  Huile  ftij* 
dit  ,  &  du  Crène  ,  à4  verjant  dts  deux  à  la  f  ois  > 
m  forme  di  Croix  ,  //  dit  i 


COmmixtîoChrif- 
maîis  fanétifica- 
tionis,  8c  olei  un&io- 
nis  ,  8c  aquae  baptif- 
matis  i  pariter  Bat  in 
nomine  Patris  ,  "f  8c 
Filij  ,  f  8c  Spiritus  f 
fandi.  Amen. 


QUe  ce  mélange  du 
Crime  de  fantli- 
ficatton  de  f  Huile  d'on- 
Bion  ,  &  de  l'eau  du 
Baptême  ,  /oit  fait  au 
Nom  du  Pere  ,  f  &  du 
Fils  y  f  &  du  faint  f 
Ejprit.    Aivft  foit  il. 


Alors  il  mêle  l'huile  avec  Veau ,  &  le  répand  de  fa 
ma  n  par  tous  les  Vont  s.  S1  il  y  a  quelqu'un  à  baptijér  > 
;/  les  baptije  à  la  manière  ordinaire.  Enfuit  e  le  Prêtre 
&  les  Mini  près  retournent  à  l'Autel  \  éf  lé*  Litanies 
Jont  chantées  par  deux  Clercs ,  le  chœur  répétant  la 
même  chofe,  comme  il  eft  dit  ci  -  deffus. 

Aux  Eghfes  où  il  n'y  a  point  de  Fonts  Baptifmaux  » 
à  la  fin  de  lOraifonqui  fuit  la  dernière  Prophétie ,  le 
Célébrant  ôte  fa  Chafuble ,  &  fe  proflerne  avec Jes  Mu 
ttifires  devant  l' Autel:  &  te  te  fie  du  monde  fe  mettant 
À  genoux  ,  deux  Chantres  entonnent  les  Litanies  au 
milieu  du  chœur ,  les  deux  chœurs  repondant  le  même. 


Yric  cleifont  Ç  Eigneur  ,  ayez  pitié 

O    de  nous. 


de  la  Sema 

"Chrijî  ,  ayez  pitié  de 
vous. 

Seigneur  ,  ayiZ  pitié  de 
nous. 

ChriJÎ  ,  écoutez  •nous. 
Chrifl  ♦  exauce^  -  nous. 
Pere  celefte>  quiètes  Dieu, 

ayez  pttiê  de  nous. 
Fils  ,   Rédempteur  du 

monde ,  qui  ejîes  Dieu, 

Wft%  pitié  de  nous, 
EJprit  Jaint  ,  qui  ejîes 

Dieu  i  ayez  pitié  de 

nous. 

Trinité  Jainte  *  qui  eftes 
un  feul  Dieu  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Sainte  Marie  ,  priez 
pour  nous. 

Sainte  Mere  de  Dieu, 
priez  pour  nous. 

Sainte  Purge  la  pre- 
mière des  Vierges  , 
priez  pour  nous. 

Saint  Michel  ,  priez 
pour  nous. 

Saint  Gabriel  ,  priez 
pour  nous. 

Saint  Raphail  ,  priez 
pour  nous. 

Saints  Anges  &  Ar- 
changes ,  priez  pour 
mus* 

Saints  Ordres  des  E[- 
prits  Bien  -  heureux , 
priez  pour  mus. 

Saint  Jean  Baptifte  , 
priez  pour  mus. 
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Chrifte  eleifon. 

Kyrie  eleifon. 

Chrifte  audi  nos. 
Chrifte  exaudi  nos» 
Pater  de  cœlis  Deus, 

miferere  nobis. 
Fili  Redemptor  mun- 

di  Deus  %  miferert 

nobîs. 
Spiritus  fan&e  Deus  > 

milerere  nobis. 

Sanfta  Trinifas  unus 
Deus ,  milerere  no- 
bis. 

San&a  Maria,  orapro 

nobis. 
Sanéla  Dei  genitrix  , 

ora  çro  nobis. 
Santta    Virgo  Virgi- 

nuai ,  ora  pro  nobis* 

San<£te  Michaël  ,  ora 

pro  nobis. 
San&e  Gabriel  ,  ora 

pro  nobis. 
Sande  Raphaël  ,  ort 

pro  nobis. 
Omnes  Sanfti  Angeli 

&  Archangeli  ,  orar 

te  pro  nobis. 
Omnes  fan&i  beato- 

rum  Spirkuuro  Or- 

dines,  ora  te. 

San&e  joannes  Bap- 

tifta , 
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Omnes  fan6ti  Patriar* 

chse  &  Prophetae  , 

orate  oro  nobis. 
Sinde  Petre,  ora  pro 

nobis. 
Sande  Paule»  ora  pro 

nobis. 
San&e  Andréa  »  ora  pro 

nobis. 
Sanâe  joannes  >  ora 

pro  nobis. 
Omnes  fanéti  Apofto- 

li  8c  Evangeîiftx  » 

orate  pro  nobis. 
Omnes  fanéH  Difci- 

puli  Domini»  orate 

pro  nobis» 
San&e  Stéphane ,  ora 

pro  nobis» 
Sanôe  Laurenti  ,  ora 

pro  nobis. 
Santfte  Vjncenti ,  ora 

pro  nobis. 
Omnes  fanéti  Marty- 

res ,  orate. 
Sanâe  Sylvefter ,  ora 

pro  nobis. 
Sanâe  Gregori  ,  ora 

pro  nobis. 
Sanéte  Auguftine, ora 

pro  nobis. 
Omnes  fan&i  Pontifi. 

ces  &  Confcffbres» 

orate  pro  nobis. 
Orones  fan<5ti  Do&o* 

res  orate. 
Sanfte  Aatoni  ,  ora 

pro  nobis» 


Samedt 

Saints  Patriarches,  & 
Saints  Propbeteêfpriez 
pour  no  fis* 

Saint  Pierre  j  friez  pour 
nous. 

Saint  ?aul  ,  priez  pour 
nous. 

Saint  André,  priez  pour 
nous. 

Saint  Jean  ,  priez  pour 
nous. 

Saints  jipotres  ,  éf 
jaints  Evangeliftes  » 
priez  pour  nous. 

Saints  Dijciples  du  Sei- 
gneur f  priez  pour 
nous. 

Saint  Ejiienne ,  priez 

pour  mus. 
Saint  Laurent  ,  prie* 

pour  nous. 
Saint    Vintint  ,  prie% 

pour  nous, 
Satnts  Martyrs  ,  prie* 

pour  nous. 
Saint  Syhefire,  priez. 

pour  nous. 
Saint  Grégoire  ,  prie* 

pour  nous. 
Saint  Augufîin  ,  priez 

pour  nous. 
Saints    Pontifes  9  & 

jaints    Confejjeurs  9 

priez  pour  nous. 
Saints  Docteurs  ,  priez 

pour  nous9 
Saint  Antoine  ,  prié* 

pour  nom* 
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Saint    Benoît ,     priez.   Sande  Benedi&e ,  ora 


pour  mus, 
Saint  Dominique ,  priez 

pour  nous. 
Saint    François  ;  priez 

pour  nous. 
Saints  Prejfres ,  &  fabtts 

Lévites  ,  priez  pur 

mus. 

Saints  Religieux  ,  & 
jaints  termites*  prie  z 

pour  nous. 
Sainte  Marie  Magdekine, 

priez  pour  nous. 
Sainte    Agnes  ,  priez 

pour  nous. 
Sainte  Cécile  »  priez 

pour  nous. 
Sainte  Catherine,  priez 

pour  nous. 
Sainte  Agathe  ,  priez 

pour  nous. 
Sainte  Anajiajle  ,  priez 

pour  nous. 
Saintes    Vierges  ,  & 

Jaintes  Neuves ,  priez 

pour  nous. 
Saints  &  Saintes  de 

Dieu ,  intercédez  tous 

pour  nous. 
O   Dieu  ,  /oyez-nous 

favorable ,  pardonnât- 

nous  ,  Seigneur. 
Soyez -nous  favorable , 

exaucez -nous  ,  Sei- 
gneur. 
Délivrez -nous  ,  Set- 

gneur  >  de  tout  mal. 
Délivrez  -  nous  ,  Sei^ 


pro  nobis. 
San&e  Dominice,  ora 

pro  nobis. 
Saofte  Francifcc,  ora 

pro  nobis. 
Omhcs  Smfti  Sacer- 
doces  8c    Levita  * 
orate  pro  nobis. 
Orones  Saoéti  Monâ» 
chi  &  Eremirae,  or*'- 
te  pro  nobis. 
Sanfta  Maria  Magda- 
leoa  t  ora* 
Sark<fta   Agnes  ,  ora 

pro  nobis» 
Sanfta  Caecilia  i  ora 

pro  nobis, 
Sanfta  Catharina ,  on 

pro  nobis, 
San&a  Agatha  ,  ora 

pro  nobis. 
S*n<3a  Anaftafia,  ora 

pro  nobis, 
Omn^faQ&ae  Virgi- 
oes*  Viduae,  orate 
pro  nobis. 
Omnes  Saofti  &  San- 
6tae  Dei  ,  intérêt*, 
dite  pro  nobis. 
Propitiusefto  ,  parce 
nobis  Domine. 

Propitius  efto  ,  exau- 
di  nos  Domine» 

Ab  orani  malo  ,  libé- 
ra nos  Domine. 
Ab  omui  peccato  ,  lir 


436         Pour    l  e 
bera  nos  Domine. 

A  morre  perpétua  »  li- 
béra nos  Domine, 

Per  myfterium  fanétae 
Incarnationis  tus  > 
libéra  nos  Domine» 

Per  adventum  tuura , 
libéra  nos  Domine. 

Per  Nativitatem  tuam , 
libéra  nos  Domin 


W. 


Per  Baptifmura  8c 
fanftum  Jejunium 
tuum  ,  libéra  nos 
Domine. 

Per  Crucem  8c  PafTn- 
nem  tuam  ,  libéra 
nos  Domine. 

Per  Mortem  8c  Sepul- 
turam  tuam ,  libéra 
nos  DomiM* 

Par  fanftam  Refurre- 
étionem  tuam  »  libé- 
ra nos  Domine. 

Per  admirabilera  Af- 
cenfioneni  tuam  , 
libéra  nos  Domine» 

Per  adventum  Spiri. 
tus  fanâi  Paracliti , 
libéra  nos  Domine. 


In  die  judicij ,  libéra 


Samedy 
gneur ,  de  tout  pechè. 

Délivrez -  nous  ,  Set- 
gneur  ,  de  la  mort 
éternelle. 

Délivrez  -  nous  »  SeL 
gneur  ,  par  le  rnifjie. 
te  de  votre  Jamte 
Incarnation. 

Délivrez  -  nous  ,  Sei- 
gneur ,  par  votre  a* 
venement. 

Délivrez  -  mus  ,  SeL 
gneur  ,  par  votre 
Naiffance. 

Délivrez  -  nous  ,  Sei-t 
gneur ,  par  vôtre  Bap- 
tême ,  Ô4  par  votre 
faint  jeûne. 

Délivrez  *  nous  ,  Sei- 
gneur ,  par  votre 
Croix  ,  (*r  par  votre 
Paffion. 

Délivrez  -  nous  ,  Sei- 
gneur ,  par  vojirg 
Mort  t  &  par  vojîre 
Sépulture. 

Délivrez  -  nous  ,  Sei- 
gneur f  par  voflre 
Jainte  Refurreflion. 

Délivrez  -  nous  ,  Sei- 
gneur ,  par  vofire  ad* 
tnirable  Ajcenfion. 

Délivrez  -  nous  ,  Sei- 
gneur y  par  l'ave- 
nement  de  vojlre 
faint  Ejprit  Conjola- 
teur. 

Délivrez  ;  nous  ,  Sei* 
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gn'uv  au  jour   du      nos  Domine* 

Jugement. 

Ecoutez  -  nous  ,  Sei-    Peccatores  ,  Te  roga- 
gneur  ,  quoi  que  pe*       mus  audi  nos. 
cheurs. 

Le  Prêtre  &  (es  M Hnijires  fe  lèvent s'en  vont 
à  la  Sacrifiiez  où  ils  fe  revêtent  d'ornemens  Varies , 
afin  de  célébrer  la  Meffe  folemnellement  \  cependant 
on  allume  les  Cierges  jur  F  Autel. 


Nous  vous  prions  de  nous 
pardonner  ,  exaucez- 
nous  y  s'il  vous  plaît. 

Nous  vous  prions  de 
gouverntr  &  de  con- 
Jerver  votre  Eg/ife 
Jainte  ,  exaucezjious. 
s'il  vous  plaît. 

Nous  .vous  prions  de 
maintenir  dansvofire 
Jacrée  Religion  ,  le 
Sou  verain  Pontife ,  & 
tous  les  Ordres  de  la 
Hiérarchie  Ecclefîafli* 
que  y  exaucez  «  nous , 
s'il  vous  pbit. 

Nous  vous  prions  d'à- 
baiffer  les  ennemis  de 
VEglife  lamte  ,  exaiu 
cez-tious  ,  s'il  vous 
plaît. 

Nous  vous  prions  d'ê~ 
tablir  une  paix  (y 
une  concorde  vérita- 
ble entre  les  Rois  & 
les  Princes  Qhrtùens% 
exaucez-nous. 

Nous  vous  prions  de 


Ut  nobîs  parcas  ,  te 
rogamus  audi  nos. 

Ut  Ecclefiam  tuant 
fanftam  regere  8c 
confervare  digneris, 
te  rogamus  audi  nos. 

Ut  Domnum  Apo- 
ftolicum  8c  omnes 
Ecclefïafticos  Or- 
dines  in  fanéta  Re. 
ligione  confervare 
digneris  ,  te  rogaf» 
mus  audi  nos* 

Ut  inimicos  fanéhe 
Ecclefce  humiliarc 
digneris  ,  te  roga- 
mus audi  nos. 

Ut  Regibus  &  Princi- 
pibus  Chriftianis 
pacem  8c  verara 
concordiam  donare 
digneris  >  te  ioga- 
mus  audi  nos. 

Utnofmetipfos  in  tuo 
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fan£to  fervitio  con- 
fortare  &  con(er- 
vare,digneris,  te  ro; 
gamus  audi  nos. 

Ut  omnibus  benefa- 
doribus  nofiris  fem- 
piterna  bona  rétri- 
buas >  te  rogamus 
audi  nos. 

Ut  fruâus  terra  dare 
&  conlervare  dig- 
nens  ,  te  rogamus 
audi  nos. 

Ut  omnibus  Fideli- 
bus  defunâis  re- 
quiem œternam  do- 
nare  digncris,te  ro- 
gamus audi  nos. 

Ut  nos  exaudire  dig- 
11  cris  ,  te  rogamus 
audi  nos. 

/gnus  Dei,  qui  tollis 
peccara  mundi,  par- 
ce nobis  Domine. 

Agnus  Dei  qui  tollis 
peccata  mundi  ,  e- 
xaudi  nos  Domine. 

Agnus  Dei  qui  tollis 
peccata  mundi  >  mi- 
iercre  nobis. 

Chrifte  audi  noç. 
Chriûe  exaudi  nos. 


Samedy 
nous  fortifier  ,  & 
nous  maintenir  dans 
litre  Joint  Jervice9 
exaucez.  -  ?wus  ,  s'il 
mous  plaît. 

Nous  vous  prions  de 
recompenfir  tous  nos 
bienfaiteurs ,  en  leur 
donnant  les  biens 
éternels ,  exaucez*  nous. 

Nous  vous  prions  de 
mus  donner  &  de 
nous  conferver  les 
fruits  de  la  terre  , 
exaucez»  -  nous. 

Nous  vous  prions  d'a- 
cerder  le  repos  éter- 
nel à  tous  les  fidèles 
qui  font  morts ,  exau* 
rit- nous. 

Nous  vous  prions 
coûter    nos   vaux  , 
exaucez  •  nous  ,  /il 
vous  plaît. 

Agneau  de  Dieu  ,  qui 
effacez  Us  péchez  du 
YiiOnde  ,  pardonner 
nous,  Seigneur. 

Agneau  de  Dieu  ,  qui 
effacez  les  péchez  du 
monde  ,  exaucez- 
nous,  Seigneur. 

jfgneau  de  Dieu  ,  qui 
e  ffacez  les  péchez  du 
monde  ,  ayez  pitié 
de  nous. 

Chriftt  écoutez-  nous. 
Cj:riJl,exauceZ'  mus. 
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IcilesChorrfles entonnent  (olemnellemeni  ,  Kyrie 
eleilon.Chriiceleitbn,  Kyne  eletfon  t  on  répète 
chacun  trots  fois,  Cependant  le  Prêtre  avec  fes  AfiJ 
niftres  vêtus  de  blanc  vient  au  pied  de  l*  Autel  %  où 
ayant  dit  le  Pfedume  Judica  ,  avec  Gloria  Parri  , 
il  fait  la  ConfeJJionà  t  ordinaire,  Enfuite  il  monte  à 
r Autel,  &  le  bat  je  ,  G*  f***  le*  encenfemens  ac- 
coutumez,. Et  le  Chœur  ayant  achevé  Kyrie  cleU 
f  on  ,  il  commence  folemnellement  Gloria  in  Ëxcelfil} 
krs  on  Jonne  les  cloches. 

Le  Prêtre  dit  enfuite. 

Le  Seigneur  Joit  avec    Dominus  vobifcum. 

VOUS  m 

Et  avec  vitre  ej-      çc  Et  cura  fpirit* 

prit.  tu*. 

Prions.  "  Oremus. 

ODieu  ,  qui  rendez*  T^v  Eus, qui  hancfiL 

cette  fscrée   nuit  JL/  cratiflimara  noc« 

claire    &  illujlre  par  tem    gloria  Domini- 

la  gloire  de  la   Refur.  cas  Rcfiirre6tionis  il- 

reSfion  de  notre    Sei-  luftras  :  conferva  ia 

gneur  $  confervez  dans  nova  familix  tuaepro- 

les   nouveaux'  Enfans  génie   adoptioais  fpi- 

de  votre   Egltfe  ,  Fef-  ritum ,  quem  dedifti  r 

prit    d'adoption     que  ut  corpore  8c  mente 

vous  leur  avez  donné  ;  renovati  ,  puram  tibi 

afin    quêtant    renou-  exhibeant  fervitutem. 

vêliez    félon  ïefprit ,  Per  eumdem  Dorai- 

&  félon  le  corps  ,  ils  num  noftrum  Jefuoi 

mous   fervent  avec  un  Chriftum  Filium  tuû, 

cœur  pur.  Par  le  me-  qui  tecum  vivit  &  re- 

tne  Jefus-Cbrifl    notre  gnat  in  unitate  Spiri. 

Seipîsur  ,  vitre  Fils,  tus  fanéli    Deus.  Per 

qui  étant   Dieu  ,  vit  omnia  fecula  Ikculo-; 

&  règne  avec  vous  en  rum.  g*.  Amen. 
I  unité  du  faim  Efprit ,  'far  tous  les  fitclts  desjpê» 
cles,  Çi.  dinfi  fat  il. 
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LeBio  EpifloU  beati 
Pauli  dpoftoU  ad 
Colojfenfes.  cap.  3. 

FRarres  ,  fi  confur- 
rexiftis  cum  Cbri- 
fto  ,  qbae  furfum  funt 
quaerite ,  ubi  Chrirtus 
cft  in  dextera  Dei  fe- 
dcns  :  Quae  furfum 
funt  fapite  »  non  quae 
fuper  terram.  Mortui 
enim  cHis;  &  vita  ve- 
lira  abfcondita  eft 
cum  Chrifto  in  Deo. 
Cum  autem  Chri- 
(lus  apparuerit  vita 
veftra  :  tune  &  vos 
apparebitis  cum  ipfo 
in  gloria. 


5  A  M  E  D  Y 

La  Leçon  de  TEpître 

de  l'Apôrre  s.  Paul 
aux  Coloffiens.  ^.3. 

M Es  Frères  >fi  vous 
êtes  rejjufcitez  a* 
vec'JeJusChiiJl,  cher- 
chez leschofesqui  font  en 
hant,oùJefus-Chrtft  efl 
ajjls  à  la  droite  de  Dieu 
Jon  Pere  :  P  en  fez  à  ce  qui 
efl  là  haut  dans  le  C?el9 

6  non  pas  à  ce  qui  efl 
ici  bas  fur  la  terre.  Car 
vous  êtes  morts ,  (^vô- 
tre vie  efl  cachée  avec 
Jcfus-Chrifl ,  en  Dieu. 
Mais  brique  Jefus^ 
Chrifl ,  qui  efl  votre  vie  , 
viendra  à  paroître ,  alors 


vous  aparoîtrez  aujfi  dans  la  gloire  en  Ja  compa- 
gnie. 

AlafindeVEpîtrè  le  Célébrant  entonne* 

Alleluya^llcluya^alle-  Louez  Dieu  ,  lotie* 
luya.  Dieu  >  louez  Dieu. 

//  le  chante  trois  fois  ,  élevant  fa  voix  par  degrex 
&  le  Chœur  à  chaque  fois  répète  le  même ,  au  mime 
ton.  /tprês  le  Chœur puurfutt. 


f.  Confircmini  Do- 
mino  quoniam  bo- 
nus 1  quoniam  in  fae- 
culum  milericordia 
ejus. 


f.  Célébrez  les  louan- 
ges du  Seigneur  ,  parce 
qu'il  efl  bon  :  parce 

9US  Ja  irac*  Ô*  Ja  mi% 
/encorde  eji  éternelle  m 


Enfuite  on  dit  le  Irait  fuivant, 

LAudate  Dominum  T^T  Jttionsjoùcz  toutes 
oranes  gentcs  :  6c  ±N| 


le  Seigneur  :  Peu- 
pi"  , 


oe  la  Sema  îkr  Sainte. 


fUs*  louez  le  tous. 

t.  Parce -qu'il  à  fig- 
nolé envers  nous  fa  mi* 
fericorde  ,  &  que  la  vé- 
rité du  Seigneur  dure 
éternellement. 


collaudate  eum  omJ 
nespopuli. 

*•  Quoniam  con- 
firmata  eft  fuper  nos 
raifericordia  ejus  :  8c 
veritas  Domini  ma- 
nec  in  sternum.  * 


Al  Evangile  on  ne porte point  de  Cierges  ;mais(euï 
lement  de  t  encens ,  on  demande  la  benedifcon  t  & 
on  fait  le  re/le  à  l'ordinaire. 


La  fuite  du  faint  Evan. 
gi!e félon  faint  Mat- 
thieu, chap.  18. 

L A  nuit  du  S  abat ,  fur 
le  point  du  jour  de 
l'autre  (emaine  ,  Marie 
Magdeleine  ,  &  une  au- 
tre  Marie  allèrent  vifu 
ter  U  Sepulchre.  Sur 
l'heure  mime  il  fe  fit  un 
grand   tremblement  de 
terre      T  Jnge  du  S  li- 
gueur de  fc  en  dit  du  Ciel , 
&  s'aprochant  du  Se. 
pnlchre  ,  en  retira  la 
pierre  qui  le  ferait ,  & 
saffiî  diffus.  Son  vi/age 
brilloit  comme  un  éclair, 
&  les  vêtemens  ètoient 
aujji  blancs  que  la  nei- 
ge: les  gardes  en  furent 
tellement   épouvantez  , 
qutls  demeurèrent  corn* 
me  morts.  Surquot  1 
gs  prenant  la  parole  ,  dit 

aux  femmes  ;  Ne  craig* 


Seqnentia  fanFli  Evan. 
gelii  (e»unâùm  Mat- 
thaum.  cap.  18. 

VEfperè  autë  Sab~ 
bati,  quse  lucefcic 
in  prima  Sabbati,  ve- 
nit  Maria  Magdate- 
ne,&  altéra  Maria  vi- 
dere  Sepulchram.  Et 
ecce  terras  motus  fa- 
ftus  eft  magnus.  An- 
gélus enim  Domini 
defcendit  de  cœlo,& 
accedens  revolvit  la- 
pidem,  &  fedebat  fu-? 
per  eum.  Erat  autem 
afpe&us    ejus  /  ficuc 
fulgur  ,  &  veftimen- 
tum  e-us  ,  ficut  nix, 
Pf*  timoré  autem 
e;us  ,   exterrti  funt 
cuftodes/fic  faâi  funt 
velutmortui.  Refpon- 
dens  autem  Ange  lus  , 
dixit  mulieribus.  No- 
lite  cimerc  vos.  Sc;$ 


44Y  F  ouïr  c 
en  m  t  quod  Jcfum > 
qui  crucifixus  eft  , 
quaeritis,  Non  eft  hîc. 
Surrcxit  cnim  f  ficut 
dixit  :  Venite,&  vide- 
tc  locum ,  ubi  pofitus 
crat  Dominus.  Et  ci- 
tô  cuntc3  ,  dicitc  dif- 
cipulisejus  ,  quia  fur 
wxit.  Et  ecce  praece- 
det  vos  in  Galibeam. 
Ibi  cum  vidcbitis,ficut 
prsedixi  vobis* 


nez  point.  Je  fiai  bien 
que  vous  cherchez  Je/us 
qui  a  été  crucifié  ,  il  riejl 
plus  ici  i  car  il  eft  t 'efjujct- 
tè ,  comme  il  avoit  dit  : 
Venez  y  &  voyez  le  lieu 
oh  l'on  avott  mis  Jon 
Corps.  AÏlezpromtement 
dire  à  (es  Difciples  quil 

*ftrejfufciti><?  fi  dit* 
devant  vous  en  Guidée  \ 
là  vous  le  verrez ,  ainfi 
que  je  vous  le  prédis. 


On  ne  dit  point  le  Credo  *  mais  P  Evangile  étant 
achevé  y  le  Prêtre  dit 

Dominus  vobifeum .      Le  Seigneur  fit  orvet 

vous, 

ft.  Et  cum  fpiritu  ?c-  Et  avec  vitre  ef- 
tuo.  t**** 

On  ne  dit  pas  roffertoire.  Au  Lavabo  on  dit 
Gloria  Patri. 


Sécréta. 

SUfcipe  quaefamus, 
>  Domine  preeespo- 
puli  tui  cum  oblatio- 
nibus  Hoftiarum  :  ut 
Pafchahbus  iaitiata 
icyftcriis,ad  seternita- 
tis  nobis  mcdclam  » 
te  opérante  profitant. 
Per  Dominum  no. 
flrum  ,  &c. 

nue  éternelle.  Par  nôtre  Stigneur ,  &c . 

Per  omnia  fsecula  Par  tous  les  fiecles  des 
feculorum.  gc.  A  mca.    Jiecles.  gc,  /linjij§it:il9 


Secrète* 

REcevez ,  s9 il  vous 
plaît,  Seigneur ,  les 
prières  de  votre  peuple 
avec  les  oblattons  de  ces 
Ho/tics  i  afin  que  les  Mi-, 
Jféres  de  la  Pâque  ,  que 
nous  célébrons  ,  nous 
foi  en:  falutatres  >  à"  nous 
Jervent  par  votre  **JfîT 
fiance  pour   obtenir  Is 


•  r  LA  ÎEM'A'I 

t.  Le  Seigneur  Joit 
0vec  vous. 

Et  avec  vitre  ef- 

prit. 

t.  Levez  vos  cœurs 
en  haut. 

9d  Nout  les  avons 
n>ers  le  Seigneur. 

t.  Rendons  grâces  à 
Dieu  notre  Seigneur. 

.  Nous  le  devons  & 
il  efl  \uHe. 

NOus  le  devons  en 
•ft% &ileft)ufle\ 
il  efl  équitable  ,  &  falu* 
taire,  Seigneur,  que  nous 
publions  vos  louanges 
en  tout  tems  $  mais 
particulièrement ,  &  a- 
vec  plus  de  magnificen- 
ce en  cette  nuit,  que  Je 
Jus  Chriji  nôtre  signe  au 
Pajchal  a  été  immolé  : 
car  il  eji  le  vrai  Ag- 
neau qui  a  effacé  les  pé- 
chez, du  monde  ;  qui  en 
mourant  a  déiruit  nôtre 
mort ,  &  en  rejjnjcttant, 
a  fait  revivre  notre  vie. 
C'efl  pourquoi  avec  les 
Singes  &  les  Archan- 
ges ,  avec  les  Trônes  , 
Ô*  les  Dominations , 
avec  tonte  la  Milice 
de  l'armée  celeflé  nous 
chantons  l'hymne  de 
vôtre  gloire,  difantfans 
fin:  Saint  ,  Saint  *  $*int> 


'ne  ?àinte.  44^ 
t.  Dommus  vobif. 
cum. 

ge.  Et  cum  fpirittt* 
tuo. 

f.  Surfum  corda; 

çc,  Habemusad  Do-] 
minum. 

f.  Gratias  agamus 
Domino  Deo  noftrcv 

9i,  Digaum  &  ju-; 
ftum  *ft. 

VErè  dignum  & 
juftumcftjsequum 
&  falutare  ,  Te  qui. 
dem  ,  Domine  omni' 
te  m  pore  ;  fed  in  hac 
potiffimùm  noétfc" 
g]  ori o fi u s  prsedicar e  ' > » 
cum  Pafcha  noftrum 
immolatus   eft  Chri- 
ft us  :  Ipfe  enim  ver  us 
eft  Agnus  ,  qui  abftu- 
lit   peccata  mundi  : 
Qui  mortem  nodram- 
moriendo   deftruxtt  v 
&  vitam  re.furgeada> 
repara  vit.  Et  ideùcuni 
Angelis  8c  Archange-] 
lis  ,  cum  Thronis>  8e 
Dominarionibus,  cum- 
que  omni  militia  cet* 
leftis  exercitus  ,  hytn- 
num.  gloriae  tuse*  ca-r 
nimus  ,  line  fine  dû 
contes.  Sanétus  ,  San-- 
étus, Sanétus  ,  Domi-- 
nus  Deus  Sabaothv 


44  4  Fouit  le 
Pleni  funtcoeli  8c  ter- 
ra gloria  rua.  Hofan- 
m  in  exceliis.  Bcne- 
dittus  qui  venit  îa 
nomine  Domini:  Ho- 
fanna  in  exceliis. 


S AMÊÏÏl 

efl  le  Dieu  des  armées  s 
Les  Cieux,  &  la  terre 
font  remplis  de  votre 
gloire  t  Sauvez  •  nous  9 
s'il  vous  plaît ,  d'en  haut. 
Béni  joit  celui  qui  vient 


M  Nom  du  Seigneur  >  fauvezjtous)  s  il  vous  plaît, 
d'en  haut. 

On  dit  Pax  Domini  fit  femper  vobifcum  ;  mais 
§n  ne  donne  pas  le  baijer  de  paix. 

On  ne  dit  pas  Agnus  i)ci,»i  la  Vojîaommunion  ; 
m  dit  pourtant  les  trois  Ora^ons  accoutumées  de. 
vant  la  Communion. 

Aprèsla  Communion ,  au  lieu  de  yèpres ,  le  Chœur 
(hante  l'Antienne. 


Alleluya  >  alleiuya  9 
alleluya. 

Pfalm.  il 6. 

LAudate  Dominum 
omnes  gentes  : 
laudate  eum  omnes 
populi. 

Quoniam  confir- 
raata  eft  fupcr  nos 
mifericordia  ejus:  8c 
veritas  Domini  ma- 
net  in  sternum. 

Gloria  Patri ,  8c  Fi- 
Ho,  8c  Spiritui  (anâo. 

Sicut  erat  in  prin- 
cipio,  8c  nunc&  fem- 
per, 8c  in  Gecula  faecu- 
lorum.  Amen. 


Loii  z  Dieu  ,  huez 
Dieu  t  louez  Dieu. 
Pfeaume.  116. 
Ationsjeuez  toutes 
le  Seigneur  \  peuples 
louez- le  tous. 


N 


Alleluya  ,  alleluya , 
alleluya. 


Parce  qu'il  a  fignole 
envers  nous  fa  mi/cru 
corde ,  &  que  la  vérité 
du  Seigneur  ejl  éternelle. 

Gloire  frit  au  Pere  y 
au  Fils  m&auS.  Ejprit  i 
Et  quelle  Joit  telle  au* 
\ourd'huiy  &  toujours  , 
C^T  dans  les  fie  des  des 
Jîecles  y  quelle  a  été  dis 
le  commencement  ,  & 
dans  toute  ïèternitè. 
jiinji  foitjL 

Louez  Dieu  ,  louez- 
Dieu  ,  huez  Dieu. 
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Le  Chapitre ,  ï  Hymne  ?  &  le  Verfet  ne  je  dijent 

foint .mais  le  Célébrant  entonne  Y  Antienne  pour  le 
Magnificat. 

A  nuit  du  Sabat    TTEfperè  autem 

V  Sabbati* 
Et  le  Chœur  pour/uit. 
fur  le  point  du  jour  de   quse  lucefcit  in  prima 


L 


l'autre  (emahie  ,  Marie 


t 


Magdeleine  ,  une  autre 
Marie  allèrent  vifiter  le 
SepuLhre  âu  Seigneur. 
Louez,  Dieu. 

Enfuite  on  chante. 


Sibbati  ,  venit  Maria 
Magdalene  >  &  altéra 
Maria  fidere  Sepul- 
chrum,  Allcluya. 


M 


On    awe  donne 
louange*  &*  gloire 
au  Seigneur. 

Et  mon  elprit  ravi  de 
joye,  rend  grâces  À  Dieu 
mon  Sauveur. 

De  ce  qfitl  a  daigné 
regarder  la  bajfejje  de 
Ja  fer  vante  ;  car  cette 
injîgne  faveur  me  fera 
nommer  bien  -  heureufe 
far  les  générations  de 
tous  les  (iecbsi 

Il  a  fait  en  moi  de 
grandes  choies  ,  lui  qui 
ejl  tout  puisant  ,  &  de 
qui  le  nom  ejl  Jaint. 

Sa  mijt  rteorde  pafje 
dans  la  fuite  de  plu* 
fieurs  âges  ,  pour  ceux 
qui  le  craignent. 

Il  a  déployé  la  force 
de  fon  b  as .  il  a  renversé 
Torgueil,  des  [uperbes  en 
dijjipant  leurs  defleins* 


M 


Agnificat  anima 
mea  Dominum. 


Etexultavit  Spiritus 
meus  :  in  Deo  ialutari 
meo. 

Quia  refpexit  hu~ 
militatem  ancillae  fus: 
ecce  enimex  hoebea- 
tam  me  dicent  omnes 
generationes. 


Quia  fecit  mihi  mag- 
na qui  potens  eft  ;  Se 
(ànctum  nomen  ejus» 

Et  mifericordia  ejus 
â  pro^enie  in  proge- 
nies,  timentibus  euffli 

Fecic  pofcntiam  in 


bracbio  uio  :  diiperût 
iuperbos  mente  cordis 
fui, 


44$        Pour  le 
Dcpofuit  poternes 
de  fede  :  Se  exaltavit 
kumiles. 

Efurientes  implevit 
bonis  :&  divites  dimi- 
fie  inanes. 


Sufcepit  Ifraël  pue- 
rum  fuum  :  recorda- 
tus  rnHericordiaefuae. 

Sicut  locutus  eft  ad 
Patres  noftros  :  Abra. 
ham  ,  8c  femini  ejus 
in  faecula. 

Gloria  Patri,&  Fi- 
lio,  &  Spirituiian&o. 

Sicut  erat  in  prin- 
ctpio ,  8c  nunc  8c  fem- 
per,  8c  in  faecula  fecu- 
lorum.  r*.  Amen. 
été  dés  le  commencement  , 


Sameoy 

//  a  fait  de/cendre  1er 
Grands  &  les  Puiffans- 
de  leurs  Trôner,  &  il  & 
élevé  les  petits. 

Il  a  rempli  de  biens 
ceux  qui  êtoient  dans 
la  necejfitè  ,  &  dans 
l'indigence  :  à  ren- 
voyé vuides  pauvres 
ceux  qui  êtoiept  riches. 

Il  a  pris  en  fauve* 
garde  IJtael  fon  fervi- 
teur  ,  Je  Jouvenant  par 
fa  bonté» 

D'accomplir  la  pr$- 
mejje  qu'il  avoit  faite 
à  nos  Pères  :  Abraham  > . 
&  à  toute  fa  po/leritè. 

Gloire  Joit  au  Pere  > 
au  Fils ,  &  au  faint  Ef- 
prit ,  &  qu'elle  foit  tel- 
le  aujourd  huy  ,  dr  tou- 
jours >  dr  dans  les  fie- 
des  des  Jiec!esy quelle  a 
&  dans  toute  ïeternité. 


jtinfi  Joit-  il. 

On  encenfe  comme  on  a  accoutumé. 


Ant\  Vefpere  au- 
tem  Sabbati,  qux  lu- 
cefeit  in  prima  Sab- 
bati venir  Maria  Mag- 
dalene  ,  8c  altéra  Ma- 
ria videre  Sepulchrum. 
Alleluya. 


Ant.  La  nuit  du  Sa- 
bat  fur  le  point  du  jour 
de  Vautre  femaine  Ma- 
rie Magdeleine,  &  une 
autre  Marie  allèrent 
/vifiter  le  Sepulchre  du 


Seigoeur.  Louez  Dieu* 
V  Antienne  étant  répétée  .  le  Prêtre  dit  . 
Dominus     vobif-       Le  Seigneur  Joit  aveê 
rura .  vous. 

9t.  Et  cum  fpiritu  ç<.  Et  aveevoftre  efr 
tuo.-  pntk. 
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Prions.  Qremus, 

SEïgneur  ,  repnndiz  Ç  Piritum  nobis  Do- 

juf  mus  Pefprit  de  ^  raine,  tusecharita- 

vojfre  charité  y  afin  que  tis  infunde  /  ut  quoi 

ceux  que  vous  rajjafiez  Sacramentis  Pafchali- 

de  vos  Sacremens  de  la  bus  fatiafti ,  tua  faciar 

Pâque ,  ajfîflez  de  vo*  pictatc  concordes.  Per 

tre  fecours ,  n'ayent  qu'un  Dominum  noftrum 

même  cœur ,  &  une  me-  Jefum   Chriftum  Fi„ 

me  vofaitè.  Par  noftre  lium  tuum  ,  quitecum 

Seigneur   fefus  -  Chrijl  vivit  &  regnar  in  uni- 

voftre  Fils  .  qui  étant  tate  ejufdem  Spiritu* 

Dieu  vit  &  règne  avec  faaéh  Deus.  Perom~ 

vous  en  V unité  du  mi-  nia    faecula  fseculo* 

me  faint  E/prit.    Par  rum.  Amen. 
Uus  les  fiecles  des  fiecles.   Ainfi  frit*  il. 

Le  Seigneur  foit  avec  Domiaus  vobif* 

wta9  cum  • 

gc.  Et  avec  voftre  Et  cum  fpiriw 

efprit*  tuo. 

Le  Diacre  fe  tournant  vers  le petipleychante. 

jfllez  •>  vous -en  ,  la  lté  Mifla  eft. 
Mejje  efl  dite. 

Louez  Dieu  ,  louez  AUeluya  ,  alleluya  ]  > 

Dieu  y  louez  Dieu.  alleluya. 

§£.  Nous  en  rendons  x    pc.  Deo  gratias. 
grâces  à  Dieu. 

Louez  Dieu  ,  louez  Alleluya  ,  alleluya* 

Dieu  y  louez  Dieu.  alleluya. 

Le  Prêtre ay an f. dit  Placeat  tibi  fanâa  Trinitas* 
dùnne  la  benedi&um  à  la  manière  accoutumée- 

Hors  le  Choeur  y  après  avoir  dit   Pater  riofter x  &  ' 
Ave  Maria  yVêpns  \e  commencent  par  î  Antienne  » 
Alleluya  ,  &  le  rcHe  comme  ci  devant ,  &au  lieu 
de  lté  Miffteft,  Alleluya,  Alleluya  ,0»  dtt\ 

Beniffonf  le  Seigneur,      Benedicamus  DÔP» 


44*  Pour  le  SaMedy 

Alleluya,  alleluya.        Louez  Dieu  ,  hum 

Dieu,  ' 

ç*.  Deo  gratias.  ç*.  Rendons  grâces  à 

Dieu. 

A 11  eluya ,  alleluya.       Louez  Dieu  Jouez  Dieu. 

A  COMPLIES. 

Jubedomnc.  La  Leçon  bref  ve.  Fratres  fobrii. 
Verf,  Ad  introitum.  Pater  nofter.  La  Confcj- 
fion  (y  ?  Abjolution  étant  faite  ,  on  dit  le  Ver  f  et 
Converte  nos.  Verf.  Deus  in  adjutorium.  Gloria 
Patri  j&onne  dit  plus,  Laus  tibi ,  mais  en  Ja  place 
•n  dit ,  Alleluya. 

Enfuiteonditles  Pfeaumes  ordinaires. 

On  ne  dit  ni  Chapitre ,  ni  Hymnes. 

Ant.  Vefpereautem.      Ant.  La    nuit  du 

Sabat. 

Cantique  de  S.  Simeon  Luc.  i. 

NUnc  dimittisfer-  O  Etgneur  ,  vous  laif- 
vurn  tuum  Do.  3  1er  ez  aller,  ou  non  - 
mine  lecundùm  ver-  rir  maintenant  en  paix 
bum  tuum  in  pace.     voflre  Serviteur  ,  félon 

voflre  parole. 
Quia  videront  ocu-       Parce  que  mes  yeux 
limehfalutare  tuum.     ont   *vu  le  Sauveur  : 

que  mus   avez  envoyé 
an  monde. 

Quod  panfti  :  ante  Pour  être  exposé  à 
faciem  omaiura  pO'  la  nmè  de  tous  les  peu* 
pulorura.  pies y  comme  l'objet  de 

Jeurfalut, 

Lumen  ad  révéla-  Pour  être  la  lumie» 
tîonem  gentium  /  &   re   qui    flairera  les 

Nations, 


» 
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tlations  y  &  la  gloire   glonam    pkbis  tuac 


de  votre  peuple  dllf- 
ra'el. 

Gloire  foit  au  Pere  , 
au  Fils  9  &  au  faint 
E/orrt  :  Ô4  quelle  foit 
telle  aujourd'hui  ,  Ô* 
toujours  ,  dr  dans  les 
fiecles  des  ftecles ,  qtiel- 


lfraël 

Gloria  Patri ,  &  Fi- 
lio,  &  Spiritui  fanéto. 

Sicut  erat  in  pria* 
cipio,  &  nunc&fem- 
per  ,  &  in  faecula  fsc« 
culorum.  Amen. 


le  a  ejié  dès  le  commencement  ,  dans  toute  l'é- 
ternité.   A  in  fi  foit  •  //. 


Aat.  La  nuit  du  Sa- 
ha!  fur  le  peint  du 
jour  de  l'autre  femaine  , 
Marie  Magdeleine  ,  & 
une  autre  Marie  ,  allè- 
rent vifiter  le  Sepulchre. 
Louez  Dieu. 

t.  Le  Seigneur  /oit 
avec  vous. 

5d.  Et  avec  votre 
EJprit. 

Prions. 

NOus  vous  fuplions, 
Seigneur ,  de  vi- 
Jiter  cette  demeure  »  & 
d'éloigner  d'elle  toutes 
les  embûches  de  nôtre 
ennemi  :  que  vos  faints 
Anges  y  habitent  pour 
nous  y  conferver  en 
paix  f  (Jr  que  votre 
benediB'ton  foit  tou- 
jours fur  nous.  Par  no- 
tre Seigneur  Jefus-Chri/l 
vôtre  Fils  ,  qui  eftant 
Dieu  ,  vit  &  règne 
évec  vous   en  l'unité 


Ant.  Vefpereautem 
Sabbat i  ,  quae  lucef- 
cit  in  prima  Sabbati  x 
venit  Maria  Magdale* 
ne  i  8c  altéra  Maria  , 
videre    Sepulchrum  % 

Alleluya. 

t.  Dominus  vobif- 


cum. 
tuo. 


Et  cum  fpiritu 


Orèmus. 
J  Ifita  qusefumas 
Domine,  Jhabica- 
tionem  iftam  ,  Se  om- 
nés  infidias  inimici 
ab  ea  longé  repelle  i 
Angeli  tui  ianfti  ha- 
bitent in  ea  ,  qui  nos 
in  pace  euftodiant ,  Se 
benediétio  tua  fit  fu- 
per  nos  femper.  Per 
Dominum  noftrum 
Jefum  Chriftura  Fi- 
liumtuum,  quitecuoi 
vi vit  8c  régnât  n  uni* 
tate    Spiritus  fan&i 


4fo  Pour  l 

Dcîus.  Per  omnia  fk- 
cula  faeculorum. 
Amen. 

t.  Dominas  vo- 
bifcum. 

5t.  Et  cum  fpiritu 
tuo. 

y.  Benedicamus  Do- 
mi  no* 
gt.   Deo  gratias. 

Bertedifiio, 

BEncdicat  &  eufto- 
diat  nos  omnipo* 
tens  Se  mifericors 
Dominus  ,  Pater ,  & 
Filius,  Se  Spiritus  fan- 
étus.  Amen. 


jintiphona. 


£  Samedy 

du  jaint  E/prit  ,  par 
tous  les  fiecles  des  fiertés* 
jQinp  Joit  -  //. 

t.  Le  Seigneur  Joit 
avec  mous. 

g*.  Et  avec  vitre 
ejprit. 

*.  Beniflons  le  Sei* 
gneur* 

5t.  Rendons  lui  grâces. 
Benedi&ion. 

QUe  le  Seigneur  tout- 
puiffant ,  &  tout 
mijericordteux  ,  le  Peref 
le  Fils  ,  &  le  Jaint  Ef- 
prit nous  beniffe  ,  & 
nous  protège  toujours  , 
jlinji  (oit  il. 

Antienne. 


REgina  cœli  laeta^   TJ  E/w*  du  C/rf ,  re% 
re  ,  Alleluya.        iX.  )oui(fez  -  vous. 
Quia  quem  merai-   Louez  le  Seigneur, 
fli  portare,  Alleluya.        Puifyue    celui  que 
Refurrexit  ficut  di-    vous  avez  mérité  de 
xit,  Alleluya.  porter.   Loiiez  le  Sei- 

Ora     pro    nobis  gneur, 
Deum  i  Alleluya.  Efl  rejjufcitè  comme 

il  avoit  dit  s  Loii?z  le  Seigneur. 
triez  Dieu  pour  nous.  Loiiez  le  Seigneur* 


• 


RE  MARQU  ES 
fur  TOffice  fuivant. 

L'Eglife  dans  les  Vfeaumes  des  Matines  mus 
reprejente  les  grandeurs  du  Fils  de  Dieu, 
&  après  nous  l'avoir  fait  voir  Homme  dans 
fà  Pajfîon  i  elle  le  fait  voir  Dieu  dans  Ja  gloi- 
re j  dans  le  fécond  Pfcaume  ,  elle  nous  le  montre 
comme  Auteur  de  toutes  les  chojes  qui  jont  au 
monde  »  &  Roi  des  aeatures  ,  en  qualité  dti 
f  ils  unique  de  Dieu  ,  participant  de  Ja  divine 
effence.  Après  quoi  ,  dans  le  troijteme  ,  elle 
nous  représente  l  efperance  que  nous  devons  avoir 
de  la  Refurreïïion  ,  que  le  Prophète  compare  au 
réveil  du  Jommeil. 

Les  Leçons  qui  racontent  les  particularités  de 
la  Rejurreffton  tirées  de  l'Evangile  ,  000;  pro* 
pofent  mille  exemples  de  vertus  que  nous 
pouvons  ,  &  devons  imiter  ,  nous  affurant  par 
tout  que  Vejptrance  de  la  Rejurreflion  doit 
ejîre  un  lenittf  de  toutes  les  peines  de  cette 
vie  ,  fur  tout  de  celles  que  nous  endurons 
four  l'autre. 

La  Meffè  &  le  rejle  de  l'Office  de  ce  jour 
contiennent  des  Jentimens  de  joye  de  la  Rejur- 
reliion  du  Sauveur  ,  (y  des  allions  de  grâces 
de  ce  qutl  nous  a  fait  naître  ïejperance  d$ 
arriver  un  jour* 


03  » 


POUR  LE 


DIMANCHE 


DE  LA 


RESURRECTION. 

A  MATINES- 

Pater  nofter.  Ave  Maria»  Credo  in  Deum,8cc. 
#/T^V  Omine    labia    f.C1  Eigneur,  veus  ou* 


JL/  raea  apenes. 
çt.  Et  os  m  eu  m  an- 
nundabit  hudé  tuaru. 

t%  Deus  in  adjuto- 
rium  meum  intende. 

Bi.  Domine  ad  adju- 
vandum  me  feftina. 

Gloria  Patri,  &  Fi- 
lio  i  Se  Spiritui  fanfto. 

Sicut  erat  in  princi- 
pîo,  &  nunc  &  femper 
&  infseculafaeculorum. 
Amen.  Allduya. 


Qvrirez  mes  lèvres. 
Çc.  Et  ma  bow.he  an~ 
noncera  vos  Icùanges. 

t.  O  Dieu  venez  à 
mon  aide. 

g*.  Hâtez  v$us  ,  S  eu 
gneury  de  me  Jecourir. 

Gloire  foit  au  P ère  i  au 
Fils ,  &  au  faint  Efprit. 

Aujourd'hui  Ù4  toû- 
jours  ,  &  dans  les  fie- 
des  des  ftecles  ,  comme 
elle  a  efjtè  dans  le  com- 


mencement &  dans  toute  V éternité.  Amfi  Joit-iL 
Louez.  Dieu. 


s 


lnvitatorium. 
Urrexit  Dominus 
verè.  Alleluya. 


Repetit ur.  Surrexit 
Dominus  verè.  Aile. 
Iuyat 


Invitatoire. 

LE  Seigneur  e(î  vert- 
tablement  re[fufàiè. 
Louez  Dieu. 

On  répète.  Le  Sei- 
gneur e(i  véritablement 
rejptjcité.  Louez  Dieu. 


delà  Résurrection.  4^3 
Pfeaume  94.  ÏP/alm.  94. 

V Enez>  lotions  le  Sei-    lTTEnite  exultemus 
gneur  avecalkgref-     V  Domino  ,  jubile- 
Je       (Jr  chantons  des   mus  Deo  falutari  no- 
Hymnes  à  la  gloire  de   ftro  1  praeoccupemus 
D/>«,  y«/  eft  notre  San-   hciem  ejus  ia  confef- 
veur,   Prefentons  -  nous    fione  ,  8c  in  plalmis 
devant  fa  face  en  celé*   jubilemus  ci.  Surre- 
brant  Jes  louanges  ,  &    xit    Dominus  verè  » 
chantons  lui  des  Canti*  Alleluya# 
quesdejoye.  Le  Seigneur 
efi  véritablement  reffuj- 
cité.  Louez  Dieu. 

Car  le  Seigneur  ejl  le  Quoniam  Deus  ma- 
grand  Dieu ,  &  le  grand  gnus  Dominus ,  &  Re* 
Roi  élevé  athdefjus  de  magnus  fuper  omnes 
tous  les  Dieux  \  il  ne  Deos  :  quoniam  non 
rejet era  point  fon  peuple  \  repellct  Dominus  ple- 
il  tient  dans  fa  main  bem  fuam  >  quia  m 
toutes  les  extremitez  de  manu  ejus  font  omnes 
la  terre  ,  &  il  iete  fines  terrae  >  &  altitu- 
fes  regards  fur  les  plus  dines  montium  ipfe 
h  vîtes  montagnes.  •  confpicit.  Alleluya. 
Louez  Dieu. 

La  mer  lui  apartient,  Quoniam  ipfius  eft 
car  il  l'a  faite  :  &  fes  mare,  8c  ipfe  fecit  il- 
mains  ont  aujfî  formé  la  lud  ,  8c  aridam  hmda- 
terre-  VenezJtonc*  ado-  verunt  manus  ejus, 
rons  -  le  ,  provenions»  venite^  adoremus  8c 
nous  devant  lui  1  pleu~  procidamus  ante  Défi: 
rons  devant  le  Seigneur  ploremus  coram  Do- 
qui  nous  a  créés  1  car  tl  mi  no  qui  fe:it  nos  » 
efi  nôtre  Dieu  ,  &nous  quia  ipfe  eft  Domt- 
Jommes  fon  peuple ,  &  nus  Deus  noller  :  nos 
les  brebis  quil  conduit  autem  populus  ejus  , 
lui-même,  Lf  Seigneur  8c  oves  pafcuae  ejus  % 
ejl  véritablement  reffujci*  Surrexit  Dominus  vej 
fjté.  Louez  Dieu.      1   rè.  Alleluya. 

9a  "i 


4f4  #  Pour  le 
Hodie  fi  vocemejus 
aud  eritis  ,  nolite  ob- 
durare  corda  veftra, 
ficut  in  exicerbatio- 
nefccundum  dietn  ten- 
tationis  in  deferto  t 
ubi  tentaverunt  me 
patres  veftri  ,  proba_ 
verunt  ,  8c  viderunt 
opéra  mca.  Alleluya. 


Quadraginta  annis 
proximus  fui  gênera- 
tioni  huicSc  dixi  fem- 
per.  Hi  errant  corde; 
ipfi  verà  non  cogno- 
verunt  vias  meas  qui- 
bus  juravi  in  ira  mea, 
fi  introibunt  in  re- 
qu;em  nieim.  Surre. 
xit  D(Mi)inus  verè.  Al- 
leluya. 


Gloria  Patri ,  8c  Fi- 
lio ,  8c  Spiritui  fanéto. 

Sicut  erat  in  princi- 
pio  ,  gc  nunc  8c  fem- 
per  ,  8c  in  fecula  fae- 
culorum.  Ameo# 
Alleluya. 


Surrexit  Dominus 
terè.  Alléluia, 


Dimanche 

Si  vous  écoutez *  au- 
jourd'hui fa  voix,  n'en- 
durci (fez  point  vos  cœurs 
comme  au  jour  de  mur* 
mure  ,  &  de  la  tenta- 
tion qui  arriva  dans 
le  de/ert ,  où  vos  Pè- 
res me  tentèrent  ,  où  ils 
voulurent  m  éprouver  : 
&  où  ils  virent  enjuite 
les  miracles  que  je  fis. 
Louez  Dieu. 

J'ai  ejîè  auprès  de  ce 
peuple  durant  quaran- 
te ans  ?  &  fai  dit  : 
ce  peuple  fe  laiffe  tou- 
jours emporter  à  l'éga- 
rement ds  Jon  cœur  :  il 
ne  connoit  point  mes 
vojes  aufli  je  leur  ai 
\urè  dans  ma  colère 
qu'ils  n'entreront  point 
-  dans  le  lieu  de  mon  re- 
pos. I  e  Seigneur  efi  vé- 
ritablement rejf ijcit  é* 
Louez  Dieu, 

Gloire  foit  au  Pere> 
au  Fils ,  &  au  S.  Efprit. 

Aujourd'hui  &  tou* 
jours  ,  &  dans  les  fie» 
des  des  fiecles ,  comme 
elle  a  eflè  dans  le  com- 
mencement ,  &  dans 
toute  l'êternitê.  Ainfi 
foit -il.  Louez  Dietu 

Le  Seigneur  efi  véri- 
tablement refujcité. 
Louez»  Dieu. 


delà  Résurrection.  4^ 

On  ne  dit  ni  Hymnes  ,  ni  Chapitre  à  aucune 
Heure  jufques  à  Vêpres  du  Samedi  in  A  Ibis  »  ni 
aujfi  les  Ver  jets  ,  finon  au  Noflume. 

NOCTURNE. 


Antienne. 

TE  fuis  celui  qui  fuis 
de  moi-même  :  mon 
confeil  rie/i  point  avec 
les  impies  \  mais  je 
mets  toute  mon  affè- 
Slion  en  la  Loi  du  Sei- 
gneur. Louez  Dieu. 
Pfeaume.  1. 

HEureux  efl  l'hom- 
me qui  ne  Je  lai  (Je 
poiïÊ  aller  aux  conjeils 
des  mechans  S  qui  ne 
s'arrête  point  dans  la 
njoye  des  pécheurs  ,  & 
qui  ne  safjit  point  dans 
de  méchante  doârine. 

Mais  qui  au  contrai* 
re  met  toute  (on  af- 
fiSIion  en  la  Loi  du  Sei» 
gneur  >  Ô4  qui  la  médite 
le  jour  &  la  mit. 

Il  reffemble  à  un  ar- 
bre planté  fur  le  bord 
des  eaux  courantes  ,  qut 
porte  fon  jruit  en  Ja 
faifon. 

Et  nefl  jamais  de. 
poudlé  de  feuilles  :  dp 
tout  ce  qu'il  fait  reùjjit 
keureufernent. 


Antiphona. 

EGo  lum  qui  fum  ; 
Kconfiliummeuni 
non  eft  cura  impiis, 
fed  in  lege  Domini 
voluntas  mea  eft.  Al* 
leluya. 

Pfalm.  r. 

BEatus  vir  qui  non 
abiit  in  confilio 
impiorum  ,  8c  in  via 
peccatorum  non  lie* 
tît  :  8c  in  cathedra  pe- 
ftilentiae  non  fedit. 
la  chaire  de  contagion^ 

Sed  in  lege  Domini 
voluntas  ejus  #  8c  in 
lege  ejus  meditabitur 
die  ac  no&e. 

Et  erit  tanquam 
lignum  1  quod  planta* 
tum  eft  fecus  decurfus 
aquarum  t  quod  fru- 
ûum  fuum  dabit  in 
tempore  fuo. 

Et  folium  ejus  non 
defluet:  &omniaqur. 
cumque  faciet  >  prof; 
perabuntur. 

Qq  * 


4S&  Pour  le 
Non  fie  impjj ,  non 
fie  :  fui  tanquam  pul- 
vis»quem  projicitven- 
tus  à  facie  terrai 

Ideo  non  refurgent 
impij  in  judicio  ;  ne- 
que  peccatores  incon- 
cilio  jullorurr. 


Quoniatn  novit  Do- 
minus  viamjuftorum/ 
&  iter  impiorum  pe- 

nbit. 


Gloria  Patri ,  &c. 

jint.  Ego  fum  qui 
fum  >  Se  confilium 
roeum  non  eft  cum 
impiis ,  fed  in  lege  Do- 
mini  :  voluntas  mea 
cft.  Alleluya. 

f  Ant.  Poftulavi  Pa- 
trem  meum.  Alleluya. 
Dédit  mihi  Gentes. 
Alleluya.  In  hérédi- 
té m.  Alleluya* 


Dimanche 

11  rien  efî  pas  ainft 
des  tnechans,  car  th  font 
comme  la  poujjïete  que 
le  vent  emporte  de  de/- 
Jus  la  face  de  la  terre. 

Amfi  les  mechans  ?ie 
reffujciteront  pas  glo- 
rieux, au  jotir  du  Jnge- 
mcnP.&  le*  pécheurs  ri  au. 
vont  point  de  place  dans 
ï aftemblee  des  Jttftes. 

Par:e  que  le  Seigneur 
regarde  d'un  œil  favo* 
r able  les  œuvres  des  Ju- 
Iles  mais  les  voyes  & 
les  œuvres  des  mechans 
périront. 

Gloire  [oit  au  Fere* 

A  nt  Je  fuis  celui  qui 
fuis  de  n 01 -même  ,  & 
mon  s&rnfeil  rie/1  pas 
av4C  les,  impies  ;  mais 
je  mets  toute  mon  afe* 
fiion  en  la  Loi  du  Seï- 
gneur.    Louez  Dieu. 

Antienne.  J'ai  de? 
mandé  à  mon  Pere. 
Louez  Dieu.  Il  m'a  don. 
né  les  Nationr.  ^Loùez 
Dieu.    Pour  mon  heri^ 


tage.    Louez  Dieu. 
Pfalm.  Quare  fremuerunt  gentes ,  fol.  146. 


jlnt.  Egodormivi  , 
&  fomnum  cœpi  :  & 
exurrexi  >  quoniam 
Dominus  fufeepit  me. 
Alleluya  ,  alleluya. 


An  t.  J'ai  dormi  yf ai 
Jommeillé  »  Ô4  )e  me 
fuis  levé  9  parce  que  le 
Seigneur  m'a  receu  en 
Ja  proteBion.  Louez 
Dieu  ,  louez  Dieu. 


de  la  Résurrection.  457 


Pfeaume.  3. 

SEigneur ,  pourquoi  le 
1     "  ' 


nombre  de  mes  perfe- 
cutenrs  eft.il  fi  grand  ? 
plufteurs  s'élèvent  con* 

tre  moi. 

V lu fieurs  dijentà  mon 
ame,  ou  de  moi  ;  lln'y 
a  point  de  Jalut  pour  lui 
en  fon  Dieu. 

Mais ,  Seigneur ,  VOUS 
eftes  mon  Protecteur  1 
vous  êtes  ma  gloire  :  Ô* 
celî  vous  qui  élevez  ma 
tétey  (ou monefprir.) 

J'ai  crié  vers  le  Sei- 
gneur avec  toute  l'ar- 
deur que  fai  pu\  &il 
nia  exaucé  de Ja Jainte 
montagne. 

Vai  dormi,  fat  {emmeil- 
lê  5  Ô*  \e  me  Juis  levé  , 
parce  que  le  Seigneur  ma 
receu  en  fa  proteBion. 

Je  ne  craindrai  point 
des  millions  d'hommes 
qui  m'environnent.  Le- 
vez -  vous  ,  Seigneur  , 
jauvez  -  moi ,  mon  Dieu. 

Parce  que  vous  avez 
frapè  tous  ceux  qui  me 
perfecuteut  fans  fu\et  : 
vous  avez  brifé  les  dens 
des  pécheurs. 

Le  falut  vient  du  Sei- 
gneur ;  Ô*  c*e(i  vous  mon 
Dieu ,  qui  répandez  vôtre 

êenedtffion  fur  votre  peuple. 


Omine,quid  mul 


tiplicati  funt  qui 
tribulant  me  ?  multï 
infurgunt  adverfum 
me. 

Multi  dîcunt  animas 
meae  :  Non  eft  falus 
i'pfi  in  Dco  ejus. 


Tu  autem  Domine 
fufreptor  meus  es  1 
gloria  mea,  &  exaltans 
capuc  meum. 

Voce  mea  ad  Do- 
minum  clamavi  1  8c 
exaudivit  me  de  moa^ 
te  fan&o  fuo. 

Ego  dormivi  ,  8c 
fopoiatus  fum  :  8c 
exurrexit,  quiaDomi- 
nus  fufcepit  me» 

Non  timebo  millia 
populi  circumdantis 
meiexurge  Domine, 
falvum  me  hc  Deus 
meus. 

Q^ioniam  tu  per- 
cuflifti  omnes  adver- 
fantes  mifi  fine  cau- 
fa,  dentés  peccatorum 

contrivifti. 

Domini  eft  falus  1 
8c  fuper  populum 
tuum  beûediftio  tua% 


45"8        Pour  le 

Gloria  Patri ,  8cc. 

Ant.  Ego  dormivi, 
&  fomnucn  cepi  >  & 
exurrexi  ,  quoniara 
Dominus  fufcepit  me, 
Alleluya,  alleluya. 

t.  Surrexit  Domi- 
nus de  Sepulchro,  Al- 
leluya, 

Qui  pro  nobis 
pependitia  ligao,  Al- 
leluya. 

Pacer  nofter ,  &c# 

Abjolutio. 

EXaudi  Domine  Je- 
fu  Chrifte  \  preces 
fervorum  tuorum  ,  8c 
miferere  nobis  :  qui 
cum  Pâtre  8c  Spiritu 
fan&o  vivis  &  régnas 
in  Calcula  faeculorurn. 
çt.  Amen. 

9 

y.  jube  domne  be- 
nedicere. 

BenediElio. 
Evangelica  Leftio 
fit  nobis  falus  8c  pro- 
tedtio,    gi.  Amen» 


Le&io  fanfti  Evange- 
hj  fecundum  Marcum. 
Leiï'to  I.  cap.  i  6. 

IN  illotempore;  Ma- 
ria Mpgdalene  ,  8c 


D  I  MANCHE 

Gloire  loit  au  Pere,  &c. 

Ant.  f  ai  dormi,  fat 
fommeillè  ,  &  je  *ne  fais 
levé  :  parce  que  le  Sei- 
gneur ma  receu  en  Ja 
protection.  Louez  Dieu, 
louez  Dieu. 

t.  Le  Seigneur  ejî  [or? 
ti  du  Sepulchre  ,  Louez 
Dieu. 

g*.  Qui  a  e (iè  à  l'arbre 
de  la  Croix  pour  l'amour 
de  nous. 

Nofîre  Pere ,  &c. 
Abfolution. 

SEigneur  Jefus-  Cbri/f9 
exaucez  les  prières 
de  vos  ferviteurs  ,  Ô* 
ayez  pitié  de  nous ,  vous 
qui  vivez  &  régnez 
avec  le  Pere*  &lelaint 
Elprit  dans  tous  les  fie% 
des  des  fiecles. 
Çt.  Ain  fi  f oit' il. 
f.  Mon  Rêver ènd 
Pere  donnez  moi  votrt 
benediftion. 

Benediétion, 
Que  la  le  Bure  de  VE- 
vangile   nous  obtienne 
Vaflilîance  ,  &  la  prote* 
8 ion  de  Dieu. 

Çt.  Ain  fi  foit -il. 
Leçon  du  faine  Evan2 
gi!e  (elon  S-  Marc. 
Leçon  I.  Chap.  16. 

EN  ce  tems  -là.'  Ma- 
rie Magdeleme%  Ma- 


DE  LA  Resu 

rie  mere  de  Jacques ,  & 
Salorné  ,  achetèrent  des 
parfums  pour  embau- 
mer le  corps  de  Jejus> 

Homclie  de  S.  Grégoi- 
re Pape.  Homélie  21. 
fur  les  Evangiles. 

M Es  très- chers  Frè- 
res* mus  avez  en- 
tendu comme  les  faintes 
femmes  qui  avoient 
Jnivi  Jefus-Chri/l ,  s'en 
allèrent  à  fon  Sepukhre 
avec  des  parfums  ,  & 
rendirent  des  devoirs 
de  charité  après  la  mort 
à  celui  qu'elles  avoient 
chéri  durant  fa  vie. 
Cela  marque  quelque 
chofe  de  ce  qui  Je  doit 
faire  dans  la  fainte 
Eglije.  Car  mus  devons 
entendre  le  récit  descho- 
fes  qui  ont  ejlé  faites ,  de 
telle  forte  que  nous  pen- 
fions  à  ce  que  nous  devons 
faire  pour  les  imiter  : 
jfinfi  nous  qui  croyons 
en  notre  Seigneur  qui  efl 
mort  j  fi  nous  le  cher- 
chons avec  l'odeur  des 
vertus,  &avec  la  bon* 
ne  opinion  qui  vient  des 
bonnes  œuvres ,  nou- al- 
lons à  fon  Sepul  hre 
avec  des  parfums  i  Ô* 
€%mme  ces  femmes  qui 
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Maria  Jacobi  ,  &  Sa- 
lome  emerunt  aro- 
mata  ;  ut  venientes 
un  gèrent  Jefum.  Et 
reliqua. 

Homil.S  Greg.  Papsr, 
Homilia    tu  in 
Evang. 

AUdiftis  ,  Fratres 
chariflimi  >  quod 
tenétoe  muliercs  /  quas 
Dominum  fuerant  fe- 
cutse  >  cum  aromati- 
bus  ad  monumentum 
venerunt  ,  &  ei  quetn 
viventem  dilexerant  , 
etiam  mortuo  ,  ftudio 
humanitatis  obfequun» 
tur  ,  fed  res  gefta  ali- 
quid  in  fanfta  Eccle* 
fia  fignat  gerendurru 
Sic  quippe  necefle  eft 
ut  audiamus  quae  fa- 
6h  funt,  quatenus  co- 
gitemus  etiam  quae 
nobis  funt  ex  eorum 
imitatione  facienda. 
Et  nos  ergo  in  eum 
qui  eft  mortuus  *  cre- 
dentes  ,  fi  odore  vir- 
tutum  referti  ,  cum 
opinione  bonorum 
operum  Dominum 
quaerimus  >  ad  monu- 
mentum profecto  il- 
lius  cum  aromatibus 
venimus.  Mae  autem 
mulieres  Angelos  vi^ 
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dent ,  qiiK  cum  aro- 
macibus  vénérant  : 
quia  videlicet  illae 
menre  fupernos  cives 
afpiciunt ,  quae  cum 
virtutum  odoribus  ad 
Dominum  per  fanâa 
delideria  proficifcutt  - 
tur.  Tu  autem  Domi- 
ne mifererc  nobis. 

9c.  Deo  gratias. 

B*.  Angélus  Domi- 
ni  defcendit  de  cœlo, 
&  accedens  re  vol  vit 
lapidem ,  &  fuper  eum 
ledit ,  &  dixit  raulie* 
ribus  :  Nolite  tiroere, 
fcio  enim  quia  cruci. 
fixum  quaeritis  ,  Jam 
furrexit  /  Venite  ,  & 
videte  locum ,  ubi  po- 
firus  erat  Dominus. 
Aik-luya. 

*.  Et  introeuntes 
in  monumeatum  ,  vi- 
derunt  juvenem  fe- 
dentem  in  dertris  , 
coopertum  flola  can- 
dida  ,  &  obftupue- 
runt  ;  qui  dixit  illis. 
Nolite  timere  :  fcio 
enira  quia  crucifixum 
quseritis  s  jam  ibrre- 
xit  :  Venitç  ,  &  vide- 
te ,  fcc 


Dimanche 
vinrent  au  Sepulchre 
avec  des  par/tons,  eurent 
le  bien  de  voir  des  An- 
ges i  ainfi  les  ames  qui 
s'aprochent  de  Dieu  par 
de  (aints  deftrs  avec  les 
odeurs  des  vertus,  font  ca- 
pables de  voir  ces  ejprits 
Bienheureux  qui  habitent 
dans  hs  deux.  Et  vous9 
Seigî\r>ayez  pitié  de  nous. 

Çd.  Rendons  grâces  à 
Dieu. 

V  Ange  du  Sei\ 
gneur  decendit  du  Ciel  f 
Ô*  saprochant  du  Se* 
pulchre ,  en  retira  la  pier- 
re qftt  le  fermoit  ,  & 
sajtt  defltiSy  &  il  dit  aux 
femmes  :  tie  craignez 
point  \  )e  Jai  que  vous 
cherchez  Jejus  qui  a  eflè 
crucifié  :  //  efl  re(fufctti. 
Vemz  ,  &  voyez  le  lieu 
où  l'on  avoit  mis  Jon 
Corps.  Louez  Dieu. 

f.  Et  comme  les  fem- 
mes  furent  entrées  dans 
le  Sepulchre  ,  elles  aper- 
ceurent  un  jeune  hom- 
me ajjis  au  coté  droit  , 
vêtu  d'un  habit  blanc. 
Sur  quoi  étant  (ai  fies 
de  frayeur  ,  //  leur  dit  : 
Ne  craignez  point  :  )i 
Jai  que  vous  cherchez. 
Je  fus  qui  a  été  crucifié  : 
il  eft  rejjufcité.  Venez* 

&  voyez ,  <Jrvt 
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Gloire foit  au  Pere,au  Gloria  Patri,  &  Fi- 
ji//, &  aufatnt  Efprit.  lio,  &  Spiritui  fanfto. 

Et  on  repère  le  ç*.  Repetitur.  çt.  Ange. 

VAnge  du  Seigneur  ,  lus  Domini  \  ujque  ad 

&c.  jufquesjau  t.  Et  Et  introduites. 
comme  les  femmes,  &c. 

Mon  Révérend  ?e-  t.  jube  domne  te- 

re  ,  donnez-moi    votre  nedicere. 

benediRion. 

Benediétion.  BenediBio. 

*  54.  Que  le  Jeconrsde  Divinum  auxilium 

Dteu  nous  acompagne  maneat  lemper  no- 

toûjours.fr.  Ainfifoit-ih  bifcum.  54.  Amen. 

Leçon  II. 

Remarquons     que  VI  Otandum  verô 

l'Ange  parut  ajfts  lN  nobis  eft,  quid- 

à  la  main  droite  ,  &  nam  fit ,  quod  in  dex- 

considérons  ce  que  cela  tris    fédère  Angélus 

fignifie  -,  la  main  gau-  cernitur.  Quidnam- 

che  figure  la  vie  pre*  que  pcr  finiliraro,  nifi 

Jente:  &  la  maindroi-  vita   praefens  :  quid 

U  reprefente    la    vie  vero  per  dexteramf, 

étemelle  ,  Jelon  qu'il  eft  nifi  perpétua  vita  de- 

écrit  aux  Cantiques.  Il  fignatur  ?   Un  de  in 

foûticndra  ma  tête  de  Canticis  Canticorum 

fa  main  gauche  ;  &  il  fcriptum  eft  :  Lxva 

m'em  bradera  avec  fa  ejus  fub  capite  meo  , 

main  droite.  Ainfidonc  &  dextera  illius  am- 

notre  Rédempteur  étant  plexabitur  me.  Quia 

Jorti  de  cette  vie  paffa-  ergo  Redemptor  no- 

gere  ,  &  corru;>tibtle  \  fter  jam  praefentis  vi- 

c'eji  avec  raifon  que  tx  corruptio:  em  traa- 

r Ange  qui  venoït  an*  fierat,reétè  Angélus, 

noncer  fa  R,e\urreB\on  qui  nuntiare  peren- 

à  la  vie  éternelle ,  êtoit  nem  ejus  vitam  vene- 

ajfts  à  la  main   droite,  rat ,  in  dextera  fede- 

U  parut  vêtu  d'un  ha^  bat.    Qui  ftola  candi- 

bit  blanc  ,  parce  quil  da    coopertus  appa- 
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ruit  :  quîa  feftivitatis 
noftrae  gaudia  nun- 
tiavit.  Candor  etenim 
veflis ,  fplendorem  no- 
ftrse  denuntiat  folem- 
nitatis.  Noftrae  dica- 
rcus,  an  fuse  ?  Sed  ut 
fateamur  verius  &  fuse 
dicamus ,  Se  noftrae. 
Ula  quippe  Redemp- 
roris  noûri  Refurre- 
6tio,&  noftra  feftwi- 
tas  fuit  i  quia  nos  ad 
immortalitatem  re- 
duxit  :  &  Angelorum 
feftivitas  extitit,  quia 
nos  revocando  ad 
cœleftia  ,  eorum  nu- 
merum  implevif.  Tu 
autem  Domin  emifcre* 
rc  nobis. 


9t.  Deo  gratia*. 
?t.  Cum  tranfiflet 
Sabbatum  Maria  Mag- 
dalene  »  &  Maria  Jaco- 
bi  ,  &  Salome  eme- 
runt  aromata  ,  ut  ve- 
nientes  ungerent  Je- 
fum.  Alléluia,  alléluia. 

t.  Valdè  roanè  , 
una  Sabbatorum  ve- 
niuot  ad  monumen- 
tum  ,  orto  jam  Sole. 
Ut  venientes. 


Dimanche 

annovçoit  la  \oye  avec 
laquelle  nous  devons  cé- 
lébrer  cette  tète  :  car 
la   blancheur  des  mete- 
mens  reprejente  la  fplen* 
deur  de  notre  jolemnité. 
De  nôtre  folemnité^dis-je^ 
ou  bien  de  la  penne ,  ou 
pour  mieux  d  re  de  notre 
Jolemmte y&  delà fienne 
tout  enfemble.  Puijquela 
Re/urreSfion  de  notre  Ré- 
dempteur a  été  une  Fête 
pour  nous  ,  parce  qu'elle 
nous    a    rétablis  dans 
l'immortalité  ,  comme 
elle  a  été  une  Fête  pour 
les  Anges  ,  parce  qu'en 
nous  rapellant  à  la  pof* 
Jejfion  des  biens  du  Ciel% 
elle  a  rempli  leurs  places. 
Et  vous  Seigneur  ayez 
pitié  de  nous. 
^Rendons grâces  à  Dieu. 
5*.  Le  jour  du  S  abat 
étant pafle%  Marie  Mag~ 
deleine,  Marie  mere  de 
Jacques  Ô*  Salomé ,  a± 
cheterent  des  parfums  » 
pour  embaumer  le  Corps 
de  Jejus.  Louez  Dieu  , 
louez  Dieu. 

9  .Et  de  grand  matin 9 
le  premier  jour  de  la  fe- 
maine ,  elles  s'en  allèrent 
au  Sepulchre  (du  Sei- 
gneur)*«  lever  du  Soleil. 
Pour  embaumer ,  &c. 
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Gloire  [oit  au  Pere,  Gloria  Patri  ,  &c. 

&c.  Pour  embaumer.  Ut  venientes. 

t.  Mon    Révérend  i  Jube  domnc  be- 

Pere  donnez, -moi  votre  nedicere. 

Bènâdi&btK 

Benediftioi.  BenediEfio. 

Que  le  Roi  des  Anges  Ad  fodfietatem  <\\ 

nousfajje  entrer  en  Jocieté  vium  fupernorum  per^ 

avec  les    Cytoyens  du  ducat  nos  Rex  Ange^ 

Ciel.  Ainft  \oiUil.  lorum.  Amen. 


\  *rut  vêtu  d'un  ha-  JL  ftra  feftivitate  An» 

bit  blanc  en  cette  jo-  gelus  in  albis  veftibus 

lemnïtè  ,   qui  lui  ejl  apparuit  :  quia  dum 

commune  avec  nous  ,  nos  per  Refurreftio* 

pour  fignifier  que  Dieu  nem   Dominicain  ad 

en  nous  rapellant  par  fuperna  reducimur  > 

la  Refurreiïion  de  notre  cœleftis  patriae  dam* 

Seigneur  ,  à  la  celefte  na   repatantur.  Scd 

Patrie  ,  repare  les  pertes  quid  advenientes  foc* 

qu'elle  a  faites  ,  par  la  minas  affatur  ,  audia- 

chûte  des  Anges  Apo-  mus.  Nolite  expavet 

ftats.    Mais  entendons  cere.  Ac  fi  apertc  di- 

ce  que  J  Ange  dit  aux  cat.Paveant  illi  ,  qui 

Femmes   qui     vinrent  non  amant  adventum 

au  Sepulchre  :  Ne  crai-  fupernorum    civium  : 

gnez  point,  leur  diuiU  pertimefcant ,  qui  car-, 

comme  stl  leur  dtfoit  :  nalibus  defideriis  pref- 

Que  ceux  -  là    Joient  fi,  ad  eorum  fefocie- 

épouvantez    qui   n'ai-  tatem  pertingere  po{-; 

ment  pas  la  vifite   des  fe  defperant.  Vos  au«- 

Habitans  du  Ciel:  Que  tem  cur  pertimefcitis, 

ceux-là  joient  faifts  dé  quae  veftros  concives 

frayeur  ,  qui  étant  prej~  videtis?  Unde  &  Mat- 
Jez   des   defirs  de  la    thseus  Angelum  ap- 

chair  .perdent  ïefpetan-  paruifie    defcribens  , 

c$  d'entrer  en  leur  Jo-   ait  ;  Erat  afpe&us  eju§ 


N  fua  ergo  ac  no- 
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ficut  fulgur  ,  8c  vefti- 
menta  ejus  ficut  nix. 
la  fulgure  cteniirn  ter- 
ror  timoris  ell  ,  in  ni- 
ve  autem  blandimea- 
tum  candoris.  Tu  au. 
te  m  Domine  miferere 
nobis. 

çt,  Deo  gratias. 


Dimanche 

cieîé  >  mais  vous  qui 
avez  le  bonheur  de  voir 
vos  Concitoyens  i  pour» 
quoi  craignez-  vous  ? 
Cefl  pourquoi  S.  Mat- 
thieu décrivant  Fapa* 
ri  ion  de  i*  /inge  ,  dit  p 
que  fon  vijage  britloit 
comme  un  éclair  ,  &  fes 


vêtemens  étaient  auffi  blancs  que  la  neige  \Lt- 
clair  marque  la  terreur  &  l'épouvante  ,  &  la 
neige  reprefente  les  charmes  de  la  beauté  par  [a 
blancheur.  Et  vous  ,  Seigneur  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

ç*.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

Cantique  de  S.  Ambroije ,  &  de  S.  dugufîin. 

TE  Deura  lauda-  Ous  vous  louons ,  S 

mus  :  te  Doroi-    IN  Dieu.  Nousconfej- 

Jons  que  vous  êtes  le 
Seigneur  de  l'Univers. 

Vere  éternel  >  toute  la 
terre  adore  votre  divine 
Perinne. 

Tous  les  Anges  ,  les 
Cieux  t  &  toutes  les 
PuiJJances  vous  ren- 
dent leurs  profonds  ref- 
peïïs. 

Les  Chérubins  &  les 
Séraphins  célèbrent  vo- 
tre famt  Nom  ,  difant 
fans  ceffe. 

Saint,  Saint,  Saint , 
eji  le  Seigneur  Dieu  des 
armées. 

Les  Cieux  &  la  terre 
font  remplis  de  l'éclat  de 
votre  gloire. 

ViUnJlre 


num  confitemur. 

Te  sternum  Patron 
ornais  terra  venera* 
tur. 

Tibi  omnes  Ange. 
H  :  tibi  cœli ,  8c  uni- 
verfae  poteftates. 


Tibi  Cherubim ,  8c 
Seraphim  i  inceflabili 
voce  proclamant. 

Sanftus  ,  San<ftus , 
San6tu6  >  Dominus 
Deus  Sabaoth. 

Pleni  funt  cœli  8c 
terra  :  majelhtis  glo- 
riae  tuae. 
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Villuftre  Compagnie       Te  glonofus  :  Apo. 

ftolorum  chorus. 

Te  Prophetarum  : 
laudabilis  numerus. 

Te  Martyrum  can- 
didates i  laudat  exer^ 
citus. 


des  dpotres. 

La  fainte  Aftemblée 
des  Prophètes. 

Et  les  Iroupes  gme* 
reufesdes  Martyrs  ,  qui 
n'ont  combatu  que  pour 
h  Ciel  ,  célèbrent  vos 
louanges. 

Dans  toute  la  terre  : 
l'Egltfe  fainte  vous  rend 
par  une  humble  confef- 


Te  per  orbem  ter- 
rarum  t  fandta  confi- 
tetur  Ecclefia. 


%  m  t  m  *  m   'g 

fion  ,  l9 hommage  qu'elle  vous  doit. 

A  vous  Pere  d'une      Patrem  :  immenise 


infinie  Majejlè  : 

A  votre  adorable  & 
vrai  fils  unique. 

Et  au  faint  Efprit  , 
qui  eft  la  fource  de  tou- 
te confolation. 

Je  fus  •  Chrifl  vous  êtes 
le  Roi  de  gloire. 

Vous  êtes  le  Fils  èter- 
nel  du  Pere  Eternel. 

Vous  ri  avez  pas  dé- 
daigné [de  vous  faire 
Homme  dans  le  fein 
d'une  Vierge  ,  pour  ra- 
cheter les  hommes. 

En  détruisant  Yai* 
guillon  de  la  mort  :  vous 
avez,  ouvert  aux  Fi- 
dèles le  Royaume  des 
deux* 

Vous  étés  ajfts  à  la 
droite  de  Dieu  :  dans  la 

gloire  d\i  Pere  Et{rml 


Majeftatis. 

Venerandum  tu  uni 
verum ,  6c  unicum  Ft- 
lium. 

Sanétum  quoque  PaJ 
raclitum  Spiritum. 

Ta  ,  Rex  glorise 
Chrifte, 

Tu  Patris  fempiter* 
nus  es  Filius. 

Tu  ad  liberandura 
fufeepturus  homineror 
non  horruifti  Virgi^ 
nis  uterum* 

Tu  devi&o  tnort!$ 
aculeo  t  aperuifti  cre^ 
dentibus  régna  cœ-, 
lorumo 

Tu  ad  dexteran* 
Dei  fedes  :  in  glori* 
Patris» 


i 


466         Pour  le 

Judex  crederis  i  eC 
fe  venturus. 

Te  ergo  quaefumus 
famulis  tuis  lubveni  i 
quos  pretiofo  fangui- 

ne  redemifti. 

# 

iEtema  fac  cum 
San&is  tuis  i  in  glo- 
rianumerari. 

Salvum  fac  popu- 
lum  tuum  Domine,  8c 
benedic  hereiit.ui  tuae. 

Et  rege  eos  :  &  cx- 
tolle  cos  ufque  in  aç- 
ternum. 

Per  fingulos  dies; 
be^edicimus  te. 

Ec  laudamus  no* 
mcn  tuum  in  fccu- 
lum  :  8c  in  fcculum 
faeculi. 

Di^nare  Domine 
die  ifto  :  finepeccato 
nos  cuftodire. 

Mitèrere  noftii  Do- 
mine, mi ferer*:  noftri. 

Fiat  mifericordia 
tua  Domine  fuper 
nos  :  queoiadmodum 
iperavimus  in  te. 

In  te  Domine  fpe- 
ravi .  non  confundar 
in  sternum. 


Dimanche 

D'où  nous  croyons  que 
vous  viendrez,  un  jour 
juger  le  monde. 

Secourez*  donc  ,  s* il 
vous  fiait  y  vos  fer  v'f 
teurs  ,  que  vous  avez, 
rachetez  de  votre  pré- 
cieux Sang, 

Faites  qu'ils  puifjent 
arriver  à  la  participa- 
tton  de  la  gloire  éter- 
nelle avec  vos  Saints, 
(  Seigneur ,  Jauvez  vô- 
tre peuple  :  &  benijjlz 
votre  héritage. 

Conduifez  •  les  ,  & 
«comblez  les  de  vos  grâces 
\u\ques  à  V éternité. 

Nous  vous  benijjons 
chaque  jour. 

Et  nous  huons  éternel- 
lèvent  vitre  Nom , 
dans  tous  les  Jteclés  des 
fiecles. 

Seigneur ,  daignez  en 
ce  jour  nous  garder  de 
tout  péché. 

Ayez  pitié  de  nous  , 
Seigneur  ayez  pitié  de 
nous. 

i    Répandez  fur  nous  . 
votre  mifericorde  ,  Je  Ion 
Vejperance     que  nous, 
avons  mije  en  vous. 

f'efpere  en  vous ,  Sei* 
gneur  :  que  je  ne  fois 
\amais  conjus  dans  mm 
ejperance* 
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A  LAUDES- 


Pater  nofter ,  &c. 
t,  S~*\  Dieu  ,  venez 
x^J  à  mon  aide . 

Çt,  HÂtèZ'Vous , 
£*jwr ,  Jecourir. 
Gloire  foit  au  Pere  , 

Ant.  L'dnge  du  Sei- 
gneur dépendit  du  Ciel, 

s'aprochant  du  Se- 
pulchre  >  ota  la  pierre 
qui  le  fermoit ,  &  s'affit 
defjus.  Louez  Dieu  , 
louez  Dieu. 
Pfeaume 

LE  Seigneur  règne ,  // 
seft  revêtu  de  gloire, 
le  Seigneur  sefl  revêtu  de 
force  y  il  s*e(l  ceint ,  &  a 
pris  (es  armes* 

Il  a  afermi  la  terre , 
en  Jorte  quelle  ne  jera 
point  èbrmlée. 

Fotre  7rone.Siigneur>e{i 
établi  dès  ly  éternité  \  vous 
êtes  avant  tous  lestems. 

Les  fleuves  fe  font 
élevez  avec  grand  bruit* 


Les  fleuves  ont  élevé. 

w  *  -  ---a       —  -        »  ■       -  * 


Ave  Maria  ,  &c* 
f9  r^v  Eus  ia  adjuto- 

\Jf  hum  ,  meum 
intende. 

5i.  Domine  ad  ad-] 
juvandum  me  feilina. 

Gloria  Patri,  &c. 

Allehiya* 

Ant.  Angélus  autem 
Domiai  defcendit  de 
cœlo,  &  accedens  re- 
volvit  lapidem  ,  &  fe-, 
debat  fuper  cum,  Ai^ 
leluya,  allduya. 

Pfalm.  $%l 

DOminus  régna- 
vit ,  decorem  in-> 
dutus  eft  :  indutus  e(î 
Dominus  fortitudi- 
nem,&  praecinxitfe. 

Etenim  firmavit  or- 
bem  rerrae  :  qui  non 
commovebitur. 

Parata  fedes  tua 
Deusex  tune:  àfaeculo 
tu  es. 

Elevaverunt  flurai- 
na  Domine  :  elevave*] 
runt  flumioa  vocenu 
fuam. 
Elevaverunt  flumij 
Rrii 
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na  fluftus  fuos;  à  vo- 
cibus  aquarum  mul- 
tarum. 

Mirabilcs  elationes 
maris  /  mirabilis  in 
khi  s  Dominus. 


Teftimonia  tuacre- 
dibilia  faâa  funt  ni* 
iris  :  domum  tuam 
dccet  fan&itudo  ,  Do- 
mine ,  in  longitudi- 
nem  dierum. 

Gloria  Patri ,  &c* 
jQnt*  Angélus  au. 
tem  Domini  defcen- 
dit  de  cœlo  ,  &  acce- 
dens  revolvit  hpidem, 
£c  icdebat  fuper  eum. 
Alleluya,  alleluya. 

Ant.  Et  ecce  terrae 
motus  faftus  eft  ma- 
gnus  :  Angélus  enim 
JJomini  deicendic  de 
cœlo»  Allcluya. 

Pfalm.  99. 

TUbilate  Oeo  omqis 
terra  :  fervite  Do* 
mino  in  lxûtia. 


Introite  in  confpe- 
ftu  ejus  ;  in  exulca- 
tioae. 


Dimanche 

leurs  vagues  ?  avec  le 
bruit  que  fai[oient  leurs 
grandes  eaux. 

Les  émotions  dé  la 
mer  font  grandes  & 
admirables:  mais  le  Set- 
gneur  qui  eft  dans  le 
Ciel  ejî  infiniment  fins 
fort  y  &  plus  admirable* 

Vos  Oracles  font  tres- 
fidelcs  y  &  très  -  infaiL 
libles  1  la  Sainteté ,  Sei0 
gneur ,  doit  régner  dans 
votre  Mai/on  ,  jujqes  à 
la  conformation  des  fie- 
de  t. 

Gloire  foit  au  Vere&c. 

Antienne.  V Ange  du 
Seigneur  dejeendit  dté 
Ciel ,  Ô4  s'aprochanl  du 
Sepulchre  ,  ota  la  pierre 
qui  le  fermoit ,  {Jp  saf- 
fit  de(jus. 

Louez  Dieu.  Louez. 

An  t.  Il  le  fit  un  grand 
tremblement  de  terre  9 
&  V  Ange  du  Seigneur 

defeendit  du  Ciel.   m 

Louez  Dieu. 

Pfeaume  99. 

PEuples  de  toute  la 
terre  ,  rejouijfèz* 
vous  en  Dieu  1  C4  fer-, 
vez  le  Seigneur  avec 
allegrcjfè. 

Pre/entez  -  vous  de* 
vont  fa  Majejîé  avec, 
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Htconnoiffez   que  le      Scitote  quoniam 

Seigneur  ejl  Dieu  :  ceji  Dominus     ipfe  cft 

lui  qui  nous  a  faits  ,  &  Deus  :  ipfe  fecit  nos 

nous  ne   nous  femmes  8c  non  ipiï  nos. 
pas   faits  nous  mêmes. 

Nousfommes  /on  peu-  Populus  ejus  8c  ovei 
ple%  &  les  brebts  de fon  pafcuse  e;us  :  introite 
troupeau  ,  entrez  dans  portas  ejus  in  confér- 
ez [acres  portiques  de  fione  ,  atria  ejus  in 
fon  Temple  y  enchantant  hymnis  >  conficcmini 
des  Hymnes  en  fon  hon-  illi. 
neuf  y  &  rendez-lui  des 
citions  de  grâces. 

Louczjon  Nom  ,  par»       Laudate  nomen  eju  j, 

ce  que  le    Seigneur  tjl  quoniam     fuavis   eft  • 

doux  1  jes  mijericordes  Dominus  in  sternum 

font   éterneltes  :  &  fa  mifericordia  e  us  :  8c 

vérité  demeure  dans  la  ufque  in  generationcm 

fuccejfton  de  tous  les  fie*  veritas  ejus. 

Gloire  fût  an  Pcre  ,  Gloria  Patri ,  8c  c. 
&c. 

Ant.  Il  fe  fit  un  grand  Ant.  Et  ecce  terras 

tremblement  de  terre  \  rootus  faftus  eft  mag„ 

&  l'Ange  du  Seigneur  nus  1  Angélus  enim 

dejcendit  du  Ciel.  Domini  dépendit  de 

Louez  Dieu.  cœlo  ,  Alleluya. 

Ant.  Le  mifage  de  Ant.   Erat  autem 

ï Ange    brilloit  comme  afpe&us     ejus  licut 

un  éclair  •&  Jes  vite-  fuigur  ,  veft'mentaau- 

mensètment  auj/i  blancs  ton  ejus  licut  nix .  Al3' 

que  la  neige.     Louez  leluya  %  alleluya. 
Dieu.  Louez  Dieu, 

Pfalm.  Deus,  Deus  meus ,  ut  fup.  fol  \  78. 

Pfalm.  Deus  mifereatur  ,  ut  fup.  fol.  179. 

Ant.    Le  liage  de  Ant.  Erat  autem 

T Atge  brtllott   comme  afpedtus     ejus  licut 


D  I  MANCHE 

mens  étotent  aujji  blancs 
quelaneige.  Louez  Dieu. 

A  nt#  Les  gardes  en 
Jurent  épouvantez  ,  & 
demeurer  et  comme  morts% 
Louez  Diru. 
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autem  ejus  (icut  dix. 
Alleluya,  alleluya. 

Ant.  Prae  timoré 
autem  eius  ex  terri  ti 
funt  euftodes,  &  faéti 
funt  velut  mortui,  ail. 

Cantique  des  trois  \eunes  Hébreux  dans  la 
fournaije  de  Babylone.  Dan.  3 

BEnedicite  omnia 
opéra  Domini  Do- 
mino :  laudate  8c  fu- 
perexaltate  eum  in 
fsecula. 


Benedicite  Angeli 
Domini  Domino  ;  be- 
nedicite cœli  Domi- 
no. 

Benedicite  aqux  om: 
nés  qus  fuper  cœlos 
funt  Domino  :  bene- 
dicite  #mnes  virtutes 
Domini  Domino. 

Benedicite  Sol  & 
Luna  Domino  :  bene- 
dicite ftellse  cœli  Do- 
mino. 

Benedicite  omnis 
imber  &  ros  DomL 
no  :  benedicite  ém- 
ues fpiritus  Dei  Do- 
mino. 

Benedicite  >  ignis  8c 
seftus  Domino:  benc- 
dicire  frigus  &  xiius 
Ijornino* 


Créatures*  qui  êtes 
Us  ouvrages  du  Sei* 
gneur  ,  beniffez  toutes 
Celui  qui  nous  a  crées  1 
&  célébrez  Jes  louanges 
&  fa  gloire  éternelle, 
ment. 

Anges  du  Seigneur 
bemffez  fon  Nom:  deux 
bewjjez  le  Seigneur. 

Eaux  qui  êtes  au  def- 
fus  des  Airs  *  bentjjez 
toutes  le  Seigneur  :  Puif- 
Jances  &  vertus  du 
Seigneur  ,  beniffez  Ja 
Maje/fé. 

Soleil  &  Lune ,  benif- 
fez le  Seigneur  :  Etoiles 
du  Ciel  beniffez  le 
gnenr. 

Pluyes  &  rosées  ,  be^t 
niffez  toutes  le  Seig- 
mur. 


Feux  &  choient  s  de 
F  Eté,  bew(fez  le  Seigneur; 
froidures  &  rigueurs  dê 
l'Hiver  y  benitfe&UScig* 
veur. 


DE   LA    R  E  S  U 

Bnùillarj  hfarades  , 
&  bruynes  ,  beniffcz  le 

Seigneur  ;  gelée  &  fri- 
mât; ,  beniffez  le  Seig- 
neur. 

Glaces  &  neiges  >  be- 
niffezle  Seigneur  :  nuits 
&  mrs ,  beniffez  le  Sei- 
gneur. 

Lumière  &  ténèbres  , 
beniffez  le  Seigneom 
éclairs  &  nuages  ,W 
niffez  le  Seigneur. 

§lue  la  terre  beniffe 
le  Seigneur  <  qu'elle  cé- 
lèbre jes  louanges ,  fa 
gloire  éternellement. 

Mo?itagnes  &  colli- 
nes ,  bevifez  le  Seig- 
neur j  herbes  &  plan- 
tes qui  naijjez  fie  la 
terre,  benijfezle  Seigneur. 

Fontaines ,  beniffez  le 
Seigneur  :  mers  &  fleu- 
ves ,  benijjez  le  Seig- 
neur. ¥ 

Grandes  baleines,  & 
tous  animaux  qui  vi- 
vez dans  les  eaux  ;  be- 
nijjez le  Seigneur  :  oi- 
Jeaux  de  l'air  beniffez 
tous  le  Seigneur. 

Bêtes  fauvages,  aujji 
bien  que  les pri  vces ,  bc 
nijfez  toutes  le  Seigneur: 
howmes ,  benijjez  le  Sei- 
gneur. 

Qvljraèl  beniffe  U 
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Benedicite  rores  6c 
pruina   Domino  :  be*. 
nedicite  gela  Se  frigus 
Domino. 

Benedicite  glacîes  , 
8c  nives  Domino  i  be- 
nedicite no&es  &  dîes 
Domino» 

Benedicite  lux  8c  té- 
nèbre Domino  :  be- 
nedicite tulgura  8c 
nubes  Domino. 

Benedicat  terra  Do* 
minû:laudet8c  fuper- 
exaltec  eum  in  fsecula. 

Benedicite  montes 
8c  colles  Domino -.be- 
nedicite univerfa  ger* 
minantia  in  terra  Do* 
mino. 

Benedicite  fontes 
Domino  :  benedicite 
maria  8c  flumina  Do- 
mino. 

Benedicite  cete  8c 
omnia  quse  moven- 
tur  in  aquis  Domino  i 
benedicite  omnes  vo^ 
lucres  coeli  Domino^ 

Benedicite  omnes 
beltise  8c  pecora  Dou 
mino  :  benedicite  filii 
hominum  Domino. 

Benedicat  Ifraël  Do£ 


47  i      Pour  le 
niinum  :  laudet  &  fu- 
perexaltet  cum  in  f«- 
cula. 

Benedîcite  Sacer- 
dotes  Domîni  Domi- 
no :  benedîcite  fervi 
Domini  Domitio. 

Benedîcite  fpiritus 
Se  animas  Juftorum 
Domino  :  benedîcite 
fanéli  8c  humiles  cor- 
de Domino. 

Benedîcite  Anania, 
Azuia  ,  Mifaël  ,  Do- 
mino :  laudate  8c  fu, 
perexaltate  eum  in 
ïxcuU. 

Benedicamus  Pa- 
trem  ,  8c  Filium  cum 
fan&o  Spititu  :  fonde- 
ra us  8c  furerf  xalt  > 
mus  curn  h  faecula. 

Bemdiftus  es  oo- 
roine  in  fir  numenco 
cœli:  8c  laudabilis,  8c 
gloriofus  ,  8c  fuper- 
exukatus  in  fecula. 


Dimanche 
Seignetfr  :  qutl  célèbre 
Jes  louanges  &  Ja  gloi- 
re éternellement. 

Prêtres  du  Seigneur  > 
chantez  fes   louanges  t 
Jer  viteurs  du  Seigneur  , 
b-mffez  (on  Nom. 

Èfprit  &  «mes  dts 
Jull  s  ,  bémjfez  le  Seig* 
neur  i  Saints  Ô4  hum- 
hke  dé  cœur  bonifiez  Ja 
Wqejîê* 

Ananie ,  Azarie ,  & 
Mifael,  benifjez  le  Sei- 
gneur ,  célébrez  [es  louan- 
ges &  fa  gloire  èter* 
nellemcnt. 

Binifjons  le  Vere  %  & 
le  fils  ,  avec  le  S.  Efprit: 
célébrons  les  louanges 
&  la  gloire  de  Dieu 
éternellement. 

Seigneur  vous  êtes 
btni  dans  les  deux  9 
vous  êtes  digne  d'être 
loué  y  d'être  glorifié  , 
<jr  d'être    honoré  de 


toute  fptendeur*  de  tout e  magnificence  dans  l éternité* 

Ant.  Les  gardes  fu- 
rent épouvantez  >  & 
demeurent  comme  morts  % 
Loiiez  Dieu. 

Ant.  Surqtoi  P An- 
ge prenant  la  parole ,  dit 
aux  femmes  ;  Ne  evai  • 
gnez  point  >  )c  Jai  q'tt 
vous  cherchez  fejus% 
Louez,  Dtttt. 

Pfalm* 


Ant.  Prae  timoré 
autem  ejus  exterriti 
funt  euftodes,  8c  liâi 
funt  velut  mortui,  ail. 

Ant.  Refpoadens 
autem  Angélus ,  dixit 
mulieribus  :  Nolite 
timere  i  fcio  enim 
quod  Jefqm  qu^ritis, 
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Pfalw.  Laudate  Dominum  de  cœlis.foL  184. 
P/jr/10.  Cantate  Domino,  186. 
Vf.  LaudateDominamin  Sanâise;us,  f.  \%y. 


An  t.  Sur  quoi  V  Ange 
prenant  la  parole  ,  dit 
aux  femmes  :  Ne  crai- 
gnez, point  ,  je  /ai  que 
vous  cherchez  Jejus* 
Louez  Dieu. 


Ant.  Relpondens 
autem  Angélus  ,  dixit 
mulieribus  1  Nolite 
timere  /  fcio  enien 
quod  jefum  quaeritis, 
Alleluya. 


On  ne  dit  ni  Chapitre,  ni  Hymne ,  mais  ï  Antienne 


Hsec  dies  quam  fe« 
cit  Donunus  :  exulte- 
ra us  ,  &  laetemur  in 
es. 


Ant .  Ad  Benediiïtis. 
Et  valdè  manc  una 
Sabbatorum  veaiunc 
ad  moaumentum,  or- 
to  jain  Sole,  Alieluya. 


Voici  le  jour  mémo- 
rable que  le  Seigneur  a 
jait  t  rejoùrffons  nous  ,Ô* 
Joyons  ravis  de  )oye. 
Anr.  à  Benediétus. 
Et  de  grand  matin  , 
le  premier  jour  de  la  fe- 
maine*  les  faintes  fem- 
mes s  en  allèrent  au  Se* 
puhhre  (  du  Seigneur) 
au  lever  du  Soleil. 
Benedidlus  ,  &c.  comme  ci-dex^nt  p.  188. 
Ant.    Et  de  grand       Ant.  Et  valdè  ma-* 
matin  ,  le  premier  )our   ne    una  Sabbatorum 
de  la  Jemaine  les  iain-    veniunt    ad  monu- 
tes  femmes  s  en  aile-   mencum  ,  orto  jani 
rent  au  Sepulchre  (  du    So)e#  Allduya. 
faneur)  au  lever  du  Soleil.   Loù'.z  Dieu. 
Prions.  Qremus- 
Dieu  ,  qui  nous    -pv  Eus ,  qui  hodief 
avez  au)Qurd'hui    \  J  na  d;e  per  umge- 
çuvert  Ventrée  de  l'è-    nitum  taum  aeternita- 


o 


terniti  par  la  viflotre 
que  votre  Fils  unique 
a  remportée  fur  la  mort  h 
jecondez  par  votre  di- 
vin Jecouis  les  defirs 
que  vous  nous  aveztnj- 


tis  nobis  adituin  de* 
vida  morte  referafti  r 
vota  noilra  quae  prae- 
veniendoafpirii,  en -m 
adjuvandd  pr«»ie^ue- 
ref  Pcr  euudera  Do- 

S» 


474*  Pour  le 
minum  noitrum  Je 
fum  Chriftum  Filium 
tuum ,  qui  tecum  vivit 
Se  régnât  in  unitate 
Spiritus  fanâi  Deus. 
Fer  omnia  fkcula  iae- 
culorum.  Amen, 


Dimanche 
pirez  ,  en  nous  préve- 
nant par  'votre  grâce. 
Par  le  mêmê  Jefus- 
Chnjl  nôtre  Seigneur  , 
qui  étant  Dieu  ,  vit  & 
rfgne  avec  nous  en  Vu- 
mte  du  jaint  Elptit>p*r 


tous  les  fiecles  des  fiecles.    AinÇi  fott-tl. 

t.    Dominus    vo-       t.   Le  Seigneur  foiê 


bifeum. 

0*  Et  cura  fpiritu 
tuo. 

t.  Benedicam us  Do- 
mino. Alleluya  ,  aile- 
luya. 

9c.  Deo  grattas ,  al- 
leluya» alleluya, 

t.  Fidelium  animas 
per  mifericordiam  Dei, 
requiefeant  in  pace. 

çc.  Amen. 


avec  vous. 

Çd#  Et  avec  votre 
ejpnt. 

t.  Beniffons  le  Sei~ 
gneur.  Louez  Dieu > 
louez  Dieu. 

ç*.  Rendons  grâces 
à]  Dieu.  Louez  Dieu  , 
louez  Dieu. 

t.  Que  les  âmes  des 
Fidèles  repojent  en  paix 
par  la  mijericorde  de 
Dieu. 

çc.    Aivfi  Joit-ih 


A  PRIME. 


Pater  nofter ,  &c. 

T"X  Eus  ia  adjuto- 

JL/  rium  meum 
iutendc. 

g*.  Domine  ad  ad» 
juvandum  me  feftina. 

Gloria  Patri,  &c. 


Ave  Maria»  &c. 

t.       Dieu  y  venez  à 
Vy  mon  aide* 

m  * 

Çt.  Hâtez* vous*  SeL 
gneur,  de  me Jecourir. 
Gloire Joit  au  Pere ,  &cm 


Pf.  Deus  in  nomme  tuo,  ut  fup.  /.,  i^u 
PJ.   Beati  iramaculati,  ut  Jup.  ibid.  191. 
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Retrifctieïe ,  ttt  fup.fbL 
A  la  fin  on  dit  l*  Antienne  fuivante. 
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Antienne.  Voicile\our 
memorabk  que  le  Set- 
gneur  a  fait  »•  re)otHJ- 
jons-nvus,  &  Joyons  ra- 
vis de  joye. 

t.  Le  Seigneur  foit 
avec  vous. 

çt.  Et  avec  votre 
EJprit. 

Prions. 

SEigneur,  Dieu  font- 
puiffant  ,  qui  nous 
avez  fait  i  arriver  au 
commencement  de  ce  jour, 
fauvez-nous  auionrd*hui 
par  vôtre  fecours  ,  afin 
que  durant  cette  )ournèe% 
mus  ne  nous  latfjivns 
aller  À  aucun  péché , 
mais  que  toutes  nos  paro- 
les* vos  pc?:Jees>&  nos 
aftions  étant  conduites 
par  votre  grâce  ,  ne  ten- 
dent qu'à  acofKplir  les 
règles  de  votre  jufltce. 
Par  nâtre  Seigneur  Je- 
fus*Chrifl  'votre  Fils , 
qui  étant  Dieu  ,  vit  & 
règne  avec  vous  en  l*u~ 
rtité  du Jaint  Ejprit ,  par 
tous  les  fiecles  des  fie* 
des.   Ainfi  foit  •  il 

t.  Le  Seigneur  Joit 
Avec  vous. 

Rt.  Et  avec  vitre 
EJprit. 


Antiph.  Haec  diei 
quam  fecit  Dominusr 
exulcemusjôi  lstemur 
in  ea. 

Dominus  vobif* 

cum, 

ik.  Et  cum  fpirit* 
tuo. 

Oremus. 

DOmine  Deusom^ 
nipotens  ,  qui  ad 
principium  hujus  diet 
nos  pervénire  fecifti  ; 
tua  nos  hodifr  -feka 
virtute  :  y£  in  hac  die 
ad  nulium  declinemus 
peccatum ,  fed  femper; 
ad  tuam  juftitiam  fa- 
ciendam  noftra  proce-j 
dant  eloquia  dirigao* 
tur  cogitationes  8c 
opéra.  Per  Dominum 
noftrum  Jefum  Chri- 
ftum  Filium  tuura  # 
qui  tecum  vivit  8c  rc-j 
gnat  in  unitate  Spiri- 
tu$  fanéti  Deus.  Per 
omnia  iatcula  fecttj 
lorum.  Amen. 


f.  Dominus  vo3 
bifeum. 

p<>  Et  cum  fçtrit» 
tuo* 

Sa  ij 


47-6       Rour   le  Dimanche 

t.  Benedicamus  Do-  t.  Btmflons  le  &eë 
fpino.  gneur. 

Çi.    Deo  gratias.  Rendons- lui  grâces, 

yiux  Egtifes  Cathédrales  &  Collégiales,  on  lit  le 
Martyrologe ,  &  enjuite  le  Sitnanier  dit  :. 

f.  Pretiula  in  conl-  tf.  La  mort  des  Saints 
peftu  Domini.  du  Seigneur. 


5&.  Mors  Sanéto- 
rum  eius. 

Sancta  Maria  ,  8c 
omnes  San&i  intercé- 
dant pro  nobis  ad 
Dominum  :  ut  ncs 
mereamur  ab  co  ad- 
juvari  &  falvari  qui 
vivit  &  régnât  in  fse- 
çula  faeculorum. 

gt.  Amen. 

y.  Deus  in  adjuto- 
riura  meum  intende, 

9t.  Domine  ad  ad- 
juvandum  me  feltina. 


ç*.  Elî  preùeuje  de- 
vant f  es  yeux. 

Que  la  jainte  Vierge 
Marie  »  &  tcus  les 
Suints  intercèdent  pour 
nous  envers  le  Seigneur , 
afin  que  nous  obtenions 
que  celui  •  là  vous  (e- 
coure  &  nous  fauve  > 
qui  vit  dr  règne  dans 
tous  les fiecles  des  (iecles. 
gt.  dbifî  Joitril. 
t9  O  Dieu  venez  à 
won  aide. 

çt.  Hâtez-vcus,  Sei- 
gneur de  me  Jecourir. 


Et  on  le  dit  trois fois ,  &  à  la  dernière  on  ajoute* 


Gloria  Patri ,  &  Fi- 
lio  i  Sec. 

Kyrie  eleifon. 

Chiifte  eleifon. 

Kyrie  eleifon. 

t%  Pater  nofter,  Je- 
fret  à. 

t.  Et  ne  nos  indu- 
cas  in  tentationera. 


Gloire  Joit  au  Pere  , 
au  Fils  ,  &  au  Jaint 
EJprit  ,  &c. 

t.  Seigneur  »  ayez 
pitié  de  mus.  A 
9t.  Chrifty  ayez  pitié 
de  nous. 

t.  Seigneur  »  ayez 
pitié  de  nous. 

t.  Notre  Pere ,  &c. 
tout  bas. 

t.  Et  ne  nous  laiflei 
pas  fucomber  à  la  ten- 
tation. 


de  la  Résurrection,  l 


Çk.  Mais  délivrez* 
nous  du  mal. 

t.  Seigneur  ,  letez 
les  yeux  fur  vos  fervi- 
teurs  ,  qui  font  vos 
créatures  ,  &  conduirez 
leurs  enfans. 

g*.  Et  faites  éclater 
Jur  nous  la  fplendeur  de 
votre  puiffance  :  dref- 
Jez  &  affermirez  nos 
oeuvres  &  nos  actions^ 


f  .Gloire  foit  au  Pere,  &c. 
jt.    Comme    elle  a 

Prions. 

SEigneur  Dieu  ,  Roi 
du  Ciel  à*  de  la 
ferre  >  daignez  ,  s'il 
vous  plaît ,  conduire  Ô* 
Janffffier  ,  régler  Ô4 
gouverner  en  ce  jour 
nos  cœurs  &  nos  corps , 
nos  fens ,  nos  paroles  t  & 
nos  affions  ,  en  nout 
faifant    garder  votre 
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9t,  Sed  libéra  nos 
à  malo. 

t.  Refpice  in  fer- 
vos  tuos  Domine  ,  8c 
in  opéra  tua  ,  &  di- 
rige filios  eorum. 

g*.  Et  fit  fplendot 
Domini  Dei  noftri 
fuper  nos  ,  &  opéra 
rnanuura  noflrarum 
dirige  fuper  nos  ,  £c 
opus  manuum  no- 
flrarum dirige. 

t.  Gloria  Patri ,  &c. 

Ç4.  Sicut  erat)  &c. 


D 


Loi  ,    &  aco 
œuvres  que  vous 


nplir 


les 
nous 

avez  commandées  ;  tf- 
fin  que  dans  cette  vie% 
&  dans  V éternelle ,  nous 
méritions  d'être  del'u 
*vrez  &  jauvez  par  le 
fecours  de  votre  grâce  , 
qui  vivez  &  régnez  par  tous  les  ftecles  des  • 
Jîeclef,    Âmft  foit-iU 

S  s  iy 


Oremus. 
Irigere  &  fanÊH-"' 
ficare  ,  regere 
gubernare   ,  dignare 
Domine    Deus  rex 
cœli  8c  terras  ,  hodie 
corda  &  corpora  no- 
ftra  ,  fenfus  ,  fèrrho- 
nes ,  8c  aétus  noftros 
in  lege  tua, 8c  in  ope- 
ribus  mandatorum 
tuorum  ;  ut  hic  8c  in 
œternum,  te  auxilian- 
te ,  falvi  8c  liberi  efle 
mereamur  ,  Salvator 
mundi  ,  Qui  vivis  8c 
régnas  in  faecula  fae- 
culorum.  ç*.  Amen. 
o  Sauveur  du  monde  , 
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t.  Jube  domnc  be- 
nedicere- 

W  Oies  &  aftus 
ïioftros  in  fua  pace 
difponat  Dominusorau 
ïiipotens.  Amen. 

Petite 

SI  confurrexiftis  cum 
Chritto  ,  quae  fur- 
fum  funr,  qui  rite,  ubi 
Chri'tus  eft  in  dexre- 
ra  Dei  fedens  :  Quas 
furfum  funr  1  fa  pire  i 
non  quae  fuper  ter- 
rain. 

Tu  autem  Domine 
miferere  nobis. 
54.    Deo  gratias. 

tf.  Adjutoiium  no. 
jflrum  in  nomiae  Do- 
mini. 

gt.  Qui  fecit  cœlurn 
&  terram. 

Bénédicité. 

ç<f  Deus. 
Benediliio. 

Dominus  nos  bene- 
dicat ,  8c  ab  omni  ma- 
lo  defeodat ,  8c  ad  ?i- 
tam  perducat  aeter- 
nam  /  8c  fidelium  ani- 
ma; per  mifericor- 
diam  Dei  requiefeant 
in  pace. 

ç*.  Amen. 

A  Tierce  ,  Sexie  & 


Dimanche 

f .    Donnez  -  moi  i/fr* 
tre  benediftion. 

Çc.    Que  le  Seigneur 
tout -puisant  C07iduije  nos 
)ours  &nos  actions  dans 
(a  Jainte  paix. 
Leçon. 

SI  vous  êtes  refalct- 
tezavecJefus.Chrifi, 
cherchez  les  chojcs ,  qui 
font  en  haut,  où  Je(us- 
Cbnfi  cjî  affis  à  l* 
droite  de  Dieu  {on  Pere  : 
Goûtez  les  ckojes  cele- 
fies  ,  &  non  pas  vello* 
qui  font  Jur  la  terre. 

Et  vous  ,  Seigneur  , 
ayez  pitié  de  nous. 

Bt*  Rendons  grâces  à 
Dieu. 

t,  Notre  fecours  (oit 
au  Nom  du  Seigneur. 

ïk.  Qui  a  fuit  le  Ciel 
&  la  Terre. 

f,  Be^fjez  Dieu. 
Çc  Que  Die  1  nous  benifle* 
Benedi&ion. 

§lye  le  Seigneur  nous 
ben>(fe  ,  &  nous  garan* 
tiffe  de  tout  mal,  qu'il 
nous  conduite  à  la  vie 
éternelle  :  &  que  par  fa 
mijericorde  les  ames  des 
Fidèles  qui  fat  morts 
repofent  en  paix. 

§c.    A  in  fi  (oit.  il 

Mme  >  après  Deus  in  ad* 
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jutorium  ,  &c.  Gloria  Patri  ,  &c  on  dit  Us 
PJeaumes  ordinaires  ,  comme  ci  -  devant  au  Jeu» 
di  Saint ,  fol.  1^6   &  à  la  fin  l'Antienne  Haac 
dies,  fol.  48  j.  &  l'Qratfon  Deus  qui  hodieroa» 
'  die  #  comme  à  Laudes ,  fol.  474.  ™ 
A  ïafperfion  de  Veau  Bénite. 

T'Ai  vu  de  Ceau  qui    XTldi  aquam  egr*» 
fortoit  du  coté  droit  du     V   dientem  de  tem. 
Temple.  Louez  Dieu.      plo  à   latere  dextro. 

Alleluya, 


Et  tous  ceux  qui  en 
ont  été  arrofez  ,  ont  été 
Jauvezl  {y  diront ,  Louez 
Dieu ,  louez  Dieu. 

t.  Seigneur  ,  faites - 
nous  paroître  les  effets 
de  vôtre  mijericorde. 
Louez  Dieu. 

9t  Et  donnez  nous  h 
Sauveur  que  vous  devez 
envoyer.  Louez  Dieu. 

f.  Seigneur  exaucez 
ma  prière» 

9c.  Et  que  mes  cris  s'é- 
lèvent jufques  à  vous. 

t9  Le  Seigneur /oit 
avec  vous. 

Et  avec  voflre 

ijprit. 

Prions. 

EXaucez  ■  nous ,  Sei  ■ 
gneur  »  Pere  Saint, 
Dieu  tout  puiffant  ,  & 
éternel ,  &  daignez  en- 
voyer du  Ciel  voJJre 
faint  Ange  ,  afin  qu'il 
garde  ,  qtitl  [ontienne  , 
j/#;7  protège  ,  qu'il  vi- 


Et  omnes  ad  quos 
pervenit  aquaifta,  fal- 
vifaétifunt,  8cdicent, 
Alleluya,  alleluya. 

t.  Oftende  nobis 
Domine  ,  mifericor- 
diamtuam.  Alleluya* 

gc.  Et  falutare  tuurci 
da  nobis.  Alleluya. 

t.  Domine  exaudi 
orationem  meam. 

91.  Et  clamor  meus 
ad  te  veniat. 

t.  Dominusvobif- 
cum. 

Et  cum  fpiritu 

tuo. 

Oremus. 
Xaudi  nos  Domi- 
ne ,  fanfte  Pater 
omnipotens  »  œterne 
Deus,  &  mittere  di- 
gnare  fanétum  Ange* 
lum  tuum  de  cœlis» 
qui  euftodiat  \  foveat, 
protegat  ,  viûtct  afc; 
Ss  i? 


E 
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que  defdidat  omnes 
habitantes  in  hoc  ha- 
bitaculo.    Per  Chri- 
«,  itura  Dominum  ,  &c. 
ç^.  Amen. 


D i M  a  n  c  me 

fite  ,  &  qu'il  deffcndè 
tous  ceux  qui  font  en 
ce  heu.  Par  notre  Sei- 
gneur le  fus  Ckrifi  >  &c. 
gc.    Aïnfi  Joit-il. 


MESSE- 

1       Station    à    Sainte    Marie  Major* 
Introït ,  tiré  du  Pfeaume  1 3  8. 


REfurrexi,&adhuc 
rccum  fum ,  Aile- 
luya.  Pofuifti  fuper 
memanum  tuam  ,  AU 
leluya.  Mirabilis  fréta 
eft  Icieûtia  tua.  Aile 
luya  ,  aheluya. 

Domine,  probafti 
n-c.&cognovifti 
me  tu  cognovifti  fef* 
lîoiem  iream ,  6c  re- 
iurrettionem  meam. 
1  Gloria  Patri  ,  &c. 
Oratio. 

DEus,  qui  hodierna 
die  per  Unigeni- 
tum  tuum  acternitatis 
nobis  aditum  deviéta 
morte  referatti  1  vota 
noftra  ,  quae  praeve- 
niendo  afpiras  ,  ctiam 
adjuvando  profèquere. 
ter   oundem  Domi- 


IE  fuis  reffufcitéy&j*' 
Juit  encore  avec  vous, 
Lou-  z  r>:eu.  Vous  avez 
tenu  toujours  votre  main 
Jurmoi.  Lowz  ^teu.  Vo+ 
tre  feievee  s'eft  rendu* 
mervetlleuje. 
Lui  z  Dieu ,  louez  Dieu. 

SEigneur  ,  mous  m'a- 
vez éprouvé .  Ô*  vous 
rr'avtz  connu  /  vous 
avez  connu  non  repos 
&  narefurreifion. 
Gloire foit  au  Pere,  &c. 
Collette, 

ODieu  ,  qui  nous 
avez  au.ottrd'hui 
ouvert  Ventrée  de  fêter- 
nité ,  par  la  viftoire  que 
votre  Fils  unique  a 
remportée  fur  la  mort , 
fécondez  par  votre  divin 
feemrs les  deftrs que  von? 
nous  avez  infpirez  , .  en: 
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Hous  prévenant  par  vôtre 
grâce.  Par  le  même  Je 
Jus-  Chrift  votre  Fils ,  nô- 
tre Seigneur  ,  qui  étant 
Dieu,  vit  &  règne  avec 
Vous  en  l'unité  du  faint 
EJprit   par  tous  les  [le des 
des  fiecles.  Ain  fi  (ott  il. 
Leçon  de  l'Epi  re  pre- 
mière de  1*  Apôtre 
faint  Paul  aux  Co- 
rinthiens, vhap.  j. 

M Es  Fnres  ,  puri- 
fiez-vous du  vieil 
levain  de  la  conçu  pif- 
cence  ,  afin  que  vous 
Joyez  comme  une  nou- 
velle pâte  Jans  levain 
(cc  ï  à-dire  ,  fans  pé- 
ché) Car  Je  fus  -  Chrift 
qui  efi  noftre  Pdjue  ,  a 
été  immolé.    Ceft  pour» 
quoi  célébrons  ce  divin 
Biïnquet ,  non  pas  avec 
le  vieux  levain  de  con- 
cupifeence,  ni  avec  celai 
mais  avec  les  pains  (nus 
avec  vérité  &  (ïnceritê. 
Graduel. 

VOici  le  jour  mé- 
morable que  le 
Seigneur  a  fait  :  re. 
jowjfons .nous  }  &  foyont 
ravis  de  joye. 

y.  Glorifiez  le  Sei- 
gneur ,  parce  que  ja  mi» 
Jçriurde  eft  infinie, 
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num  noftrum  jefum 
Chriflum  Filium  tuû, 
qui  tecum  vivic  & 
régnât  in  umtateSpiri- 
tus  fan£H  Ueus  Per 
omnia  faecula  fseculo- 
rum.  Amen- 

Leflio    Epi  (loi <*  beati 
Vauli     Apoftoli  ad 
^  Corinthiosy  cap. 

FRatres  ,  expurgatc 
vêtus  fermentum , 
ut  fitis  nova  confper- 
,  ficut  effis  azymi, 
fctenim  Patch*  no- 
ftrum  immolatus  eft 
Chriftus.  lraque  epu- 
lemur  ,  non  in  fer- 
mento  veteri  ,  neque 
in  fermento  rnshtiae 
&  nequitiae  1  fed  in 
rzymis  finceritatis  ÔC 
veritatis. 

de  malice  &  d'tniquitéf 
levain  j   cefi .  à  dire  , 

Graduale. 

HJKc  dies  quamfc 
cic  Domitius  exul. 
temus  ,  &  tetemur 
in  ea. 

Confitemini Do- 
mino quoniam  bonusi 
quoniam  in  feculum 
roifericordia  ejus*. 
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Alleiuya,  alleiuya. 

t,    Pafcha  noftrum 
immolatuaeftChriftus. 
Vrefa. 

VIcl  i  m  «  Pafchali 
laudes* 
Immolant  Chriftiani. 


Agnus  redemitoves, 
Chnilus  innocens  Pa» 
tri  , 

Reconciliavit  peccato- 
res. 

Mors  8c  vitaduello, 
Cooflixere  mirando  i 
Dux  vit»  mortuus 
Régnât  vivus. 

Die  nobis,  Maria, 
Quid  viditU  in  via  ? 
Sepulchrum  Chrifti 

viventis, 
Et  gloriam  vidi  refur- 
gentis. 
Angelicos  teftes  , 
Sudarium  ,  &  veftes , 
Surrexit  Chriftusfpes 
mea; 

Praecedet  vos  io  Ga- 
lilaeam, 
Scimus  Chriftum 
furrexifle 
A  mortuis  verè* 
Tu  nobis  viékor,  ! 
Rex  miferere. 
Amen* 
Alleiuya, 


Dimanche 

Louez  Dieu  ,  louez, 
Dieu. 

t.  IefusChrift.quiefl 
nojlrePâque>a  et  è  immolé. 
Proie. 

LEs  Chre/iiens  offrent 
des  facrificest  de 
louanges  au  Sauveur  % 
qui  eft  la  ViBimt  de 
Pâque* 

V  Agneau  a  racheté 
les  Brebis  \  Jefus-Cbrijt 
exemt  de  péché  a  ré- 
concilié les  Pécheurs  avec 
Jon  Pere.. 

La  vie  &  la  mort  ont 
fait  un  mémorable  duel: 
le  Seigneur  de  la  vie 
règne  par  ja  mort. 

Dites  nous  Mertequa* 
vez  vous  vu  allant*  ion 
tombeiu  ?  J'ai  vû  le 
Se  pulchre  de  Iejus*  Chnfi 
vivant  \  &  l*  Gloire- de 
Jefus-Chrifl  reffujcité. 

J'ai  vû  des  Ange* 
qui  en  font  d*s  témoins^ 
comme  Ion  fuaire  &  (et 
habits. 

Eyifin  Je[us  -  Chrift 
won  unique  efperance 
eft  reffttfcitè  \  tl  ira  du 
vant  vous  en  Galilée. 

tious  (avons  que  le  fus* 
Chrifl  eft  véritablement , 
reff'tfcité.  Et  vous,  ê  Roi 
triomphant  >  ayez  pitié  de 
nous.  Ainft [oit -il*  Loue* 
Dieu.  - 


i*e  la  Résurrection.  48} 
La  fuite  dufaintEvan-    Seqnentia  Sanffi  Evan- 
gile, félon  S.  Marc.       gelij  jecundmn  Mar* 
chat*,  16.  eut»,    cap.  16. 

EN  cetems~làs  Ma-  T  N  1II0  rempore  f 
rie  Magdeleine>  Ma»  A  Miria  Magdalene, 
rie  mère  de  Jacques  y  &  &  Maria  Jicobi  .  8c 
Salomé  ,  achetèrent  des  Salome,  emerunt  aro- 
farfurns  pour  embau-  mata  1  ut  .venienrçs 
r0*K  /*  Cor/*/  ^  Jefus  :  uogerent  jefum.  Et 
£*      gr<a»di  w**/*  ,  1$    valJè  manè  una  Sab- 

premier  jour  de  la  je-  batorum  »  veniunt  ad 

tnaine%  elle*  $  en  allèrent  monuraentuai  ,  orto 

v  m  Sepulchre  »  où  elles  jam  foie.    Et  dicebaat 

arrivèrent  leSvleil  étant  adinvicem  1  Quis  re- 

de) a  levé.  Elles  di/oient  volvet  nobis  lapidem 

entre  elles  :)Qrdi  pourra  ab  oftio  monumenti? 

oter  la  pierre  de  l'en-  Et  refpicisntes  ,  vido- 

trèe  du  Sepulchre  ?  car  runt  re^olutura  lapî- 

elle  êtoit  fort  grande,  dem.  Entquippe  ma- 

Maïs   en  y  jetant  les  gnus  valdè.    Et  intro* 

yeux  ,  elles  virent  qu'on  euntes  in  rnonuenea- 

ïavoit  reculée  :  Et  comme  tum,  viderunt  juvenem 

elles  furent  entrées  dans  fedentem  in  dextris» 

le  Sepulchre^  elles  aperçu-  coopertum  i\oh  candi- 

rent  un  jeune  homme  affis  da  :   &  obftupuerunt: 

aucofié  droit,  vêtu  d'un  Qjii  dixit  illis  :  Nolite 

habit   blanc.    Surquoi  expavefeere  ,  Jefurn 

eflant  faifies  de  frayeur ,  quqeritis     N  <zuenum 

il  leur  dit  :  è$e  craignez*  crucifixum  :  furrexit, 

point:  Fous  cherchez,  Je-  non  elî  h  c  :  Ecce  locu* 

jus  de  Nazareth  >  qui  a  ubipofi  er  nteum.Sed 

ejlè  crucifié:  Il eft*rej[*f ci-  ite  ,  dicite  Difcipulis 

té  ,  il  neUplus  ici.  Voilà  ejus  ,  8c  Petro  /  quia 

le  lieu  oàl'onravoitmis.  prse/edet  vos  in  G  AL 

Mats  allezdireÀfcs  DiJ-  lscam ,  ibi  eum  vi  Jebi- 

ciples  ,  &  fur  tout  à  tis ,  iïeut  dixit  vobi*. 

Pierre  ,  qutl  ira  devant  vous  én  Galilée  t  c'eft 
là  que  vous  le  verrez ,  comme  il  vous  a  dit% 
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Ofirtorium. 

Tbrra  tr^mui  ,  8c 
quievit  dum  re- 
furgerct  in  judicio 
Deusf  Allduya. 

Sécréta* 

SUlcipe,  quacfumus 
Domine  ,  preces 
populi  tui  ,  cum  obla- 
tionibus  hoftiarum  : 
ut  Pafchalibus  initia* 
ta  mirteriis  ,  adaeter- 
nitatis  nobis  mede- 
lam ,  te  opérante,  pro- 
ficiant.  PerDominum 
noftrum  jefum  Chri- 

la  vie  éternelle.  Par 
Chriji  ,  &c. 

t*  Per  omnia  fae- 
cuh  faeculorum. 

Se  Amen, 

*.  Domiaus  vobif- 
cum. 

9t.  Et  cum  fpiritu 
tuo. 

y*  Sorfum  corda. 

Bd.  ELbemus  ad 
Dominum. 

y.  Gratias  agimus 
Domino  Deo  noiiro. 

5*.  Dignum  &  ju- 
ftum  eft. 

Vfcrè  dignum  & 
juûum  eft  ,  «: 


Dimanche1 
Offertoire. 

LA  terre  a  tremblé  y 
&  s*e(l  arrêtée,  lorf- 
que  le  Seigneur  s'e(i  le- 
vé pour  exercer  \on  ju^ 
getnent.  Louez  Dieu. 
Serere. 

REcevez  ,  s'il  vous 
plaît,  Seigneur  les 
prières  de  voffre  peu- 
ple y  avec  les  oblations 
de  ces  Ho/iies  ,  afin  que 
les  mi  fi  ère  s  de  la  Pâ- 
ane  ,  que  nous  cele* 
brons  ,  nous  (oient  (a- 
lutaires  ,  Ô*  nous  (?r+ 
vent  par  vo/ire  af- 
fiftance  ,  pour  obtenir 
nofire    Seigneur  Jejus- 

t.  Par  tous  les  Jte- 
des  des  fiecles. 

Çt.    A'tnfi  (oit  il. 

t.  Le  Seigneur  [oit 
avec  vous. 

Oc.  Et  avec  voflrt 
ejprit. 

t.  Elevez  vos  cœurs 
en  haut. 

çt.  Nous  les  avons 
élevez  au  Seigneur. 

t.  Rendons  grâces 
au  Seigneur  nojire- 
Dieu. 

ç*.  Nous  le  devons, 
&  il  efi  )ufte. 

V Entablement  nous 
le  devons ,  &  Hefr 
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\ufie  9  il  efi  équitable  ,    quum  &  lalutare  ,  Te 


(Jr  falutaire  ,  Seigneur  , 
que  nous  publions  vos 
louanges  en  tout  terres  s 
mais  particulièrement  , 
&  avec  plus  de  magni- 
ficence en  ce  jour  ,  au- 
quel Jefus-  Chriji  nu. 
tre    Agneau   Va/cal  a 

5 "té  immolé  ;  car  il  ejî 
e  vrai  Agneau  qui  a 
effacé  les    péchez  du 
monde  \   qui  en  mou* 
rar.t   a    détruit  nôtre 
mort  ,  &  en  reffufei- 
tant,nous  a  fait  revi- 
vre. C'eft  pourquoi  avec 
les  Anges  ^  &  les  Ar- 
changes ,  avec  tes  Troncs 
&  les  Dominations ,  & 
avec  toute  la  Milice  de 
V  Armée   celefle  ,  nous 
chantons    l'Hymne  de 
votre  gloire*  dijant  Jans 
fin  ;  Saint ,  Saint ,  Saint , 
ejî  le  Dieu  des  armées  1 
Les  deux  &  la  Terre 
font  remplis  de  vôtre 
gloire  :  Sauvez  ■»  nous 
d'enhaut.  Bcm  Joit  celui 


quidem  Domine  om- 
ni  tempore  ;  fed  ia 
hac    ponflimùm  die 
gloriohus   prsedicare , 
cum  Pafcha  notirum 
immolarus  eft  Chri. 
(lus.:  lpie  enim  verus 
e(t  Agnus>  xjuiabftulit 
peccata  mundi  :  Qui 
morrem  noftram  mo- 
rîendo    dettruxit  ,  8c 
vitam  refurgendo  re- 
par  *  vit.   lit  ideô  cum 
Angelis  &  Archange- 
lis  §  cum  Thronis  Se 
Dominationibus,cum- 
que  omni  militia  .œ- 
leftis  exercitus,  hym-j 
i  um  glorix  tus  ca- 
nimus  ,  fine  fine  di- 

1 

rentes  /  Sanôus  >  San* 
£tus,San£lus  ,  Domi- 
nus  Deus  Sabaoth  ; 
Pleni  funt  cœli  8c  ter- 
ra gloria  tua  Hofanna 
in  excellis.  Benediftus 
qui  venit  in  nominc 
Do  m  ni  :  Hoianna  ia 
excellis* 

qui  vient  au  Nom  du  Seigneur  ,  Sauvez  -  nou$ 
d'enhaut. 


Communion. 
E[us*  Chriji   qui  e/i 
nôtre  Vaque  ,  a  été 
immole  ,    Louez  Dieu. 
C'eft,  pourquoi  célébrons 
ce  divin  Banquet ,  von 


] 


Communia. 

PAfcha  noftrum  im^ 
molatus  elt  Chri. 
(tus,  Alleluya.  Itaque 
epulemur  in  azymia 
finceritatis ,  &  venta- 


4$S         Pour  le  Dimanche 
tis.    AUcluya  ,  aile-   pas  avec  le  vieux  le* 
luya.  nuùn  de  malice  &  d'i- 

niquité t  mais  avec  les  pains  jans  levain  \  cyeftm 
à- dire  avec  vérité  &  fincerité.  Louez  Dtéu  ,  louez 
Dieu* 


Poft-Communio, 

SPiiitum  nobis  Do- 
mine, tuaecharita- 
tis  intuode  i  ut  quos 
Sacramentis  Pafcha- 
libus  fatiafti  ,  tua  fa- 
cias  pietate  concor- 
des. Per  Dominum 
noitrum  Jefum  Chri- 
ftum  Filium  tuum  , 
qui  tecum  vivit  &  vtg. 
natin  unitate  ejufdem 
Spiritus  fandi  Deus  , 
Sec. 


Poft-Communion. 

SEigneur  ,  répandez 
fur  nous  l'ejprit  de 
vitre  chante  ,  afin 
que  ceux  que  vous  raf- 
jajiez  de  vos  Sacre- 
mens  de  la  Pâque  ,  af- 
fiftez  de  votre  jecours  , 
riayent  qu'un  même 
cœur  ,  Ô*  une  même 
volonté.  Par  notre  Sei- 
gneur Jejus-Chrtft  vitre 
Fils  ,  qui  étant  Dieu , 
vit  &  règne  avec  vous 


en  r unité  du  même  Jaint  Efprit ,  &cm 

A  VESPRES- 

Pater  nofter ,  &c.    Ave  Maria  ,  &k 


Deus  in  adiutorium,&c.  ut  lup.fol.46j. 

Ant.  Angélus  autem  Ant.  V  Ange  du  Seig- 
De  mini  defcendit  de  neur  descendit  du  OieU  & 
cœlo,  &  accedens  re-  saprochant  du  Sepulchre9 
volvit  lapidem  „  &  fe-  ota  lu  pierre  qui  le  fer- 
debatfapereum ,  Aile-  moit>  &  s'ajjit  deffus. 
luya ,  allcluya.  Louez  Dieu ,  louez  Dieth 

P/.  Dixit  Dominus  ,  ci-devant,  fol.  49. 

jint%  Angélus  autem  Domini  ffol.  467% 

Ant.  Et  ecce  terrs  motus./o/.  468, 


de  la  Résurrection.       48 f 

PJal.  Confircbcr ,  &o  fol.  fù 

Ant.  Ec  ccce  terra  motus  fol.  468. 

Ant.  ferat  autem  afpectus  eius.  fd.  499* 

PJàl.  Beutus  vir ,  &c.  fol.  s 

Ant.  Erat  autem,  {kc.  /<;/,  469. 

ytf*r.  Prae  rimore  autem  ,&c. /a/. 470. 

P/a/.  Laudate  pueri  Dominuro.  fol.  54, 

Ant.  Prae  timoré, &c  fol.  470. 

ytftff.  Reipondens  autem  Angelus./o/.  475. 

P/a/.  In  exitu  Ifraël  de  iE^yptc/fl/.  55. 
Refpondens  autem  ,  &c.  /a/.  473. 

Ant.  r/oicilejour  me-  Ant.     Haec  dies 

morable  que  le  Seigneur  quam  fecit  Dcminusr 
a  fait  .'réjoui fions  nous ,  ex  u  Item  us  ,  8c  laetc^j 
cfr  joyons  ravis  de  joye.    mur  in  ea. 

A  Magnificat.  Ad  Magnificat. 

Ant.  LeslaintesFem-  Ant.  Et  relpicientei 
nies  jettant  les  yeux  vider unt  revolutum 
dans  le  Sepulchre  ,vi-  lapidem  :  erat  quippt 
rent  quon  avoit  été  rcagaus  valdè  ,  Aile* 
la  pierre  ,  quoi  quelle  luya. 
fût  fort  grofje  ,  qui  en  bouchoit  l'entrée. 

Louez  Dieu. 

Magnificat, utfup.  fol.  60. 
Ant.  Et  refpicientes.  ut  fuprà. 

Orat.  Deus  qui  hodierna  fol.  480. 1 

A  COMPLIES. 

Pater  nofter  ,  érc,   Ave  Maria  .  &c< 

Ant.  Louez  Dieu,  Ant,  Alleluya,  aile* 
louez    Dieu  ,    louez   luya  »  alleluya* 

Dieu. 

Nunc  dimittis.  fol.  70. 


i$%         Pour  le  Dimanchc 

/Int.  Hsec  dics.  ut  ÇûpràyfoL^y. 
Orat.  Vifita  quaelumus,  &c.  fol.  71. 
Cantique  de  réjoiïifîince  pour  le  tems  de 

Pâque. 

Alleluya,  alleluya  ,alle:    ùoùez    Dieu  ,  louez 


luya. 

OFilii,  &  Filiae, 
Rex  caeleftis ,  Rex 
glonae  , 
Morte  furrexit  hodie, 
Alleluya,  alleluya,  al- 
leluya, alleluya. 


Et  mane  prima  Sab. 
bati, 

Àd   olhum  monu- 
ment!, 

Accefierunt  Difcipu- 
li,  Alleluya» 
£c  Maria  Magda- 
lene  , 

Et  Jacobi ,  &  Salome, 

Venerunt  corpus  un- 
gère.  Alleluya. 

In  albis  fedens  An» 
gel  us, 
Prxdixit  mulieribus , 
In  Gahlaea  Dominus, 
Alleluya* 

Et  Joannes  Apofto- 
lus, 

Cucurrit  Petro  citiùs, 
Moaun.enco  venit 
priùs,  Alleluya» 
DUcipulis  aûanti- 


Dieu,  louez  Dieu. 

I Eunes  hommes  ,  & 
jeunes  filles  ;  Le  Roi 
du  Ciel ',  le  Roi  de  gloire 
ejl  aujourd'hui  reffuf* 
cité  des  morts.  Louez 
Dieu. 

Louez  Dieu  ,  louez 
Dieu  ,  louez  Dieu. 

De  grand  matin ,  le 
premier  jour  de  la  fe- 
maine  ,  les  DiJcipUs 
s'en  allèrent  à  l'entrée 
du  Sepulchre*  Louez 
Dieu.  \ 

Marie  Magdeleine  » 
Marie  mere  de  Jacques* 
&  Salomé  ,  vinrent 
pour  embaumer  le  Corps 
du  Seigneur*  Louez 
Duu. 

V  Ange  étant  ajjîs  , 
CÎT  vêtu  dtun  habit 
bianc  ,  dit  aux  fem- 
mes quelles  verroient 
le  Seigneur  en  Galilée. 
Louez  Dieu. 

L'Apôtre  faint.Jean 
devança  Saint  Pierre  , 
&  arriva  le  premier 
au  SepuUhre.  Louez 
Dieu. 

Jefus  parut  au  mi- 
lieu 


DE   LA  RESU 

Tteu    de  les  Difciples, 
leur  dit  :  La  paix 
foit    avec  vous  tous. 
Loiiez  Dieu. 

7  bottas  entendant 
dire  que  Jtfus  êtoit 
reffufcitê  ,  il  en  douta. 
Loiiez  Dieu. 

(  Jcfus  lui  die  )  Iho. 
mas  voyez  mon  <oté  , 
voyez  mes  pieds  ,  w 
yez  mes  mains  ,  &  ne 
foyez  plus  incrédule. 
Loiiez  D'au. 

Thomas  voyant  les 
pieds  ,  les  mains  ,  &  le 
coté  de  Jefus-Chri/i  , 
/écria  i  vous  êtes  mon 
Dieu.  Louez  Dieu. 

Bienheureux  ceux 
qui  croiront  d'une  fer* 
me  foi  y  fans  avoir  vâ, 
ils  poflederont  la  vie 
éternelle.  Loiiez  Dieu. 

Célébrons  cette  fainte 
Fête  avec  allègre  ffe  , 
avec  des  Canti- 
ques de-  louange  benij- 
Jons  Je  Seigneur.  Louez 
Dieu. 

Rendons  à  Dieu  les 
attions  de  grâces  qui 
lui  font  dues  ,  avec 
une  profonde  humilité  % 
(y  avec  une-  ardente 
fieté.   Loiiez  Dieu. 

Lmz  Dieu  }  Imz 


RRECTIÔN.  ^tf 

bus  , 

la  medio  ftetit  Chrû 
ftus  : 

Diceas  i  Pax  vobis 
omnibus,  Alleluya. 
Uc  iaiellexic  Dydt- 
tnus, 

Quia  (brrsxerat  jefus, 
Remanfic  ferè  dubius, 
Aileluya. 
Vide  Thoma  »  vide 

litUS  i 

Vide  pedés,  vide  ma- 
ri us  » 

Noli  elTe  incredulus  ,  « 
AlMuya. 
Quando  Thomas 
vidit  Chriftum  » 
Pcdes ,  manus  >  latus 

fuum, 
Dixit  ,  Tu   es  Deus 
meus,  Alleluya. 
Beati  qui  non  vide., 
runt  , 

Et  firmiter  credide/ 
runt  : 

Vitam  aeternara  habe-; 
bunc  >  Alleluya. 
la  hoc  Felio  lauC 
âiflimo, 
Sit  laus  &  jubllatio  y 
Benedicamus  Domi- 
no |  Alleluya. 
Ex  quibus  nos  ht*-* 
millimas  > 
Devotas    atqae  déf 
bitas,  > 


4?o  Poa*    LE  Lundt 

Dco  dicamus  gracias,    Dieu ,  huez  Dieu» 
Alleluya,  alleluya^alie- 
luya  y  allduya. 

POUR.  LE   I.  UNDY 

D'APRES  PAQUES. 

A  MATINES. 

Pater  nofter ,  &C.  Ave  Maria ,  &c. 

Vlnvitatoire ,  les  Antienne*  ,  les  Pfeaumes, 
du  No  ff urne ,  comme  au  )our  de  Pâques* 

f.  Surrextt  Domi-       t.   Le  Seigneur  efi 

nus  de/epulchro.alle-  reffufcité  du  Sepulchr*. 

îuya.  Louez  Dieu. 

Qiii  pro  nobis      ç*.  Qui  pour  nous  a 

pereaditia  ligno.  été  cloué  à  la  Cr&ixy 

Aileluya.  Louez  Dieu. 

Pater  nofter ,  &cv         Notre  Père  ,  &c. 

Ab\ol.   Exaudi  Do-       AfefoK  Seigneur  Je-, 

mine  Jefu  Chrifte ,  &c.  /iw  •  Cbrtfi  ,  exaucez  , 

Benedicï.  Evangelica  BeneJift.  L*  &<5Ffir* 
le&io  fit  nobis ,  8cc.      de  l'Evangile  fott  notre 

Jalut  y  &c. 

LeFfio  \anïïï  Evange-  Leçon  du  faint  Evan-, 
///  fecnndàrn  Lu-  gile  félon  faint  Lac# 
cam,  cap.  14,  chaf.  24. 

Leçon  I. 

IN  illo'emporeiDuo         N  ce  temr^là  : 
ex    Difcipulis  Jefu    £jj  Deux  Difciples  d? 
ibant  iph  die  ia  ca-    Jejus  allaient  U  mê- 

&dk\tn  %  <^uod  em  ia  rnejom  à  Emaus  y  qui 


Wap  re  s 

§Jl  un  Bourg  dtflant 
environ  de  foixunte 
Jiades  (  c'eft-à-dire,  en- 
viron de  quatre  lieues) 
de  fcrufalem  ,  &c. 
Homélie  de  S.  Grégoi- 
re Pape. 

VOus  avez  enten- 
du ,  mes  très  chers 
Frerés  comme  ces  deux 
Difciples     s  entretenant 
en  chemin  de  la  Paf- 
fion  de  notre  Seigneur 
Jefits  -  Chrifl  ,   &  ne 
croyant  pas    aflez  en 
Ja  Divinité ,  il  leur  apa~ 
rut  fans  fe  faire  con- 
noître  d'abord  à  eux; 
Notre  Seigneur  fe  pre- 
fenta   extérieurement  à 
leurs  yeux  ,  félon  les 
Jentimens    qutls  fir- 
moient  intérieurement 
de  lui  dans  leurs  cœurs* 
Car  ils  avoient  au  de- 
dans     d'eux  -  mimes 
des  font i mens  d'amour 
&  des  penfées  de  dut* 
te  :    &    le  Seigneur 
fe  prejentoit  à  eux  ex» 
ter ieure ment  f  &  ne  fe 
ftijoit    pas  pourtant 
cmnoître   à    eux.  Il 


fpatio  ftadîorum  fe-, 
xaginta  ab  Jerufalem  r 
nomine  Emaiis.  Etre- 
liqua. 

Homilia    fanBi  Gre% 
gorii  Pap<e9 

AUdittis  ,  fracres 
chariflïmi  ,  quia 
duobus  Difcipulisam-J 
bulantibus  in  via ,  noii 
quidem  credentibus  * 
fed  tamen  de  fè  lo- 
quentibus  ,  Domina» 
apparuic;  fed  eis  fpecte 
quam  recognolbereat 
non  oftendit.  Hocer~ 
goegic  foris  Dominus 
in  oculis  corporis  » 
quod  apud  ipfos  âge- 
batur  intus  in  oculis 
cordis.  Ipfi  namquo 
apud  femetipfos  intua* 
8c  amabant,  Se  dubi- 
tabant  :  eis  autem  Do- 
rainus  foris  8c  praefens 
aderat  *  8c  quis  effet  9 
non  oftendebat.  Dtfc 
ergo  loqueruibus  pre- 
fentiam  eshibuit  :  fed 
de  fe  dubitantibufr  co- 
gnitionis  fuac  fpeciem? 
ablcondir. 


voulut    donc  gratifier 

de  fa  prefence  ceux  qui  s'entreteno'renf  de  lkr\  mai* 
il  ne  vwlut  pas  je  découvrir  À  ceux  qui  doutaient 
de  f*  Divinité, 

§u  Marie  Magte*      gt*  Maria  MagdateJ 


Pour  le  Lundy 


8c  altéra  Maria  , 
ibant  diluculo  ad  ma. 
numentum.  Jefum 
quseritis,  non  eft  hî:, 
iurrexit  ficut  locutus 
eft,  praeceJet  vos  ,  in 
GjI  laeam  ,ibi  eum  vi- 
cîebitis {,  Alleluya,aHe. 
luya. 

Lcutz   Die f$  ,  huez 

y.  Et  valdè  manè 
Mna  Sabbatorum  ve- 
niunt  ad  monumen 
lum  ,  orto  iam  Sole: 
Se  introenntes  vide, 
runt  juvenem  feden, 
Urc\  in  dextris,qui  di- 
xit  illis  :  Jefum  quse- 
ritis, &c. 


leine  %  &  l'autre  Marie 
allaient  au  Sepulchre  de 
grand  mat  m.  L'Ange 
leur  dit  \  vous  cherchez 
Jefus  t  U  ri  eft  plus  ici  : 
il  eft  nffufcité  comme  il 
avoitditiil  ira  devant 
vous  en  Galilée  :  ccfî 
là  que  vous  le  verrez. 
Dieu. 

t  .  Et  de  grand  ma^ 
tin  le  premier  \our  de 
la  femaine  ,  elles  aile- 
rent  au  Sepuihre ,  &  y 
arrivèrent  ,  le  SoleiL 
étant  dè\a  levé  :  0* 
comme  elles  y-  furent* 
entrées ,  elles  aperceu-* 
rent  un  \eune  Homme 


ajfis  au  coté  droit ,  qui  leur  dit  v  fous  cherchez 
Je  jus  ,  &c. 


Bned.  Divin  uni  au- 
xilium  maneatfemper 
nobifeum. 


Peiiedia.  Quelefe*. 
cours  de  Dieu  nous  ac- 

m 

compagne  toujours» 
.  iji.  Aivfi  ^oit-il. 
Leçon  II. 
Erbaquidem coq.         N  effet,  il  entra  en* 


Amen. 


^/  tuhtjduritiam  in- 
Klle&us  increpavit  , 
f'acrae  Scripturae  my- 
flena,  quae  de  fciplb 
erant  »  aperuit  /  &  ta- 
meri  quia  adhuc  in 
corum  cordibus  pere- 
grinus  .erat  à.fide  ,  fe 
ire  longiùs  finxit.  Fin- 
gere  namque,  compo- 

Ufivc  dicimus,  undc& 


Jir  dijeours  avec  eux  , 
//  leur  reprocha  la  du- 
reté de  leur  entende- 
ment :  il  leur  de>ou~ 
vrit  ce  qui  et  oit  dit 
de  lui  dans  les  mifle- 
res  de  l'Ecriture  Jatn- 
te.  Et  toutefois  para 
quyds  le  preyioient  pour 
un  Etranger  ,  n'ayant. 
f*s.  dans  leur  cœur.  U 


Câpres 

ffi  qu  'ils  dévoient  avoir 
de  fa  Perfonne  ,  // 
feignit  daller  plus  loin. 
Car  feindre  nejl  au- 
tre  choje  en  Latin  » 
que  manier  quelque 
matière  ,  comme  le  Po- 
tier fait  ïargille  y  & 
lui  donner  quelque  fi- 
gure quelle  riavoit 
pas.  Ce  rie/i  pas  que 
celui  qui  efï  la  vérité 
mime  ,  &  lefjentielle 
fimplicitè  ,  (oit  démenti 


Pâques.  4^ 

coropofitorcs  luti  >  fi- 
gulos  vocamus.  Nihil 
ergo  fimplex-  veritas 
per  duplicitatem  fe. 
cit  :  fed  talem  fe  eis 
exhibuit  in  corpore  , 
qualis  apud  illos  erat 
in  mérite.  Prcbandi 
autem  erant ,  fi  hi  qui 
eum  etfi  necdum  ut 
Deum  diligerent  ,  fal- 
tem  ut  feregrinurn 
amare  potuifl'ent. 
C^T  montré  d  mble.  Mais 


il  a  pris  une  forme  extérieure  ,  j en, b table  à  celle 
que  les  Difcifles  avoient  dans  V imaginai  ion  :  afin 
d'eprower  fi  ceux  qui  ne  ïaimoirnt  pas  encore  >  & 
ne  le  reconvoiffant  pas  contai  Dieu  ,  le  pourroient 
au  moins  aimer  comme  un  étranger  ,  &  un  voya- 
geur 


t.  Le  bon  Payeur  efl 
rejfujcite  ,qui  a  donne  fa 
*vte  pour  je  s  brebis  ,  & 
qui  a  daigné  mourir  four 
Jon  Troupeau  Loùz 
Dieu  ,  lou  z  Dieu. 

f.  rar  Jefus-Chrifî 
qui  eft  notft^  ?âque  »  a 
itt  immolé} .  Louez 
Dieu 

Gloire  (oit  au  Pere  , 
&c9  Liéèz  Dieu. 
Bv"edjfti>n. 

£3  '<  le  R  1  des  Anges 
nou  taj]<>  fétrer  n  oadè 
avec  l&  Litojcns  au 


#.  Surrexit  Paftor 
bonus  ,  qui  animam 
fuam  pofuit  pro  ovi„ 
bus  fuis,  &  pro  grege 
fuo  mori  dignatus  eft. 
Alleluya  ,  alicluya. 

Erenim  Pafcha 
noftrum  immolatus 
ea  Chriftus  ,  Aile- 
luya. 

Gloria  Patri,&c. 
Alleluya. 

BenediBio. 
Ad-  ibaemem  cl- 
vium     fupernorum  , 
perdurât  nos  Rex  An* 
geiorum.  94»  Amen* 


494  Pour  l 

L    £  Ç  ( 

SEd  quia  efle  extra- 
neiàcharitate  non 
poterant  hi,cum  qui- 
tus vericas  gradieba- 
tur  i  eum  ad  holpu 
tium  quafi  peregri- 
num  vocant.  Cur  au- 
tem  dicimus,  vocant, 
cura  illic  icriptum  lit  : 
Et  coegerunt  eum  ? 
Ex  quo  nimirumexë 
plo  coliigitur  ,  quia 
peregrini  ad  hofpitium 
non  folum  invitandi 
funt  ,  fed  etîam  tra- 
hendi.  Menfam  igitur 
ponunt  ,  panes  cibo<- 
que  offcrunt-.Er  Deum, 
quem  in  Scripturx  fa- 
crs2  expolitione  non 
cogioverant  ,  in  panis 
firiéiione  cognofcunr. 
Audiendo  ergo  prse 
cepta  Dei  illummati 
non  funt  *  facieado  il. 
luminati  funt  :  quia 
icriptum  eft  ,  non  au- 
ditores  legis  julli  funt 
apud  ûeam  ,  fed  fa- 
étores  legis  juttifica- 
bunrur.  Quifquis  er- 
go vult  audita  intelli- 
gère,  feftinctea  ,  quae 
jam  audire  pocuit  , 
opère  implere.  Ecce 
Dominus  non  eft  co- 
&nuus  p  dum  loque- 


N  111. 

MAis   foret  que 
ceux  qui  avoteni 
la  vérité  en  leur  com- 
pagnie y  ne  pouvoieni 
pas  être  fans  charité  $ 
ils  invitèrent  Jefus  com- 
me ttn  voyageur   de  lo- 
ger avec  eux.  Toutefois 
pourquoi  dijons    mus , 
qu'ils  l'invitèrent,  puif- 
qu'il  efl  écrit  ,  qu'ils  le 
contraiginreniïPour  nous 
montrer  par  cet  exem- 
ple que  nous  ne  devons 
pas  feulement  prier  les 
étranger i  Ô1  ks  voya- 
geurs   de   loger  chez 
nous  t  mais  que  nous  les 
y  devons    mime  con- 
traindre*   Ils  mettent 
donc  le  couvert ,  ils  lui 
prefentent  du  pain*  & 
de  la  viande\&  ri  ayant 
pas  connu  fa  Divinité  > 
lors    qu'il    leur  expli* 
qtioit  l'Ecriture  jainte  } 
#//.  la  reconnurent  ,  en 
rompant  le  pam  :  ils  ns 
furent  pas  donc  écla'u 
rez  en  écoutant  les  Cvm- 
mandemens  de   Dieu  9 
mais   en  les  faifanî , 
ainfi  qu'il   efl    écrit  * 
Ceux   qui    écoutent  L* 
Loi  , .  ne  font  pas  îu/Ijj 
devant  Dieu  5  mats  ceux 

qui  l'obférvent  feron* 
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iujlifiez,     C'e/i  four-    retur;  Se  dignatus  efl: 

quoi    quiconque     veut   cogaofci  dum  pafei- 

comprendre  ce  qu'il  en-  tur. 

tend  ,    qu'il  fe  hâte  de  pratiquer  ce  qùil  a  pu 

entendre       conftderans  que  Dieu  ne  se  fi  pas 

fait  connaître   en   parlant  5  mais  en  prenant  le 

pain. 

Te  Deum  laudamus,  ci-devanty  pag.  464. 
Ant.  Jefus  je  \oignit       Ant.  Jefus  juaxit 
à  fes  Difciples  dans  le    fe  Difcipulis  fuis  in 


chemin  ,  &  alloitavec 
eux  :  Or  leurs  yeux 
et  oient  éblouis  en  Jorte 
qu'ils  ne  le  recormoif. 
[oient  point  :  il  les  en 
reprit ,  difant .  0  injen  • 
Jez  ,  &  tardifs  à  croire 
les  Prophéties.  Louez 
Dieu. 

Prions. 

O Dieu  qui  avez  don- 
né au  monde  par  le 
mijîere  de  la  Vaque  le 
remède  de  fes  maux  \ 
<uerfez>  s'il  vous  plaît, 
fur  votre  peuple  Us  ri- 
chères  de  votre  grâce  , 
afin  que  recevant  de 
mous  la  parfaite  liber- 
té ,  //  f  avancé  toû.ours 
de  plus  en  plus  vers  la 
foie  éternelle.  Par  no- 
tre Seigneur  , 
Jîinfi  Joit*mil. 


via ,  &  ibat  cum  illis 
oculi  autem  eorum 
tenebantur  ,  ne  eum 
agnofeerent:  &  incre- 
pavit  eos  ,  dicens  :  & 
ftulti  &  tardi  corde 
ad  credendum  in  his  * 
qiue  locuti  funt  Pro- 
phète. Alleluya. 
Oremusm 
Eus,  qui  folemni-} 
tate  Pafchali  > 
mundo  remédia  con- 
tuhfti.populum  tuunv 
quaefumus  ,  cœlefti 
dono  profequere  ,  ut 
&  perfeftaoi  liberca- 
tem  confequi  merea-- 
tur,  5c  ad  vitarn  pro-- 
ficiat  fempiternam* 
Per  Dominum  1x05 
ftrum.  &c» 
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MESSE- 


lntroltns.  Exod.  13. 

INrroduxit  vos  Do- 
minus    in  terram 
ftuentem  lac  &  tne\> 
Alleluya:  Ut  lex  Do 
mini  femper  fie  inore 
veftro,allduya,  allel. 
bouche.  Louez  Dieu ,  loâez 
Pfalrn.  1 04. 

CO  ifireminî  Do- 
mino, &invocate 
nonien  ejas  :  annua- 
mte  inter  gent^s  ope- 
ra  cuis. 

Gloria  Pitri ,  &c. 
Oratio. 

D Eus,  qui  folemni- 
ta*e  Pafchili  mun- 
do  reneiia  conruhfti 
populum  ruuro,  quag- 
iumus  cœlefti  dono 
profequere  ;  ut  ,  8c 
perfeftam  liberrarem 
coafequi  mereatur  , 
&  ad  vitam  proSciat 
fempiternam.  Per  Do- 
minum  noltrum  Je- 
fum  Chriitum  ,&c. 

LeSfio  aBuum\  Apo- 
pohrum  ,  cap.  13. 

IN  diebus illisi Stans 
Petrus  ia  me  Jio  ple: 


Introït. 

LE  Seigneur  vous  s-' 
fait  entrer  dans  une 
terre  où  décolle  le  lait  & 
le  miel.  Louez  Dieu.  Afin 
que  la  Loi  du  Seigneur 
(oit  toujours  in  votre 
Ditu.  txod.  1 3. 
Pfeiume  \  04. 

Glorifie*,   le  Seig- 
neur ,  invoquez  Jon 
tiom  ,  &   publiez  Je  s 
merveilles   parmi  les 
dations. 
Gloire  foit  au  Pere>  &c 
Collefte* 

ODieu  y  qui  avez 
donné  au  nonde 
par  le  Mijlere  de  la 
Pâque,  le  remède  de  f es 
maux  ,  ver  fez ,  s  il  voui 
pliît  fur  votre  peuple  les 
richeffes  de  votre  graee, 
afin  que  recevant  de 
vous  la  parfaite  liberté  9 
//  s'avance  totrours  de 
phs  en  plus  vers  la  vie 
éternelle.  Pat  notre  Sei- 
gneur ,  &c: 

Lçcoii  des  A  des  des 
Apô  res.  ebap.  10, 

EN  ces  jours  •  là  V  Pier  - 
«  Je  tenant  debout 

an 
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nu  milieu   du  peuple  , 
parla  de  la  forte  Mes 
frères  ,  vous  favez  ce 
qui  s'e/i  paffe  par  toute 
la  Judée  ,  en  commen 
çant  dez  la  Galilée, de- 
puis que  Jean  a  prêché 
Je  Baptême  $  à  J avoir  9 
comme  Dieu  a  oint  Je- 
Jus  de  Nazareth  de  /on 
Efprit  laint  j    à*  l'a 
rempli  de  fa  puiffance  : 
lequel  a    traverjé  tout 
le  pays  en  faifant  du 
bien  ,  &  guerifjant  tous 
ceux  qui  efloient  tour- 
mentez par  le  Démon  \ 
car  Dieu    e/foit  avec 
lui ,  &  nous  fommes  té- 
moins de  toutes  les  mer- 
veilles qu'il  a  faites  en 
Jerufalem ,  &  par  toute 
U  Judée.  Les  Juifs  l'ont 
/ait  mourir  fur  la  Croix: 
Mais  Dieu  ta  rejfufcitè 
le  troijîeme  \our     Et  il 
«  manifeftè  la  Refurre- 
Bion  »  non  pas  à  tout  le 
peuple  »    mais  à  ceux 
que  Dieu  a  choifis  pouf 
en  ejhre  les  témoins  :  à 
nous  y  dis- je ,  qui  avons 
mangé  &  bu  avec  lui , 
depuis  qu'il  eft  refjufci- 
té  des  morts.   Il  nous  a 
commandé  de  prêcher , 
ér  de  témoigner  au  peu- 
jple  que  Dieu  ïa  établi 
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bis ,  dicit  i  Viri  fratres 
vos  feitis  ,  quod  faftum 
eft  verbum  per  uni- 
verfam  Judxam  ,  in- 
cipiens  enim  à  Gali- 
laea    port  baptilmum 
quod  praedicavit  joan« 
nés  i  Jefum  à  Naza- 
reth, quomodo  unxit 
cum  Oeus  Spiritu  fan- 
do  &  virtute,qai  per» 
tranfiit  benefaciendo  9 
6c  fanando  omnes  cp- 
preflbs  à  diabolo  :  quo- 
niam  Deus  erat  cum 
iilo.  Et  nos  tertes  fit- 
mus  omnium  quae  fe- 
cic  in  regione  judaeo- 
rum    U    Jeruidlem  s 
quem  occiderunt  fuf- 
pendentes    in  ligno. 
Hune  Deus  fufcitavit 
tertia  die  i  Se  dédit 
eum  manifeftum  fie- 
ri ,  non  omni  populo* 
fed    teftibus  praordi- 
natisà  Deo,  nobis  qui 
manducavimus  &  bi- 
bimus  cum  iilo,  poft-j 
quam  reiurrexit  à  mor- 
tuis.  Et  prscepit  no* 
bis  praedicare  populo» 
&  twftificari  quia  ipfe 
ert,  qui  conftuutus  eft  - 
à  Deo  judex  vivurum 
2c  murtuorum.  Huic 
omnes    Propbc  x  te-j 
ftimonium  perhibeatg 
V? 
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remiflîonem  peccato-  Juge  des  vivant  &  des 
rum  accipcre  per  no-  morts.  Cejl  de  lui  que 
m  en  ejus  ,  omncs  qui  tous  les  Prophètes  ont 
crcdunt  in  eum.  rendu  ce  témoignage  , 

que  tous  ceux  qui  croiront  en  lui  ,  recevront  la 
remïfpon  de  Uurs  péchez,  en  [on  Nom. 
Graduale.PÙ  17.  Graduel. 

H Me  dies  ,  quam  *T  TOici  le  jour  mémo- 
fecit  Dominus:  V  rable  que  le  Set- 
exultemus  ,  &  latc-  -  neur  a  lait.  Rejouiffons* 
mur  in  ea#  nous,  &  Joyons  ravis  de 

)oye. 

*.  Dicat  nunc  IL  t.  Çlu'lfraêl  dife 
raël  ,quoniam  bonus»  maintenant  que  Dieu 
quoniam  in  faeculum  t&  bon  :  &quefanti- 
mifericordia  ejus.  Al-  Jericorde  eft  infinie. 
leluya,  alleluya.  Louez  Dieu,  louez  Dieu. 

t.  Angélus  Domi-  t.  VAnge  du  Sei- 
ni  defeendit  de  cœlo,  gneur  decendit  du  Ciel, 
&  accedens  rc  vol  vit  &  s'aprochavt  du  Se- 
lapidem  ,  &  fedebat  pulchre  ,  ota  la  pierre 
fuper  eum,  qui  lefermoit,  à*  s^ajjit 

de  [jus. 

Sequentia  fan&i  Evan-  La  fuite  du  faint  Evan- 
gelii  ,  Jecundum  Lu-  gile  ielon  faint  Luc* 
cam ,  cap.  14,  chap.  14. 

IN  illo  rempore:  Duo  T?  N  ce  tetns  làt  deux 
ex  Difcipulis  Jefu  H  Dijciples  de  Jejus 
ibant  ipfa  die  in  ca-  alloient  le  même  \our 
flellum  ,  quod  erat  in  à  Emaùs  ,qui  eftoit  un 
îpatio1  ftadiorum  fexa-  Bourg  difîant  environ 
ginta  ab  Jerufalem  ,  de  Joixante  Jiades,  c'eft- 
nomine  fcmaiis.  Et  à  *  dire,  environ  de  qua- 
ipfi  loquebantur  ad-  trelïeuës  de  Jeru/atem, 
invicem  de  his  omnu  f  entretenant  enjemble 
bus  quse  acciderant.  fur  tout  ce  qui  s'ejloit 
Et  fattum  eft  dum  ta-  pajfi.  Et  comme  ils  dif- 
bularentur    &  fecum   couroient,  &  qùils  sin* 
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terrogi oient  l'un  l'autre* 
Jefus  s'aprocha  ,  Ô*  fe 
mit  en  leur  compacte  : 
Or  leurs  yeux  étoient 
éblouis  ,  en  forte  qu'Us 
ne  le  reconnoifjoient 
joint.  Il  leur  Ait  :  De* 
quoi  vous  entretenez- 
vous  en  marchant  ;  & 
pourquoi  êtes  •  vous  fi 
trifies}  L'un  d'eux  nom* 
rné  Cleophas ,  lui  rep$n- 
dit  Et  es- vous  Jeul  en- 
tre  tant  d'étrangers ,  qui 
font  maintenant  en  Jef 
rujalem ,  qui  ignorez  ce 
qui  s'y  efl  paffé  ces 
jours- ci  ?  Et  quoi  »  leur 
dit»  il.  Et  ils  lui  repar- 
tirent Nous  parlons  de 
Jefus  de  Nazareth  qui 
itoit  un  Prophète  puif- 
Jant  en  œuvres  ,  &  en 
paroles  devant  Dieu ,  & 
devant  les  hommes.  Ne 
javez  -  vous  pas  com- 
me les  Grands  Prêtres, 
&  les  Princes  de  710  tre 
Nation  l'ont  fait  con- 
damner à  la  mort  ,  & 
Vont  truc i fié  ?  Cepen- 
dant nous  ejperions  qu'il 
devoit  être  le  Rédemp- 
teur d'ifraél  *  &  après 
tout  cela  voici  le  troï- 
Jieme  jour  depuis  fa 
mort.  Il  y  a  bien  quel- 
ques femmes  des  nôtres 
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quaererent  ,  &  ipfe  je- 
fus appropinquans  ibat 
cum  illis.  Oculi  autem 
illorum  tenebantur  , 
ne  eum  agnofcerent. 
Et  ait  ad  illos  r  Qui 
funt  hi  fermones ,  quos 
confettis  adinvicem 
ambulantes ,  8c  eftis 
trifies  ?  Et  refpondens 
unus  cui  nomen  Cleo- 
phas, dixit  ei.  Tu  fo- 
ins peregrinus  es  in 
Jeru/alem  >  8c  non  co- 
gnovifti  ,  quae  fafta 
iunt  in  illa ,  bis  diebus  ? 
Qaibus  ille  dixit  t 
Quae  ?  Et  dixerunt  r 
De  Jefu  Nazareno  , 
qui  fuit  vir  Propheta, 
potens  in  opcre  &  fer- 
mone  coram  Deo  Se 
orani  populo.  Etquo- 
modo  tradiderunt  eum 
fummi  Sicerdotes  8c 
Principes  nofiri  in 
damnationem  niortist 
8c  crucifixerunt  eum« 
Nos  autem  fptraba- 
mus  ,  quia  ipfe  elTèt 
redempturus  lfraël.  Ec 
nunc  fuper  hxc  om- 
nia,  tertia  dieseft  ho-, 
die  quod  hxc  fa6U 
funt.  Sed  8c  muliercs 
qusedam  ex  noftris 
terruerunt  nos  1  quae 
ante  lueem  fuerunt  ad 
Vv  ij 
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monumentum    ,  & 
noQ  invento  corpore 
ejus  ,  venerunt,  dicen- 
tes  fe  eriam  viiionem 
Angelorum    vidifTe  , 
qui  dicunt  eum  vive 
re.    Et  abierunt  qui- 
dam exnoftrisad  mo- 
nurnentum  >  8c  ita  in 
venerunt  ,  ficuc  mu* 
lieres  dixerutit»  ip(um 
verô  non  inveneruut. 
Et  ipfe  dixit  ad  eos  i 
O  ftulti  8c  tardi  corde 
ad  credeodum  in  om- 
nibus qux  locuti  funt 
Prophets  ?  Nonne  haec 
oportuit    pati  Chri- 
flum ,  &  ita  intrare  in 
gloriam  iuaro  ?  Et  in- 
cipiens    à  Moyfe  8c 
omnibus    Prophetis  , 
ïnterpretabatur  iilis  in 
omnibus    fcnpturis , 
quae  de  ipfo  erant.  Et 
appropinquaverunt  ca- 
fttllo ,  quô  ibant  i  Se 
ipfe  finxic  fe  longiùs 
ire.    Et  coègerunt  il- 
lum  t  dicentes  :  Mane 
nobifeum  >  quoniam 
advefperafcit ,  8c  incli- 
îiata  elt  jam  dies.  Et 
intravit  cum  iilis.  Et 
fattum  eft  ,  dum  re- 
cumberet  cum  iilis  , 
pecepi-r  panem ,  8c  be- 
jttedixic  ac  tregit ,  8c 


Lundi 
qui  nous  ont  voulu  don- 
ner quelque  épouvante  : 
Car  étant  allées  à  Jon 
Sepulchre  devant  ie 
point  du  jour  ,  & 
ri  ayant  pas  muvè  Jon 
Corps  ,  elles  revinrent, 
ajoutant  qu'elles  ont 
vit  des  Anges  qui  leur 
ont  aparu  ,  &  leur 
ont  dit  qu'il  eft  vi- 
vant. Quelques  -  uns 
trimes  de  nos  gens 
étant  allez,  à  jon  tom- 
beau ,  ont  trouvé  que 
la  nouvelle  des  Fem- 
mes ètott  véritable  > 
C^r  toutesfois  ils  ne 
l'ont  pas  vu.  Surquoi 
Jefusleur  dit  •  O  in- 
fenfez ,  &  tardifs  à 
croire  toutes  les  Propbe- 
ties  !  Ne  falloit  -  //  pas 
que  le  Chri/l  fou/rit 
toutes  ces  chojes  ,  & 
qu'il  entrât  par  là 
dans  Ja  gloire^  Et  com- 
mençant par  Moyfe ,  & 
parcourant  tous  les  Pra. 
pbetes  ,  il  leur  inter* 
prêt  oit  ce  qui  êtoit 
dit  de  lui  dans  toute 
l'Ecriture.  Comme  ils 
s'aprochoient  du  lieu  où 
ils  allaient  ,  //  feignit 
d'aller  plus  loin  mais 
ils  le  contraignirent  de 
demeurer  ,  dtjant  t  De- 


D'après 

mettrez  avec  nous ,  par* 
ce  que  la  nuit  s'apro- 
che  ,  &  le  Soleil  s'e/l 
couché.  Il  enfra  donc 
avec  eux  dans  l'hôtel- 
lerie ,  &  étant  à  table 
avec  eux  ,  il  prit  du 
pain,  le  bénît  ,  le  rom- 
pit ,  &  leur  en  prefenta. 
Mors  leurs  yeux  fu- 
rent ouverts  ,  &  tls  le 
reconnurent:  &  il  dépa- 
rtit aufli-tôt  à  leur  vue. 
Ils  fe  dijoient  entre  eux , 
Notre  cœur  nêtoit .  il 
pas  tout  brûlant  dans 
nous  ,  lorfqu  ils  nous 
êntretenoit  en  chemin, 
&  nous  interpretoit  les 
Ecritures  ?  Et  Je  le- 
vant  à  l'heure  même  , 
ils  retournèrent  en  fe- 
ru) aient  ,  où  ils  trouve- 
rent  les  onze  Apôtres 
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porrigebat  illis.  Et 
aperti  funt  oculi  eo- 
rum  ,  &  cognoverunt 
euro  ;  Et  iple  evanuit 
ex  oculis  eorum.  Ët 
dixerunt  adinvicem  : 
Norme  cor  noftrum 
ardeos  erat  in  nobis 
dum  loqueretur  in 
via  »  8c  aperiret  nobis 
fcripturas?  8c  furgen- 
tes  e3dem  hora  re-; 
grefli  funt  in  Jerufa- 
lem  i  8c  invenerunt 
congregatos  undecim  ; 
8c  eos  qui  cura  ipfis 
erant  dicentes  :  quia 
furrexit  Dominas  ve- 
rè  ,  8c  apparuit  Simo- 
ni.  Et  î pli  narrabant 
quae  gefta  erant  in  via, 
8c  quomodo  cogno- 
verunt  eum  in  fra- 
éfcione  panis. 


ajjemblez  avec  d autres  qui  itotent  avec  eux9 
ïejquels  dijoient  \  Le  Seigneur  eji  vraiment 
refufcité  ,  &  efl  aparu  à  Simon.  Eux  aujji 
leur  racontèrent  ce*  qui  leur  effoit  arrivé  en 
chemin  »  &  comment  ils  Cavoient  reconnu  en 
rompant  le  pain. 
r.  Offertoire. 

L*  Ange  du  Seigneur 
decendit  du  Ciel , 
&  dit  aux  Femmes  s 
celui  que  vous  cher- 
chez  efi  reffufcitê^  com» 
me  il  avoit  dit.  Louez 
Dieu* 


Offertorium.  Math. 1 8. 

ANgelus  Domini 
defcendit  de  Cœ- 
lo  ,  8c  dixit  mulieri* 
bus  *  Qyem  quzritis , 
furrexit  ficut  dixit» 
Alleluya. 
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Secrette.  Sukipe  quxfumus,  &o  fol.  484* 
Préface.  Ve-è  dignum  ,  ri  devant  fol.  484» 


Qommunio.  Luc.  14. 

SUrrexit  Pominus, 
8c  appariât  Petr:>. 
Alleluya. 

P^yf  -  Communio. 

SPiricus  nobis  D(> 
rr  ine,  tuae  chanta- 
tis  infunde  :  ut  quos 
Sicramenris  jPafchali- 
bus  fatiaftî  tua  facias 
pietate  concordes.  Ter 
Dominum  noftrum 
Jefum  Chriftum  Fi 
lium  tuum  ,  qui  tecum 
yivit ,  &c. 

ji  Vè$rt$  &  Compiles 
Jint.  Ad  M  îgn  ficat. 

QUi  funt  hi  (er- 
mones,quoscon- 
fertis  adinvicem  am- 
bulantes Se  eftis  tri. 
ftes  ?  Alleluya. 


Communion, 

LE  Seigneur  efi  ref* 
Mette  ,  &  ejl  a- 
parn  à  Pierre.  Louez, 
Dieu. 

Poft-  Communion. 

SEigneur  ,  répandez 
fur  nous  Pefprit  dè 
votre  charité  ,  afin 
que  ceux  que  vous  raj* 
Jaficz  des  Sacremens 
de  la  Pâque  %  iiayent 
par  votre  bonté  qu'un 
même  cœur  »  (y  une 
n:ême  volonté.  Par  ni* 
tre  Segneur  ,  £$Tr. 
,  comme  ci  •  devant. 
Ant.  à  Mngnitîcat. 

DEquoi  vous  entre* 
tenéspvom  en  mar- 
chant i  &  pourquoi  êtes- 
vous  fi  trifics  !  Louez 
Dieu. 


POUR    LE  MARDI 


D'APRES  PAQUES. 

A  MATINES- 

Pater  nofter  ,  &c.  Ave  Maria  .  &c.  Credo. 
&c.  Domine  hbia  œea  ,  &c«  cmrne  cudevant 
4*  jour  de  Pâques. 


D'à  pre*  s 

t.  Le  Seigneur  eji 
véritablement  reffufcitè. 
Louez  Dieu, 

çc.  Et  ejl  aparu  à 
Simon.  Louez  Dieu. 

JttStre  Pere ,  &c. 

Abfolur.  Que  la  bon- 
te  éf  la  mijericorde  de 
celui  qui  vit  &  règne 
dans  tous  les  fiecles  % 
avec  le  Pere  ,  &  le 
faint  Efprit*  nous  affilia 
&  nous  protège  tou- 
jours* 

5c.  Ainfi  (oit  -  il. 

Mon  Révérend  Pere  , 
donnez  moi  votre  benc- 

m 

diftion. 

Benedift.  Que  la 
leBure  de  l'Evangile 
nous  obtienne  rajjiiîance 
&  la  protêt  ion  de 
Dieu,    gt,  Ainfi  /oit  il. 

leçon  du  faint  Evan- 
gile, félon  faint  Luc. 
chap.  14, 

EA7  ce  teins  •  là  Je* 
(us  parut  au  mi- 
lieu de  Jes  Difciples  , 
ér  leur  dit  /  la  paix 
Joit  avec  vous.  Ne 
craign*z  point > 
Homélie  de  S.  A  mbroi- 
fe  Ëvêque* 

C'Efl  une  choje  mer» 
veilleuje  >  comme 
quoi      une  fubfiance 
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f.  Surrexit  Domi^ 
nus,  verè.  Alleluya. 

5t.  Et  aparuit  Si- 
moni.  Alleluya. 

Pater  nofter,  8tc. 

Àb\oL  lpfius  pietas 
Se  mifericordïa  nos 
adjuvet  ,  qui  cum  Pâ- 
tre Se  Spiritu  fandto 
vivit,  Se  régnât  in  fae- 
cula  faeculorum. 

5c.  Amen. 


Jube  domne  bene^ 
dicere. 

Bened.  Evangelica 
Le6lio  fît  nobis  faius 
Se  protettio, 

çc-  Amen. 


Leftie  fanfti  Evart- 
gelij  fecundàm  Lu- 
cam.  cap.  24. 

IN  illotempore/  Ste» 
tit  Jefus  in  medio 
Difcipulorum  fuorum, 
8c  dicit  eis\  Pax  vo- 
bis  ;  Ego  fum  %  nolitc 
timere.  Et  reliqua. 
Homilia  S.  Ambroftj 
Epifcopi. 

Mlrum  quomodo 
fe  natura  corpo„ 
rea  per  impénétrable 
V  v  iv 
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corpus  infuderit  in-  corporelle 
Vifibili  aditu  ,  vifibili 
confpetfu  ,  raogi  faci- 
lis  >  d  fficilis  serti  ma- 
ris, Denique  contur- 
bat  Dilcipuli  seftîma- 
bant  fe  foiritura  vi- 
dere.  Et  ideô  Domi- 
nus,  ut  lpeciem  nobis 
refurreftionis  often- 
deret  /  Palpateinquit  » 
&  videte  quia  lpiri.rus 
carnem  &  ofla  non 
habec ,  ficut  me  vide- 
tis  hibere.  Non  ergo 
per  incorpoream  na- 
turam  ,  fcd  per  refur- 
reétionis  qualitatem  , 
imper  via  ufu  chu  tira 
penetravit.  Nam  quod 
tangitur  ,  corpus  eit  : 
quod  palpatur ,  corpus 
eft. 


D  1 

a  pu  s'infî- 
mer  à  travers  un 
corps  naturellement  im- 
pénétrable. Comme  quoi 
un  corps  vifible  ,  a  pu 
fe  faire  un  pafjage  in- 
vifible  /  Ô9  comment 
ce  qui  peut  être  aife- 
ment  touché  ,  a  queU 
que  chefe  qu'on  ne 
Jaunit  comprendre.  En 
un  mot  ,  les  Apôtres 
Jurpris  de  cette  merveil- 
le 1  fe  figur  oient  de  voir 
un  efprit.  C'e/l  pour-, 
q  <oi  notre  Seigneur  , 
pour  nous  faire  voir 
comme  un  image  de 
fa  RefurreÏÏion.  Ton- 
chz  ,  leur  dit  •  il  ,  & 
voyez  ,  car  les  efprits 
11  ont  ni  chair  ,  rit  os , 
aïnft  que  vous  voyez 


que  )9en  ai.  Ce  n'eft  donc  pas  par  le  moyen  d'une 
nature  qui  na  point  d>  corps  mais  par  une 
qualité  des  corps  glorieux  t  <Jp  reffujcitez  qu'il 
4  pénétré  ce  q  tt  ètoit  (olide  ,  &  naturellement 
impénétrable  r  car  il  ne  faut  pas  douter  que  ce 
qui  je  touche  ,  ô4  ce  qui  fe  manie  ne  Joit  pas 
un  vrai  corps. 


p*.  Virtute  magna 
reddebant  Apoftoli, 
Teftimonium  Refur- 
re&ionis  jefu  Chrifti 
Dormni  noftri.  Aile» 
luya  »  alleluya. 

Repleti  quidem  Spû 


9c.  Les  Apôtres  par 
de  grandes  merveilles  % 
rendaient  témoignage 
de  la  RefurreSfion  de 
Notre  Seigneur  fefus* 
Cforifl.  Louez  Dieu  » 
louez  Dieu. 

Etant   remplis  du 


D*  A  P  R  E  S 

[oint  EJprit  ,  ///  prê- 
chotent  la  parole  de 
Dieu  avec  a/Jurance. 
Ils  rendoient  témoigna* 
ge  ,  &c. 

Benediét.  Que  le  fe- 
cours  de  Dieu  Joit  toû. 
jours  avec  nous. 

gt.  Ain fi  Joit  il. 

L  e  ç 

ISfrons  de  th  que 
nous  reffujciterons  a- 
njec  nos  corps.  Car  le 
corps  qui  en  fa  premiè- 
re formation  ,  a  les 
qualité*,  de  Ja  nature 
animale  ,  reffufcitera 
avec  des  qualité*,  I spi- 
rituelles r  &  de  grof. 
fier  &  matériel  qu'il 
efl  y  à  caufe  des  quali 
ter,  de  la  matière  ter- 
reftre  dont  il  êtoit 
compojé  y  il  deviendra 
fubtil  &  Jpirituel.  Et 
en  effet  ,  comment  s'i- 
magineroit  -  on  que  ce 
ne  fut  pas  un  vrai 
corps  y  où  eftoient  em- 
preintes les  marques 
des  playes  >  &  les  tra- 
ces des  cicatrices  que 
notre  Seigneur  fref en- 
toit  à  toucher  ?  Et  par 
là  il  ria  pas  feulement 
afermi  notre  foi  /  mais 
il  a  encore  excité  notre 
dévotion  ,  en  ce  fu*$l  a 
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ritu  fan&o  loqueban* 
tur  cum  fiducia  ver- 
bum  Dei.  Tefticno* 
niura. 

BenediB.  Divinurri 
auxilium  maneat  fem- 
per  nobifcum. 

Çc,  Amen* 

N     1  I. 

IN  corpore  autetn 
refurgemus  ;  femî- 
natur  enim  corpus 
animale,  furgit  cor-; 
pus  fpirituale  ;  fed 
lud  fubtilius ,  hoc  crafJ 
iîus  ,  utpote  adhuc 
terrenae  l*bis  qualita- 
te  concretum.  Nam 
quomodo  non  cor- 
pus, in  quo  manebant 
infignia  vulnerum ,  ve„ 
ftigia  cicarricum ,  quae 
Dominus  palpanda 
cbtulit  ?  In  quo  non 
folùm  fidem  filmât  » 
fed  etiam  devotinnem 
acuit  i  quod  vulrera 
fufeepta  pro  nobis 
cœlo  inferre  maluit  » 
abolcre  noluit  :  ut 
Deo  Patri  noftrx  pre. 
tia  libertatis  oftende. 
rer.  Ta  le  m  fi  Pater 
ad  dexteram  locat , 
trophaeum  noftrae  fa- 
lutis  ampleftens  ;  ta, 

les  illic  martyres  no» 


roô        Pour   le  Mardi 

bis  cicatricis  fuae  co-  mi  ux  aimé  porter  dans 
rona  monftravir,  le  Uel  les  playes  qu'il 

a  recetiès  pour  nous  ,  que  d*  les  tffver  ,  **fin 
de  les  présenter  à  Dieu  (on  Pire  \  comme  le 
prix  de  notre  rachat.  Auffi  un  tel  Fih  meri* 
toit , bien  que  \on  Pere  le  plaça',  à  fa  droite* 
avec  le  trophée  de  not*<*  \aht  &  c'eji 
là  qu'en  couronnant  fes  cicatrijes  ,  il  nou*  montre 
qutl  placera  Jes  Martyrs 
çt.    De  ore  produ 


tis  procedit  rael.  Alle- 
luya  r  dulcedo  mellis 
cft  fub  lingua  ejus. 
Alleluya,alleluya.  Fa- 
rus  diftilaas  labia  ejus. 
Alleluya  ,  alleluya. 


f.  Sapîentia  re* 
quiefeit  in  corde  ejus, 
&  prudentia  ia  ier- 
mone  oris  illius.  Fa- 
vus  di  (bilans ,  &c. 

Gloria  Patri ,  &<:• 

Favus ,  &c. 

Benedili.  Ad  foeîe» 
tatem  civium  fuper- 
norum  perducat  nos 
Rex  Angelorum. 

g*.  Amen. 

Leçon 

ET  quoniam  fermo 
hir:  nofter  evafit  > 
confideremus  quâ  gra- 
tiâ  iecundùm  Joan- 
neen  crediderint  Apo- 


Bc  Le  miel  (ortira  de 
1%  bou.he  du  Sage* 
Louez  Dieu  :  La  dou- 
ceur du  miâ  efi  fous  fa 
langue.  Louez  DvU, 
Ses  lèvres  Jont  comme 
un  rayon  de  miel. 
Lowz  Dieu  »  louez 
Dieu. 

t.  La  fag'ffi  Jê  re. 
pofe  en  Ion  cœir  Ô*  1* 
prud  ?ice  eft  dans  les 
paroles  de  fa  bouche* 
Ses  lèvres  font  comme 
un  rayon  de  miel. 

Gloire  Joit  au  Pere9 
&c. 

Ses  lèvres  >  &c. 
Beaedift  Que  le  Roi 
des    Anges  nous  faffe 
entrer    en  focieté  avec 
les  Citoyens  M  Cieh 
Bt.    Ainfî  Joitjl. 

III. 

PUifque  vous  fem- 
mes entrez  fi  avant 
en  cette  matière  :  confi- 
derons  pourquoi  Jaint 
Jean  dit  que  les  Ap* 


très  crurent  la  Refur- 
reftion  •  &  qu'ils  en 
furent  ravis  de  joye. 
Et  laint  Luc  dit  y  que 
nStre  Seigneur  leur  re~ 
frocba  leur  incréduli- 
té :  Là  (  il  eft  dit  ) 
qu'ils  reçurent  le  laint 
Ejprit  :  &f  ici  (  H  eft 
écrit  )  qutls  reçurent 
un  commandement  ex- 
frez  de  demeurer  en  Je- 
rufalem  >  jufques  à  ce 
qrS'ls  foffent  revêtus 
de  la  vertu  d'en  haut. 
Surquoi  il  me  \emble 
que  le  premier  ,  comme 
jipotre  >  na  vou'u 
toucher  que  les  chofes 
grand  s  &  relevées  : 
&  que  l'autre,  comme 
Evangeli/te  t  a  voulu 
raconter  le  refte  de  ce 
qui  s' eft  pa{Je  d  hu- 
main i  dr  de  fragile. 
Que  celui  ci  a  donné 
des  relations  ambles  f 
comwé  font  les  Hijio- 
riens  que  celui -tà  a 
écrit  par  abrogé.  Et  com- 
me on  ne  peut  pas  ré- 
voquer en  doute  le  te. 
moignage  que  rend  faint 
Jean  des  chofes  q'til  a 
vues  ,  &  où  il  a  eftè 
prefent  ♦  lequel  eft  tr*s* 
véritable.  On  ne  pe  it 
pas    aujji  foupfonner 


P  A  Q  11  E  S.  JO7 

ftoli,  qui  gavifi  funt  ; 
fecundùm  Lucam  , 
quafi  increduli  redar- 
guantur  :  ibi  Spinturn 
fanétum  accepcrint  r 
hic  fédère  in  civitate 
jubeantur  :  quoaiuf- 
que  induantur  virtute 
ex  alto»  Et  r idetur  mi- 
hi  îlle  quafi  ApoftoJ 
lus  majora  8c  altiora 
tetigiflè  :  hic  fequea- 
tia  ,  Se  humanis  pro- 
xima  :  hic  Hi'torico 
uluscircuitu,  illecora- 
pendio  1  quia  &  deillo 
dubitari  non  poteft  t 
qui  teftimoniucn  per- 
hibet  de  iis  ,  quibu* 
ipfe  interfuit  t  &  ve- 
rum  eft  teftimonium 
ejus  :  &  ab  hoc  quo- 
que  »  qui  Evangelift* 
efle  meruit ,  vel  ne- 
gligentiae  vel  menda- 
cii  fufpicionem  arquum 
eft  propulfari-  Et  ideô 
verum  putamusutrum. 
que  i  non  f  entent  ia- 
rum  varietate  «  nec 
perfonarum  diverfita- 
te  dtftin&um.  Nam 
etft  primo  Lucas  eos 
non  credidifte  dicat  , 
Poft'à  tamen  credi- 
difte demonftm  .  & 
fi  prima  confiJere- 
mus  1  contraria  funt  t 


a 
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fi  fequentia  ,  certum  Jaint  Luc  de  menfonge  $ 
cft  convenir^,  ou  de  négligence  ,  puif* 

qu'il  a  mérité  d*eftre  Evangelifle.  Et  partant  noUf 
devons  croire  que  Vun  &  T  autre  e/i  fort  vert  table  l 
&  quils  ne  fe  contredtfent  point  ni  à  l'égard  des 
perjonnes  ,  ni  à  ï égard  des  chofes  qu  'ils  reportent* 
Car  encore  que  Jaint  hue  dt/e  au  commencement 
que  les  Apôtres  ne  crûrent  point  j  toutefois  il 
montre  enfuite  comme  Us  crw\nt.  De  forte  que 
fi  nous  confîderons  ce  qu'il  dit  au  commencement: 
c'eft  autre  chofe  que  ce  que  dit  famt  Jean  ;  mais 
fi  nous  remarquons  ce  qu'il  dit  enjuite  j  ih 
s'acordent  tous  deux. 

Te  Oeum  hudamus,/o/.  46 y. 
jintiph.  Ad  Bened.  Amenne  à  Bened. 

Sretic  lelusio  medio  Jefus  parut  au  mi- 
Diicipulorumluorum,  lieu  de  fes  Difciples  , 
&  dixit  eis.Pax  vobis,  &  leur  dits  La  paix 
Allcluya  ,  alleiuya.       Joit  avec  vous.  Louez 

Dieu  ,  louez  Dieu. 

Orat.  Oeus  »  qui  Ecclefiam  tuam  ,  ci  -  après 
fil  5-09. 

*S»  «B-  *Z*  «»     M»  «»       ê*3-  ***  tifr 

MESSE- 

Introitus.  Ecclef.  1  f.  Introir, 

A Qui  fapientise  po-  T  E  Seigneur  leur  a 

paravit  eos.  Aile-  L#  donné  à  boire  d* 

luya  :  ârmabitur  in  il-  Veau  falutaire   de  la 

lis,  &  non  fleétetur.  Sageffe,    Louez  Dieu: 

Allcluya  t  &  exaltabtt  //  les  affermira  ,  &  ne 

eos  in  aeternura.  Aile-  les  laifjera  pas  èbran* 

luya ,  alleiuya.  1er.  Louez  Dieu.  Et  il 
les  élèvera  toujours  dans  l'honneur  &  dans  Ia 

gloire.  Louez  Dieu  t  louez  Dieu.  Ecclef.  ij« 


G 


d'après 
Pfeaume  104. 

Lonfiez    le  Sei- 
gneur y  invoguez 
fon  Nom  ,  cîr  publiez 
f es  merveilles  parmi  les 
Nations. 

Gloire  fett  au  Pere  > 
&C 

Colleâe. 

ODieu  y  cjui  renou- 
veliez fans  cefje 
votre  £gli[e  par  les 
nouveaux  en  fans  que 
•vous  lui  donnez  :  faites , 
3  il  vous  plaît  y  que 
vos  Serviteurs  confer* 
vent  par  une  vie  vraye* 
ment  Chrétienne  ,  l'effet 
du  Sacrement  quils  ont 


Pâques.  509 

Pla!m.  104. 

COnfitemini  Do^ 
rmno,8t  invocate 
nomen  ejus  /  annun«- 
tîate  inter  gentes  opé- 
ra ejus. 

Gloria  Patri,  &c. 

Oratio. 

DEus ,  qui  Eccle^ 
iiam  tuam  novo 
iemper  tœtu  multi- 
plicas  :  concède  fa. 
mulis  tuis  :  ut  Sacra* 
mentum  vivendo  te. 
néant ,  quod  fide  per. 
ceperunr.  Per  Pomi- 
num  noftrum  Jelum 
Chriftum  ,  &c. 


receu  par  la  Foi.  Par  notre  Seigneur  ,  &c. 


La  Leçon  des  Aétes 
des  Apô  res,  cha- 
pitre 1 3 . 

EN  ce  tems  -  là  : 
Paul  fe  leva  ,  & 
faifant  figne  de  la 
main  pour  avoir  /tien- 
ce  »  il  parla  de  cette 
forte  1  Mes  frères  ,  qui 
êtes  evfans  d9  Abraham, 
teft  à  vous  fur/  tout  , 
(jr  à  ceux  qui  parmi 
vous  ont  la  crainte  de 
Dieu  y  que  la  parole 
du  falut  s%adreffe  1 
Car  les  habitons  &>  ^0- 
rufalern*  &  leurs  <3<m* 


LeBio    ABuum  Apo\ 
ffolorum.  cap.  1 3. 

IN  diebus  illis:  Sur. 
gens  Paulus,  8c  ma- 
nu ulentium  indicens, 
ait  1  Viri  fratres  ,  filii 
generis  Abraham,  8c 
qui  in  vobis  ,  tinrent 
Deum  :  vobis  verbum 
ialutis   hu  us  miflum 
eft.  Qui  enim  habita- 
bant     )eruialem  ,  8c 
Principes  ejus  ,  igno- 
rantes jefum  c  8c  voces 
Prophetarum  qua:  per 
ornne  Sabbatum  le» 
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guntur, judicanres  im-    semeurs,  n'ayant  point 


pleverunt  /  &  nullam 
caulam  moi  ris  in  ve- 
nantes in  eo  ,  petie- 
runt  à  Pilato  ,  ut  in- 
terficetent  eum:  Cum- 
que  coniummafîent 
omnia  quae  de  eô  fcri- 
pta  eranc ,  déponentes 
cum  de  ligno  »  pofue- 
runt  eum  in  monu- 
roento.  Deus  autem 
fufcitavit  eum  à  mor- 
tuis  tcrcia  die.  Qui  vi- 
fus  eft  per  dies  mulros 
his  »  qui  afcenderant 
fimul  cum  eo  de  Ga- 
lilaea  in  Jerufalem  ; 
<jui  ufque  nunc  funt 
telles  ejus  ad  plebem. 
Et  nos  vobis  anr.ua- 
tiamus  eam  ,  q  uae  ad 


reconnu  Jejus  ,  m  ce 
que  les  Prophètes  ont 
prédit  de  lui  dans  les 
Prophéties  qu'on  lit  cha- 
que  Sabat  dans  leurs 
ajjemblèes  \  ils  les  ont 
acomplies  même  en  le 
condamnant  :  <£P  Jans 
avoir  pu  trouver  rien 
qui  méritât  la  mort  , 
ils  ont  pre(fé  Pilate 
de  le  faire  mourir.  Et 
après  qu'ils  eurent  exé- 
cuté tout  ce  que  les 
Ecritures  avoient  pré- 
dit de  lui ,  ils  Fêtèrent 
de  la  Croix  ,  &  le  mi- 
rent dam  le  Sepulchre. 
Mais  le  troifieme  jour 
Dieu  le  rejjufcita  des 
morts  :  ér  durant  plu- 


Patres  noftros  repro-  fieurs  jours  ,  il  s'ejl 
miflio  fa6ta  eft  •  quo-    montré  à  ceux  qui  de 


niam  hauc  Deus  ad- 
implevit  filiis  noftris, 
refufeitans  ]ei  umChri- 
ftum  Doroioum  no- 
ftrum. 


la  Galilée  étoient  mon- 
tez avec  lui  en  Jeru* 
Jalem.  Ce  que  mainte* 
nant  ils  annoncent  au 
peuple  y  comme  en  ayant 


été  les  Témoins  oculaires*  Et  nous  vous  annonçons 
que  Dieu  en  re{fufcitant  notre  Seigneur  fejus- 
Chrifl ,  a  acompli  envers  nous  ,  &  envers  nos 
en/ans  ,  les  promefjes  qui  ont  été  faites  à  nos 
Pères. 


Graduale.  Pf  •  117. 

H/Ec  dies  ,  quam 
fecit  Dominus  : 


Graduel. 


VOici  le  jour  mémo* 
table  que  le  Sei- 


eiuhemus ,  &  laete-  gneur  a  fait.  Ré\oûiJ- 


d'à  p  r  e's 


jons nous,  &  foyons  ra- 
vis de  \oye. 

t.  ÇH'tt  ceux  que  le 
Seigneur  a  rachetez*  des 
mains  de  C ennemi  %  & 
qu'il  a  raflemblez  de 
diverjes  Régions  ,  di. 
fent  maintenant. 
Louez  Dieu  ,  huez 
Dieu. 

t.  Le  Seigneur  ,  qui 
avoit  été  atachè  pour 
nous  à  la  Croix  •  eft 
rejjujcitc  du  Sepulchre. 


Pâques. 
mur  in  ea. 


Jll 


t.  Picunt  nunc 
qui  redempti  funt  i 
Domino  :  quos  rcde- 
mic  de  manu  inimici» 
8c  de  regionibus  con- 
gregavic  eos. 

Alleluya,  alleluya* 

t.  Surrexit  Domi- 
nus   de  Sepulchro. 

Se.  Qui  pro  nobis 
pependit  in  ligno. 


Vidimse  Pafchali  *  8cc.  fol.  48a. 
Lafuitedufaint  Evan-    Sequentia  Janiïi  Evan\ 


gî le  félon  (aiot  Luc. 
ebap.  24. 

EN  ce  temsJà :  Je- 
fut  parut  au  milieu 
àejes  Difciples  ,  &  leur 
dit  :  La  paix  /oit  avec 
vous  :  ceji    moi  :  Né 
craignez    point.  Et 
comme  tls  etoient  fort 
troublez    &  epouvan. 
tez  ,  penfant    voir  un 
ejprit     //  leur  dit  .* 
Pourquoi   mus  trou- 
blez vous  par  les  pen- 
sées que  vous  formez 
dans  vos   cœurs  .Voyez 
mes  mains ,  voyez  mes 
pieds  ,  &  reconnoif 
lez  que  c'eft  moi* mê- 
me :  -Voyez  »  Ô*  tou- 
chez ;  car  un  ejprit  na 
ni  chair  ,  ni  os  ,  ainfi 


gelii  Jecundùm  Lu- 
cam.  cap.  24. 

IN  illoterapore:Ste- 
rit  Jefus  ia  medio 
Difcipulorum  fuorum, 
8c  dixic  eis  :  Pax  vo- 
bis,  Ego  fum  ,  nolitc 
timere.  Conturbati 
vero  8c   conterriti  , 
exiftimabant  fe  fpiri- 
tum  videre.  fit  dixit 
ei$:Quid  turbatieftis  » 
&  cogitationes  afeen- 
dunt  m  corda  veftra  ? 
Videte   manus  meas 
8c  pedes:aui3  egoip- 
fe  lu  m.  Palp3re  8c  vi- 
dete, quialpirituscar- 
nem  &  ofia  non  ha- 
bet ,  ficut  me  videtis 
hubere.  Et  cum  hoc 
dixiffet  1  û Rendit  eis 
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id  an  us  &  pedes.  Ad-  que    vous  voyez  que 

hue  autem    illic  non  j'en  ai.    Et  ayant  dit 

credentibus  8c  miran-  cela  ,  il  leur  montra 

tibusprae  gaulio,  di-  {es  mains  &  Jes  pieds. 

xit  f  Habetis  bic  ali-  Mais    comme    Us  ne 

quid  ,  quod  m  an  duce,  croy osent    pas   encore  , 

tur?  At  ilii  obtulerunt  étant  transportez  d'ad* 

ei  partem  pi/cis  aflfr,  8c  mtration  <fr  de  joye  :  il 

favum  melhs:Et  cum  leur  dit  \  Avez  -  vous 

manducaiïet      coram  ici    quelque    chofe  à 

eis,  fumens,reliquas  ,  manger  ?  lis  lut  pre*t 

dédit  eis  :  Et  dixit  ad  jenterent    d'un    pot (/on 

eos  i  Haec    funt  ver*  rott  ,  &  aun  rayon  de 

ba  ,  quae  locutus  fum  miel  :  dont  il  mangea 

ad  vos  ,  cum   adhuc  en  leur  pre!ence>  ÇT  leur 

eflfem  vobitcum  :  quo-  dtflnbua  les  refies.  Et 

niam  necefîe  eft  im-  //  leur  tint  ce  ai/cours  i 

pleriomnia,quae  fçri-  je  vous  ai  dit  ,  lorjque 

pta  iùnt  in  lege  Moy-  fétois    encore  parmi 

fi,  &  Propheris&  Pial-  vous  ,  qu'il  falloit  que 

mis  de  nie.  Tune  ape-  tout  ce  qui  eft  écrit  de 

ruit  illis  ienfum,utin-  moi   dans   la  Loi  de 

telligerent  Scripturas.  Moyje  ,  &  dans  les  Li- 

Et  dixit  eis / Quoniam  vres  des  Prophète*,  & 

fie  feriptura  elt,8c  fie  des    PJeaumes  fût  ac* 

oportebat     Chriftum  compli.  silvrs    il  leur 

pati  ,   &  refurgere  à  ouvrit      ï tntendemerst 

mortuis  die  tertia  :  8c  pour  hur  faire  c<m- 

prazdicari  in  nom  i  ne  prendre  les  Ecritures  % 

ejus  pœnitentiam  ,  8c  &  leur  dit:  §lu  il  falloit 

remiflionem.  peccato-  félon  ce  qui  eft  écrit  % 

rum  in  omnes  Gen-  que  le  Chrîjl  /ouffrit  » 

tes.  CT  qu'il  reffuj  citât  des 

morts  au  troijiéme  jour  t  &  que  la  pénitence  Ô* 
&  la  remijjlon  des  péchez  jut  annoncée  en  fom 
Nom  ,  à  toutes  les  Nations. 

Offertoire. 


d'après  Paqjies. 


Offertoire. 

LE  Seigneur  a  tonné 
du  Ciel  :  Le  Très- 
haut  a  fait  entendre  fa 
*uoix:&  les  fources  des 
taux  ont  paru.  Louez. 


-*  — % 


Dieu. 


Sscrere. 


S' 


REcevez ,  Seigneur , 
les  prières  de  vos 
Fidèles  ,  avec  les  obla* 
tiens  de  ces  Hoflies  , 
afin  que  par  ces  devoirs 
de  pieté  y  nous  put  {fions 
arriver  à  la  gloire  ce- 
lefte.  P^r  notre  Sei- 
gneur f  &c. 

Communion. 
vous  êtes  reffuf- 
citez  avec  Jefus- 
Chrift ,  cherchez  les  cho . 
(es  qui  font  en  haut ,  où 
'je jus- Chrift  e/i  ajfis  à 
la  droite  de  Dieu  Jon 
Vere.  Louez  Dieu  :  Pen- 
fez  aux  chofes  celeftes. 
Louez  Dieu. 
Poft  Communion. 

F /Jites  ,  s9 il  vous 
plaît  ,  Dieu  tout* 
pui/Jant  ,  que  la  vertu 
de  ce  Sacrement  de  la 
Pâque%  que  nous  avons 
reçu  ,  demeure  toujours 
dans  nos  efprits.  Par 
nôtre  Seigneur  ,  &c. 

A  Vêpres  &  Compiles  >  comme  ci  devant  $ 
fol,  486* 

X* 


Ofertorium. 

IN  tonuit  de  cœlo 
Dominus:  Et  Alcif- 
fimus  dédit  vocetn 
fuam  :  8c  apparuerunt 
fontes  aquarum.  Al- 
leluya. 

Sécréta. 

SUfcipe  Domine.Flr 
dclium  precescuoi 
oblationibus  Hoftia-; 
rum  ;  ut  per  haec  pia 
devotionis  offîda  ,  ad 
cœleilem  gloriam  trâ- 
ie^mus.  Per  Domi* 
num  noftrum  ,  Sec» 

Communio  Coloft  j  o 

SI  confurrexiliis  eu 
Chritto ,  quse  fur- 
fum  (unt,  quaerite,  ub£ 
Chriftus  eft  ia  dexte- 
ra  Dei  fedena ,  Aile 
luya  :  Quae  furfum 
funt,  fapite,  Allcluya* 


Pofl-Communio. 

COncede  ,  quaefiT- 
mus  omnipotens 
Deus  ,  ut  Patchalis  per- 
cepeio  Sacramenti  , 
continua  in  nortris 
menti  bus  per  fe  vere  t0 
Per  Dominuro  no- 
ftrum .  ôcc. 


/t4      Four  l< 

Ad  Magnificat ,  //«/. 

Vldete  manus  meas, 
&  pedes  mcoa  x 
quia  egoipfefum.  Al- 
leiuya>alleluya« 


M  E  C  R  E  D  Y 

Antienne  à  Magnificat, 

VO^x  mes  mains , 

8c  reconnoiflez 

moi  même.  Louez 
Dieu  y  ioùtZ  Dieu. 


'îfcfâ'  c€*5ii  îfcfcî?  tfi¥5a 

POUR.  LE  MECR.EDY 

D'APRES  PAQUES. 

A  MATINES. 

Pater  nofter,  &c.  Ave  Maria,  &c. 

Domine labia  mea  aperies ,  Sec  jufaues  au  Verjet 
tomme ci- devant 1  fol.  4ji. 

f.  Gavifi  font  Dif-      t.  Les  Dzfciples  furent 


cipuli  ,  alleluya. 

Ç;.  Vifo  Domino  $ 
alleluya, 

Pater  nofter ,  &c. 

Ab\o\ux.  A  vincults 
^eccatoruoi  noftro- 
rum  abfoleat  nos  om* 
nipotens  &  miferi- 
cors  Dominus. 
5c.  Amen. 

t.  jube  do  m  ne  be- 
nedicere. 

BenediSf.  Evangelica 
Leftio  fie  nobis  ialus 
&  proteétio, 
9ct  Amen. 


wvw  if*//*:  Lraiz  0/>«i# 
Çc,  De?  voir  le  Seigneur. 
Louez  Dieu. 

Notre  Pert ,  érr. 
Abfolut.  $w  /* 
gneur  tout  pmjjant  ,  £*T 
mi/eriardieux  nous  dé- 
livre des  liens  de  nos 
péchez,  çc.  Atnft  jort-th 

t.  Mon  Révérend 
Pere  donnez  moi  votre 
benediflion. 

Bened  i  6t.  §}ue  la  le* 
Etion  de  ly  Evangile  nous 
obtienne  Pajfiflance  £p 
la   protection  de  DteU^ 

Bc#  Ainft  foit-il. 


L  E  ç  o 

Leçon  de  l'Ëvangile  , 
félon  faim  Jean  »  cha- 
pitre II. 

E*  ce  tems  là  :  Je- 
fus  aparut  encore  à 
fes  Difciples  prés  de  la 
mer  de  Jyberiade.  Et  ce 
fut  de  la  forte  :  Comme 
Simon  Pierre  %  &  Tho- 
mas furnommè  Oydime 
êtoient  enjemble ,  &c. 

Homilie  de  faint  Gré- 
goire Pape. 

M Es  chers  frères,  la 
leftured'i  faint  E- 
vangile  que  vous  venez 
d'entendre  >  fa.t  naître 
A*  abord  une  difficulté 
dans  notre  efprit  \  & 
donne  aujji  tit  le  moyen 
de  la  refoudre.  Car  on 
peut  demander  pourquoi 
faint  Pierre  qui  et  oit 
pécheur  avant  fa  cou- 
verfion  ,  retourna  à  la 
pèche  après  qu'il  fut 
converti  \  &  puifqus  la 
tenté  même  a  dit.  que 
quiconque  met  la  main 
à  la  charrue  >  &  regarde 
derrière  foi  ,  n'eii  pas 
propre  pour  le  Royau- 
me des  Cîeux  i  pour- 
quoi efi-  ce  qtid  reprend 
le  métier  astU  avoit 
abandonné  ?  Mais  fi 


I. 


N 


Leftio  fanBi  Evangelii 
jecundùm  Joannem* 
cap.  2  t. 

IN  illo  te  m  pore  r 
Manifeftavit  fe  ite- 
rum  Jefus  Difcipulia 
fuis  ad  mare  Tyberia- 
dis.  Manifeftavit  au- 
rein  fie,  Erant  fimul 
Simon  Petrus  »  Se 
Thomas  »  qui  dicitur 
Dydimus.  Ec  reliqua. 
Homilia  JanSli  Gre^ 
gorii  Pap<e. 

LE&io  fanéti  Evan- 
gelii  i  quas  modo 
veitris  aur.bus  lefta 
#eft,  fratres  mei,  qux- 
ltione  y  animum  pul- 
fat,  fed  pulfatione  fus 
vim  diferetionis  indi- 
cat.  Quaeri  etenimpo^ 
teft  |  cur  Petrus ,  qui 
pifeator  ante  conver- 
fionem  fuit ,  port  con- 
verGsnera  ad  pifea- 
tionero  redîic  >  8c  cura 
vericas  dicat  :  Ne  ma 
mitteas  manum  fuanx 
ad  aratrum  ,  &  afpi-J 
ciens  rerrô  ,  aptus  eft 
regno  Oei  :  cur  repe- 
tiit  quoi  rtliquir  ?Sed 
iï  virtus  diferetionis 
infpicitur ,  citiùs  vide* 
tur  ;  quia  mmirum 
negotiura  quod  aats 


ji6  Pour  l  e  Mecredy 
converfionem  fine  pec-  nous  nous  fervons  de 
catoextitit  >hoc  ctiam  tel  frit  de  dijcernetnent 
poft  converfionem  re-  nous  trouverons  qu'une 
petere  culpa  non  fuit,  profejfion  qui  Je  faijoït 
avant  la  converfion  fans  pèche  :  fe  f eut  tncore  exer- 
cer après  la  converfion  Jans  offenfeé 

Çc#  fccce  vicit  Icode  gt.  Le  lion  de  la  Tribu 
tribu  Juda,  radix  Da-    de  Juda  ,  la  racine  de 


vid,aperire  librum ,  8c 
folvere  feptem  ligna- 
cula  ejus  :  Alleluya  > 
alleluya, 


t.  Dignuseft  Agnus 
qui  occifus  eft  ,  acci 
père  virtutem  »  8c  Di* 
vinitatero  ,  8c  Sapien- 
tiam  >  &  Fortitudi. 
nem  ,  8c  Honorem 
8c  Gloriam ,  8c  Bene- 
diftionem  ,  Alleluya  , 
alleluya,  alleluya* 

Leçon  II. 

NAm  pifcatorem,  "\T0w/  /avons  que 
Petram  ;    Mat-    x\|  Pierre  étant  fê- 


Davrd  a  remporté  la 
viBoire  11  eft  digne 
d'ouvrir  le  Livre,  &  de 
lever  les  fept,  eaux.  Louez 
Dieu,  louez  Dieu. 

t.  L'agneau  qui  a 
été  mis  à  mort  ,  eft  di- 
gne de  recevoir  la  Puif- 
janceja  Divinité ,  la  Sa. 
gf(fey  la  Force  J' Honneur^ 
la  Gloire  ,  la  Bene- 
diBion*  L<ràez  Dieu  r 
IvùtzDteu,  louez  Dieu. 


_  Petram  j  Mat- 
thaeum  verô  telonea- 
rium  feimus:  8c  poft 
converfionem  iuam 
ad  pifeationem  Petrus 
rediit,  Matthseus  verô 
ad  telonei  negotium 
non  refedit  :  quia 
aliud  eft,  viâum  per 
pifeationem  quxrere, 
aliud  autem  telonei 
lucris  pecunias  auge- 
re.  Sunt  enim  plera. 
que  negotia,  quae  fine 


cheur ,  &  Matthieu  h 
vant  les  m  fit  s  j  Pier* 
re  retourna  à  la  pèche 
après  (a  converfion ,  & 
que  Matthieu  ne  s'em- 
ploya plus  à  lever  les 
hnfots  /  farce  que  ceft 
une  choie  bien  dtfftren-, 
te ,  de  gagner  fa  <vie  en 
fichant  \  &  dtacrou 
tre  Jon  revenu  far  ufu- 
re9  en  levant  des  im-A 
fots%  Car  il  y  a  désira* 


I  \ 


d'après  PàQJJES 


cations  qu  a  peine  peut- 
on  exercer  /ans  pèche, 
ou  thème  qu'on  ne  peut 
du  tout  exercer  (ans  pé- 
ché. Ceft  pourquoi  on 
ne  doit  jamais  repren* 
dre  après  fa  converfion 


peccatis  exhiberi  auc 
vix  i  aut  nulhtenus 
pofiunt.  Quae  ergo  ad 
peccatum  implic3tit  , 
ad  haec  necefïe  elt  ut 
poft  converlionem  a- 
nimus  non  recurrat. 


les  chojes  qui  portent  au  pèche  y  ou  qui  nous  expofent 
aux  occasions  de  mal  faire. 


5c.  Je  fuis  la  vérita- 
ble vigne  y  &  vous  êtes 
les  branches.  Celui  qui 
demeure  en  moi  ,  &  en 
qui  \e  demeure  ,  por- 
te beaucoup  de  fruit. 
Louez,  Dieu  ,  louez. 
Dieu. 

t.  Je  vous  ai  aimez» 
comme  mon  Vere  m'a 
aimé.  Celui  qui  de- 
meure en  moi ,  &c. 

Gloire  [oit  au  Pere  r 
&c. 

Celui  qui  demeure  en 
moi ,  &c9 

L  e  ç  o 

ON  peut  encore  de^ 
mander  pourquoi 
yefus  Chrïfiy  qui  avant 
fa  Refurreftion  avait 
marche  fur  les  eaux  de 
la  mort ,  pour  aller  trou* 
mer  Jes  Difctples  ,  s'ar- 
rêta \ur  le  rivage 
prés  fa  RefurreBion  9 
pendant  que  fts  Difct- 
ples êtoient  occupez,  à 
U  fahe.  Il  eft  facile 


Bc.  Ego  fum  vitis 
vera,&vos  palmites. 
Qui  manet  in  me ,  te 
ego  in  eo  ,  hic  tert  fru». 
âum  multum  ,  Aile- 
luyu,  alleluya. 


t.  Sicut  dilexit  me 
Pater  ,  &  ego  dilexi 
vos.  Qui  manet,  Sec. 

Gloria  Patri,8ce» 

Qui  manet!  kcT 

n  III. 

QUseri  etiam  po- 
teftîcur  Dilcipu- 
lis  in  mari  hhoranti- 
bus,  poft  refurreétio- 
nem  fuam  Dominus 
in  littore  ftetit  ,  qui 
ante  refurre&ionem 
fuam  coram  Difcipu* 
lis  in  fluftibus  maris 
ambulavit.  Cujus  rei 
ratio  feftinè  cognofei- 
tur  i  û  ipû  i  qu*  tunç 
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inerat  ,  caufa  penfe-  cfen  donner  la  raifort, 
tur.  Quid  enim  mare,  fi  l'on  confidete  le  fujef 
ni  fi  praefens  feculum  qu'il  avott  d'agir  de  la 
defi^nat  ,  qucd  fe  ca-  forte.  Que  figmfie  la 
fuum  tumultibus,  &  mer ,  finon  le  fiecle  pre* 
midis  vitae  corrupti-  fent  qui  e/i  agité  par 
bilis  illidic  î  Quid  per  divers  accident  >  &  par 
folidicatem  hecoris  9  les  flots  de  cette  vie  cor- 
niii  î  lia  perpetuicas  ruytible  ?  ér  que  peut 
quietis  setern*  figu-  figmfier  le  rivage ,  finon 
ratur  ?  Quia  igitur  la  fermeté  du  repos 
Difcipuliadhuc  flu&i-  éternel}  Puis  dmc  que 
bus  raortalis  vitae  ine-  les"  Difciples  itoient  en* 
Tint ,  in  tmri  tabora-  core  au  milieu  des  on; 
bant.  Qr.a  autem  Re-  des  de  cette  vie  mor- 
dempror  nofter  jara  telle  ,  ils  travaillaient 
corrupttonem  <arnis  dans  la  mer.  Mais  parce 
exceflerat  ,  poft  Re  que  notre  Seigneur  êtoif 
furrc&iouem  fuaai  in  délivré  de  la  corruption 
littorc  ftibat.  de  la  chair,  voilà  pour- 

quoi après  fa  Refurrelfion  il  s'arrêta  fur  le  rij 
vage. 

TeDeumlaudamus,  utfup.  fol,  464,, 

Ad  Benediff.  Ant.  A  Benediftus.  Ant. 

Mittite  in  dexteram  Jetez  le  filet  du  cott 
navigii  rete  ,  &  inve-  droit  de  la  nacelle  >  & 
nietis  >  alieluya.  vous  trouverez  dequoi 

prendre.  Louez  Dieu. 

Or/?/.  Deusquinos  y  ôcc.  cj .après  ,fol. 

«Ë*  8*3-  «»^  «£»  *S* 

MESSE. 

Introitus.  Introït. 

VEnite  benedi&i  T  T  Enez,  vous  que  rntn 
Paifis  mei ,  per:     Y  P&*  * 


d'acres   Pâques.  ftp 
net  pêfjejjion  du  R.yau»    cipue  regnum  ,  Aile- 


mè\  Louez  Dieu  ,  qui 
vous  a  été  préparé  dès 
le  commen:ement  du 
monde.  Louez  Dieu  , 
louez  Dieu.  Matth.  ij, 
Pfeaume  $f . 

C Hantez   un  non- 
veau  Cantique  de 
louange    du  Seigneur  : 
que  toute  la  terre  lui 
chante  des  Hymnes. 
Gloire  Joit  au  Pere  , 

Collège. 
Dieu  ,  qui^  nous 


luya  :  quod  vobis  pa- 
ratum  eft  ab  origine 
mundi  ,  Allciuya ,  aller- 
luya,  t 

Pfalnj,  $f. 

CAntate  Domino 
canticum  novum: 
cantate  Domino  om- 
nis  terra. 

Gloria  Patri ,  &c 

Orat'o. 


ODieu  ,  qui~^  nouf  r^v  Eus,  qui  nos  Re*- 
donnez  chaque  an-    JlJ  lurre&ionis  Do- 


née  un  nouveau  (uiet 
de  joye  en  la  folemnitè 
de  la  Rtfurreftion  de 
Notre  Sngneur  :  Faites 
par  -voire  bonté  ,  qfie 
les  fêtes  que  nous  cele. 
brons  dans  le  tems  »  nous 
Jerv nt  pour  arriver  à 
la  feitciîé  éternelle.  Par 


imnicae  annua  folem- 
nitate  lxtificas  :  con- 
cède propitius:  ut  per 
temporalia  fefta  ,  quae 
agimus  ,  pervenire  ad 
gaudia  aeterna  merea- 
mur.  Pereundem  Do- 
minum  noftrum  ]&-4 
fum  Chriftum  ,  &c* 


le  même  J^ns-Chrifl  Notre  Seigneur  ,  &c. 

Depuis  ce  iour  \u  fquau  Samedi  fuivant ,  après  TO^ 
Taijon  df4  ouron  dit  l'une  de  s  Or/tifons  Juivantes. 

Et  fti  je  rencontre  quelque  Fête  [impie ,  on  en  fait 
Commémoration. 


Pnere  contre  les  Per- 

i'ecuteuisd  PÇglife. 

LdiQtZrVous  fléchir* 
Seigneur ,  aux  prie*, 
rt*  de  votre  F^i[e ,  afin 


Orath  contra  perfecv* 
tores  Ecclefîœ* 
Cckfi<c  tuae,  quas* 
JL/  fumus  Domine  » 
pièce*   plaçât  us  ad^ 


fio  Pour  r, 

mitte  :  ut  deftruéfcis 
adverfitatibus,  8c  er- 
foribus  univerfis ,  fe- 
cura  tibi  ferviat  liber, 
tare.  Per  Donûnum 
noftrum  jefum  Chri. 
ftum  ,  8cc. 

Velpro  Papa. 

DRus omnium  Fi- 
delium  Paftor  8c 
re£tor.  famulum  tuum 
quem  Paftorem 
Ecclefî*  tua?  prarefle 
voluirti ,  propitius  ref - 
pice>da  eiquaefumus, 
verbo  &  exsmplo  , 
quibus  prareil  ,  profi- 
cere:  ut  ad  vitam  ur.a 
cum  grege  (ïbi  credi- 
to  perverûac  fempi- 
ternam.  Per  Dnrri, 
noftrum  Jefum  Chri. 
ftum  Fifium  ruum,  &c\ 
mis%  à  la  vie  éternelle. 
Chriji,  &c. 

Leffio    Attutm  Apo- 
flo!orum.  cap.  }• 

IN  diebus  iLis:  Ape- 
riens  Petrus  os  fuurn 
dixit  ;  Viri  Ifraëiit*  , 
&  qui  timetis  Deum , 
audits  i  Deus  Abra- 
ham >  8c  Deus  lfaac  f 
8c  Deus  jacob,  Deus 
Patrum  noftrorum  glo. 
rificavic  fihum  fujm 
jefum  ,  quem  vos  qui- 
ttera tradidiltis ,  &  ne* 


t  Mecredï 
quêtant  dégagée  Jf 
tous  les  maux  ,  éf*  de 
toutes  les  erreurs  ,  elle 
vous  ferve  dam  une  li- 
berté affût  ec.  Par  notre 
Seigneur.  &cm 

Ou  pour  le  Pape.' 

ODifH  ,  qui  êtes  le 
Palicur  &  le  Con- 
ducteur de  tous  les  Fi- 
dèles y  regardez  d'un 
ceà  favorable  vôtre 
Servit-tir  ti.  qu'il  vous 
a  plu  d'élever  à  la  dig*t 
nitè  de  Valeur  de  vô- 
tre Eglife  \  faites  lui  la 
grâce  <?inflruire  ceux 
qui  (ont  fous  fa  charge , 
par  fes  paroles  ,  Ô*  par 
fon  exemple  \  afin  qu'il 
artive  avec  le  Trou- 
peau qui  lui  a  été  corn- 
Par  noire  Seigneur  Jejus- 

La  Leçon  des  Aéfces 
des  A  nôtres,  chap.  y 

EM  ces  jours  -  là  t 
Pierre  prenant  la 
parole  y  parla  de  cette 
Jorpe  :  Enfans  d'IfraèU 
&  vous  qui  craignez 
Dieu  ,  êcoutez-moi.  Le 
Dieu  d' Abraham  >  £1- 
faa:  ,  &  de  facob  \  le 
Dieu  de  nos  Pères  a  glo- 
rifié Jon  Fils  fe\us ,  que 
vous  avez  livré  ,  & 

qUC 


D'  A  P  R  E  I 

que  vous  avez  renié 
devant  Piiate  $  quoi 
qu'il  jugeât  qu'il  me- 
ritoit  d'être  abfous.  Vous 
avez  rejeté  celui  qui 
itoit  Saint  &  Jufie ,  & 
vous  avez  demandé 
qu'on  vous  délivrât  un 
meurtrier.  Vous  avez 
fait  mourir  V  Auteur  de 
la  vie  }  lequel  Dieu  a 
Tc(Ju(cité  des  morts  : 
dont  nous  fommes  té- 
moins. Je  Jai  ,  mes 
Frtres ,  que-  vous  C avez 
fait  par  ignorance  ,  aujfi 
èi<  n  que  vos  Prin.  es  \ 
mais  Dieu  a  amft 
Mcompli  ce  quil  avoit 
prédit  par  la  bouche  4e 
tous  {es  Prophètes  j  que 
[on  Chrifl  devoit  fou 


jop 


P  A  QJ1  E  3.*  JM 

gatis  ante  faciem  Pi- 
lati  ,  judicante  illo  di. 
mitti.  Vos  autcm  fan- 
éhim  &  jultum  nega- 
ftis ,  &  petiftis  virum 
homicidam  donari 
vobis  :  authorem  ve- 
r3  vidas  intcrfeciftig 
quem  Peus  fufcitavic 
à  mortuis  ,  cujus  nos 
telles  iumus.  kt  nunc 
tratres  ,  (cio  quia  per 
ignorantiaro  tecittis  > 
iicuc  &  Principes  ve* 
itri.  Ueus  autcm  ,  quï 
prsenuntiavit  per  os 
omaiucn  Pr>pheta» 
rum  ,  pati  Chriftucn, 
fuuro  .•  lie  implevit* 
Pœoitemini  igitur  8c 
convertimini  1  ut  de* 
le  mrur  peccata  noftra. 


tr.    Faites  -  donc  pénitence  ,  &  vous  conver* 


tiflez  a 
effacez. 


Dieu  ,    afin    que  vos    péchez  Joient; 


Graduel. 

VOici  le  jour  mémo- 
rable que  le  Set- 


RejoùiJ. 
&  {oyons 


gneur  a  fait 
Jons  -  nous  , 
ravis  de  joye. 

y.  La  aroite  du  Sei- 
gneur a  fignalé  Ja  puif- 
Jance  La  droite  du  S ei» 
gneur  m'a  élevé.  Loiaz 
Dieu  y  htaz  Dieu. 

*.  Le  Seigneur  ejl 
reffufcité. 

-  # 


Graduale. 

HiEj  dies  ,  quam 
fecit  Dominus: 
exultemus;  &lxtemur 
in  ea. 

t-  Dextera  Dorai- 
ni  fecit  virtuteiriidejc- 
tera  Domini  exalta- 
vit  me,  Alleluya,  alle- 
luya. 

t.  Surrexit  Domi* 
nus  verè. 


jtt      Pour    le  Mecredi 

Ça   Et  appariât  Te-       ijc.    Et  a  aparu  i 

tro  Pierre. 

Viâimse  Pafchali  ,  ci-devahty  pag.+Si. 


JSequentia  Janffi  En  a 
t  '  £*t*l  fecundùw  Joan~ 
nem.  cap*  21. 

IN  illo  temporc/ 
Manifcflafit  fe  ne- 
rum  Jelum  Uiiopulis 
fuis  ad  mare  Tiberia- 
dis.  Maniteftavit  au- 
tcm  fie.  fcraot  fimul 
Simon  Pc  rus ,  6c  Tho 
mas  qui  dicitur  Oydi- 
mus  y  &  Nathai  cël  , 
qui  erat  à  Cana  Gali- 
1**  ,  &  fihj  Zetcdaei, 
te  ali)  ex  Difcipulis 
ejus  duo.  Dicifr  cis  Si- 
ir.on  Pc  rus.  Vadp pif- 
cari,  Dîcuntcu  Veni 
mus  &  nestecum.  Et 
exicrunt ,  &  afccnderût 
in  navem  /  &  illa  nodte 
nihil  preoduierunr.Ma. 
nè  autero  ta&o  ,  fictit 
Jefusiulittore:  Non  ta* 
men  cognoverunt  D»f- 
cipuli  ,  quia  jeius  eft. 
Dicit  ergo  cis  jefus  s 
Pueri  9  r.un-quïd  pul- 
na-iuarium  habetis  ? 
Refpondcront  ci  :  Non. 

Et  dîxir  cis  »•  Mittite 
in    dexreram  niv-gij 
rete>  &  inveaietis.  Mi 
ferunt  ergo  :  &  jam 


La  fuite  du  faintEvan- 
g'Ir  Jeio-.laïQt  Jean. 

EN  ce  t  et*  s*  là  Jefus 
Je  mamfefia  encart 
à  (es  Difcipies  ,  près  de 
la  mer  de  Tyberiade & 
et  fut  de  ta  forte  /  Corn* 
n>e  Simon  Pierre  Tba* 
mas  y  fumorr  mè  D)  Aime  y 
&  Ntttbaxqfl  y  qui  et  oit 
de  Cana  en  Galilée  ,  cfr 
les  fils  de  Zebeàety  avec 
deux  autres  de  Jes  Dijci- 
pies     ètoient  enfemble. 
Pierre  leur  dit.  Je  m* en 
vas  pécher  :  ér  ///  lui  di- 
rent :  nous  y  allons  au/li 
avec  vous:  Ils  s'y  en  aile* 
rent  ,  <fr  n.ontant  en  la 
Nacelle  ,  ils  travaillèrent 
toute  la  nuit  Jans  rien 
prendre.  Quand  le  ma- 
tin fut  venu  %  Je  Jus  parût 
Jur  le  rivage  >  /ans  que 
les  Dijciples  le  connu/* 
Jtnt.  Il  leur  dit  .*  Erù 
fans  avez  -  vous  quel- 
que c  ko  Je  à  manger*  Ils 
lui  retondirent  ,  Non. 

Il  leur  dit  s  Jetez,  le 
filet  du  coté  droit  de  la 
Nacelle ,  &  vous  trouve  • 

rez  des  poilions.  Us  U 


Bâfres 

jeter  et  t  donc  >  &  à  pei- 
ne le  pouvoient  -  ils  ti- 
rer s    à   cauje  de  la 
<juavt;îè    des  potins 
qui  ê  rient  pris,  sslors 
te    Dtjcipte  que  Jejus 
aimait  ,  dit  à  Pierre  t 
Ceft  le  Seigveut.  Pier- 
re ayant    entendu  que 
c'etvit  le  Se  gneur  ,  ce 
ceignit  de  (a  robe  \  car 
il  et  oit  nud  ,  <*r  Je  jeta 
dans  l'eau    Les  autres 
Dtfciples  y  allèrent  en 
bâieau  ,  tirant  le  filrt 
plein  de  potffons  j  car  ils 
n'étaient  éloignez  de  la 
terre     que  d'environ 
deux  cens  coudées.  Etant 
decendus  à   terre  ,  /// 
trouvèrent  aes  charbons 
allumez  .  &  du  potffon 
Aeffus  ,  avec  du  patn. 
Jejus  leur  dit  Apor- 
tez  des  poiffons  que  vous 
menez  de  prendre.  Pier* 
re  remonta  dans  la  na~ 
telle  ,  &  tira  le  filet  à 
terre  ,  qui  était  plein  de 
cent     cinquante  -  trots 
grands  potffons  .*  &  quoi 
quil  y    en   eût  un  fi 
grand  nombre ,  le  filet  ne 
je  rompit  pas.  Jejus  leur 
dit     venez  dîner*  Et 
nul  de  (es  Dijciples  rio- 
fo:t  lui  demander  Qui 
êtes  -  vous  ?  Jachant  que 


Va  quij,  jtf 
non  valebant  illud 
trahere  yrx  multitu- 
dine  pilcium.  Dicit 
ergo  Difcipulu*  ille  , 
quem  diligebat  Jefus  » 
Pctro  Dominus  dh- 
Simon  ergo  Pecrus. 
cum  audifier  quia  Do- 
minus eft  i  tunica  fuc- 
cinxit  fe  (  erat  enira 
nudus  )  &  roifit  fe  in 
mare.  Ain  aurem  Dif* 
cipuli  navigio  vene- 
runt  (  non  enim  lon- 
gé crant  à  terra  ,  fed 
quafi  cubitis  ducentn) 
trahemes  rerepifcium. 
Ut  ergo  delcenderunt 
in  terram  ,  viderunt 
prunas  poliras,  6  pif-; 
cem  luperpolitum  ,  8c 
panem.  Dicit  eis  je- 
lus.  Affertc  de  pi  ici- 
bus  quos  prendidiftis 
nunc.  Aicendit  Sirrcn 
Pcirus  ,  fie  traxit  ret« 
in  terram  ,  flei.im 
roagms  pifcibus  ,  etn- 
tum  quinquagirta  tri-» 
bns.  Et  cum  tanti  ef- 
fent  ,  non  eft  (cilTun* 
rete»  Dicir  eis  Jefus  r 
Venire  ,  prandete.  Et 
nemo  audebat  difeun- 
bentium  întern  gare 
eum  :  Tu  qu  s  es  ; 
fcier.tes  quia  Demi- 
nus  eft-  Et  venitjefufc 

Y 
y  »i 


£i4  Pour  l 
&  accepit  panem  ,  8c 
dcdit  eis  :  &  piïcem 
fimiliter.  Hocjamter- 
tiô  manitcdarus  eft 
]efus  Uifcipulis  fuis  , 
cum  reiurrcxiflet  à 
fnortuis. 

Ofcrtorium. 

POr:js  cœli  apcruït 
l)ominus,8c  pluit 
illis  Manma  ,  ut  ede 
rcot  :  panem  cœli  de- 
dit  eis  ,  panem  Ange- 
lorum  rranducavit  ho- 
ID0#  Allcloya, 


Sécréta, 

SAcrificîa,  Domine, 
Palcbalibus  gaudiis 
ïcnmolamus  i  quibus 
Ëccletia  tua  mirabili- 
ter  6c  pafcitur  8c  nu- 
tntur.  Per  Donnnutn 
noftrum  jefum  Chn- 
ftum  Filium  tuum, 
qui  tecum  vivit  fie  ré- 
gnât p  8cc. 

Contra  Perfections 
Ecdejide. 

PRorege    nos  Do- 
mine, tuis  myfle 
riis  iervienres  ,  ut  di 
vinis  rébus  inhéren- 
tes, 8c  corpore  tibi  fa 
mulemur ,  fie  mente. 


Mecredi 
cet  oit  le  Seigneur.  Je* 
Jus   s'aprochjnt  prit  le 
fain ,  <*r  leur  en  donna*  ' 
du  poijjon  aujjî.  Et 
ce  fut  peur  la  troifietne 
fois  que  Jefus  aparut  à 
Jes   Dijctples  apis  Ja 
Refurrefiion. 

Offertoire. 

LE  Seigneur  a  ou- 
vert  les  pertes  du 
Ciel ,  &  il  leur  a  fait 
pleuvoir  la  Manne  pour 
leur  nourriture.  Il  leur 
a  donné  un  pain  du 
Ciel  .*  I  homme  a  mangé 
le  Pain  des  Anges.  Louez 
Dieu. 

Secrète. 

SEigneur  ,  nous  vous 
ofrons  avec  joye  ,  en 
cette  folemnitè  de  Pâ~ 
que  ,  des  ba.nficcs  dont 
votre  Eglife  eft  nourrie 
&  Inutenue  d'une  mer* 
veille  *\e  manière.  Par 
nôtre  Seigneur  Jejus- 
(  hrtfi  vitre  Fils  ,  qui 
étant  Dnu  >  vit  «*r  règne 
avec  vous ,  &c. 
Contre  les  PcrrlèwUteurs 
de  l'Emile. 

PRot+gez  -  nous  ,  Ses* 
gneur  ,  nous  qui 
vaquons  à  vos  Mi/îe- 
res  ,  afin  qu  étant  ata- 
ihtZ  aux  c ho fe s  Divi- 
nes ,  nous  vous  fermons 


D'après 

defpvit  &  de  corps. Var 
notre    Setgneur  Je  jus 
Chnliy  &c. 

Ou  pour  le  Pape. 

NOus  vous  Jupltont, 
Seigneur  >  que  les 
dons  que  vous  vous 
çfrons  ,  vous  rendent  fa- 
vorable y  &  que  par  une 
protciïton  continuelle 
vous  aflîQtez  &  condui- 
rez votre  Serviteur  A7. 
que  vous  avez  élevé  à  la 
dignité  de  Pajieur  de  vo 


Pâques.  jt/ 

Per  Dominum  no- 
ftrum  jelum  Chri- 
ftum  i  &c. 

Vel  pro  Papa. 

OBUns,  quaefumus 
Don>ine,  placare 
muneribus  :  &  fimu- 
lum  tuum  N.  quem 
Paftorem  E  clefiaa  tuas 
praeefie  voluifti  ,  afli- 
dua  protedtione  gu- 
bcrna.  Per  Dominum 
nortrum  Jefum  Chri- 
flû  Pilium  tuum  ,  &c. 


treEglije.  Par  notre  Seigneur  Jejus  Ckri/l,&c. 
Communion. 

TE  fus  Chrifi  étant  rej- 
fu/cifé  dis  morts  ,  ne 
meurt  plus.  Louez  Dieu. 
Il  ne  peut  plus  être  fujet 
à  la  mort.  Louez  Dieu , 
louez  Dieu. 

Port  Communion. 


Faites ,  s'il  vous  plaît, 
Seigneur  ,  qu'étant 
purifiez  de  tout  ce  que 
nous  avons  du  vieil 
Homme  ,  nous  prenions 
par  le  faint  Sagement 
que  nous  avons  receu  , 
une  nouvelle  vie.  Vous 
qui  étant  Dieu  >  vivez 
&  régnez  avec  Dieu 
vôtre  Fere^ 

Contre  les  Perfecuteurs 
de  l'Eglife. 

SEigneur  ,  qui  êtes 
notre   Dieu  >  nous 


Communia. 

CHnttus  refurgens 
ex  mortuis ,  jam 
non  mori  tur.  AUeluya  : 
mors  illi  ulcrà  non 
dominabitur.  Allelu- 
ya  ,  alleluya. 

Pojl-Communio. 

ABomni  nos,  cjugb- 
fumus  Domine  , 
vetuftate  purgatos  , 
Sacramenti  tui  vene- 
randa  perceptio  iri 
novam  transférât  crea- 
ruram.  Qui  vivis  Se 
régnas  cum  Deo  Pâ- 
tre in  unirate,  ejuldem 
Spiritus  (an&i  ,  Sccs 


Contra  Perfecutores 
EccleÇta. 
Uadumts  Domi- 
ne  Deus  noftçri 

T  7  »j 


Q 


A 


fi6       Pour  le 

iu  quos  d:vina  tributs 
paructpinoae  gaude- 
re,  hummis  non  finis 
iubjacerepericults.  Pcr 
Dominum  i  8cc. 


Mbcrëdi 
vous  fuplions  de  ne 
permette  pat  qfie  cens 
qui  ont  le  bonheur  et  a- 
voir  part  à  cette  divine 
Communion  •  tombent 


À*ns  l  s  périls  ordinaires  à  tous  Us  hommes.  Par 
notre  Sugn  ur  »  &c. 


-Vel  pro  Papa. 

H Aie  nos  ,  qnaefu- 
mus  Domine, di- 
vini  Sacramsnti  per. 
ceptio  protegat  :  & 
famulum  tuum  N, 
quem  Paftorem  Ec- 
clefiae  tuae  praeeiïe  vo- 
luifti  ,  unâ  cum  cou. 
miflo  fibi  grege  ,  fal- 
vet  feonper  &  muniat. 
Pcr  Dominum  no» 
ftrum  Je(um  Chri- 
ftura  »  &c. 


Ou  pour  le  Pape. 

F dites,  Seignrur,  s'il 
vous  plaît  ,  que  le 
divin  Sacrement  que 
nous  avons  re.eu  ,  nous 
protge  \  &  quil  fervi 
d'apui  à  voire  Servi- 
teur que  vous  avez 
élevé  à  la  dignité  de 
Pa&eur  de  vôtre  Egli- 
je  ,  afin  quil pu'tffe  être 
fauve  avec  le  Troupeau 
lut 


qui  Lut  a  ete  commis. 
Par  no're  Seigneur  Je* 
Jus  Qhrift ,  frc. 

A  Vêpres  &  Compiles,  ci- devant,  fol 486* 


A nt .  ad  Magnificat. 

Dlxit  Jelus  Oifci- 
pulisluis/  a  flirte 
de  pifcibus,  quos  pren- 
didiftis  nunc.  Afcen 
dit  autem  Simon  Pc 
trus  ,  &  traiit  rete  in 
terram  ,  plénum  ma* 
gnis  ptteibus.  Aile* 
luya. 


Ant.  à  Magnificat. 

TEfus  dit  à  Jes  Difci- 
ples  :  Aportez  des 
poifÇons  que  vous  ve- 
nez de  prendre.  Simon 
Pierre  remonta  dams  la 
nacelle  ,  &  tira  le  filet 
à  terre  ,  qui  itoit  plein 
de  grands  pçiffons. 
L  liiez  Die*. 


d'après  Paqjjes.  S1? 

*&â?tf*$i  '      .  <G¥ft  e£*#  fôfSï 
POUR.    LE  |EUDI 

D'APRES  PAQUES 

A  MATINES- 

Pater nofter,  &c.  Ave  Maria ,  (Te  Credo,  &c. 

Domine  hbu  mea,  &c.  \u\quts  à  la  première 
Leçon  ci  devant  ,  pag.  451. 

Leçon  ï. 
Leçon  du  faint  Evan-   LeBio  fanBi  Evangelij 


gile  fek>!i  faint  Jeaa. 
cbit>.  10. 

EUceîemslài  Marie 
efîo'tt  auprès  du  Se» 
fulchre  ,  fondant  en  lar- 
m?s  :  &  en  pleurant  elle  fe 
baiffa  ,  Ô4  regarda  dans 
le  Sepulchre  elle  y  vit 
deux  Anges  vêtus  de 
blanc  qui  et  oient  ajfi$,&c, 
Homélie  de  faint  Gré- 
goire Pape. 

LA  Magdeleine  qui 
ejloit  une  infigne 
pechereffe  dans  la  ville 
de  ferufalem  ,  ayant 
fonçti  de  l'amour  pour 
la  vérité  ,  lava  de  (es 
larmes  les  tâches  de  fes 
péchez  /  &  h  voix  de 
la  vérité  f*t  acomplie 
en  elle  ,  qui  dit  :  Beau- 
coup de  péchez  lui  font 


fecundùm  Joannem* 
cap.  io. 

IN  illo  terapore;Ma* 
na  ftabat  ad  monti- 
mentum  foris ,  plorans. 
Dum  ergo  fleret  ,  in- 
clînavit  fe,  8cprofpexit 
in  monumentum  :  8c 
vidit  duos  Angelos  ifl 
albis.fedétes.Et  reliqua. 
Homilia  JanSfi  Grego- 
ri}  Papa. 

M Aria  Migdalene, 
quae  fuerat  in  ci- 
vitate  peccatrix ,  aman- 
do  vericatem  ,  lavit 
lacrymis  maculas  cri- 
minis  :  8c  vox  veritatil 
impletur,qua  dicitun 
Dimifla  funt  eipeccata 
multa  ,  quoniam  dile-. 
xit  multum,  Quae  enim 
frigida  priùs  peccando 
Yy  iii 


Pour    le  Jeudi 

remanfcrat  ;  poftmo-   re-r  is  ,  parce  qu'elle  t 

— ■  —  »  a  m  m 


dum  amando  fortu 
terard.bat.  Nimport- 
quim  venit  ad  monu- 
irenrum  ,  ibique  cor- 
pus Dominicum  non 
m  venit,  fobl.tum  cre 
didit  ,  atque  Dikipu- 
lis  nuntiavic  i  qui  vc- 
nientes  viderunt  ,  at- 
que ita  cfle  ut  m  lier 
d  xcrat  ,  crdiderunt. 
Et  de  eis  protinus 
fcriptum  tft  /  Abie. 
runt  ergo  Difcipuli 
ad  femetipfos  ;ac  dein- 
de  fubjungitur  ;  Ma- 
ria   autem  ftabat  ad 

monumentum  foris 
plorans. 


aimé  beaucoup.  En 
efit  ,  celle  que  le  péché 
avoit rendue  auparavant 
auffi  froide  que  la  glace  \ 
étott  toute  embrafee.  de 
ïàrdeur  de  la  charité. 
Car  après  qu'elle  fut  ve- 
rne  au  Sepuhkre  ,  (&* 
qu'elle  n'y  eut  point  trou- 
vé le  corps  d  t  Seigneur* 
elle  crût  quon  l'avoit 
enlevé ,  &  en  porta  la 
nouvelle  aux  Dijcîples: 
lefquels  y  étant  acou- 
rus  ,  virent  qui  ce  que 
Mtgdeline  leur  avoit 
dit  étott  vrai ,  &  Us 
crûrent  que  la  chofe 
fe  patjoit  t  omme  elle  l'a- 

—         *  ■  •«  m.    a.  a 


voit  racontée.    Aufjï  il  efl  écrit  d'eux  ,  les  Dif- 
ciples  s'en  retournèrent  chez  eux.    Et  l'Evan- 
çehfie  ajoute     Mais  Marie  deoieuroit  auprès 
du  Sepulchre  fondant  en  larmes, 
t  çt.    Tuluerunt  Do  ///  ont  enlevé  mon 

nnnum  roeum  ,    &    Seigneur ,  (y  \e  ne Jai où 


ndcio  ubi  pofuerunt 
eum,  Dicunt  ei  An- 
geli  ;  Mulier  quid  plo- 
ras?  Surrexit  ficut  di- 
xit  prsBcedet  vos  in 
Galilaea  ;  ibi  eum  vi 
debitis.  Allcluya  ,  al- 
leluya. 

t*  Cum  ergo  fle- 
rct ,  înclinavit  fc  ,  & 
profpexit  in  roonu- 
rcentum,  &  viditduos 


ils  l'ont  mis  :  les  Anges  lui 
dirent  :  Femmes  ,  pour- 
quoi pleurez-vous*.  U  ejî 
rejjufcitè  comme  tl  avoit 
dit.  Il  ira  devant  vous 
en  Galilée.  Cefi  là  le 
lieu  où  vous  le  verrez» 
Louez  Dieu ,  louez  Dieu. 

#.  Et  en  pleurant  elle 
fe  baiffa  1 ,  &  regards 
dans  le  Sepulchre  :  elle 
1  vit  deux  Anges  vi. 


D'A 


PRES 

tus  de  blanc  qui  ètoient 
affis.  Ils  fat  dirent  : 
Il  ira  devant  vous  en 
Galilée. 

L  £  ç  c 

SVrquoi  on  peut  con 
fiderer  quelle  ètoit 
ï ardeur  de  ï amour  de 
cette  Femme  ,  qui  ria- 
banionnd  point  le  Se* 
pulchre  ,  lorfqne  les 
dpitres  fe  retirèrent.  El- 
le cher  choit  celui  qu'elle 
ne  trouvoit  pat  ,  elle 
pleur  oit  en  cette  rech:r 
che  dr  toute  embrajée 
du  feu  de  (on  amour ,  elle 
Je  confumoit  du  dflr 
de  voir  celui  quelle 
croyoit  lui  avoir  été  ra- 
vi. D'où  il  arriva  quel- 
le feule  qui  ètoit  de- 
meurée po  ur  chercher 
le  Sauveur  ,  eut  anffi 
feule  le  bien  de  le  voir 
alors  >  à  caufe  que  la 
perfèverance  eji  la  per- 
fection  de   la  vertu: 

&  nous  aprenons  par    —  .  

la  bouche  de  la  Fente  •  que  celui  qui  perfeverer* 
jufques  à  la  fin  ,  Jera  fauve. 

  •  ■  rt 


P  A  Q^U  E  S.  ftf 

Ange; os  in  albls  le* 
dentés .  qui  dkunr  ci  | 
Précédée  vos  io  Gali- 

N  II. 

QUa  in  re  penfan- 
iam  eft  ,  humi 
maueris  menrem  qui- 
ta  vis  anioris  ac  en* 
derat  ,  quae  à  monu. 
meit^  Domini ,  etiam 
Difcipulis  recedenti- 
bas  >  non  re  edefcut  , 
Exquirebat  quem  non 
invenerat  :  fl  bat  in- 
quirendo  f  &  amorii 
fui  igr.e  fuc:enfa,ejus 

3uem  abhtum  credi- 
it ,  ardebat  defiJerio. 
Uadeconrigît,  uteum 
tune  fola  yideret ,  quae 
remanferat  ut  quaere- 
reti  quianimirum  vir- 
tus  boni  operis  ,  per. 
fe/erantiaeft  t  &  Vo- 
ce veritatis  dicitur  i 
Qji  autem  perfevera. 
vent  ufque  in  finem* 
hic  fal/us  erit. 


§t»  Rejoù'ffez  -  vous 
0vec  moi  vous  tous  qui 
mmez  le  Seigneur ,  par  ■ 
ce  que  celui  que  je  cher* 
chois  m'efl  aparu  Ô4 

Jêrfjue  ]e  plmois  au: 


Congratuhmiûi 
mihi  omnes  qui  dili- 
giris  Dominum ,  quia 
quem  quarebam  ,  ap* 
paruic  roihi  Et  dum 
fl-:rcaa  ad  monumea- 


jjo        Pour  t 

tu  o.vîrli  Dooiintim. 
AHçIuya,  allelaya. 

Redeuntibusnif- 

cipulis  ,   non  recède 
bain  i  Si  amons  ejus 
igne  fuccenfa  .  arde- 
bm    ddiJeno.  Et 
Cum  ,  &c 

Glori3  Parri  ,  8cc. 
jt.    Et  dum,  &c 

L  EÇO 

M Aria  ergo  curn 
flsret,  inclmavit 
fe  ,    8c  profpexit  in 
monumentum.  Certè 
jam  monumentum 
vacuum  viderat  ,  jam 
fubhtum  Dominum 
nuntiaverat  ;  quid  eft 
quod  fe  iterum  incli- 
nât, rtertim  videre  de- 
fident  ?    Sed  amanti 
femel   alpexiflfe  noQ 
fufficit        quia  vis 
amorig  intentionem 
multiplicat  inquifitio- 
nis.    Quaelirit  ergo 
priùs  ,  8c  minimè  in- 
venit  :  perfeveravit  ut 
quxreret,  unde&  con* 
tigit  ut  inveniret  :  ac- 
tumquecft,  ut  defidc- 
ria  dilata  crefcerent, 
fie  crefeentia  capereat 
quod  inveaiflent. 


e  Jeudi 

pré  â<i  S'pukhre  ,  fat 
*vû  le  Sp-gnar,  l  oiïe& 
Dteu*    huez  Dieu, 

Rt  Alor*  quel- s  Au- 
tres le  retirèrent  »  v  M 
m  n  allai  point  &e(imt 
emtrajèe  d*  feu  d?  loft 
amour  je  me  confumois 
d%  défit  de  le  voir.  Et 
lorlqup  le  phurois. 
GiOire  lo;t%  &C. 

Et    lorgne  \e 
pleur ois,  &c% 

N  \\\. 

M4rie  donc  fondant 
n  larmes  fe  batf. 
Ja  ,  &  regarda  le  Se* 
pulchre    t    certes  elle 
avott  de' a  vu  que  le 
S'puhhre  efloit  vuide  \ 
elle  avott  de]  a  dit  (aux 
Apôrres  )   que  notre 
Seigneur  en  avott  eftè 
enlevé.     D'où  vient 
qu'elle  fe  baiffa  encore, 
&  quelle  defire  emore 
de  voir  ?    Ce  fi  qu'il  ne 
fuffit  pas  a*une  p°r(on* 
ne  qui  aime  >   a* avott 
regardé  une  fois  ,  parce 
que  la  force  de  V amour 
augmente    l'ardeur  de 
la  recherche.  Elle  cher» 
cha  donc  premièrement  % 
&  ne  trouva  point  ce 
qu'elle   cherebott.  Elle 
perfijfa  dans  fa  recher- 
cht ,  &  il  étrriva  qu'elle 


d  après   Pâques.  fji 

trouva  ce  qu'elle,  chtrchoit  fé  retardement 
fit  croître  ces  defirs  :  en  crùfîant  ils  furent 
acomolis. 

T.:  D'uni  hulamus,  cLdevant  p.  46+. 
A  B-nediftus.  A  rit.        ÂiBenèi.  Antiph. 

M4rie  efioit  aupftz  \4  \v**  Itabjt  ad 
iuSepulchre ,  fon»  1VX  monurnentutu 
dant  en  larmes*  &  elli  ploi  tfis  ,  &  vidit  duos 
n»t  deux  JniesveQus  de    Ang-1  >s  m  Albis ,  ft. 

y*/  efhi  nt  affîr.    deat?s  ,  &  fudarium 
Elle  v  t  au/fi  le  Suive   quod  tuerat  (uper  ca- 
qui  avoit  ejîé  fur  latefle    put  Jefu.  Alleluya. 
de  J'jus.  Louez  Dieu. 

Orat.  Deus  qui  diverfitatem  ,  &c.  ci  après. 

iî¥3}?S*i?  ,€«i-<^*î?  ;?¥VÊ*3> 

MESSE- 

Introït.  Introitus. 

SEigneur,  les  Mations  X  7*  Iftricem  manum 

ont  lotie .  comme  d'un  y   tuim  ,  Domine, 

come't  votre  main  vi-  laudaverunt    pariter  t 

Rorieufe    Louez  Dieu.  Alleluyi.  Quia  fapien- 

Parce  que  la  S2geffei  a  tia  aperuit  os  muro» 

tuvert  la  bouche  des  rum ,  8c  linguasinfan- 

tnuets  9  &  a  rendu  les  tium    fecit  difercai, 

langues  des  ênfans  eh-  Alleluya  f  alleluya. 
attentes.   Louez.  Dieu , 
louez  Dieu. 

PfeaumeQ7.  P/alm.  57. 

C Hantez  un  nouveau  Antate  Domino 

Cantique  à  la  to'ùan  v^/canricum  novum: 

ge  du  Seigneur  ,  parce  quia  mirabilia  fecic. 
qu'il  m  fait  des  chojes 
*Mêrveilleu(es. 

Qioire J$it  au  Père ,  &c.  Gloria  Patri ,  &•> 


J3* 


Pour  le  j  êudy 


DRus  ,  qui  diver- 
mifem.Gentium 
in  cont^fliine  tui  no- 
Qfinis  adunatti,  da  ut 
re  mis  fonte i  baptif- 
maris  ,  una  fi:  fides 
cnctirium  j  8c  pietas 
aftionuon.  Per  Domi- 
nu-n  noftrum  Jefum 
Candum  ,  &c. 


Collège. 

ODieu  ,  qui  aViZ 
rruni  des  dations 
divnfes  dans  h  con- 
PJfiM  de  votre  tfjm  ; 
faites  que  ceux  q**i  (ont 
régénérez  par  P  au  du 
bateme  ,  ayent  même 
foi  dans  Pe/prit  ,  & 
mè-^e  pieté  dans  leurs 
aff  ons.    Par  notre  Sei- 


gneur ,  &c% 
Ecrlefiïc  tu*  »  8cc  comme  ci-devant ,  foL  f  19* 
Deus  omnium,  8cc.  fol.  jzo. 
LeSfio  ABuum  Apoflo-    La  Leçin   des  *<f*ei 


lorum.  cap.  8. 

IN  diebus  illis  An- 
gélus Domini  locu- 
tus  eft  ad  Philippum  , 
dicens  :  Sar^e, 8c  vade 
contra  ,  meridianum  , 
ad  viam  qua2  defeen- 
dit  ab  Jerufalem  in 
Gazam  hxc  eft  de- 
ferta.  Et  fur^ens  abiit. 
Et  ecce  vir  x£rhiops 
Eunuchuspoters  Can- 
dacis  Reginae  iEthio- 
pum  ,  qui  erat  fuper 
omnes Gazas  ejus,  vé- 
nérât adorare  in  Jeru- 
falem .•  &  reverteba- 
tur  fedens  fuper  cur- 
rum  fuum  >  legenfque 
Ifaïam  Prophetam 
dixit  autem  Spiritus 
rhilippo  Accède, 8c 
ftdjunge  te  ad  cuirura 


des  Apôtres. chjp. 8. 

Eti  ces  jours  -  là  t 
V  Ange  du  Seigneur 
parla  à  Philippe ,  &  lui 
dtt  s  Levez  vous .  & 
vous  en  allez  vers  le 
midi  ,  fur  le  chemin  qui 
va  de  Jerufalem  à  Ga- 
ze y  proche  du  defert.  H 
Je  leva  ,  dr  s'en  alla9. 
&  il  rencontra  un  Eu* 
nuque  Ethiopien  ,  hom- 
me de  grand  pouvoir  , 
O*  qui  eft  oit  Sur*  lnten  - 
dont  des  Finances  de 
Candace  ,  Reine  d'E- 
thiopie,  lequel  ejloit  ve« 
nu  adorer  Dieu  dans 
Jerufalem  ,  &  s  en  re- 
tournoit  Jur  jon  chariot , 
où  il  lijoit  le  IProphete 
lfaye.  VEfprit  (du Sei- 
gneur )  dit  à  Philippe  ; 


d'apties  P. 

'/prochez-vous    de  ce 
chariot.    Philippe  stn 
étant    aprochê  fehten 
doit  Jire   le  Prophète 
Ijaye  '  6  tir  quoi  il  lui  dit  ; 
Jl  litre  avis  ,  enten- 
dez» vous  ce  que  vous 
h  ex  ?  //  lui  refondit  .* 
Comment  le  povrtois~)e 
entendre  ,  ft  quelqu'un 
ne  me  F  ex Itque'iCeft 
pourquoi  il  pria  Philip- 
pe de  mont  t   &  des'af* 
fecir  auprès  de  lut.  Votci 
le  pacage  de  l'Ecriture 
qu'il  li\oit  /  Il  a  ê  é 
mené  omme  une  bre- 
bis à  ta  boucherie: il 
n'a  p3S  tait  plus  de 
bruit   qu'un  Agneau 
fous  le  couteau  qui  le 
dépoii  lie  de  fa  lame.  Il 
n'a  pas  ouvert  la  bou- 
che \  il  a  ê  é  condam- 
né dans  ion  humilia- 
tion. Miisqui  pourra 
raconter  l'a  génération? 
car  il  a  éré  arraché  de 
la   terre   des  viVdns. 
jilors  l'Eunuque  dit  à 
Philippe     Je  vous  prie 
de  m  explique  r  de  qui 
eJi'Ce  que  le  Prophète 
dit  ces  ihojes  :  parle  til 
de  foi  .  mine  »  ou  de 
quelque  autre  ?  Philip 
pe  prenant  ta  parole  ,  dP 
commençant  par  ce  paf* 


nu. m.   Accurrens  au- 
teir.  l'hilippus  audivit 
illum  legentem  Iiiï;cn 
Pro;  henni  ,  &  dixit  : 
Puraine  u  telhgis  quae 
lcgis  ?  Qui   ait  :  kt 
qoomodo  poflum  »  fi 
non    aliquis  oiiende- 
rit   n  ihi?  Rogavirque 
Thilippum  ,  ut  akcn- 
deret ,  &  lederet  fe- 
cum.   Lo^us  autem 
S^riprurae  quem  legc 
bat  ,  hîc  erat  :  T  m- 
quatn  ovis  ad  occilio# 
nem  duftus  eft  &  fi- 
cut  agnus  coram  ton. 
dente  le,  line  voce  f 
fie  non  aptruit  os  Ilû. 
In    huiinl.tate  )udi- 
ciw    ejus  fublatum 
eft.      Gcnerarior  em 
e  us  quis    emrrabit  ? 
Quonhm  tollerur  de 
terra  vita  ejus,  Ref- 
pondens    autem  bu% 
nu.hus  Philippo  ,  di- 
xit  :  Obiecro    te  t  de 
quo    Propheta  dîctt 
hoc, de  tei  an  de  alio 
aiiquid  ?  Aperiens  au- 
tem    Phihppus  os 
fuum  ,  &  ina»  îcns  à 
Scnptura  ifta  evai  ge- 
bzivit  illi  Jefum.  Et 
cum  irent  per  viam , 
venerunt  ad  quandam 
aquam  »  &  ait  hunu- 


jP4  Pour    le  Jeudi 

chus  ;  Ecce  aqua  ,  quis  Jage  de  l'Ecriture  ,  il  lui 


prohibet  nie  .bapuzi- 
ri  ?  Uixit  autem  Phi- 
lî).  pus  :  *Si  ciedis  ex 
toto  corcic  g  licet.  ht 
relp(  ndtns  ,  air  :  Cre- 
do hl  un,  Dei  efle  |e 
fumChrifium.  Et  juf- 
fit  ttare  currum  i  & 
dellenderunt  uterque 
inaquam,  Philippus  > 
&  bunuchus:  &  bapti- 
zavic  cum.  (  uni  au- 
tem alcetd'flent  de 
aqua  :  Sjrintus  Do- 
mmi  rapuit  Philip- 
pum  ,  8c  an  plies  non 
vidit  eum  bunuchus. 
lbat  autem  viam  iuam 
gauriens.  Philippus 
autem  inventus  tl\  in 
Azoto.  Et  pertran- 
fiens  evangelizabat  ci- 
vitatibus  cunâis  (  do- 
nec  veniret  Cada- 
ream  )  ncmen  Demi- 
ni  Jefu  Chnfti. 


annwça  Jefus*  Et  com- 
me in  continuant  leur 
eher/m  ,  ils  arrivèrent 
auprès  de  certaine  eau  , 
l'Eunuque  lui  dit  .  Voici 
de  l'eau  :  qui  erripêche 
que  \e  ne  fois  bapfize  ? 
Philippe  lut  répliqua: 
Si  vous  croyez  de  tout 
vôtre  cœur  ,  vous  pou- 
vez recevoir  le  Baptê- 
me. L'Eunuque  lui  ré* 
pondit  :  Je  crois  que  le* 
Jus  Chrtft  efl  le  Fils  de 
Dieu.&  fatfant  arrê- 
terfon  chariot  >  ils  dej* 
ccndneiét  tous  deux  dans 
ïeau%  cùVhiiippe  bapti- 
sa l'Eunuque. 

Et  comme  ils  furent 
Jortis  de  l'eau  ,  l'ejprit 
du  Seigneur  emporta 
Philippe  j  ér  ÏEuhuque 
ne  le  vit  plus.  Lequel 
continua  fon  chemin  % 
ayant  le  cœur  tout  rem- 


pli  de  joye.  Et  Philippe  fe  trouva  en  la  ville  £ Azot  \ 
&  il  prêcha  le  Nom  de  notre  Seigneur  lejus*Chrijl 
par  toutes  les  Villes  où  il  pajja  ,}ufqu'à  ce  qu'il  jût 
arrivé  en  Cefarée. 


Graduale. 
JEc  dies  quam  fe. 

is  : 
&  laete- 


H  cit  Dominus 
exultemus  , 
mur  in  ea. 


t.  Lapidem  quem 


Graduel. 

VOici  le  jour  mémo* 
rable  que  le  Seig- 
neur a  fait.  Rê\ouif- 
Jons  nous ,  Ô*  témoignons 
notre  jeje. 

t.  La  pierre  qui  ê 


reietée  par    ceux    re^rotuvcrunt  apoiti- 


qui  fj  furent  le  tât  - 
ment  ,  a  eîè  mite  à  la 
tête  de  l'angle.  Let 
événement  efl  un  ou- 
vrage du  Seigneur ,  & 
nos  yeux  le  regardent 
comme  un  m  racle. 
Louez  Dieu  ,  louez 
Dieu. 

t.  ?e(us.ChriJt  qui  a 
Créé  toutts  choies ,  &  qui 
M  eu  pit'é  du  genre  hu- 
main ,  efireffulcité* 


cantes  ,  hic  faftus  cft 
in  capuranguli  :à  Do- 
mino h&utr  ettiftud, 
&  eft  nurabile  in  ocu- 
lis  noftns.  Alleluya  » 
alleluya. 


f.Surrexît  Chriftus, 
qui  creavit  ornnia  i 
&  miferrus  eft  huma- 
no  penen. 


Viftimae  Palchali,  &C,  ut  fupra  fol.  481. 
La  fuiredu  laint  Evan-    Sequentia  fanffi  Evan- 


gile  lelon  faint  Jean. 
ehap.  te. 

EN  ce  tems*»  là  :  Ma- 
rte itott  dehors  au- 
près du  Sepulchre ,  fon- 
dant en  larmes.   Et  en 
pleurant ,  elle  fe  baifja  f 
Ô*  regarda  dans  le  Se- 
pulchre :  elle  y  vit  deux 
Anges  vêtus  de  bUnc% 
qvi  it oient  ajjis  fun  à 
la  tête ,  &  l'autre  aux 
pieds  du  Sepulchre,  où  le 
Corps  de  fefus  avoit  été 
mis.  Us  lui  dirent  :  Fctn* 
me  ,  pourquoi  pleurez- 
mous  ?  Elle  leur  ré- 
pondit ;  Parce  quon 
*  enlevé   mon  Sei- 
gneur       \e  ne  (ai  ou 
fon  l'a  mis  :  Ayant  dit 
cela  ,  elle  fe    tourna  , 


gelii  Jecundùm  Joan- 
nem.  cap.  10. 

IN  illo  temporciMa- 
riaftabar  ad  monu- 
mentum  foris ,  plou 
rans.  Dum  ergo  fle- 
ret  >  încUnavit  fe  >  Se 
profpexit   in  monu» 
mentum  :8c  vidit  duos 
Aigelos    in    albis  » 
fedentes  ,   unum  ad 
caput  »  &  unum  ad 
pedes  ,  ubi  pofitum 
fuer.it    corpus  jeiu, 
Dicuntei  iilr.Nlulier  , 
quid  ploras  ?  Dicit  eisi 
Quia  tulerunt  Domi-. 
num  rneum  :  &  nef-j 
cio  ubi  polberunt  eû. 
Hxc  cutn  dixiiTet  » 
ccnverfi    eft  retror- 
fum  •  &  vidit  jeftim 


fl6  Four  l 

ftintem  :  8c  non  Icie- 
bat ,  quia  |cfus  ert  , 
Dicit  ci  jelus  .  Mul.tr 
quid  plcr.s  ?  Qucm 
quarts  ?  11U  ex  Ut.- 
n-ans  quia  hortulanus 
effet,  dicit  eî  Domi 
ne ,  h  tu  luftuhft  1  eum , 
dici'o  mihi  ubi  polui 
fli  eum  !  Se  ego  eum 
toIUœ.  Dicit  ei  Jelus: 
Mana.  Converia  illa 
dicit  ei  s  Kabboni  9 
quod  dicitur  tVhgû 
fter.  Dicit  ei  jcfttf: 
Noli  nue  tangere  j 
Dondum  enim  afeen- 
di  ad  Patrem  n  eum, 
Vade  aurem  ad  tratres 
meos  ,  &  die  eis  :  Ai 
cendo  ad  Patrem  m  eu, 
&  Patrem  vellrum  / 
Deum  m  eu  m  ,  &  Deû 
veftrum.  Venit  Maria 
M^gdalene  annun- 
tians  Diicipulis  :  quia 
vidi  Domifium  ,  &, 
hac  dixit  nnhi. 
Offertotium. 

IN  oie  iolemnitatis 
veftrsBjdixit  Domi- 
nus,inducam  vos  in 
terram  fluentem  lac 
&  mel.  Allduya. 

Sécréta. 

SUfcipe,  quaefumus 
Domine,  munera 


|  E  U  D  Y 

CT  vit  Jefus  debout  l 
quelle  ne  reconnut  pas. 
J<}us  lut  dtt  :  FetAtr/ey 
pour quei  pleurez- vou.  ? 
Qui  cherchez  -  i/o us  ? 
Elle  s'twagmant  que 
c'etoit  le  Jardinier  ,  lui 
dit  ;  Monjieur  ,  fi vous 
l'avez  enlevé  ,  dites- 
mot  où  vous  t'avez 
mis  j  <Jr  je  l'emporterai, 
Jctus  lui  dtt  i  Marie. 
Eile  fe  tournant  vers 
lui  ,  répondit  :  Rabboni 
{c*eft-  a  dire) non  Maî- 
tre. Jejus  lui  dit.  Ne  me 
touchez  point  \  car  ie 
ne  fuis  pas  encore  ta  ont é 
à  mon  Pere  i  Mais  allez 
dire  à  mes  frères  ,  que 
je  monte  à  mon  Pere ,  & 
au  vôtre  j  à  mon  Dieu, 
&  au  votre.  Marte 
MagdeUine  s'en  alla 
dire  aux  Dijctples  /  J'ai 
vu  le  Seigneur  ,  GT  il 
m'a  dit  ces  chofes. 

Offertoire. 

AU)0ur  de  votre  f$» 
lemnité  le  Seigneur 
a  dtt  :  fe  vous ferai  en-, 
trer  dans  une  terre  coum 
lante  en  lait ,  &  en  mieU 
Loiiez  Dieu. 

Secrète. 

SEigneur  ,  recevez  , 
s'il  vous  plaît  ,  par 

votrt 


d'après  Parues. 

vitre  bonté  les  o  ffrandes  pop  u)  or  uni 
de  vos  peuples  ,  afin 
qu'ayant  refû  une  nou- 
velle vie  par  la  con* 
feffion  de  votre  ttom,  & 
par  le  Baptême  %  ils  ob- 
tiennent la  félicité  éter- 
nelle. Par  nôtre  Sei- 
gneur fefus-  Chrifl ,  &c . 

Protège  nos  Domine,  &c*  comme  ci- devant > 
fol  5-14. 

Obhtis,&c.  comme  cl  devant ,  fol.  fif. 
Communion.  Commumo. 

VOus  qui  êtes  un    T)Opulus  acquifitio^ 
peuple    acquis   à    JL  nis  annuntiate  vir- 
Dieu ,  glorifiez  fa  puif-    tûtes  ejus  ,  Alleluya  r 


tuorum 
propitius  ;  ut  confek 
lione  tui  nominis  8c 
baptifmate  reoovati  » 
fempiternam  beatitu- 
dincm  confequantur* 
Per  Dominum  uot 
ftrum>  &c. 


fance  i  Louez  Dieu  qui 
des  ténèbres  vous  a  fait 
paffer  dans  (on  admira* 
ble  clarté. 
Poft-Com  m  union. 

SEigneur,  exaucez  nos 
Prières ,  afin  que  la 
négociation  (y  la  fainte 
économie  de  notre  Ré- 
demption nous  fervent 
pour  obtenir  l  affiliante 
de  votre  grâce  en  cette 
vie ,  la  félicite  éter- 
nelle en  r  antre.  Par  no 
tre  Seigneur  Jefus*  Chrifi 
votre  Fils  ,  qui  étant 
Dieu ,  vit  &  règne  avec 
vous  en  l'unité  du  Jaint 


Qui  vos  de  tenebris 
vocavit  in  admirabile 
lumen  fuum.  Alleu 

Vofi  communio. 

EXaudi ,  Domine  9 
preces  noftras  :  ut 
Redemptionis  noftras 
facro  lanâa  corn  mer. 
cia  :  Se  vitse  nobis 
conférant  prefentis 
auxilium  t  Se  gaudia 
fempiterna  concilient* 
Per  Dominum  no- 
ftrum  Jefum  Chri- 
ftum  Filium  tuum  » 
qui  tecum  vivit  & 
régnât,  81c* 


Efpnt,  &c. 

Qu£luaius,&c.  comme  ci-defjiiS)  fol.  yi  y» 
Haecnos»  ficc,  comme  ci* deffus ,  fol.  516. 

A  Vêpres  Se  Compiles,  ti-  devant,  fol.  4  S  6» 

2U 


f}$       Pour  li 

Ant.  ad  Magnificat^ 

TUlerunt  L)ominû 
meum ,  &  nefcio 
ubi  pofuerunc  cum: 
fi  tu  fuftulifti  cum  , 
dicito  mihi ,  alleluya , 
Se  ego  eum  tollam  > 
allcluya. 


Vendredy 
Ancienne  à  Magnificat* 

Oti  a  enlevé  mon 
Seigneur  ,&  \e  ne 
jai  où  Un  la  mis  :  fi 
vous  l'avez  enlevé  ,  dL 
tes  le  moi  -t  Loiicz  Dieu  f 
&  je  l'emporterai»  Loùex, 
Dieu. 


<î¥$>  'was  ^6*îj  «w»«i*»  ciïib 

POUR.  LE  VENDR  EDY 

D'APRES  PAQUES. 

A  MATINES- 

Pater  nofter,  &c.  Ave  Maria,  &c. 
Domine  labiamea,  &c.  au  Verfet  J*r 

Le fons, comme ciMvant ,  fol.  45" i* 


t.  Surrexit  Domi- 
nus  verè  >  alleluya. 

çt.  Et  apparuit  Su 
moni ,  alleluya. 

Pater  nofter ,  8cc. 

AbÇol.  Ipfius  ptetas 
mifericordia  nos 
adjuvet,  qui  cum  Pâ- 
tre 8c  Spiritu  fanfito 
vi?it  8c  régnât  îa  fe- 
cula  fseculorum* 
9c»  Amen. 

Jube  domne  benê- 
4icerc 


i  Le  Seigneur  e(l  vé- 
ritablement reflvjcitè* 
Louez  Dieu. 

Et  il  efl  aparu  * 
Simon  Jouez  Dieu* 
Notre  ?ere,&c. 
Abfolut.  Quel*  boni 
tè  &  l*  mtjericorde  dt 
celui        vit  &  règne 
dans  tous    les  fiecles  , 
avec  le  Pere,&  le/aint 
Efprit  nous  affile  ,  & 
nous  protège  toujours. 
çt.  Ainft  \oit-il. 

Mon  Révérend  Pere 

donnez  moi  votre  beau- 
éiftion. 


•"à  *  r  e  s 
Benedift.  Que  la  leff  ti- 
re de  P Evangile  nous 
êbtieme   rajfiftancè  & 
Ja protection  de  Dieu. 
9c.  Amft  }oit~il. 

L  EÇO 

Leçon  du  faint  Evan- 
gile félon  faim  Mat- 
thieu, 2.8. 

EA7  ce  tems  laies  onze 
Difciples  s'en  allèrent 
en  Galilée  Jur  la  monta*, 
gne  où  Je  (us  leur  avoit 
commandé  d'aller*  &c* 
Homélie  deS.Hierôme 
Prêtre,  Liv.  4.  des 
Commentaires  Jur  S. 
Matthieu  vers  la  fin. 

ÎEfus-Chri/l  après  fa 
RefurreSfionaparoît  fur 
la  montagne  de  Galilee*Ô* 
il  y  efi  adoré  »  quoi  que 
quelques  uns  en  doutent, 
&  que  leur  doute  aug- 
mente notre  Fois  Enjuite 
il  fe  mamfefia  à  Thomas 
avec  plus  d'évidence  : 
il  lui  montra  [on  coté  ou. 
mertd'un  coup  de  lance  f 
&  fes  mains  percées  de 
clous.  Puis  s*apmhant 
de  fes  Difciples  ,  il  leur 
dit  :  Toute  puifiince 
m'eit  donnée  au  Ciel , 
8c  en  la  Terre.  Toute 
paiffance  efi  donnée  à 
celui  qui  un  peu  aupt*- 
ytvant  a  iti  crucifié  > 


BenedtSf.  Evange- 
ttca  le&io  lit  nobis  fa- 
lus  2c  proteéiio. 

9c.  Amen» 

N  h 

Lettio  fanBi  Evangelii 
Jecundàm  Matthaum* 
cap.  28. 

INillo  temporeiUn-, 
decim  Dif  ipuli  ab- 
ierunc  in  Gilibeam  in 
montem  ,ubi  conftitue» 
rat,illis  Jefus.Et  reliqua» 

Homilia  faniïi  Hier** 
nymi  Prestyteri. 

POft  RefurreârionS 
in  monte  Galileas 
confpicitur  ,  ibiquc 
adontur  ;  licet  quidam 
dubitent  g  8c  dubitatio 
eorum  noftram  auçeat 
fidera.  Tûcmanifeftius 
oftendit  Thomae  l-atur» 
lancea  vulneratum  ,  8c 
manu9  fixas  démon- 
ftrat  clavis.  Accedeos- 
Jefus  locucus  eft  eis  y 
dicens.Data  eft  mihi 
omnis  poteftas  in  qcb~ 
lo  8c  in  terra.  Uii  po-i 
teftas  data  eft  »  qui 
pauloante  crucifixus  » 
qui  fepuUiis  in  tumu- 
lo  1  qui  mortuus  j*- 
euerac >.  qui  poftei  r^ 


j40  Pour  le  Vendredy 

iuirexît.  In  cœlo  au*  qui  a  été  nis  dans  le 
tcm  8c  in  terra  pote.  Tombeau  ,  où  il  a  de- 
ftas  data  eft  i  ut  qui  meure  mort ,  &  qui  efl 
ante  regnabat  in  cœ-  après  cela  reffufcitè.  Or 
lo ,  per  fidem  crcdea-  cette  puiffance  lui  eji 
tium  regaet  8c  in  ter-  donnée  au  Ciel  ,  (y  en 
ris.  la  Terre ,  afin  que  celui 

qui  regnoit  auparavant  dans  le  Ciel ,  règne  encore 
fur  la  Terre  par  la  Foi  de  ceux  qui  croirons  en 

çt.  Notre  Seignêur 
Je/us  étant  reffuJJté  , 
parut  au  milieu  de  les 
Di  la  pies  &  leur  dit  i 
La  paix  foit  avec  vous» 
Louez  Dieu.  Les  Difc'u 
pk s  furent  ravis  de  \oye, 
de  voir  le  Seigneur. 
Louez  Dieu. 

t.  Au  premier  jour 
de  la  femaine  d'après 
Pâques  Je  lus  entra  dans 
le  lieu  où  les  Difciples 
ètoient  affemblez  ,  les 
portes  étant  fermées ,  & 
leur  dit  :  La  paix  (oit 
avec  vous. 
Leçon  il. 

EUûtes  autem  do-  A  Liez  ,  inttruifez 
ccîc  omnes  gea-  xjl  toutes  les  Nations, 
tes  i  bapr  zintes  eos  6c  baptifez-lesauNom 
in  nonjine  Pttri*  ,  6c  duPere>8cdu  Fils,8cdu 
Filiî  >  8c  Spiritus  ian-  faint  Efprit.  llsinftrui* 
âi.  Primum  docent  fent  premièrement  toutes 
omnes  g  ntes,  demde  les  Nations  les  ayant 
do&asinungunt  aqua.  inftruites  ,  ils  les  bapti- 
Non  enim  poteft  heri  fent.  Car  le  corps  ne 
m  corpus  bapcimiatis   (auroit  recevoir  U  Sa* 


8c.  Surgens  Jefus 
Dominus  nofter ,  Dans 
in  medio  Dilcipulo- 
rum  fuorum  »  dixit : 
Pax  vobis  ,  alleluya  : 
giviii  funt  Uiicipuli, 
viio  Domino  ,  alle- 
luya. 

f.  Una  ergo  Sab- 
batorum^  cum  tores 
eflênt  chufe  ,  ubi 
erant  Difcipuh  coq- 
gregati  »  venit  )c(us,  8c 
fteut   in  medjo  eo- 

rum  ,8c  dixit  eis.  Pax 

*•  .         ,  •  # 

vobis. 


Câpres 

crement  de  Baptême ,  fi 
l'ame  n'a   reçu  aupa. 
r avant  la  vérité  de  la 
Foi.  Or  1er  peuples  font 
baptifezau  Nom  du  Pe 
Te  ,  &  du  F///,  du 
S.  Efprit ,  afin  quils  re 
çoivent  une  même  grâ- 
ce de  ces  trois  Perfonnês 
qui  n'ont  qu'une  même 
Divinité ,  &  le  nom  de 
Trinité  eR  la  même  chofe 
qu'un  feul  Dieu. 

ifc.  Pur  fi'z  vous  du 
vieil  levain  (  de  1 1  coru 
cupifceace  ,  )  afin  que 
vous  Çoyez  comme  une 
nouvelle  pâte.  Car  Je- 
Jus  Chrifi  qui  efl  notre 
Pâq'ie  ,  a  été  immolé. 
Ce  fi  pourquoi  célébrons 
ce  divin  Banquet  avec 
le  Seigneur.  Loù*zDteu. 

*.  Jefus-Chrtti  e/l 
mort  pour  expier  nos  pe 
chez  /  &  ileflreffufctté 
four  notre  )uflification. 
Cefi  pourquoi  célébrons , 
&c. 

Gloire  foit  au  Peref&c. 
C'eji pourquoi,  fre* 

L  e  c  o 

LEurenfcig  âr  dW 
ferver  to.it  ce  que 
je  vous  ai  comman  *é. 
Voici  l'ordre  qu'ils  du- 

nunt  g*rder%  Jejus- 


recipiat  Sacramentura, 
nifi  ante  anima  fidei 
fufeeperit  veritatem. 
Biptizantur  autera  in 
nomine  Patris,  &  Fi- 
lii,&  Spiritus  fanâif 
ut  quorum  una  eftdi- 
vinitas,uia(ir  largitiot 
nomenque  Trinitatis» 
unus  cft  Deus. 


Expurgate  retu* 
fermentum  ,  ut  (itis 
nova  confpcrfio  :  cre- 
nim  P3(cha  noftrum 
immolatus  cft  Chri- 
ftus.  itaque  epulemur 
ia  Domino,alleluya. 


*.  Mortuus°cft  prop- 
ter  del»£ta  noftra  ,  & 
refurrexit  propter  m- 
ftifijatioae  11  noiirara. 
Itaque  epulemur. 

Gloria  Patri,  &c. 
Itaque  epulemur  » 

N  MI. 

DOccn tes  eos  feN 
yareomnia,  quae^ 
cumque  msndavi  vo- 
bis.  Ordj  pracipuus: 
Juflit  Apoftolis  y  ufc 


Pour  le 
primum  doceret  om- 
ncs  gentes  ,  deinde  fi- 
dei  intingsrent  Sacra- 
mento*  81  poft  fidcm 
ac  baptifma  ,  quae  ef- 
fcnt  oblervanda  prx- 
ciperem  Acnepute- 
rous  levia  eflfe  quae 
jufla  funt  8c  pauca  , 
addidit  i  Omnia  quac- 
cumque  mandavit  vo- 
bis  ut  quicumque 
crediderint  ,  qui  in 
Trinicate  fuerint  bap- 
tizui  |  omoia  faciant 
quse  praecepca  funr. 
Et  ecce  ego  vobifcum 
fum  ufque  ad  con- 
fummationem  faeculi. 
Qn  ulque  ad  coq- 
iummationem  fseculi, 
cum  Difcipulis  (e  tu 
turum  efle  promittit, 
&  illos  ôfteadic  fem- 
per  cfie  viéturos  ,  8c 
le  nutnquam  à  cre- 
deatibus  receflurum. 


Chri/i  enjoint  première- 
ment   à   [es  Apotret 
d'in/iruire     toutes  les 
Nations  $  enfuite  de  les 
laver  dans  le  Sacrement 
de  la  Foi     &  après  les 
avoir  tnfîruites  dam  la 
Foi  >  (?  les  avoir  bap- 
ttfez  ,  de  leur  donner  les 
préceptes    quelles  de* 
voient  ob  fer  ver  éffifii* 
qu'on  ne  s'imaginât  pas 
que  ces  préceptes  ne  font 
pas  de  grande  impor- 
tance ,  &  fi  ils  font  en 
pfitH  nombre  ,  //  abouti: 
Tout  ce  que  je  vous  ai 
commandé  :    afin  que 
tous  ceux  qui  croiront  , 
<<r   qui  feront  baptifet. 
au  Nom  de  li  Triùté  , 
objervent   tout   ce  qui 
leur  eji  comtn.i>idé.  Et 
je  luis  toû  ours  avec 
vous,  8c  y  demeurerai 
jufques  à  h  coifoTl- 
mation  des  iiecles.  Ce- 


lui qui  promet  à  (es  Difciples  dé  demeurer  avec  eu* 
jufques  à  la  consommation  des  (iecles  ,  fait  voir 
qu'ils  vivront  éternellement ,  tSr  qiil  n'abandon- 
nera jamais  ceux  q*ii  croiront  en  lui. 

Te  Deum  laudamus,  ci  deffts.fil.  464. 


Ad  Bened.  Antipb. 

UNdecim  Di  il'i  pu- 
li  m  Gililsa  vi- 
dences  Dominuna  ado- 
ra verunt.  Alisluya. 


A  Be  vedict.  a  mienne» 

LEs  onze  ùifciples  itf - 
refit  Iq  Seigneur  e& 
Galilée  y  &  *fc  l'adore* 
rent.  Louez,  Dieu. 


Ooiaipoteas  lecapiterne ,  ci-aptes ,  fol.  543» 


Z>'A  PRES  PaQUEI. 


M  E 

Iatroit. 

LE  Seigneur  les  a  ti- 
rez de  r^gypte,8c 
les  a  co  iduits  *h 

Louez  Dieu.  Et 
la  mer  a  Jubmergez 
leurs  ennemis.  Louez 
Dieu,  huez  Dieu.,  louez 
Dieu. 

Pfeaume  77. 

M On  peuple,  écoutez 
ma  Loi  :  &  enten* 
dez  les  paroles  de  ma 
bouc  bu 

Gloire  foit  au  Père, 
&c. 

Collège. 

Dieu  tout'  pttiffant  & 
èt^rnet  ,  qui  avez 
inflitue   h  Sacrement 
de  la   r'dfie   pour  la 
réconciliation  des  htm- 
mes  avec  v.jus  ,  répan- 
dez vôtre   grâce  dans 
nos  aines.  «  afin  que  nos 
mBiom    repondent  à  la 
frofcjjion  que  nous  fai- 
sons   en   cel  brunt  ces 
M. (I très.  Par  notre  Sei- 
gneur Je  fus  Cbf  ijl ,  &c. 
fcccleûx  t-jf.  »  Sec.  c 
Dcus  omaiuai  >  &c  a 


S  S  E- 

Intrtitus. 

EDuxit  eos  Domi- 
nus  in  fpe  ,  aile- 
luya  :  Et  inimicos  co- 
rum  operuit  mare. 
Alleluya,  ,  alleluya  > 
alleluya» 

Pfalm.  77. 

ATtenditc  popu!o 
meuslegem  tntzs 
rocUnate    aurem  vc- 
ftram  in  vob  t  oris  meiV 
Gloria  Patrice 

Oratio. 
r^Y  Mnipotem  fem- 
pirerne  i)eus,qut 
Paicbale  Sicramen^ 
tum  in  reconoliatio*- 
nis  humasse  toeJerfr 
conruhfti  :  da  menti- 
bus  noitrii ,  nt  quod 
prof.flione  <?eUbra^ 
mus  ,  imitemur 
étii.  Pcr  i>omiuuot 
noftrurn  klu  iv  Cbrû 
ftum    FlhuO)  f u..m  » 

devant ,y  p  f  19- 

4e vont, f  ag*  j*o»  7 


j44       Pour  le 

Leclio    EpiffcU  beati 
Pétri  Apofloli. cap.}. 

CHanflimi ,  Chri- 
llas  lemel  pro 
peccaris  noftris  mor- 
tuus  ctt  ,  juftus  pro 
in:ulbs  j  uc  nos  orTcr- 
rec  Dco  ,  raornficatus 
quidem  carne  ,  vivifi- 
catus  auremfpintu.  In 
quo  8c  his  qui  in  car. 
eere  erant,  fpiritibus  , 
vcmens  praedicavit  i 
qui  increciuli  ruerant 
aliquando  »  quando 
expeâabat  Dci  pa- 
tientia  in  diebus  Noë  , 
cum  fabricaretur.  Ar 
ca  :  in  qua  pauci  ,  id 
cft  ofto  animae  ialvae 
fa<5te  funt  peraquam. 
Quod  &  vos  nunc  fi- 
milis  formae  ûlvos 
facit  Baptifma  i  non 
carnis  depoiicio  cor- 
dium  ,  feJ  conicien- 
tiae  boni  interro^atio 
in  Dcum  »  per  Refur- 
reâionem  Jefu  Cbri- 
fti  Domini  noftri  »  qui 
eft  in  dexrera  Dei. 


Li  Leçon  del'Ep.  i.de 
l'^pô-re  S.  Pierre,  fr). 

M Es  très  chers  Fre* 
res  :  Je\us  -  Ckrifl 
efi  mort  une  fois  pour 
nos  pethez:  Le    Jufle  a 
[oufert  pour  les  coupa- 
bles i  afin  de  vous  ofrir 
à  Dieu  ,  mourant  félon 
la  chair  ,  mais  vivant 
félon   l*ame  :  laquelle 
defcendit    aux  prifons 
(  foûterraines  ) pour  an* 
noncer  aux  e/prits  ,  lef. 
quels  y   êtotent  enfer- 
mez (  les  nouvelles  de 
la  redem  ption  du  Gen- 
re humain.)  Autrefois 
ils   avoient   été  inerc- 
dules  quelque  tetns ,  lorf  - 
que  la  patience  de  Dieu 
les  atendoit  ,   du  tems 
que  Noé  bâti  ([oit  ï *  Ar- 
che :  dans  laquelle  de 
tous  les  hommes  il  ny 
en  eut  que  huit  qui  fu- 
rent fauvez  du  Déluge. 
Q'étoit  la  figure  du  fa- 
tut  que  vous  recevez 
par  le  Baptême,  non  pas 
par  une  purification  des 


fouilluresdu  corps  $  mais  par  V interrogation  de  la 
bonne  conscience ,  parla  vertu  de  la  Refurretlion  de 
notre  Seigneur  Je  jus  Chrifl ,  qui  efl  à  la  droite  dt 
Dieu, 

Gradaale,  Graduel. 

H/Ecdies.quaro  fe-    XI  Oui  le  jour  mémo-, 
cic  Dominus  exuL     V  rable  que  le  Seig-, 


V^A  PRES   P  A  QU  E  S. 

wur  a  fait.  Re\cùijjons-    terri  us  , 
mus  é4  treffaiilons  de   in  ca. 
joye. 

Pfeaume  117. 
y.  Beni  foit  ctltii  qui 

vient  au  Nom  du  Sei- 
gneur.   Le  Seigneur  cjî 

le  Dieu  t  mu  pu; fiant ,  // 

a  fait  luire  Jur  nous  fa 

lumière.    Louez  Dieu  , 

louez  Dieu. 

t.    Annoncez  aux 

Nations  que  le  Seigneur 

à  régnez  par  le  bois. 
Via/mae  Pafchali  j  ci 

La  faire  dufaint  Evan. 
gile  félon  faint  Mat- 
thieu, chap.  z%9 

EN  ce  tems4à  :  Les 
onze  Difciples  s'en 
allèrent  en  Galilée  ,  fur  la 
montagne  où  Jejus  leur 
avoit  commandé  d'aller. 
Le  voyant  là ,  ils  l'adorè- 
rent -}  quoi  que  quelques- 
uns  en  doutaient  encore* 
Et  Je/us  s'aprochant, 
leur  dit  :  Toute  puifjancé 
rriefl  donnée  au  Ciel  &  en 
la 7 erre.  Allez,  infirm- 
iez toutes  les  Nations,  & 
baptifez-Ls  au  Nam  du 
Pere,&  du  Fils  >&  du 
faint  Efpnt  ,  leur  en 
Jeignant  d'objerver  tout 
ce  que  je  vous  ai  com- 
mandé,   Au  refle  ,  je 
fuis  $  ou  ours  avec  vous , 


o      i  *** 

oc  Ixtemur 


Vfalm. 
t.  Benedi&us  qui 
venit  in  nomine  Do- 
mini  1  Deus  Dominus 
&  iiluxit  nobis.  Aile- 
luya,  allduya. 


t.  Dîcîte  in  Gen- 
tibus  ,  quia  Dominus 
regnavit  à  ligno. 
-devant,  pag.  481. 
Sequentia  fanfti  Evan-, 
gelij  [ecundum  MaU 
tkérim,  cap.  18. 

IN  illo  tempore*  Un* 
decim  Dilcip  liabie. 
runt  in  Galilaeim  f  ia 
montem  ubi  conftitue- 
ratillisjefus.  Etviden- 
tes  eum ,  adoraverunt: 
Quidam  autemdubitaj 
verunt.    Et  accédera 
Jefuslocutusefteis,  du 
cens  :  Data  eft  mihi 
omnis  poteftas  in  cœloâ 
&  in  terra.  Eûmes  er^ 
go,  doceteomnesgeaJ 
tes  ,  baptizintes  eos 
in  nomine  Putris,  8c 
Filij,&5piritusfan5tit 
Docentes  eos  fervare 
omnia  qusecumque 
mandavi  vobis.  Et  ec- 
ce  ego  vobifeuen  fura 
Aaa 


j^é       Pour  le 
omnibus  diebus  ,  uf- 
que  ad  confummatio- 
nem  feculi. 

Offertorium. 

ERit  vobis  haecdies 
memorial's.  Aile- 
luya  i  &  diem  feftum 
celebrabitis  folemnem 
Domino  in  progcnies 
veftras  ,  legitimum 
fempitcrnum  diem. 
Alleluya ,  alleluya  ,  al- 
leluya. 

Sécréta. . 

HOftias,qysfumus 
Domine,  placatus 
affume  ,  quas  &  pro 
renatorum  expiatione 
peccati  deferimus  ,  8c 
pro  acceleratione  cœ- 
leftis  auxilij.  Per  Do- 
roinum  noftrum  Je- 
fum  Chriftum ,  &c. 


Vendredi 

\u\ques  à  la  confomma* 

tion  des  Jîecles. 


Offertoire. 

CE  jour  vous  fera 
mémorable-  Louez. 
Dieu.  Vous  vous  en  ferez 
une  fête  Jolemnelle  ,  en 
l'honneur  du  Seigneur  , 
par  une  loi  établie  pour 
toute  votre  pofteritê. 
Louez  Dieu ,  louez  Dieu , 
huez  Dieu. 

Secrète. 

SEîgneur ,  recevez^  s'il 
vous  plaît  ,  favora- 
blement ces  Bojîies  que 
vous  vous  ofrons  pour 
l'expiation  des  pechf.z 
de  ceux  qui  font  régéné- 
rez »  &  pour  recevoir 
promtement  le  Jeccurs  de 
votre  grâce  celejie.  Par 


notre  Seigneur ,  &c. 
Protège  nos,  &c.  ci  -  devant  joL  fi+. 
Oblatis,  &C  ci  devant pag.  $\y 


Conmunio. 

D Ata  eft  mihîora- 
nis  poteftas  in 
cœlo,  &  ia  terra.  Al- 
leluya; b.untes,docete 
omr.es  Gentes,  bapti- 
zimes  eos  in  nomine 
Pacris ,  &  Filij ,  &  Spi- 
ritus  fandli.  Alleluya  i 
alleluya. 


Communion. 

TOute  puiffance  m'ejt 
donnée  au  Ciel ,  & 
en  la  Terre.  Allez ,  in- 
flruifez  toutes  les  Na- 
tions ,  &  baptijez-  les  au 
Nom  du  Pere  ,  &  du 
Fils ,  &  Au  Jaint  Ejprit. 
Louez  Dieu ,  louez  Dieu. 


D*  A  P  R  E  S'   P  A  Q  U  E  $\  fjf 

Poft.  Communion.  PoJi^Communio. 

SEignair  t  regardez,  T)  klpice,quseftimuf 

stlvous  plaît  >  vôtre  JL\  Domine»  populu 

peuple  \  &  comme  vous  tuum  :  &  quem  seter- 

avez  daigné  le  renou-  nis  dignatus  es  reno- 

veller  par  des  Mijîeres  vare  mifteriis  ,  à  tem-; 

éternels  \  faites  au ffi  par  poralibus  culpis  dig- 

vbtre  bonté  que  ces  ofen-  n  an  ter   abfolve.  Per 

Jes  temporelles  lui  Joient  Dominum  noftrum  Je* 

remijes  &  effacées.  Par  fum  Chriftum  Filium 

votre  Sdgneur  Jejus-  tuum,  qui  tecum  vivît 

Chrift  y  &c  &  régnât,  &c, 

Quaefumus  Domine,  &c.  ci  devant,  p.  jzj. 
Haec  nos,  &c.  ci- devant,  pag.  fi6. 
Vêpres  8c  Com  plies  ,  ci -devant  ,  fol.  486. 

iujques  à  l'antienne  de  Magnificat  ,  ci- devant 
^£.487. 

Antienne  à  Magnificat.  j9nt,  Ad  Magnificat. 

TOute  puiffance  m'eft  T^v  A  ta  eft  mihi  om^ 

donnée  au  Ciel ,  &  U  nis  poteftas  i  n  cce- 

en  la  terre.  Louez  Dieu.  lo&  inteira.  Allduya, 

POUR    LE  SAMEDI 

D'APRES  PAQUES 

A  MATINES. 

Pater  nofter ,  &c.  Ave  Maria ,  &c.  Credo ,  &c0 
Domine  labia  mea  ,  &c.  )ujques  à  la  première 
Leçon  ,  ci -devant  ,  fol.  4^1. 

Les  Dijciples  fu.      f .  Gavifi  funt  Dif- 
rent  ravis  de  joye.  Louez   cipuli.  Alleluya. 
Dieu. 

A  aa  ij 


Pour  le 

Ot.  Vifo  Domino. 
Allcluya. 

dbjolut.  A  vinculîs 
peccatorum  noûro- 
rum  abfolvat  nos 
omnipoteus  &  mile* 
ricors  Dominus. 
je.  .Amen. 

t.  Jube  domne  bc* 
nedicere. 

Benedift.  Evangclica 
leftio  fit  hobis  falusôc 
pjotc&îo. 
Çc,  Amen. 

LeBio  SanBi  Evangelii 
Jecundùm  Joannem. 
cap.  10. 

INillotempore:  Una 
Sabbati  Maria  Mag. 
dalene  venit  mane  , 
cum  adhuc  teoebra: 
effent ,  ad  monuracn- 
tum.  Et  reliqua. 


Homilia  fanffi  Gregorij 
P*f>< 

L.E6Ho  fanâi  Evan- 
gelij,  quam  modo, 
fratfôs,  audiftis,  valdè 
in  fuperficie  hiftorica 
eft  aperra  j  led  e|us 
nebis  func  myfteria 
fub  brevitate  requi- 
reada  t  Maria  Magda- 


Samedy 

ç*.    De  voir  le  Sei« 
gneur.  Louez  Dieu. 

Abfolut.  Que  le  Sei- 
gneur tout  -  pui [ffant  & 
mijericordieux  mus  dé- 
livre des  tiens  de  vos 
péchez.       ^infi foit-il. 

f.  Mon  R  eu étend  Pe* 
re  donnez-moi  votre  be- 
nediftion. 

Benedift.  Que  la  le- 
Bure  de  V Evangile  vous 
obtienne  FaJJiJiance  &  la 
proteftion  de  Dieu. 

gc.  Ain  fi  fait -\U 

Leçon  du  faint  Evan- 
gile félon  faintjean, 
chat).  io. 

EN  ce  tews-là  ,  le 
lendemain  du  Sa- 
bat  y  Marie  Magdeleine 
vint  au  SepuUhre  de 
grand  matin  >  les  ténè- 
bres étant  encore  fur  la 
terre  ,  @*c. 

Homélie  de  S.Gregoire 
Pape.  Homélie  il  .fur 
les  Evavgiles* 

M Es  frères,  laleïïu- 
re  du  S.  Evangile 
(jue  vous  venez  d'en- 
tendre, eft  une  narration 
biftorique  >  fort  atjee  à 
conprerdre  en  aparen* 
ce  \  elle  contient  pour, 
tant  des  vifieres  qu'il 


Da  A  P  R  £  S 

expliquer  en  peu 
de  mots,  Matie  Magde- 
leine  vint  au  Sepulchre 
lorfqu'il  nètoit  pas  en* 
core  jour.  L'HiQoire 
n  arque  affez  le  tems 
de  cette  affion  ,  mais  il 
jaut  que  nôtre  intelli- 
gence en  découvre  le 
fens  mtftique.  Marie 
cher  choit  l*  Autheur  de 
toutes  chofes  ,  quelle 
avoit  vu  mort  t  elle 
le  cherchoit  dans  le  Se- 
pulchre y  &  parce  qu'elle 
ne  le  trouva  point ,  elle 
crût  qu'il  avoit  etlè 
dérobé.  Il  êtoit  donc  en- 
core nuit  ,  lorfquelle 
vint  au  Sepulchre.  Aujfi- 
tôt  elle  courut  raconter 
cet  accident  aux  Apô- 
tres.   Mais  ceux  -là  y 

allèrent  les  premiers  ,  qui  aimoient  davantage  no* 
tre  Seigneur  »  f avoir  Vierre  &  Jean. 


Pâques. 

lene  ,  cum  adhuc  te- 
nebrae  eflent ,  venit  ad 
monurnentum  ;  Juxta 
hiftoriam  notatur  ho- 
ra  t  juxra  intellettum 
verô  myfticum ,  requi- 
rentis  lignatur  intelli^ 
gentia.  Maria  etenim 
authorem  ommum1, 
quem  in  carne  viderat 
morcuum  f  qu*erebat 
in  monumento  :  Se 
quia  hune  minimè  in* 
venit ,  furatum  credi- 
dit.  Adhuc  ergo  erant 
tenebrse ,  cum  venir 
ad  monurnentum.  Cu- 
currit  ciîiùs ,  Difcipu- 
lifque  nuntiavit  j  fed 
illi  prae  caeteris  cucur- 
rerunt,  qui  prseceteris 
amaverunt  ,  videliflec 
Petrus  &  Joannes. 


Çe.  fefusChrifl  étant 
re(}ufcité  des  morts  ,  ne 
weurt  plus  i  &  la  mort 
7! a  plus  £  empire  fur  lui. 
Car  il  efî  mort  une  fois; 
en  mourant  pour  exùier 
le  pèche  :  Et  mainte- 
nant il  e(t  vivant  ,  & 
vivant  en  Dieu.  Loiïsz 
Dieu*  louez  Dieu. 

t.  Il  efl  mtjrt  une j ois 
pour  expier  ms  péchez  1 
&  il  ejl  reffujcitè  pour 


Bc.  Chriftus  refur- 
gens  ex  mortuis,  jam 
non  moritur  ,  mors 
illi  ultra  non  domi- 
nabitur  :  quod  enim 
mortuus  efl:  peccato  , 
mortuus  eft  femel  : 
Quodautem  vivit  ,vi- 
vitDeo.  Alleluya,alle- 
luya. 

Mortuus  efl:  fe- 
mel propter  delidïa 
noftra  ,  &  relurrwç 

A  aa  iij 


/jo        Pour   le  Samedi 
propter  juftificationera    notre  juftification  :  Etf 
noftrara.     Quod  au-    maintenant  il  efl  vi- 
tem,  &c.  niant  ,  &c. 


CUrrebant  autem 
duo  fimul  i  fed 
Jo3nnes  prsecucurrit 
citiùs.  Petro.  Venit 
prior  ad  monumcn- 
tum  ,  &  iagredi  non 
pr«fampfn*  Venit  er- 
go  pofterior  Petrus  , 
&  intravit  Qiid  fra 
très  y  quid  curfus  ifte 
fïgnificat  ?  Numquid 
hxctam  fubtilis  Evan- 
geliftae  defcriptio  a 
myfteriis  vacare  tre- 
denda  eft  ?  Minime  ; 
neque  enirn  fe  joan- 
nes 8c  praeifle,  &  non 
îhtraffe  diceret ,  fi  in 
ipfa  fua  trépidation e 
cayfterium  defuifle 
credidifiet  Qaid  ergo 
jer  Joannem  ,  mil 
Synagoga  i  quid  per 
Petrum  ,  nifi  Ecclefia 
defignatur  ? 


Ifti  funt  agni 
novclli  ,  qui  annuntia- 
verunt.  Alleluya  ;  Mo- 
ào  venerunt  ad  fontes? 
Rcpleti  funt  cUiiute , 


N     I  I. 

ILs  coururent  tous  deu* 
en  même-  temsynais 
Jean  devança  Pierre , 
G*  arriva  le  premier  an 
Sepulchre  ,  dr  nofa  pas 
entrer  dedans.  Pierre  y 
arriva  après  ,  &  )  en- 
tra. Mes  frcrcs  «  que 
fignifie  cette  courfe  ?  nous 
imaginions  nous  que  cette 
fi  exaiïe  dejcription  de 
l'Evangelifte  ,  rienfer- 
me  pas  quelque  mi/Je- 
re  ?  Je  ne  le  penfe  pas. 
Car  faim  Jean  ne  di- 
roit  pas  qu'il  avoit  de- 
vancé Jaint  Pierre  %  éf* 
qu'il  né  toit  pas  entré 
dans  le  Sepulchre  ,  s'il 
eût  cru  que  ce  peu  d*af- 
lurance  qu'il  eût  alors  , 
n'eût  marqué  quelque 
Miflere.  Queft-ce  donc 
qui  peut  être  figuré  par 
faint  feanfinon  la  Syna* 
gogue  ?  queft-ce  qui 
peut  être  reprejmtè  par 
S.  Pierre ,  finon  PEglife  f 
ife.  Ces  nouveaux  Bap- 
tifez  (ont  les  Agneaux 
nouvellement  nez  »  qui 
ont  annoncé  (  la  grâce 
làluuir*  qu'ils  ont  rç? 


d'après   Paqjies.  ffl 

càe.)  Louez  Dieu.  Us    Alleluya,  olleluya. 
font  il  il  y  a  gueres  vepis  aux  fontaines  ,  (  aux 
Fonrs    Biptifi«aaîc  :  )  où  ils  ont  été  remplis  de 
lumière.  Louez  Dieu. 


t.  Us  (ont  revêtus 
de  robes  blanches  t  de- 
vant r  »  îgneau  .  •  &  ils 
ont  des  palmes  en  leurs 
mains  :  ///  font  revêtus, 
&c. 

Gloire  {oit  au  Peret&c. 
Us  font ,  <&V« 


In  confpe&u  ag- 
ni  ami&i  funt  ftolis 
albis ,  &  palma  in  ma- 
nibuseorum,  RepletU  j 

Gloria  Patrî ,  &C 
Repleti ,  Sec.  ; 


Leçon  III. 


ET  il  ne  faut  pas  trou-  VT  Ec  mi  ru  m  efTe  vi- 
ver  étrange  que  la    IN  deatur,  quod  per 


  ver  étrange  que  la 

Sinagogue  foit  repre] en- 
tée par  le  plus  \i%n*  , 
&  l'Eglife  par  le  plus 
vieux  j  parce  qu'encore 
qu'à  l  égard  du  culte 
de  D:eu  ,  la  Stnagogte 
ait  précédé  i'Eglifè  djs 
Gentils  \  tonte/ois  à  l'é- 
gard de  Vnfage  du  mon- 
de  y  ÎEgli\e  des  Gentils 
a  précédé  la  Sinagogu: , 
Jelon  le  témoignage  de 
faint  Paul }  qui  dit  y  que 
ce  q  ù  eft  animal  procè- 
de ce  qui  ejl  fpirituel  * 
VEgltJe  donc  des  Gen- 
tils efî  figurée  par  faint 
Pierre  ,  fm  efi  le  plus 
vieux  \  &  lu  Synago- 
gue des  Juifs  efl  repre- 
f entée  par  faint  rfean% 
qui  efi  le  plus  \eune.  Us 
durent  tous  Asux  en- 


juniorem  Synagoga 
per  feniorem  verô  fic- 
clefîa  figaari  perhibe-- 
tur  :  quia  etfi  ad  Dei 
cultum  prior  cft  Sy- 
nagoga  quam  Eccleiïa 
Geatium  •  ad  ufum 
tamen  f*culi  prior  eft 
mulcitudo  Gentium 
quam  Sinagoga  ,  Pau- 
lo  atteftante  qui  ait  1 
Quia  non  priùs  quod 
fpirituale  eft  ,fedquod 
animale.  Per  feniorem 
ergo  Petrum  fignifi- 
catur  Ecclefia  Gen- 
tium j  per  juniorem 
verô  Joannem  Syna- 
goga  Judaeorum  Cur» 
runt  ambo  fimuhquu 
ab  orcus  fui  tempore 
ufque  ad  occafum ,  pa- 
ri (  &  communi  via  ) 
A  aa  if 


Pour  le  Samedy 


ctii  non  pari  &  com- 
muai fenîb,  gentihtas 
cum  Synagoga  cucur- 
rit.  Venit  Synagoga- 
prior  ad  monumea. 
tum  ,  fed  miiûœè  ia- 
travit  :  quia  Iegisqui- 
dem  mandata  tune 
percepit  >  Prophetas 
de  lncarnatione  ac 
Pcfîîone  Dominica 
audivit  ,  fed  credere 
in  mortuum  noluif. 


femble  ,  parce  que  îei 
Gentils  &  les  Juifs  de, 
puis  le  commencement 
jufques  à  la  fin  de  leur 
tems  ont  couru  enfembli 
dans  un  mime  chemin , 
quoi  que  dans  un  fent 
bien  dihrent.  La  Syna- 
gogue efi  arrivée  la  pre- 
mière au  Sepulchre:  mais 
elle  riy  ejl  pas  entrée  t 
parce  que  véritablement 
elle  a  receu  les  comman- 


démens  de  h  Loy ,  (y  quelle  a  oui  ce  que  les  Pro- 
phètes ont  prédit  de  T  Incarnation  &  de  la  Paffion 
de  notre  Seigneur  ,  mais  elle  na  pas  voulu  croire 
m  celui  qui  tfl  mort. 

Te  Deum  laudamus  ,  ci  devant,  pag.^6^ 
Ad  Bened.  Anttph.      A  Benediéh  Antienne. 
Urrebant  duo  fi-    'TLs  couroient  tous  deux 

JL  ensemble  ,  &  ï  antre 
Dijciple  (  Jean  )  devan~ 
ça  Pierre  ,  &  arriva 
le  premier  au  Sepulchre* 


c  mul  ,  fie  ille  alius 

Difcipulus  prïcucur- 
rit  citiùs  Petro  ,  &  ve- 
nit prior  ad  monu- 
me^tum.  Alleluya. 

Concède  quaefumus,  ci  après,  fil,  ff$, 

£$3<  S*3-  *3*  *S»  «  £*3-  *3»  f**  S**  f#3-  ï%9> 

MESSE. 


Louez  Dieu. 


lntroitus, 

EDuxitDominuspo< 
pulum  fuum  in 
exultatione.  Alleluya: 
&  ele&os  fuos  in  lae- 
Ètia*  Alleluya,  alleluya. 


Introït. 

LE  Seigneur  a  tiré 
fon  peuple  £  Egypte- 
avec  rejouifjance.  Louez 
Dieu  i  lia  fauve  fes  Elus 
avec  allègre (fe.  Louez* 
Dieu  ,  louez  Dieu* 


d'aPRES 

Pfeaume  104. 

GLorifiez  le  Sei- 
gneur :  invequtz 
J§n  nom ,  &  publiez  fes 
merveilles  parmi  les 
Nations. 

Gloire  foit  au  Pere ,  &c. 
Oraifon. 

ACcordez •nous y  s'il 
vous  plate  ,  Dieu 
tout  puiffant  cfue  ces 
Tètes  de  Pâque  que 
nous  avons  célébrées 
avec  pieté  ,  nous  1er* 
njtnt  pour  obtenit  la 
félicité  éternelle.  Par 
notre  Seigneur  fefus- 
Chrifi,  &c. 

Eccleliae  tuse,  &c.  ci 
Deus  omnium ,  &c. 

La  Leçon  de  l'Epître 
première  de  l'A  pô:re 
S.  Pierre,  chap.  z. 

M Es  très  chers  fie» 
res  ,  foyez  exemts 
de  toute  malice  ,  des 
tromperies  ,  des  dijfîmu- 
lat'wns  y  des  envies ,  (y 
des  medifances  •  dF  com- 
me des  enfans  nou- 
veaux nez  ,  defirez 
avec  l  ardeur  d'un  cœur 
ftneere  lé  lait  (piri* 
tuelàz  la  grâce  de  Dieu, 
afin  de  vous  avancer 
dans  lé  falut  fi  tou- 
tefois wus  avez  gou* 


Pâques. 

PJalm.  104, 

COnfitemini  Do- 
mino ,&  in  votafe 
noîtien,ejus  ,  annuo- 
tiate  inter  Gentes  opé- 
ra eîus. 

Gloria  Patri,  &c. 
Oratio9 

COncede  quaefu- 
mus,  omnipotens 
Ueus  :  urqui  feftaPaf- 
chalia  venerando  egî- 
mus  >  per  haec  contin- 
gere  ad  gaudia  aeter- 
na  mereamur.  Per 
Dominum  noftrum 
Jeiura  Chriftum,&Ca 

devant,  p.  J19. 
ci- devant  ,  p.  510» 

Leftio     EpifloU  beati 
Pétri  Apofloli. 
oput.  2.. 

CHiriflimi,  Dépo- 
nentes omne  ma- 
litiam  ,  8c  omnem  do% 
lum  ,  &  fimulationes  % 
&  invidias  Se  omnes 
detra&iones  :  ficut 
modo  geniri  infantes  • 
rationabiles ,  fine  dolo 
lac  concupifeite  :  Ut 
in  eo  crefeatis  in  falu- 
tem  ,  fi  tarren  gufta- 
tis  s  quoniam  dulciseft 
Dominus.  Ad  quem 
accedeates  lapidex^ 


5T4  Pour  i 

vivum  ab  hominibus 
quidem  reprobttum , 
à  '^eo  aurem  ele&uoi 
&  honorifi  atym  :  8c 
ipfî  tamquim  lapides 
vivi  fuper  œd-ficami- 
ni  %  do  mus  fpiritualis. 
Sjcerdotiam  fanéturo, 
oflferre  fpirituales  Ho- 
ftias,  acceptabiles  Deo 
per  Jefum  Chnftum. 
Propter  quod  contu 
net  Scriptura  :  Ecce 
ponam  in  Sioa  Upi- 
dem  fammum ,  angu, 
lare  m  »  ele^ura  >  pre- 
tiofum.  Et  qui  credi» 
derit  in  illum  ,  no.i 
confuo  -tetur.  Vobis 
igitur  honor  credenti- 
bus  :  Non  credenti- 
busaurern,  lapisquem 
reprobaverunt  a?difi- 
cantes  ,  hic  fa&us  eft 
in  caput  angali.  Et 
lapis  off;n(ïonis  ,  6c 
petra  fcandali  9  his  qui 
effendunt  verbo  ,  nec 
credunt  in  quo  Se 
pofiti  funt.  Vos  autem 
genus  ele&ura  ,  regale 
Sacerdotium  ,  gens 
fmfta  ,  populus  ac- 
qui(itionis  :  Ut  virtu. 
tes  ejus  annuntietis, 
qui  de  tenebris  vos 
vocavit  in  admirabile 
lumen    fuumf  Qui 


e  Samedi 

té  combien  le  Seigneur 
efi    do  ix.  dprockez** 
votif  de  lui  ,    qui  efi 
fa  p terre  vive  ,  qut  les 
hommes   ont    restée  » 
mais  que  Dieu  a  choi- 
(i>   &   glorifiée  ,  fur 
laqudle    étant  fondez, 
carme  des  pierres  vi- 
vantes ,  vous  compofez 
un  èdifi-e  Ipirituel ,  & 
un    faint    Sacerdoce  : 
pour    ofrir  des  Hoflies 
font  utiles    qui  Jont 
a?reables  à  Dieu  par 
Jefus  Chrt/i ,  dont  vous 
ê  es  les  membres.  L'£- 
criture  parle  d?  cettê 
vérité  ,  quand  elle  dit  t 
Poilà  que  )e  mets  dans 
Sion  une  pierre  angu* 
laire ,  prccieuje  »  frehoi* 
Jie  \  (c eft. à  dire  jefus. 
Chrift  )    qui  croira  en 
lui  ,  ne  fera  point  con- 
fondu.  Il  ejl  une  pierre 
precieuje  ,    à  vous  qui 
avez  crû    Mais  à  ceux 
qui  riont  pas  cru  ,  quoi 
que  les  At:hiteBes  ayent 
ré\ette  cette  pierre  >  elle 
ria    pas    laiffé  d'être 
(  pour  nous  )  la  pierre 
du  coin,  j  Et  la  pierre 
dachtpement ,    &  de 
Jcandale     pour  ceux 
qui   heurtent    contre , 
<Sr  qui  (ont  incrédules 


D  APRES 

à  la  par  de  de  l'E- 
vangile* Mais  vous  qui 
croyez ,  vous  êtes  une 
race  chipe  ,  un  Sacer- 
doce Royal ,  une  nation 
fainte ,  un  peuple  acjuis 
à  Dieu  |  afin  que  vous 
glorifiez  la  puiffance  , 


Pâques.  fjf 
aliquando  non  populus: 
Nunc  autem  populus 
Dei,  Qjî  non  confe- 
cuti  mifericorJiam  : 
nunc  autem  milèri» 
cordiam  confecutî. 
Alleluya  9  alleluya. 
Ô*  les  bontez  de  votre 


Libérateur ,  qui  des  ténèbres  ,  vous  a  fait  p«ffer 
dans  fon  admirable  clarté  (  dans  la  connoif- 
fance  de  l'Evangile.  )  Auparavant  vous  n'e* 
fiez  pas  fon  p'iiple  >  maïs  aujourd'hui  vous 
eft?s  le  peuple  de  Dieu.  Auparavant  vous  n'a- 
viez pas  receu  t effet  de  fes  mifericorAis  \  mais 
maintenant  vous  en  ejles  comblez*  Louez  Dieu% 
louez  Dteu. 


çt>  Voici  le  jour  me* 
tnorable  que  le  Seigneur 
a  fût.  Re\oUi(fons  nous 
&  témoignons  nôtre  joye. 
Louez  Dieu. 

Pfalme  117. 
f.    Serviteurs  louez 
le  Seigneur  ,  louez  le 
Nom  d'i  Seigneur. 

Vidtimse  Pafchili,  ci  devant,  p.  481. 
La  fuite  du  faint  Evan-    Sequentia  fanffi  Evan- 


gt.  Hscdies,  quant 
fecit  Dominus  :  exul- 
tenaus  8c  laecemur  in 
ea.  AiUluya. 

V faim ,  117. 
Laudate  pueri 
Dominum  :  laudate 
nomen  Domini. 


gile  félon  faint  Jean. 
chap.  zo, 

EN  ce  tems  là  Le 
lendemain  du  Sabat, 
Marie  Magdeleïne  vint 
au  Sepulchre  de  grand 
matin  >ric fiant  pas  enco 
ve  jour  .Et  comme  elle  vit 
que  la  pierre  quibouchoit 
l'entrée  du  Sepulchre 
qfhit  itée  ,  elle  s* m  alla 


vangelij  Jecundum 
Joannem.  cap,  zo. 

IN illo tempore  Uns 
Sabbati,  Maria  Mag« 
dalene  venir  mane9 
cum  ad  hue  tenebraeef- 
fent,  ad  monumentum* 
2c  vidit  lapidem  fubla* 
tum  à  menumento. 
Cu:urrit  ergo ,  8c  ve- 

nic  ad  Simpncq}  Vctx^ 


Jj6      *m        PODR  L 

îcadal'u  Difcipulum, 
quem  diligebat  jefus  / 
8c  dicir  cis  :  Tulerunt 
Domiaum  de  monu- 
mento  /  8c  nefcimus 
nbi  pofuerunt  eum. 
Exi*t  ergo  Petrus  ,  5c 
ille  alius  Difcipulus/ 
8c  venerunt  ad  monu-i 
mentum  /  Currebant 
autem  duo  fimul  /  8c 
ille  alius  Difcipulus 
praecucurrit  citius  Fe- 
tro  ,  8c  venit  primus 
ad  monumentum  $  8c 
cùm  fe  inclinaflet,  vi* 
dit  linteamina  pofita, 
non  tamen  introivit. 
Veuit  ergo  Simon  Pe* 
trus  fequens  eum,  8c 
introivit  in  monu. 
mentum  »  &  vidit  lin- 
teamina  pofita  ,  8c  fu- 
darium  ,  quod  fuerat 
fuper  caput  ejus  ,  non 
cum  linteaminibuspo- 
fitum  /  ied  feparatim 
involutum  in  unum 
locum.  Tune  ergo  in- 
troivit &  ille  Diibipu* 
lus  ,  qui  vencrat  pri- 
mus ad  monumen- 
tum :  8c  vidit  ,  8c  cre- 
didit  :  nondum  enim 
feiebat  Scripturas,  quia 
tuis  refurgere. 
Credo  in  unura*  8c c 


S   S  A  M  £  D  Y 

an/fi  tôt  trouver  Simon 
?  terre  &  l'autre  Dtfcîph 
qu*  Jefus  atmott ,  &  leur 
dit      On  a  enlevé  du 
S  pul  hre  le  Seigneur  $ 
dr  nous  ne  [avons  ou  on 
Va  mis.    A  V heure  mê- 
me Pierre  ,    &  l'autre 
Dif.iple   fortirent  ,  & 
coururent  tous  deux  an 
SewUhre  -,  mais  ce  Dif* 
ciple    devança   Pierre , 
©•  y  arriva  le  premier. 
Et  je  baiffant ,  //  vit  les 
Inges  pliez  ,  dans  lef- 
quels  le  Corps  de  Jefus 
avoit  êtê  envelope  y  ton* 
tefois   il  n'entra  point 
dans  le  Sepulchre.  Si- 
mon Pierre  qui  le  fui- 
voit  fur  vint  ,  entra 
dedans  ,  où  il  vit  les 
linges  pliez ,  &  le  Suaire 
qui  ètoit  Jur  la  tête  de 
Jefus  ,  mis  à  part  des 
linceuls.    Mors  le  Dif~ 
ciple  qui  et  oit  arrivé  le 
premier  au  Sepulchre  , 
entra  aujji  \  il  vit  ,  & 
il  ernt  i  car  il  ne  fa- 
voit   pas  encore  qu'il 
et  oit  prédit  dans  l'E- 
criture quil  devoit  rej~ 
fufeiter  des  morts. 
oportebat  eum  à  mor* 

ci- devant,  p,  4$v 


Câpres  Pâques.  tfy 
Offertoire.  Ojfertorium. 

Enedidus  qui  vc^ 


BEni  Jott  celui  qui 
vient  au  Nom  du 
Seigneur  ,  &  nous  qui 
Jomwes  de  la  maijon  du 
Seigneur  ,  mus  vous 
bemjjons.  Le  Seigneur 
ejî  le  Dieu  tout*puij(jant 


I^nitin  nomme  Do, 
rmfù  i  Benedicimus 
vobis  de  como  Do- 
mini  i  Deus  Dominus 
&  illuxit  nobis  ,  aile* 
luya ,  alleluya. 


(y  il  a  fait  luire  Jur  nous,  une  nouvelle  lumière* 
Louez  Dieu  y  loù<z  Dieu. 


Secrète, 

F dites,  s'il  vous  plaît, 
Seigneur ,  que  par  la 
célébration  des  Mifteres 
de  la  Pâque ,  nous  ren- 
dions ioû\our s  des  allions 
de  grâces  j  afin  que  l'o. 
feration  continuelle  d* 
nôtre  Rédemption  nous 
donne  une  joye  éternel- 
le. Par  notre  Seigneur 
lefus-  Chrifi  vôtre  Fils  , 
qui  étant  Dieu  vit  & 


Sécréta. 

COncede  quaefu- 
mus  Domine  , 
lemper  ,  nos  per  haec 
myfteria  Pafchalia 
gratulari  :  ut  continua 
noftrse  reparationis 
opcratio  f  perpétuas 
nobis  fiât  caufa  laeti- 
tia?.  Per  Dominum 
noftrum  Jefum  Chri. 
ftum  Filium  tuum,qui 
tecum  vivit  &  régnât, 
&c. 


règne  avec  vous ,  &c. 

Protège  nos,  &c.  ci-  devant ,  p.  ji^9 
Oblatis  &c.  ct-devant  ,p.fif. 
Corn  m  union .  Communio» 

VOus  tous  qui  avez 
été  baptijtz  en  Je. 
JusXhrifl  y  êtes  revêtus 
de  leJusXhrijl.  Louez 
Dieu. 

Poft-  Communion. 

F dites  ,  Seigneur  , 
qu  ayant  receu  une 
nouvelle  vie  par  le  don 
de  -noue  Rcdcnjption  j 
far  ce  Jecours  dn  faluP 


OMnesquiinChrH 
fto  baptizati  ef- 
tis  ,  (  hnftum  indui- 
flis  ,  alleluya. 

Po/l-Corrjtnunio. 

REdemptionis  noJ 
firae  munere  vege* 
tati  >  quaeiumus  Do-] 
mine  :  ut  hoc  perpe* 
tus  ialutis  auxilioiâ; 


'jjt       Pour   li  Dimanche 

des  femper  vera  pro-  éternel*  mus  nous  avan« 

ikiat.  Per  Dominum  cions  toujours  dans  la 

noftrum  Jefura  Chri-  véritable  Foi.  Par  nôtre 

ftum    Filium  tuum  :  Seigneur  le\us-Qhrifl 

quitecum  vivit  8c  re  votre   Fils  ,  qui  étant 

gnat  in  unitate  Spiri-  Dieu  vit  &  règne  avec 

tus  fanéti  Dcus  ,  per  vous  :  Par  tous  les  (ie- 

omnia  laecula  fseculo-  des  des  Jiecles.  Ainfl 

rum;  Amen.  Joit~il. 

fôf$b'&&>  Sfcfâ?  Ctfàl 

POUR  LE  DIMANCHE 

D  E 

QJJ  ASIMOD  O. 


MESSE- 

Introitus.  Introït. 

QUafi  modo  geniti  Omme  des  enfans 

infantes ,  alkluya:  nouveaux  -  nez  , 

rationabiles  fine  dolo  Louez  Dieu.  Dejirez  le 
lac  concupifcke  ,  aile-  lait  fpirituel ,  qui  efl 
luya,alleluya  talleluya,   propre  à  vous  rendrê 

exempts    de  tromperie. 
Louez  Dieujouez  Dieu9 
huez  Dteu. 
Pfalm.  80.  Pfeaume  8o# 

EXultate  Deo  ad.    T^Ouffez  des  cris  de 
jutori  noftro  :  jvu    A  )oye  en  l *  honneur  de 
bilate  Deo  Jacob.        Dieu  qui  efl  notre  Je- 
Gloria  Patri ,  &c.      cours  1  Louez  avec  al- 
legreJ/eleDieude  lacob.  Gloire  fo\ty  &c* 


*      DE  QUA 

O  rai  (on, 

F dites,  s'il  vous  plaît* 
par  votre  rniftricor 
de  ,  o  Otcu  tout- put  f- 
fant  y  qnayavt  achevé 
de  célébrer  les  fêtés  de 
Paque  ,  mus  en  confer. 
viens    toû  ours  Vejprit 
dans   nos  allions  ,  & 
dans  toute  notre  vie. 
Par  notre  Seigneurie. 
La  Leç  >n  de  l'Êpltte 
première  deTAfôtre 
faint  Jean,chap.  ç, 

M Es  très- chers  frè- 
res ,  Quiconque 
efi  né  de  Dieu  [urmon- 
te  le  monde  :  &  cette 
*viEtoire  efi  due  à  no- 
tre foi  :  Qui  eji  celui 
qui  triomphe  du  mon- 
de ,  fi  ce  n'efl  celui  qui 
croit  que  Jefus-QJmft 
efi  le  Ptls  de  Dieu  ? 
C'efl  lui  qui  efi  venu 
pour  purifier  les  hom- 
mes par  Veau  du  Bap- 
tême \&parle  jangàt 
fa  Paffion  ,  non  par 
ïeau  jeule  ,  maïs  par 
te  au  &  le  fang.  Et 
c'efl  ÏE)prit  faint,  qui 
vous  affure  que  Jejus- 
Chrifl  eft  l*  vérité  % 
Car  il  y  *  trois  Perfon- 
nés  qu*  portent  tèmoU 
gnage  dans  le  Ciel  (de 

la  Divinité  de  Jcfus- 


s  i  m  o  d  oV  jfp 

Oratio 

PRsefta,  quœfumus 
orrnipotens  Deus, 
ut  ,  qui  Pafcalia  fefta 
peregmnis  \  ha?c  ,  te 
Lrgienre,  moribus  8c 
vita  teneamus.  Per 
Dominum  noftrutn 
Jefum  Chriftum  Fi^ 
lium  tuum  >  Sec. 

LeBio    EpifloU  beati 
Joannis  Apofloli. 
cap.  f. 

CHariflimi,  Omnt 
quod  natum  eft 
ex  Deo,  vincit  mun- 
dum.  Et  hxc  eft  vi- 
étoria,  quae  vincit  mun- 
fum  >  fides  noftra. 
Quis  eft  autem  qui 
vincit  mundum  t  niû 
qui  crédit  quoniam 
Jefus  eft  Filius  Dei? 
Hic  eft»  qui  venit  per 
aquam  8c  faoguinem , 
JelusChriftus.  Nonitt 
aqua  fol  uni  ;  (ed  itt 
aqua  &  languine.  Et 
fpiritus  eft  qui  teflifi- 
catur,  quoniam  Chri- 
ftus  eft  veritas.  Quo- 
niam très  funt  qui  te- 
ftimooium  dant  in 
cœlo  :  Parer ,  Verbum, 
&  Spiritus  fan&us  :  Et 
lu  très  uoum  lunt.  Et 

très  lunt  qui  teftimo* 


5p«o 

nium  dant  in  terra; 
Spiritus,  aqua  &  fan- 
guis:  Et  hi  nesjunum 
funt.  Si  tcftimonium 
hominum  accipimus, 
teftimonium  Dei  ma- 
jus  eft.  Qaoniam  hoc 
eft  reftimonium  Dei  , 
quod  majus  eft;  quia 
teftificarus  eft  de  Filio 
fuo.  Qui  crédit  in  Fi- 
lium  Dei ,  habet  tefti- 
monium Dei  in  fe. 


Pour  le  Dimak^hé 


Chrilt  )  lePere,  le  Ver- 
be y  &  le  Jaint  Efpritx 
&  ces  trois  ne  font  qu'un. 
(  (cul  Dieu  )  &  il  y  a 
trois  témoins  Jur  la  ter~ 
r*(de  l'humanité  réel- 
le de  ]dus„ Chrilt  ) 
L'£lprit(fon  ame  qui 
fut  lèparée  de  ion 
corps,)  l'eAu&le  fang 
(  qui  Sortirent  de  fon 
côté  après  fa  mort 
ces  trois  ne  font  qu'un 


(qui  portent  enl'unitéde  leur  preuve,  quelque 
image  de  cette  Unité  adorable  des  Perfonnes  Di- 
vines. )  Que  fi  nous  recevons  le  témoignage  des 
hommes  (  pour  la  décilion  de  nos  diterens  \  à 
plus  forte  raifon  devons-nous  recevoir  )  le  M- 
moignage  de  Dieu  qui  eft  plus  grand ,  par  lequel  il  a 
témoigné  que  lefus-Chrift  e(i  fon  Fils.  Celui  qui 
croit  qu'il  efl  {on  Fils , porte  en  foi  le  témoignage 
de  DUu{  Honore  Dieu  par  la  foi  qu'il  ajoute 
à  fon  témoignage.  ) 


Graduale. 
Alleluya,alleluya. 

IN  die  Refurre6Ho- 
nismeae,  dicit  Do. 
minus  ,  pracedam  vos 
in  Galilaeam.  Aile- 
luya. 

Poft  dies  oéto, 
januis  claufis  ,  ftetit 
Jefus  in  medio  Dif- 
cipulorum  >  6c  dixit  , 
Pax  vobis,  Alleluya» 


Graduel. 
Lciiez  Dieu  ,  louez* 
Dieu. 

AU  jour  de  ma  Re- 
lurreiïion  »  dit  le 
Seigneur  ,  j'irai  devant 
mous  en  Galilée. 
Louez  Dieu, 
f.  Huit  jours  après  , 
les  portes  étant  fermées  , 
lefus  Je  trouva  au  mi* 
heu  de  [es  Dijciples  ,  & 
leur  dit  :  La  paix  foit 
avec  vous.  Louez  Dieu. 


U 


ûe  Quas 
Lafuitedufaint  Evan- 
gile félon  faint  lean. 
chap.  10. 

EN  ce  ternSrlà.le 
premier  jour  de  la 
femaine  d'après  les  Fê 
tes  de  Pàx\\iesJur/efoir, 
lefus  entra  dans  le  lieu 
où  les  Difciples  étaient 
afjemblez  ,  à  caufe  de 
Vaprehenfion  qu'ils  a- 
voient  des  luifs  i  & 
étant  au  milieu  d'eux  , 
leur  dit  i  La  paix  Joit 
avec  vous.  Ayant  dit 
cela  ,  il  leur  montra  fes 
mains  »  &fon  cote.  Les 
Difciples  furent  ravis 
de  ]oye  de  voir  le  Sw- 
gneur.  Et  il  leur  dit  en- 
core La  Paix  foit  avec 
vous.  Comme  mon  Pere 
m'a  envoyé  ,  je  vous  en* 
voye  aujji  {  peur  pro- 
curer le  lâl  ut  des  hom- 
mes.) Après  ces  paro- 
»  les ,  il  foufla  fur  eux ,  & 
leur  dit  Recevez  le 
Juint  Efprit  ,  les  péchez 
que  vous  remettrez  y  fe* 
ront  remis  &  ceux  que 
vous  retiendrez  ,  Jeront 
retenus.  Thomas  ïun 
des  douze  Apôtres  a- 
fellé  Didymus  riitoit 
point  m  leur  compagnie 
quand'   hjus  y  vint, 

ttVjî  pourquoi  Us  m- 


imodo! 

Sequentia  fanfti  E- 
vangelis  [ecùndùm4 
loannem.  cap,  io, 

IN   illo   tempore  i 
Cum  effet  fero  die 
illa,una  Sabbatorumr 
Se  fores  effent  claufae  » 
ubi  erant  Difcipulî 
congregati  propter 
metum    Judaeorum  ; 
venit  jefus ,  8c  fterit  ia 
medio,8c  dixireis;  Pax 
vobis.    Et  cùm  hoc 
dixîfiet  i  oftendit  eis 
manus  8c  latus.  Gavi- 
fi  lunt  ergo  Difcipulî, 
vifo  Domino.  Dixic 
ergo  eis  iterum  :  Pax- 
vobis  .Sicut  roi  fit  me' 
Pater ,  &  ego  mitte 
vos,  Haec   cùm  dixif- 
fet,  inlufflivit ,  8c  dixit 
eis:  Accipite  Spiritum 
fanâum  :  quorum  re- 
miferitis  peccaca  ,  re- 
mittuntureis:  8c  quo«j 
rum  retinueritis  ,  re- 
tenta funtr  Thomas» 
autem  un  us  ex  duode- 
cim  qui  dicitur  Didy-J- 
mus  t  non   erat  cum 
eis  >  quando  venit  )&ti 
fus.  Dixerunt  ergo  ei* 
alii    Dilcipuli  :  Vidi- 
mus  Dominum,  111e 
autem  dixit  eis  :  Nili 
videro    in  raanibua» 
ejus    fixuram  çlavo*: 
B  bU 


f6i  Four  tt 
rum ,  &  mittam  digi* 
tum  meurn  in  locum 
clavorum >  &  mittam 
manu  m  meam  in  la- 
tus  ejus,  non  credam. 
Et  poft  dieso&o,  ite- 
rum  erant  Difcipuli 
ejus  intùs,  8c  Thomas 
cum  eis.  Veait  Jefus, 
januis  clauûs,  8c  ftetit 
in  medio,  8cdixit:Pax 
vobis.  Deindc  dicit 
Thomae  :  Infer  digi- 
tum  tuum  hue ,  8c  vi- 
de manus  meas  ,  8c  af 
fer  manum  tuam  ,  8c 
mittein  latus  meum  : 
8c  noli  eflè  incredu- 
1  as  y  fed  fidelis.  Ref- 
pondit  Thomas  8c  di- 
xit  ei  :  Dominus  m  eus, 
8c  Deus  meas.  Dicit 
ei  jefus  :  Qaia  vidifti 
me  Thomi,  credidifti: 
Beati  qui  non  vide- 
runr,  8c  crediderunt  , 
Multa  quidem  8c  alia 
ligna  fecit  :  jefus  in 
confpeftu  «Hfcipulo- 
rtrra  fuorum.iqujenoît 
font  feripta  in  libro 
bot.  Haec  amem  ferip- 
ta funt ,  ût  credatis  , 
quia  Jefus  eft  Chri- 
dus  Filius  i;ei  <  8c  ut 
credentes  ,  vitam  tu 
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très  Di(c$ples   lui  di~_ 
rent  :  Nous  avons  <vu 
le  Seigneur  \  il  leur  re- 
parût :  Si  )e  ne  vois  la 
marque  des  clous  datif, 
Jes  mains :  Si)e  ne  met  s 
mon  doigt  Jur  les  en- 
droits des  clous,  &  fi  je 
ne  mets  ma  main  dans 
/on  coté  ,  )e  rien  croirai 
rien.  Huit  jours  après  » 
comme    les  Difciplex 
itoient   encore  dans  la 
maïfon  ,  &  Thomas  a*t 
vec  eux  -,  Jefus  entra  , 
les   portes   étant  fer- 
mées \&  étant  au  mi» 
lieu  dieux  ,  leur  dit  :  La 
paix  [oit  avec  'vous  : 
Puis  il  dit  à  Thomas  : 
Porte  ici  ton  doigt  ,  (ÎP 
regarde    mes  mains  : 
mets  ta  main  dans  mon 
côté  y  &  ne  fois  plus  in- 
crédule y  mats  fidèle^ 
Thomas  répondit,  &  lui 
dit  .  Mon  Seigneur ,  & 
mon  Dieu.  Je  jus  tuiditi 
Thomas  ,  parce  qve  tif 
mas  vu  ;  tu  as  crûi 
Bienheureux    ceux  qui 
ont  crû  (ans  avoir 
Jefus  fit  encore  plufiems 
autres  merveilles  en  la 
prefence   de  ,  (e*  Difci- 
ples,  Icjquclles  ne  ]ênt 


beatis  in -nommée-,  us.  pas  écrites  en  ce  Livre. 
Celles-ci  {ont  écrit;* }  afin  ope  vous  croyex*  qu* 


^/n/     /*  ChriJIFils  de  Dieu,  &  ?«V/i  crgwt 
vous  recevez  la  vie  en  (on  nomm 
Credo  ,  8co  fi  devant,  pag.+ç. 


Offertoire. 

L%Ânge  du  Seigneur 
dejcendit  du  Ciel  , 
&  dtt  aux  Femmes  : 
Celui  que  vous  cher- 
chez eft  reffujcité  félon 
fa  parole.  Louez  Dieu* 
Sécréter 

SEigneur  ,  recevez  , 


Ojfertorium* 

ANgelus  Dominî 
defccnditdecœlo, 
8c  dixit  mulieribus: 
Quem  quaeritis,furre-; 
xit  ficut  dixit  ,  aile- 
luya. 

Sécréta. 
^Ufcipe    munera  l 


'il  vous  plaît  t  les 
offrandes  que  votre  £• 
glife  vous  fait  avec  al- 
legreffe  :  &  comme  vous 
lui  avez  donné  le  fi$- 
jet  d'une  fi  grande  joye> 
faites  quelle  reçoive  le 
fruit  d'une  éternelle  je- 
'licité.  Par  notre  Seigneur  IeJus-Chri/i  ,  &c% 
Communion*  Communio. 

POrtez  vitre  main 
fur  moi  ;  Ô*  rrcon- 


Domine  ,  quaefu- 
mus,  exulcantis  Eccle- 
fiae  :  8c  cui  caufam  tau* 
ti  gaudii  prseftitifti  > 
perpétuas  fruftum  con- 
cède lœtitiae.  Per  Do-; 
minum  noftrtim 
funi  Chrifturn,8cc» 


noifjez  les  endroits  des 
clous.  Louez  Dieu ,  & 
ne  Joyez  plus  incrédu- 
le ,  mais  fidèle.  Louez 
ÙieUy  louîz  Dieu. 
Poft^Communion. 

SEigneur  y  notrt  Dieu , 
nous  vous  fuplions 
que  ces  faints  &  Jacrez 
Mi  fier  es  que  vous  avez 
rnfîituez  pour  nous  con* 
fer  ver  dans  la  grâce  de 
notre  réparation ,  nous 
fervent  de  umede  pour 


M lue  raanum  tua 
;8c  cogaofee  lo* 
ca  clavorum  >  alleluya  : 
8c  noli  eiïè  incredu- 
lus,  fed  fi  1  élis  ,  alle- 
luya »  alleluya» 

Po/i'  Communia, 

QUaefumus  ,  Do-, 
'mine  Deus  no* 
(ter  :  ut  facro  fanéta 
Myfteria>quae  pro  re- 
parationis  noftrae  mu* 
nimine  contuiifti  ,  & 
praefens  oobis  rame- 
dium  efle  facial  8* 
Bbb  il 


y  G 4.      F  c  u  n    z  b  Dimanche 

futuruiH..  Per  Domu  le  prejent ,  &  pour  Fa* 
num  noftrum  Jefura  venir.  Par  notre  Sei~ 
Chriftum ,  Sec.  gneur  Jejus-Chnjl ,  &c 

4*3-  €*î       ^  -£*î  ^  -E*3'  E*3* 

PRIERE  POUR.  LE  ROI. 


Pfalm.  19* 

EXaudiatte  Domi- 
nusindie  tribula- 
noois  :  protegat  te 
noaien  Dd  lacobé 

Mittat  tibiauxilium 
de  fanéto:8c  de  Sion 
tueatur  te. 

Memor  fit  omnîs 
facrificii  tui  :  8c  holo- 
cauftum  tuum  pingue 

fi3t. 

Tribuat  tibi  fecun- 
dùm  cor  tuum  :  8c 
omne  confilium  tuum 
confirmet. 

Laetabimur  in  falu- 
tari  tuo;&  in  nomine 
Dei  noftri  magnifica* 
bimur, 

Impleat  Dominos 
omnes  petitiones  tuas: 
aune  cegnovi  quo- 
niam  falvumtecit  Do- 
minus  Chriftum  fuum. 

Exaudiet  illum  de 
€«!o  .  iantto  iuo  :  in 


Pfeaume  19. 

QUe  le  Seigneur  vous 
'xauce  au  jour  de" 
ïafl<£ïton  :  que  le  Nom 
du  Dieu  de  Jacob  vous 
protège. 

Qu'il  vous  envoyé, 
[on  fecours  de  /on  San- 
Buaire ,  &  [on  ajpjiance 
de  Sion* 

%ùil  Je  Jouvietme 
de  tous  vos  Sacrifices  : 
&  qu'il  rende  parfait 
vôtre  holocaufle. 

Qh:1  vous  donne  ce 
que  votre  cœur  dejîre  : 
à4  quil  afermijje  tous, 
vos  dépeins. 

Nous  nous  réduiront 
de  votre  bonheur  & 
vous  nous  glorifierons  an 
Nom  de  nôtre  Dieu. 

Que  le  Seigneur  vout 
acorde  toutes  vos  de* 
mandes  :  J'ai  reconnu 
maintenant  que  le  Sei- 
gneur protège  Jon  Cbrijl. 
(  fon  Oint.  ). 

//  l'exaucera  du  Ciel0, 
où  M  [a  établi  [on  S<m$ 


&  E     QjJ  A 

Quatre  lajpftance  de 
fa  droite  tft  puiffante. 

Ceux  là  s'affurent 
fur  leurs  chariots  ,  & 
fur  leurs  chevaux  \  pour 
nous  vous  invoquerons 
le  Nom  du  Seigneur  no- 
tre Dieu. 

Ils  ont  été  abatus  , 
&  ils  font  tombez  \ 
mais  nous  nous  fommes 
relevez  ,  &  nous  fom* 
mes  redreffez. 

Sergneur  *  confervez 
le  Rot  *  (y  exaucez- 
nous  lorfque  nous  vous 
invoquerons. 

Gloire  /oit  au  Pere  , 
&c. 

Seigneur  ,  conjer* 
vez  le  Roi. 

Bc.  Et  exAUcez-nous 
lorfque  nous  -vous  invo- 
querons. 

Prions. 

ODieu,  qui  êtesnô- 
tre  azile  ,  &  no* 
tre  force  ,  êoutez  fa- 
vorablement les  fain 
tes  Prières  de  votre 
Eglife  ,  vous  qui  êtes 
ï  Auteur  de  la  pieté 
&  dccordez^nous  par 
une  grâce  pmffante  ce 
que  nous  demandons  a- 
wec  une  vive  foi,  Par 
notre    Seigneur  Itjut- 


potentatibus  falusdex* 
terae  cjus. 

Hi  in  curribas  ,  8c 
ht  in  equis:  nos  auteai 
innomine  Dti  noftri 
invocabimus. 


Ipfi  obligati  funt  & 
ceciderunti  nos  autem 
{urreximus  >  &  erc£ti 
fumus. 

Domine  falvum  fac 
Regem:&  exaudi  nos 
in  die  qua  invocave- 
rimus  te. 

Gloria  Patri  9  Sec. 

f.  Domine  falvum 
fac  Regem. 

Çi.  tt  exaudi  nos 
in  die  qua  invocave* 
rimuBte. 

Oremus* 

DEus,refugium  no? 
lirum  &  virtus  , 
adefto  piis  Ecclefiae 
tuae  precibus  auttoç 
ipfe  pietatis  ,  8c  prae-; 
fta  \  ut  quod  fidélité? 
petimus  ,  efficacité* 
confequamur.  Ter  Do» 
minum  noftrum  le* 
fum  Chriltum  >  &c? 


D  I  M  A  HCÏI& 

Prions* 

Dieu  tout  -  puiftnt \ 
nous  vous  fuplions 
que  N.  vitre  Serviteur 
&  nitre  Roi  ,  qui  a 
receu  de  votre  miferi* 
torde  la  conduite  de  ce 
Royaume  ,  reçoive  aujji 
de  vitre  grâce  le  corn* 
ble  ,  ér  la  perfeBion 
de  toutes  les  vertus  : 
afin  que  les  poffedans  : 
il  puiffè  terrafjer  les 
monflres  des  vices  ,  de- 
meurer viiïorieux  de 
Jes  ennemis  ,  6*  entrer 
enfin  plein  de  grâces  & 
de  mérites  ,  en  vitre 
Royaume  éternel,  i  Sau- 
veur du  monde  ,  qui 
êtes  la  voye  ,  la  vérité* 
&  la  vie  f  Ô*  qui  étant  Dieu  ,  vivez,  &  ré- 
gnez avec  Dieu  votre  Pere  ,  en-  ïunitè  du 
fainî  Efprit  dans  tous  les  fiecles  des  fiedts* 
Ainfi  joit-iL 

Les  Litanies  de  la  Pajjion  de  Nàtrt 
StigntHT  Jefhs-Chrsft. 

Yrie  elcifoû,         ^  Eigneur  ,  ayez  pitié 


$66       Pour  le 

Orewus. 

QUsfumus  omni- 
potens  Deus,  ut 
tamulus  tuus  N.  Rex 
nolter  qui  tua  mifera- 
tione  fufeepit  regni 
gubernacula  ,  virtu- 
tum  etiam  omnium 
percipia  incrementa  , 
quibus  decenter  orna» 
tus,  &  vitiorura  mon. 
ftra  deritare  ,  hottes 
fuperare  ,  &  ad  te,  qui 
via  >  veritas ,  Se  vi  ta  es  > 
gratiofus  valeat  per, 
venire.  Qui  vivis  fie 
régnas  cum  Dco  Pâ- 
tre in  unitate  Spiritus 
fanéti  Deus ,  per  om« 
nia  fecuia  feculorutn. 
Amen. 


Chritte  eleifon* 
Kyrie  eleifon. 
Chrifte  audi  nos* 


de  nous. 
Ckri/l'  ,  ayez  pitié  d* 
nous. 

Seigneur  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Jefus.ChrîtJcoute&nQHt* 


DE     Q^U  A 

Jefus^ChriJi  ,  exaucez- 
nous. 

Pere  celejîe  f  qui  êtes 
Dieu  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Fils  Rédempteur  du 
monde ,  qui  êtes  Dieu, 
ayez  pitié  de  nous. 

EJprit  Saine  qui  êtes 
Dieu  ,  ayez  pitié  d$ 
nous. 

Trinité  fainte  ,  qui  êtes 
un  feul  Dieu  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

JejuS'ChriH  ,  quiètes 
décendu  du  Ciel  pour 
nous  racheter  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Jefus-Chrift  t  qui  avez 
daigné  naître  de  la 
gloneufe  fierge  Marie, 
ayez  pitié  de  nous. 

Jefus  Chriffr  qui  avez 
pris  po'tr  l'amour  de 
nous  la  forme  d'un 
ejelave ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Jeftts-  Chrifl,  qui  avez 
efle  couché  dans  une 
crèche  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Jejus-Qhrifl  ,  qui  ria- 
*vez  pas  rejette  les 
larmes  'd'une  Peche- 
reffb  r  ayez  pitié  de 
nous. 

Jelus  Chrift ,  qui  avez 
twmnte  votre  Corps 
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Chrifte  exaudi  nos. 

Pater  de  caelis  Deus^ 
miferere  nobis. 

Fili  Redemptor  muni 
à'i  Deus  p  miferere 
nobis. 

Spiritus  fan&e  Deus  » 
miferere  nobis. 

SanÉh  Trinitas  un  us 
Deus ,  miferere  no- 
bis. 

jefu  Chrifte ,  qui  pro 
redemptione  noftra* 
de  caelis  defcendifti, 
miferere  nobis. 

Jefu  Chrifte  ,  qui  de 
gloriofa  Virgme  Ma, 
ria  dignatus  esnafci 
miferere  nobis. 

Jefu  Chrifte  ,  qui  pro- 
nobis  formam  fervï 
accepifti  ,  miferere 
nobis. 

Jefu  Chrifte  ,  qui  in 
pradepio  jacuifti  » 
miferere  nobis. 

jefu  Chrifte  ,  qui  h- 
crymantem  pecca* 
tricem  non  horrui- 
fti,   miferere  nobis» 

Jefu  Chrifte,  qui  famé 
&  fiti  corpus  tuuna 


f6S  f0U*  tE 

macerafti  >  mif. 


Jefu  Chrifte  ,  qui  à 
judaeis  teatatus  8c 
affli&us  fuifti,  miC 

Jefu  Chrifte  ,  qui  pro 
nobis  ufquc  ad  fu- 
dorem  faaguineura 
prolixius  orafti ,  mi- 
fèrerc  nobis. 

jefu  Chrilte  ,  qui  à 
Juda  tradi  8c  ofcu- 
lart  te  permififti  > 
milerere  nobis. 

Jefu  Chrifte  ,  qui  ab 

'  irnpiis  Judaeis  com- 
preh^nlus  ,  8c  in 
terram  projeétus  fui- 
fti ,  milerere  nobis, 

Jefu  Chrifte  ,  qui  H. 
gatis  manibus  poft 
terg  u  m ,  te  duci  per- 
mififti »  miferere 
nobis. 

Jefu  Chrifte,  qui  Pon- 
tificibus  praefenta- 
tus  ,  8c  tnendaciter 
accufatus fuifti,  mi- 
ferere nobis. 

Jôfti  Chrifte,  qui  pug- 
nis  8c  ahpis  in  fa. 
/  cie  percuffus  fuifti , 
miferere  nobis, 

Jefu  Chrifte  ,  qjii-di* 


DfMAfîC  HE 

par  la  faim  &  pa¥ 
la  foif  ,  ayez  pitié 
de  nous* 

Jefus-  Chri/î ,  qui  avez* 
efié  tenté  &  perfecnté 
par  les  Juifs  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Jefus-Cbrift  ,  qui  avez 
prié  pour  nous  juf- 
ques  à  (uer  du  fang  9 
ayez  pitié  de  nous. 

Jefus-Cbrift ,  qui  avez 
permis  que  ludas  vous 
ait  trahi  par  un  bai» 
Jer  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Je  jus  -  Chriji  ,  qui  avez 
êie  pris  &  ietté  par 
terre  par  les  impies 
Juifs  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Je/us  -  Chri/l ,  qui  avez: 
permis  quon  vous  ait 
mené  les  mains  liets 
derrière  le  dos  ,  ayez 
pitié  de  nous* 

Jefus.Chrît  ,  qui  avez 
êteprcfenîê>  &  faufje- 
ment  accufé  devant  les 
grands  Prêtres ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Jefus  Clmft  y  qui  avez 
eu  le  vijage  meurtri 
de  coups,  de  poings  & 
de  fouflets  ,  ayez  pi- 
tié de  nous. 

Jjejus-Cbrifl  ,  qui  avéz 

Jouftr* 


DE  QU 

Joufert  divers  opro- 
bres  ,  ayez  pitié  de 
vous. 

Jejus.Chrifl  ,  qui  avez 
été  hvré  entre  les 
mains  de  Pilate  , 
ayez  pitié  de  nous. 

Jejus  Chrifl  ,  qui  avez 
été  atachè  à  une  10- 
lomne  ,  &  fiùeté  )uf- 
ques  au  fang  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Je/us -Chrifl  ,  qui  avez 
été  revêtu  par  les 
Joldats  d'un  vête- 
ment de  pourpre  $  ayez 
pitié  de  nous. 

Jefus  .Chrifl  ,  qui  avez 
été  couronné  d'épine 
très  -  piquantes ,  ayez 
pitié  de  nous* 

Jejus- Chrifl  ,  qui  avez 
oui  repeter  ces  cruel- 
les paroles  ,  faites  le 
mourir  ,  faites  -  le 
mourir  ,  crucifiez  le , 
ayez  pitié  de  nous. 

Jejus -Chrifl  ?qui  dans 
votre  extrême  foibUQe 
avez  été  chargé  du 
pe/ant  bois  de  la  Croix, 
ayez  pitié  de  nous. 

Jejus-Ckrift  ,  qui  avez 
été  élevé  fur  la 
Croix  ,  (y  mis  avec 
des  larrons  >  ayez  pi- 
tié de  nous. 

Jejus'fshrifl  ,  de  qui  les 


as  i  modo!  569 
verlis  opprobriis  U- 
lufus  fuifti,  miC 

Jefu  Chrifte  ,  qui  Pi- 
lato  tradirus  fuifti  9 
miferere  nobis. 

Jefu  Chrifte ,  qui  ad 
columnam  lig  tus  , 
&  ufque  ad  fangui- 
rem  verberatus  fui- 
tet  miferere. 

Jefu  Chrifte,  qui  à  mi- 
litibus  vefte  purpu- 
reâ  indutus  fuifti  » 
mi  1er  ère  nobis. 

Jefu  Chrifte  ,  qui  fpi- 
nis  duriftimis  coro» 
natus  fuifti  ,  mil', 

Jefu  Chrifte  ,  qui  ver- 
bum  durifiimum  > 
toile ,  toile,  cruciû- 
ge  p  fsepiùs  audifti  , 
miferere  nobis  • 

Jefu  Chr.lte  ,  qui  du- 
riffiraum  lignum 
crucis  fefius  8c  one* 
ratus  fuflinuifti,  mi- 
ferere nobis» 

Jefu  Chrifte  ,  qui  in 
Cruce  levatus  cum 
latronibus  aflocia- 
tus  fuifti  ,  miiererc 
nobis. 

Jefu  Chrifte,  qui  ma- 
Ccc 


f*o  Pour  le 
nibus  Se  pedibus  fi- 
Xis  in  Crucc ,  àprse- 
tereuntibus  blalphc- 
ruatus  fuifti,  nuie- 
rerc  nobis. 


Jcfu  Chrifte  ,  quifpe- 
ciofam  faciem  tuam, 
quali  leprofam  ha- 
bmfti  mifer ère  no- 
bis, 

Jcfu  Chrifte  ,  qui  pro 
crucifixoribus  ora- 
ûi  ad  Patrem ,  &  la- 
tronem  in  cruce 
exaudifti  ,  mifereie 
nobti» 

Jefu  Chrifte,  qui  Ma* 
riam  matrem  tuam 
dulciflimam  joanni 
commendafti ,  mi- 
ferere  nobis* 

jefu  Chrifte ,  qui  lan- 
cea  pe'rforatus  fuifti» 
&  proprio  fanguine 
xnundum  redemifti, 
xmierere  nobis. 

jefu  Chrifte  ,  qui  in 
monunr»ento  fepul- 
tus  fuifti ,  miferere 
nobis. 

Jefu  Chrifte  ,  qui  ter* 
tia  die  à  mortuis 
relurrexifti  ,  mue- 


Dimanche 

mains  &  les  pieds 
ont  efie  clouez  fur  la 
Croix  ,  &  qui  avez 
été  chargé  de  blaj- 
phemes  par  uvx  qui 
paflûient ,  ayez  pitié 
de  nous. 

Jefus.Chrifl  ,  de  qui  le 
vi/age  adorable  a  été 
dt figuré  ,  &  rendu 
Jetféblable  à  celui  d'un 
Lépreux  ,  ayez  pitié 
de  nous- 

Je  fus  Chnft  ,  qui  avez 
prie  votre  Pere  peur 
ceux  qui  vous  crucï- 
fioient  *  (Jr  qui  a  uez 
exaucé  fur  la  Croix 
la  prière  du  Larron  > 
ayez  piîie  de  nous. 

Je  (us  Chrifi ,  qui  avez 
recomviandè  votre 
chère  Mere  à  \aint 
Jean  ,  ayez  pitié  dt 
nous. 

Jejus  Chrifi  ,  qui  avez 
été  percé  d'un  coup 
de  lance ,  &  qui  avez, 
racheté  le  monde  de 
votre  Sang  ,  ayez  pi- 
tié de  nous. 

Jejus  Chrifi  ,  qui  avéz 
été  mis  dans  le  Se- 
puLhre  ,  ayez  pitié 
de  nous. 

JeJus'Lhri/l  ,  qui  êtes 
reffufeite  des  morts  le 
troifieme  jour  ,  ayez* 


DE  QUÀ 

pitié  de  nous, 

Jejus-  C  hr'tfl  ,  qui  qua- 
rante )ours  après  1/0- 
tre  R+furreBion  êtes 
monte  au  Ciel ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Je\us  (  hrift  ,  qui  êtes 
ajjts  à  la  droite  de 
Dieu  le  Pe*e  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Jejus  Chrifl  ,  qui  devez 
venir  juger  les  vivons 
&  les  morts  ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Agneau  de  Dieu  ,  qui 
effacez  tes  péchez  du 
monde  ,  pardonnez* 
nous  ,  Seignfnr. 

'rfgneau  de  Dieu  ,  qui 
effacez  les  péchez  du 
monde ,  exaucez*  mus 

-  Seigneur.  *~ 

Jigneau  de  Dieu  ,  qui 
effacez  les  péchez  du 
monde  ,  ayez  pitié  de 
nous . 

le  fus- Chrît \êcoutez~nous. 
Jefus-Lhrijl  ,  exaucez- 
nous. 

Seigneur  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Chrtft ,  ayez  pitié  de  mus. 
Seigneur  ,  ayez  pitié  de 
nous. 

*  Notre  Pere,  &c. 
Prions. 

SEigneur  Jejus-Chrift, 
qui  avez  voulu  rc- 


simodo.  571 
rere  nrbis. 

jeiu  Chrifte,  qui  qua- 
dngetiroa  die  in 
calum  afeendifti  » 
^  lit  rere  nobis. 

Jefu  Chrifte,  quifede* 
ad  dexteram  Pat  ri  s  „ 
miferere  nobis. 

Jefu  Chrifte,  qui  ven-, 
turus  es  judicare  vL 
vos  &  mortuos  » 
miferere  nobis. 

Agnus  Dei  ,  qui  tollig 
peccata  en  undij  par- 
ce nobis  Domine. 

Agnus  Dei ,  qui  tollis 
peccata  mundi  *  e- 
xaudi  nos  Domine* 

Agnus  Dei ,  qui  tollis 
peccata  mundi,  mû 
ferere  nobis. 

efu Chrifte,  audi  nos. 
efu  Chrifte  ,  ex  audi 

nos.  • 
Kyrie  eleifoo> 

Chrifte  eleifon, 
Kyrie  eleifon, 

Pater  nofter ,  &c. 
Or  émus. 

DOmint  Jefu f  hrC 
fte,  qui  pro  fâlu- 
C  ce  ij 


Les  L 
te  huir.ani  generis 
quinque  vulnera  pati 
voluitti  ,  tribue  quae- 
furous,  ut  ob  reveren- 
tiam  illorutH  vulne- 
rum  tuorum  ,  abfolvi 
xnereamur  ab  omni- 
bus peccatis  noftris, 
&  da  praefentem  vi- 
tam  bono  fine  termi- 
nari ,  &  à  tuae  dulcif- 
Jimae  vifionis  contem- 
phtione  numquam 
Icparari* 

DOmîne  JefuChrî. 
fte  Fili  Oei  vivi, 
qui  pro  humani  gene- 
lis  redemptîone  îq  li- 
gno  Crucis  pependi- 
fii  ,  te  humiliter  pia 
devotione  depreca- 
rour,  ut  Chriftianifli- 
mum  Regemnortrum 
N.  ac  civitatem  iftam, 
&  omnes  in  ea  exif- 
teares    ab  omnibus 
tam    corporis  quam 
animas  defendas  péri* 
culis  :  ut  far.ftorum 
mcrifcs  aiqtie  iuftr.jgiis, 
vitana  dignè  confequi 
mereamur  aeternam. 

IN  bac  hora  hujus 
diei,  tua  nos  Domi- 
ne rcylc  mifericordia, 
ut  per  totum  diccn 
exultantes  ,   #  divinîs 


I  T  AN  I  E8 

cevoir  cinq  playes  peur 
le  jalut  du  genre  hu- 
main  s  faites  ,  JU  vous 
plaît  y  qu'à  la  confédé- 
ration de  tes  verbes 
playes  >  nous  puijjiùns 
obtenir  l'abjolutton  de 
vos  péchez  :  Ô*  acor- 
dez*nous  la  grâce  de 
finir  heureujement  cette 
vie  y  pour  \oùir  éternel- 
lement de  ï aimable  vue 
de  votre  divine  Ma- 
jejié. 

S*  Eigneur  Iefus.Chrift* 
\  Fils  de  Dieu  vivant , 
qui  avez  eflè  attaché  à 
V  Arbre  de  la  Croix  3 
pour  la  rédemption  du 
genre   humain  '  ,  nous 
vous    fupplicm  très-" 
humblement  de  defen* 
dre  de   tous  dangers  , 
tant  de  Vame  que  du 
corps  y  nofîre  Rot  Très- 
Chrétien  &  cette  fil- 
le avec  tous  ceux  qui 
l'habitait  i  &  que  par 
les  mentes  &  les  prierez 
des  Saints  ,  nous  pui(- 
fions  recevoir  la  vie  é- 
ternelle? 

SEigneur  ,  comblez* 
nous  prefentement  de 
vojîre  mijericorde  ,  afin 
q:ie  durant  tout  le  jour , 
nous  celcbrions  fans  cej. 


de  la  Sainte  Vierge.  J7j 
Je  avec  )oye  vos  divi-    laudibus  jugiter  dele-] 


fies  louanges  :  &  gardez- 
nous  de  tout  mal ,  nous 
qui  jommes  vos  fervi- 
teurs.  Par  noflre  Seigneur 
lefus-Chnjl ,  &c. 


âemur  :  &  nos  fa  nui-; 
los  ruos  ab  omni  ad. 
vcrfitate  cuftodi.  Per 
Oominum  noilrum  , 
&c. 


**3-      £5*  5*3  ^  HÉ*  f** 

Z>j  Litanies  de  la  fainte  Vierge, 


SEigneur  , 

C^r//î  »  ayez  pitié  de 
nous , 

Seigneur  ,  *ye&  £iïirf 
nous. 

Qhrift  y  écoutez  nous. 
Qhrifî ,  exaucez  ■  »0&f, 
P<r*      y?*  ,  y«i  êtes 
Dieu  ,  rfycX  ,  &c. 
fils0.   Rédempteur  "du 
monde  ,  *y*fc  p/V/e  dfe 

EJprit  Saint  ,  90/  frtv 
Dieu  ,         p/f /V  ^ 


nous. 


Iriniti  Sainte ,  y«i  <?7<rx 
»7i  /*«/  D/>«  ,  ayez 
pitté  de  nous. 
Sainte  Marie,  priez  pour 
nsus* 

Sainte  Mere  de  Dieu  , 
priez  pour  nous. 

Sainte  Vierge  des  Vier- 
ges ,  priez  pour  nous. 

lAere  de  fejus-Chrift  , 
priez  pour  nous. 


j£\Yrie  eleifon. 

Chrifte  eleifon. 

Kyrie  éleifoa. 

Chrifte  audi  nos. 
Chrifte  exaudt  nos. 
Patçr  de  cœ!is  Deus , 

miferere  nobis. 
Fili  Redemptor  roun- 

di  Oeus  ,  miferere 

nobis. 
Spiritus  fantte  Deus  i 

miferere  nobis. 

Sanfta  Trinitas  unui 
Deus,  miferere  no-| 
bis. 

San&a  Maria,  ora  pro 

nobis. 
San&a  Dei  genitrix, 

ora  pro  nobis. 
Sanfta  Virgo  Virgi-] 

num,  ora. 
Mater  Chrifti  ,  ora 

pro  nobis. 
Ccc  iij 
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Mater  dîvînsc  gratis  , 

ora  pro  nobis. 
Mit?r  punfiima,  ora. 
Mater  calliflima,  ora. 
Mater  inviolata  >  ora* 
Mater  intemerata,ora. 

B/îafer  amab  l's,  ora. 
Mater  admirab  Jis ,  ora» 

Mater  Creitoris,  ora, 
Mater  Salvaroris ,  ora. 
Virgo  prudeiititTiina  > 

ora  pro  nobis. 
Virgo  veneranda ,  ora, 
Virgo  praedicanda,ora. 

Virgo  potens ,  ora. 
Virgo  clemens.  ora. 
Virgo  fidelis,  ora. 
Spéculum  juftitise ,  ora, 

Sedes  Sapientiae,  ora. 

Caufa  noflrae  laetîtiae  > 

ora  pro  nobis. 
Vas  fpirituale,  ora. 
Vas  honorabile ,  ora. 
Vasinlîgne  devotionis, 

ora  pro  nobis. 
Rofi  myftica  ,  ora* 
Turris  Davidica*  ora. 
Turris  eburnea,  ora. 
Domus  aurea»  ora. 
Fœderis  Arca,  ora. 
Januacœli,  ora. 
Stella  matutina,  ora. 

Salusinfirmorum,  ora* 


TAN1ES 

Mere  de  grâce  divine  » 

priez  pour  nous* 
Mere  très  pure  ,  priez. 
Mere  trts>cha(îe>  priez, 
Mere  (ans  tâ<he^  priez* 
Mere  fins  corruption  , 

priez  pour  nous. 
Mere  a  'fxabte ,  priez 
Mere  admirable  ,  priez 

pour  nouu 
Me>*e  du  Créateur ,  prie z. 
Mere  du  Sauveur,  priez. 
Vierge  très  -  prudente  , 

priez  pour  nous. 
Vierge  vendable  ,  priez. 
Vierge    hmble ,  priez 

pour  nous. 
Vierge  puiffante  ,  priez 
Vierge  débonnaire y  priez. 
Vierge  fidèle  »  priez. 
Miroir  de  Jujlice>  priez 

pour  nous.  * 
Trône  de  la   Sagefje  » 

priez  pêter  nous. 
Caufe  de   notre  joye9 

priez  pour  nous. 
Vafe  fp  tri  fuel ,  priez. 
Vafe  dy honneur  y  priez. 
Vaje  excellent  de  pieté  » 

priez  pour  nous. 
Rofe  mi/hrieufe ,  priez* 
Tour  de  David ,  priez. 
Tour  ttby  voire,  priez* 
Maifon  dorée  y  priez. 
Arche d* MU  an  ce ,  priez. 
Porte  du  Ciel,  priez* 
Etoile  du  matin  y  priez. 
Salut  des  fiîbles,  priez^ 


de  la  Sain 

Refuge    des  pécheurs  , 

priez  pour  nous. 
Cotisation  des  afltgez  , 

priez  pM»  nous. 
Secours  des  Chrétiens  9. 

priez  pour  mus. 
Reine  des  Anges  ,  priez 

pour  nous. 
Reine  des  Patriarches* 

priez  pour  nous. 
Reine    des   Prophètes  , 

priez  pour  nous. 
Reine  des  /i pitres ,  priez 

pour  nous. 
Reine  des  Martirs ,  priez 

pour  nous. 
Reine  des  Confe/Jeurs, 

priez  pour  novs. 
Reine  des  Cierges ,  priez 

pour  nous. 
Reine  d  >  tous  les  Saints, 

priez  pour  nous, 
jigneau  de  Dieu  ,  qui 

effacez  les  péchez  du 

monde  ,  pardonnez- 
nous  ,  Seigneur, 
jignw  de  Dieu  ,  qui 

effacez  les  péchez  du 

monde ,  exaucez  nous* 

Seigneur. 
Agneau  de  Dieu  ,  qui 

effUcez  les  péchez  du 

monde  ,  ayez  pitié  de 

nous  ,  Seigneur. 
Jejus  -  Chrifl  ,  êcoutez% 

nous. 

Jefus-  Chrifi ,  exaucez- 
nous. 


TE'VlERCIE.  fjf 

Réfugia  m  peccato- 

rum ,  ora. 
Confolatrix  afflifto- 

rnm ,  ora. 
Auxilium  Chriftiano- 

rum,  on. 
Régi  ru    Angelorum , 

ora  pro  nobis. 
Regina  Patriarcharuttit 

ora  pro  nobis. 
Regina  Prophetarum* 

ora  pro  nobis. 
Résina  Apoftolorum* 

ora  pro  nobis. 
Regina     M  irtyrura  » 

ora  pro  nobis. 
Regina  Confeflbrtim  » 

ora  pro  nobis* 
Regina     Virginum  > 

ora  pro  nobis. 
Regina  Sanâorum 

omnium ,  ora» 
Agnus  Dei ,  qui  follis 

peccata  mundi ,  Par- 
ce nobis  Domine, 

Agnus  Dei,  qui  tollîc 
peccata  mundi ,  E- 
xaudinos  Domine. 

Agnus  Dei,  qui  tollk 
peccata  mundi  ,  mu 
ferere  nobis. 

Chrifte  audi  nos» 

Chrifle  exaudi  nos. 

Ccc 
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Kyrie  eleifon. 

Chrifie  eleifon. 

Kyrie  eleifon. 

jfntiph.  Sub  tuum 
prafidium  confogi- 
mus  ,  San&a  Dei  ge- 
nitrix  ,  notiras  depre. 
cationes  ,  ne  defpicias 
ïn  ne  cflitatibus  i  fed 
a  periculs  cun&is  li- 
béra nos  femper  Vir- 
go  gloriofa  &  bene- 
diéta. 

t.  Ora  pro  nobis 
fanâa  Dei  genitrir. 

Çt.  Ut  digni  efficia- 
mur  promiflionibus 
ChriftL 


Oremus. 

GRatiam  tua  quse. 
•fumus  Domine, 
*nentibus  noftris  in- 
funde  ;  ut  qui  Angelo 
nuntiante  ,  Chrifti  fi- 
lij  tui  incarnationem 
cegnovimus  ,  per  Paf- 
iîonera  eius ,  &  Cru- 
cem  ad  Refurreftio- 
nem  gloriam  perduca- 
raur*  Per  Dominum 
noftrum  Jefum  Chri- 
ftiim,  &c. 


1TANIES 

Seigneur  >  ayez  pitié  de 
nous. 

Cbifl  ,    ayez  pitié  àe 
nous, 

Setgneur  ,  ayez  pitié  de 

7J0US. 

Ant.  Not4s  recourons 
à  ions ,  fainte  Mere  de 
Dieu  :  ne  mèprifez  pas 
les  prières  que  nous 
vous  faifoîis  dans  nos 
necejjitez  *  \tnais  deli* 
irez- nous  en  tout  terns 
de  tous  périls ,  S  Vierge 
glorieufe  &  bénie  du 
Ciel. 

t.  Sainte  Mere  de 
Dieu  ,  priez  pour  nous. 

Rt.  Â{in  que  nous 
Joyons  dignes  de  recevoir 
les  éfets  des  promeffes 
de  Jijus-Chrtft. 

Prions. 

REpandez ,  /  V/  «00/ 
plaît  .Seigneur.  vS. 
tre  grâce  dans  nos  atnes, 
afin  qu'ayant  connu  par 
la  voix  de  Ange  l in- 
carnation de  Jefus*  Ghrijî 
votre  Fils  ,  nous  arri- 
vions par  Ja  PaJJion  , 
&  par  (a  Croix  à  la 
gloire  de  Ja  Refurre- 
Ition.  Par  le  même  Je- 
Jus  -  Cbrifi  notre  Sei- 
gneur, g*.  Ainfi 


Les  regrets  de  la  Sainte  Vierge 
au  pied  de  la  Croix. 


LE  Sauveur  expirant 
par  une  mort  jon- 
glante i 
jiu  pied  de  fon  gibet  fa 

Mere  êtoitprefente-, 
Les  tourmensdc  Ion  Fils 
lui  tranjperccrent  le 
cœur. 

Ses  maux  lui  font 
communs  :  &  par 
un  grand  miracle 

Elle  Je  tient  debout  à  ce 
trijle  (peftacle\ 

Sa  force  en  cet  état 
augmente  fa  dou- 
leur. 

Elle  pleure  &  gémit , 
elle  efl  inconjolable , 
Voyant  fon  Fris  unique  $ 
&  le  Verbe  adora- 
ble 

Traité  par  des  bour- 
reaux avec  tant  de 
rigueur 
Peut  -  on  fans  être  at- 
teint d'une  douleur 
amere  , 

Contempler  les  foûpirs 
de  cette  Sainte  Mè- 
re i 

Et  Je  repref enter  Tan- 
goifc  de  /on  cmur  ? 


s 


Tabat  Mater  dolo«- 
roia, 


Juxta  Crucem  lacri-; 

mofa, 
Dum  pendebat  filius. 


Cujqs  animam  ge«- 
mentem , 

Contriftantem  &  do- 

lentera 
Pèr  tranfivit  gladius. 


O   quam  triftis  8c 

afflifta, 
Fuit  illa  benedi&a 


Mater  unîgeniti. 


Quae  mœrebat,  8c 
dolcbat  , 

Et  tremebat ,  cum  vi«^ 
débat 

Nati  poenas  inclytU 
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Quis-  eft  homo  qui 
non  Aérer, 

Chrifti  nr.atrcm  fi  vi- 

deret 
In  tanto  fupplicio  ? 

Quis  poflfet  non  con- 
tnftm , 
Piam  matrem  contenu 
plari  , 

Dolentem  cura  Filio  ? 

Pro  peccatis  fuse  gen^ 
tis, 

Vidit  Jefùrti  in  tor- 

mentis, 
Et  fLgcllis  iubdicum. 

Vidit  fuura  dulcem 
natum  , 

Morientern  defolatum, 


Dum  emifit  fpiritum. 

Eia  mater  fons  amo- 
ris  i 

Me  fentire  vim  do* 

loris, 

Fac  ut  tecum  lugeam. 


ECRITS 

Elle  a  vu  le  Sauveur 
dans  un  cruel  Ju- 
pltcp. 

Souffrir  tout  ce  qui  peut 

exercer  Finmfîue 
Elle  a  vu  de  [es  y?ux  le 
Ccrps  de  jon  cher  F///. 
Tout  d'Chire  de  coups > 
réduit  à  l' agonie  : 
Elle  Sa  vu  v.ourir  avec 

ignominie 
Pour  des  Sujets  ingrats  f 
&  pour  (es  ennemis. 
Source  de  chante  ,  la 
plus  Jainte  des  Mères, 
Qu:  vous  fortifiez  dans 

toutes  nos  mèfms?% 
lait  es -moi  rejjentir  l'ex- 
cez  de    vos  dou~ 
leurs. 

Pour  pleurer  apec  vous 
mon  Sauveur  dé- 
bonnaire, 
Souffrant  pour  me  fafa 
<ver  la  mort  fur  lé 
Calvaire. 
Faites  que  mon  amour 
réponde  à  (es  fa^ 
veurs. 
Imprimez  dans  mon 
cœur  les  marques 
des  blefjures 
Qu'ont  fait  Jur  Jon  faint 
Corps  mes  infâmes 
1  foùillures% 
Et  comme  il  s'efl  chargé 
Jur  la  Croix  de  nos 
maux. 


de  la  Sain 
Vont  vous  avez  fou- 
fert  une  douleur  ex- 
trême  > 
Faites  qnyen  adorant 
cette  Bonté  juprême  , 
Je  partage    avec  vous 
Jet    pénibles  tra- 
vaux , 
Que  la  mort  de  fefus^ 
Ô4  le  diueilde  Marte. 
Occupent  tous  mes  Çens 
dans  le  cours  de  ma 
v\e% 

Mon  divin  Rédempteur 
ob]et  de  mes  de  fi*  s. 
Que  je  me  fens  heu- 
nux  quand  je  me 
conftdere 
Au  pied  de  votre  Croix 
avecque  vitre  Me- 
ref 

Joignant  du  fond  du 
cœur  mes  pleurs  à 
fes  foûpirs, 
Regardez  ma  langueur  t 
S  Vierge  incompara, 
ble  , 

Et  nerejettez  pat  Us  re- 
grets d'un  coupable* 

Que  \e  porte  toujours  la 
mort  de  vofire  Fils , 
Empreinte  dans  mon 
ame%  (y  que  par  l*e* 
ficasé 

De  fort  divin  fecoursÀa- 
mais  )e  ne  m*  lafje. 

A  penfer  à  la  Croix ,  où 
mes  péchez  Vont  mis. 


te  Vierge  fj? 
Fac   ut   ardeat  cor 
meum , 

In  amando  Chriftum 
Deum  , 

Ut  fibi  complaceam; 

Sanéta  mater  ifiud 
aças, 

Crucitïxi  fige  plagas» 

Cordi  meo  validé* 
Tui  nati  vuloeratt, 

Jam  dîgnati  pro  me 
pati 

Pœnas    mecum  di^ 
vidé* 

Fac  me  verè  tecuns 
flere, 

Crucifixo  condolere  » 

Donec  ego  vixero* 

Juxta  Crucem  tecum 
(lare  , 

Te  libenter  fociare 

la  plaaâu  defidero. 


jSo  Les  R 

VirgoVirgînum  pras* 
clara, 

Mihi  jam  non  fis  a- 

mara, 
Fac  me  tecum  plan- 
gere. 

Fac  ut  portem  Chri- 
Ri  mortem. 

Paflîonîs  ejus  fortem, 
Et  ptagas  recolerc. 
Fac  me  plagis  vul- 
nerari, 
Cruce  hac  inebriari> 
Ob  amorera  Filii. 
Inflammatus  6c  ac- 
cenfus  , 
Per  te  Virgo  fim  de- 

fenfus  , 
In  die  judîcij. 
Fac  me  Cruce  cu« 
ftori , 

Morte  Chrifti  praemu- 

niri  , 
Confoveri  gratia. 
Quando  corpus  mo- 
rietur , 
Fac  ut  animas  done- 

tur  , 
Paradifî  gloria. 
Amen. 

t.  Tuam  ipfius  ani- 
mam  doloris  gladius 
pertranfibit. 

Bc  Ut  revelentur 
ex  multis  cordibus 
cogitatione*. 


ÊGRETS 

Fa*  tes  que  de  fonfieljé 
goûte  1* amertume , 
Et  que  dans  festourmens 
moname  fe  con!ume9 
Que  l'amour  du  Sau- 
veur   embraje  tou$ 
ma  Jens* 
Afin  que  m'affi/îant 
dune  main  favora- 
ble , 

Vous  foyez  mon  rrfuge  en  « 
ce  ]our  redoutable. 
Qu'il  viendra  pour  ]U* 
ger  les  morts  &  le* 
vivansm 
Que  la  Croix  fott  Va- 
put  que  ja  bonté  me 
donne > 

Sa  mort  (oit  monefpotr, 
Ça  Grâce  ira  cou- 
ronne. 

Qu'à  l'heure  de  la  mort, 
lorfque  dans  ces  bas 
lieux 

Mon  Corps  ne  Jera  plus 

que  ceyidre  ,  &  que 

pouffiere , 
Mon  e/prit    revêtu  de 

gloire  &  de  lumière , 
Joiiiffe  du  bonheur  qu'il 

atend  dans  les  deux* 

Ainji  foit  il. 
t.  Le  glaive  de  dou*. 
leur  percera  votre  ame. 

g*.  En  forte  que  plu* 
Jieurs  feront  paroître  les 
dsffetns  de  leurs  cœuru 


de  la  Sain 

FAittss  tl  vcus  platt} 
Seigneur  lejus  Chrît 
que  la    bien  -  heur  eu fe 
Vierge  Marie,  dont  Va 
me  Jacrèe  fut  percée  du 
glaive   de   douleur  au 
tertéS  de  votre  p«jfion> 
intercède  pour  nous  en. 
vers   vôtre    clémence  , 
maintenant  &  à  ïheu 
re  de  notre  mort.  Par 
vous  Jejus-Chriji  Sau- 
veur du  monde.  Ain[% 
joit  •  //. 


e  Vierge.  j8i 

Qrer/us. 

INterveniat  pro  no^ 
bis,  qiudumus  Do» 
mine  |eiu  Chrifte, 
nunc  &  in  hora  mor- 
tis  noflrae  apud  tuam 
ckmentiam  beata  Vin 
go  Maria,  cujus  facra- 
tiflionam  animam  ia 
hora  tuae  Paflionis  , 
doloris  gladius  per- 
trarfivit.  Ptr  te  je(u 
Chrifte  Salvator  mun* 
dia  Amen- 


PRIER  ES 

POUR.  LA  CONFESSION 
ET  COMMUNION. 

Devant  la  Confejfion. 

S Rigueur,  quî  fondez  les  cœurs,  qui  pénètres 
dans  toutes  nos  peolées  ;  Vous  n'avez  pas 
beioin  de  nôtre  Coofcflion   pour  découvrir 
nos  péchez  \  mais-vous  voulez  faire  paroi :.re 
vôtre  amour,  &  vôrre  puifTance  ,  en  rirant  le 
remède  du  mal  même.  Vous  voulez  que  les 
péchez  que  nous  avons  commis  ians  honte, 
nous  ioient  pardonnez  ,  fi  nous  en  avons  de 
la  confufion  /  Vous   voulez  que  nôtre  aceufa. 
tion  t. (Te  nôtre  juftification     Vous  voulez  que 
la  vue  de  nos  bleflures  fafle  nôtre  guenfon. 
Vous  voulez  que  les  penitens  déclarent  leurs 
crimes  aux  Prêres  pour  en  ê*re  déliez  &  ab- 
fous  ,  comme  vous  mites  le  Lazare  reffufeite 
entre  les  mains  de  vos  DKciples,  pourledéve- 
loper  de  Ion  fuaire.  ht  comme  dans  l'ancien- 
ne Loi  i  ceux  qui  étoient  inférés  de  la  lèpre  , 
dévoient  pour  être  guéris  fe  prelènter  aux  Pré* 
très .  déchirer  leurs  vêemens,&  découvrir  leur 
têv.    De  rr  ême,  vous  voulés  dans  la  Loi  de 
vô  re  évangile,  que  les  pécheurs  qui  font  plus 
infeéts  que  des  lépreux,  ne  puifient  être  puri* 
fiés,  s'ils  ne  le  prelentent  aux  Prêtres,  leur  dé- 
clarant leurs  fautes  déchirant  leurs  cœurs  par 
une  véritable  contrition  ,  &  découvrant  leur 
téce  par  une  profonde  humiliation  ,  &  par  une 


Prières  pour  la  Confejfîon.  j-fcj 
jufte  fatishâion.  Carie  co.  t  fier  feulement  de 
bouchèr  e  ncft  que  déclarer  iespe.  hez.  &  non 
pas  les  dérru:re  /  c'el*  publier  Ion  offcnfe  ,  8c 
non  pasféftrer    ce  n'eft  que  s'acculer. &  non 
pas  le  jultifier.  ce  n'ellque  montrer  les  playes* 
&  non  paslcs  guenr.  Nos  pechtz meritemdes 
peines  é  emelies  -,  pour  nous  en  délivrer  ,  8c 
pour  lansfairc  à  *ôrre  luflice,  Seigneur,  vôtre 
Fils  unique  a  en^u  é  des  peines  extiémes,8c 
une  mort  intanr.e  Si  nous  ne  voulons  pas  par- 
ticiper à  les  I    iï  ances  ,  comment  pouvons- 
nous  êrt\e  capables  d'en  recevoir  le  mente  ? 
Pour  des  fautes  civiles  ,  &  qui  fe  corn  mètrent 
contre  les  hommes  ,  on  ne  traite  point  de  re^ 
conciliation  avec  ceux  qu'on  a  offenftz  ,  qu'en 
reparant  les  injures  qu'on  a  commiles  contre 
eux.*  &  pour  des  rff  nfes  qui  me  rendent  vô- 
tre ennemi,  ô  mon  Dieu  î  ©ferai  )c  prétendre 
de  me  reconcilier  pour  devenir  vô're  ami  fans 
vous  faire  latisfadtion  ?  ♦  eut  «être  que  cette 
Confeflion  que  je  vais  taire ,  lera  la  dernière  de 
ma  vie.  le  vousfuplie  de  me  donner  la  grâce 
de  la  taire  de  telle  lorte  ,queievoudrois  l'avoir 
faite  a  l'heure  de  ma  mort.  Faites,  mon  Dieut 
que  je  lente  mon  mal ,  afin  que  je  craigne  d'y 
retomber.*  que  j'en  conçoive  l'horreur  que  j'en 
dois  avoir  /  &  que  la  violence  de  1a  douleur  Se 
du  repentir  loir  plus  forte  que  la  violence  de 
la  mauvaife  coutume  qm  m'emporte  /  que 
î'aye  plus  de  regret  des  péchez  que  j  ai  com- 
mis »  que  )e  (i'ïi  eu  de  plaiiir  à  les  commettre, 
que  î'aye  plus  de  loin  d'éditer  les  occai  ons  du 
pev  hé  ,  que  je  n'en  ai  eu  de  reche  vher  les 
ir>oyensde  pechenque  je  fois  plus  prompt  à 
relhruer  l'honneur  8c  le  bien  d  autrui  ,  que  je 
n'ai  été  à  le  ravir  /que  icmbraiTe  plus  volon- 
tiers la  I\jnirence  >  qi*e  je  n'ai  embrafie  le  vu  e  , 
que  je  regarde  mes  péchez  comme  autant  d'é- 


j  8  4  Priera  Pour  la  Confejfîon  &  Communion. 
cueils  cù  )*ai  fait  naufrage ,  &  que  je  confide* 
re  la  Pénitence  comme  le  porr  où  je  puis  me 
fauver.  Il  eft  de  vôtre  mifeiicorde  de  pardon, 
ner  aux  pécheurs  :  mais  il  ett  de  vôrre  jufti- 
ce  de  punir  le  péché,  Ceft  pourquoi  implo- 
rant vôrre  mifericorde  ,  je  reconnois  trô„ 
tre  luttico  le  ne  demande  pas  que  mon 
péché  demeure  impuni  j  mais  agrées  que 
je  le  punifle  moy  -  même  ,  &  que  le  juge- 
ment que  j'exercerai  contre  moi  ,  prévienne 
le  vôtre,  afin  que  vous  me  foyez  d'autant  plus  . 
doux  ,  que  je  me  ferai  plus  fevere.  Par 
r.ôrre  Seigneur  lcfus  -  Chrift  ,  &c.  Ainfi 
foit-il. 

>£3»  *£3  -K&<  f*3-  *  >E$3-  *£3-  M» 
Avant  la  fainte  Communion. 

SEigneur  ,  encore  quej'aye  expié  mes  péchez 
par  la  Confeflion  ,  &  qu  après  avoir  exa- 
miné Térat  de  mon  ame  ,  ma  conkience  ne 
me  reproche  aucune  chofejje  ne  m'eftimepas 
innocent,  à  caufe  que  je  ne  me  trouve  point 
coupable*  Vos  yeux  qui  pénètrent  dans  les 
cœurs, y  peuvent  découvrir  des  blefTures  que 
je  ne  lens  pas.  De  forte  que  ie  n'olèaprocher 
du  Sacrement  de  vôrre  Autel.  Le  fuplice 
dont  vous  menacez  ceux  qui  le  reçoivent  in- 
dignement me  donne  de  letonnement.  Quand 
je  confidere  avec  quelle  révérence ,  &  avec 
quelle  pureté  on  mangeoit  de  la  chair  des  vi- 
ctimes de  l'ancienne  Loi  »  je  ne  fai  ce  que  je 
dois  taire  ;  ni  quelle  préparation  je  pourrai 
aporter  pour  aprocher  de  cette  Hoftie  ♦  par 
laquelle  vous  nous  faites  vivre  de  vôtre  efprit, 
Ce  de  vôtre  Divinité  ,  nous  unifiant  à  vôtre 
chair  divine ,  par  laquelle  vous  prévenez  en 

quelque 


Prières  avant  la  Communion.  j2f 
quelque  forte  nôtre  é  ernelle  félicité  ,  en  nous 
nourriffant  dés  ce  monde  de  la  même  viande* 
dont  vous  nourriflez  les  Bienheureux  dans  le 
Ciel.  La  grandeur  &  la  fainteté  de  ce  Miftere 
me  fait  craindre  de  me  prefènter  à  une  table 
que  les   Anges  ne  regardent    qu'avec  une 
frayeur  refpettueufe.  Mais  d'ailleurs  ,  quand  je 
confidere  que  vous  m'invitez  à  recevoir  cette 
divine  nourriture  avec  tant  d'affe&ion  ,  que 
pour  m'y  obliger  plus  puiffamment  ,  ufant  de 
l'autorité  que  vous  avez  fur  vos  Créatures; 
vous  me  le  .commandez  ,  me  propofant  les 
grands  avantages  que  j  en  dois  el'perer  i  Etant 
animé  par  les  attraits  de  vôrre  amour  ,  &  for- 
tifié par  vôtre  commandement  j  je  me  fens 
embraie  d'ui   defir  de  m'aprocher  de  vous. 
Dans  ce  combat  d'amour,  &  de  crainte*  infpu 
rezmoi  le  mouvement  que  je  dois  fuivre.  Paç 
l'exemple  de  tant  de  pécheurs  qui  ont  été  fan- 
6ti fiez  par  la  vertu  de  cette  viande  celeftej  vous 
me  faites  connoîrre  que  je  dois  plOrôt  me  pre- 
fenrer  à  cetre  Table  facrée  avec  confiance  en 
vôtre  mifericorde ,  que  m'en  éloigner  par  Ta-? 
prehenfion  de  vô:re  Iuftice.  Comme  donc 
vous  avez  eu  la  bonré  de  m'inviter  à  la  parti- 
cipation de  ce  paiQ  Celefte,8c  de  m'y  obliger 
encore  par  vôrre  commandement  :  donnez- 
moi  la  grâce  neceflaire  pour  m'aquiter  de  mon 
devoir  ,  &  n  ecre  pas  ingrat  d'une  fi  grande 
faveur. 

j4prés  la  fainte  Communion. 

SEigneur,  faites-moila  grâce  de  reconnoître 
l'honneur  que  je  reçois  de  vous  loger  dans 
mon  cœur.  Que  ie  rie  fois  pas  fi  malheureux 
que  de  vous  laitier  pour  m'entretenir  avec  les 
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j  86         Priifeaprt's  fit  Cm  fktthimf* 
Créatures.  Quand  vous  apcllates  Moïfe  pour 
lui  parler  >  vous  lui  commandâtes  de  monter 
feul  fur  la  montagne  \  &  vous  ajoutâtes  encore 
à  cette  folitude  une  obfcure  nuée  qui  l'envi- 
ronnoit pendant  que  vous  lui  parliez»  afin  qu'il 
n'eut  d'autre  objet  que  vous-  Vous  ne  m'a- 
pellez  pas'feulement  pour  me  parler  >  ô  mon 
Dieu !  mais  vous  venez  établir  vôtre  demeure 
dans  mon  aire;  donnez  moi,  s'il  vous  plaît,  un 
cœur  folitaire  ,  recueilli  6c  dégagé  de  toutes 
les  chofes  de  la  terre  ,  de  telle  iorte  qu'il  me 
femble  qu'il  n'y  ait  rien  dans  le  monde  que  vous 
Se  moi}  Faites  que  toutes  mes  aôions  le  rapor- 
tent  à  vôtre  gloire:  Q-aé  rien  ne  foit  capable  de 
me  ieparer  de  vous  ,  ni  la  tribulation.  ni  l'in- 
famie,ni  les  affligions  d'elprir,  ni  lesfouffran- 
ces  du  corps  ,  ni  les  persécutions  ,  ni  la  mort 
rcéme.  Ainii  Toit  il. 

^ê*a^>  <T«^>^3il^>.  "^1^  ^fcS^ 

A  la  fainte  Vtergc  après  la  Communion. 

REinedu  Ciel  &  de  la  Terre,  je  viens  de  re- 
cevoir dans  cette  Communion  le  ireme 
Dieu  que  vous  avez  porté  durant  neuf  mois 
dans  vôtre  chafte  fein,  8c  que  vous  avez  auflï 
reçu  dans  ce  ir  ême  Sacrement  ,  où  il  s'unit  à 
vousinfeparab!en>ent.  Obtenez- moi  de  fa  bonté 
quelque  part  de  la  dévotion  avec  laquelle  vous 
l'entreteniez  ,  afin  qu'après  l'avoir  logé  dans 
moa  ame  durant  toute  ma  vieil  me  loge» 
&  me  faffe  vivre  en  lui  dans  T  éternité  bien- 
heureufe.  Par  nôtre  Seigneur  ]efus-Ctmft,&c# 
Ainfi  foi t* il 


E  X  T  L  I  C  A  T  I  O  M 

âe plu fieurs  mots  &  Cérémonies* 
qu'on  n'a  pas  voulu  mettre  dans 
l'Office  de  la  Semaine fainte ,  de 
peur  den  interrompre  la  fuite. 

AGios,  S  Théo  s  >  Agios  ifchyros  ,  Agios-  atha- 
natos  eleifon  imas  \  ce  qui  fignifie  ,  Dim 
faint  y  faint  fort*  faint  immortel  ayez,  pitié  de  nous: 
C'eft  le  Trijagion  des  Grecs,  comme  il  fe  troaj 
ve  dans  le  Concile  de  Chalcedoine. 

Anciens  ,  c'étaient  eux  qui  compofoient  1er 
Seaat  des  Juife  ,  apellez  Presbytérien  Grec. 

Azywes  ,  mot  Grec ,  fignifie  pains  fans  le- 
vain ,  dont  les  Juifs  ufoient  au  tems  de  Pâ- 
que  ,  pour  fe  reffbuvenir  delà  mifere  où  ils 
croient  en  Egypte  »  de  laquelle  Dieu  les  avoic 
délivrez. 

BenediElion  des  Rameaux  ,  pratiquée  par  TE^ 
glife  ,pour  montrer  quM  faut  que  la  grâce  ,  qur 
eft  figurée  par  la  bénédiction  9  fe  trouve  dans 

toutes  leurs  actions. 

Beneditlion  des  fonts  baptismaux ,  voyesrSameda 
faint. 

'  Calvaire >  montagne  aupré*  de  Jerufalem  «> 
qui  a  pris  fou  nom  du  mont  Calva  ,  qui  ligni- 
fie tête  de  mort y  à  caufe  de  la  quantité  des  tô- 
res  des  morts  qui  y  étoient  de  ceux  qu  onexej 
cutoit. 

Qentenier  ,  Capitaine  Romain  de  cent  hona* 
taes. 

Cmmmm  de  la  Méfie  >  Antienne  qui  fir 
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jr88  tHplicatkn  des  Mots  \ 

chante  pendant  ta  Communion. 

Decution  ,  qui  commandoic  à  dix  Soldats 
parmi  les  Romains,  ou  Sénateur  étranger. 

Denier  ,  moncye  Romaine  ,  qui  valoit  en- 
viron une  Reale. 

Dénuement  des  Autels  ,  reprefente  comme 
esus-Christ  fut  dépouillé  de  fes  habits  par 
es  Soldats,  qui  les  partagèrent  entre  eux.  S. 
Grégoire  fait  mention  de  cette  Cérémonie 
dans  Ion  Livre  des  Sacremens. 

EliyElt}&c.  mots  Syriaques,  qui  marquent 
1a  grandeur  des  four  m  en  s  que  fouffroit  la  na. 
ture  humaine  dans  }esus-Chr  ist  s  qui  e'roient 
fi  grands  qu'il  fembloic  quelle  fut  abandonné* 
de  Dieu. 

Gabbatha,  mot  Hcbreu  ,  lieu  pavé  de  Piètres. 

Gethfen.ani  ,  Village  au  pied  de  la  montagne 
dcsOlives.où  N.  Seigneur  fua  le  fanggc  l'eau, 

Gloria,  laus ,  &c.  Hymne  compofée  par 
TheoduLhe  Éuêjuc  d'Orléans  ,  qui  vivoit 
fous  Lciiis  le  Débonnaire. 

Gloria  m  Exceljts  ,  Hymne  de  joye  ,  obmife 
par  l'Eglile  dans  la  trutefie  ;  auffi  bien  que 
Gloria  Pà'ri  ,  &c. 

Golgotha,  Calvaire,  voyez  Calvaire. 

Graduel ,  Verfets  qui  le  chantaient  fur  les 
degrez  de  l'Autel  du  Temple  j  d  où  il  a  pris 
fon  nom. 

Haceldatna  i  Hacel  en  Syriaque  eft  un  champ: 
Dama  ou  Dam,  dafang. 

R  janna ,  mot  Hébreu  d'origine  ,  c  eft  une 
achmation  publique  qui  fignifie  Jauveznous, 
dont  on  ufoic  envers  des  perfonnes  de  grand 
mérite,  ou  d'une  fainteté  extraordinaire. 

Jeudi fatnt ,  a  pelle  Jeudt  aê/olu  ,  parce  qu'en 
ce  jour  on  ablolvoit  .es  penitens,&  on  les  re- 
cevoit  à  h  participanon  de  fEuchariftic.  Ce 
jour  Se  les  deux  imyans  on  allume  quinze 


&  Cérémonies.  jtg 
Cierges  >  félon  le  nombre  des  Pfeaumes  de  Ma- 
tines ,  &  des  deux  Cantiques  de  Laudes  ,  qui 
reprefentent  les  Prophètes  qui  ont  éclairé  le 
peuple  de  Dieu.  On  en  éteint  un  à  la  fin  de 
chaque  Pieaume,  pour  montrer  que  la  lumiè- 
re des  Prophètes  commença  à  manquer  aux 
juifs  infidèles.  On  en  corïferve  un  (cul  allumé  , 
que  Ton  cache  ,  qui  reprefente  Jelus  Chrift  > 
dont  la  Divinité  fut  cachée  dans  la  Paflion. 

Ihîroibo  ne  fe  dit  point  pendant  la  Semaine 
fainte  ,  ni  aux  Méfies  des  Morts  ;  car  c'eft  un 
Pieaume  de  réjouiflance,  qui  ne  fied  pas  bien 
audeiieilde  l'Eglife. 

Le  bruit  que  I'oq  tait  à  la  fin  de  l'Office  du 
Jeudi  faiqt ,  &  des  deux  jours  fuivans  ,  repre. 
fente  le  defoidre  de  la  nature  ,  à  la  more  du 
Fils  de  Dieu  :  quand  les  pierres  fe  fendirent  , 
les  fepulchres  s'ouvrirent  >  &  que  le  Voile  da 
Temple  fut  déchiré. 

Les  Lamentations  de  Jeremie  .  fous  la  figu-, 
re  de  la  deftruétion  de  lerufalem  ,  reprefen- 
tent les  maux  que  les  luifs  fe  font  attirez  » 
pour  avoir  fait  mourir  lefus .  Chrift.  Les 
lettres  Hébraïques  Ale\>h%  Bi  tb,  &c.  qui  com- 
mencent chaque  V^r/èt  ,  fervent  de  mémoire 
artificielle  aux  luifs  ,  afin  qu'ils  n'oublient  ja-; 
mais  la  peine  de  leur  péché  *  l'ayant  auffilong- 
tems  devant  les  yeux  qu'ils  lé  fouviendront 
de  l'Alphabeth  de  leur  langue. 

Lavement  des  pieds  le  leudi  faint  étoit  en 
ufageduterns  de  faint  Auguftin  >  comme  H 
témoigne  dans  /'£/>.  119. 

Lithoftrotos  ,  jrot  Grec  ,  lieu  pavé  de  pierres^ 

Mifenre  ,  ajcû  é  à  toutes  les  Heures  de  la 
Fafiion  >  pour  montrer  que  la  pénitence  &  le 
changement  de  vie  des  Chiêie  s,  doit  ère 
le  principal  effet  du  fouveuir  de  la  rceuie  Paf; 
lion.  .. 
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Offertoire  ,  Cérémonie  ancienne  de  tous  \tl 
Sacrifices  ,  dms  lefquels  on  offroit  la  Viâime 
avant  que  l'immoler. 

Olivier  y  Rameaux  d'Olivier  portez  devant  le 
Sauveur  dans  (on  entrée  en  Jeruialem  ,  pour 
montrer  qu'il  etoit  un  Dieu  de  paix»  dont  l'Oli- 
vier eft  le  fymbole. 

Orailon  fur  le  peuple  ,  c'eft  une  prière  pour 
le  peuple  qui  ne  communie  pas  ;  afin  qu'il  ne 
foit  pas  privé  des  Sufnges  de  l'Eglife  dans  les 
exercices  de  la  pénitence. 

Palmes,  Branches  de  Palmes  portées  devant 
le  Sauveur  ,  pour  nous  aprendre  que  ce  n'eft 
que  par  la  vittoire  de  nos  pallions,  que  nous 
entrons  dans  le  Ciel  >  de  laquelle  la  Palme  eft 
une  marque. 

Paracefve,  mot  Grec  ,  qui  lignifie  prépara* 
tion  ,  (  c'eft  le  Vendredi  (aint,)  parce  qu'à  tel 
jour  les  Juifs  éroient  obligez  de  préparer  tout 
ce  qui  étoit  neceflaire  pour  le  Ssmedi,  qui  étoit 
le  Sabat  \  auquel  jour  il  étoit  défendu  de  tra- 
vailler. 

PaJJîon  y  pour  la  chanter  on  ne  demande  pas 
h  benedidion:  car  l'Auteur  de  toute  benedi&ioa; 
eft  mort:  On  ne  porte  point  de  Cierges  allu- 
mez; car  h  lumière  de  TEgliie  eft  éteinte:  On 
n'encenfe  pas,  pour  montrer  que  la  pieté  des 
Fidèles  dénilloit .  On  ne  dit  ni  Domïntu  vobifeum* 
ni  Gloria  tibi  Domine*  en  haine  du  falut  perfide 
de  Judas.  Dans  le  Miffe)  ,  la  f  fi^mfie  Jefus- 
Chnft  j  le  C.  le  Chintre  ou  THiftoriea  de  la 
Paflionila  lettre  S.  li  Synagogue  ou  les  Juif  s* 

Prétoire  ,  lieu  où  les  Romains  rcndoient  ju- 
ftice. 

Pofi  communion  %  aftion  de  grâces  après  la 
Communion. 

Préface  *  Préparation  de  TSglife  pour  s'a-i 
pliqusr  aux  lacrez  miftercs  de  la  confecratioa* 


&  Cérémonies. 
avec  plus  détention  &  de  terveur, 

ProceJJîon  des  Rameaux  ,  infticuée  pour  re- 
prefenter  l'entrée  triomphante  du  Sauveur  dans 
y Jerufalem,&dansie  Ciel,  pour  nous  y  inviter. 

Sabaoîh  ,  Armées  :  parce   que  Dieu  prelïde 
dans  les  combats  ,&eft  le  Dieu  de  la  viftoire. 

Samedi  \a\nt.  Ce  jour  on  fait  du  feu  nouveau, 
pour  montrer  que  l'amour  de  Dieu  étoit  é:eint 
dans  tes  Juifs,  Se  que  Jésus-Christ  nousaporte 
un  feu  nouveau  :  Ce  que  reprefente  encore 
mieux  le  Cierge  Pafchal ,  dont  les  cinq  grains 
d'encens  font  les  cinq  playesde  nôrrc  Sauveur» 
Jont  l'odeur  s'eft  répandue  par  tout  le  monde. 
Cette  cérémonie  étoitenufage  du  tems  de  Pru- 
dence qui  vivoit  au  quatrième  fïecle',  comme  on 
le  voit  dans  fes  Hymnes.  On  lit  les  douze  Pro- 
phéties, qui  contiennent  chacune  quelque  fig- 
na!é  bienfait ,  lequel  dl  la  figure  de  nôtre  Re. 
demption.  La  benediétion  des  Fonts  biptif- 
maux  ,  marque  que  le  Biprêue  eft  la  figure 
de  la  Mort  de  j  esus-Chr  i  st  dans  laquelle  l'hu* 
manité  paflible  &  monelle  fur  changée  en  une 
impadible  &  immortelle  \  dans  le  Baptême  le 
^pieil  homme  eft  détruit ,  &  un  nouveau  eft  mis 
enfaphee.  La  Mtfledu  Samedi  famt  apartient 
à  la  nuit  lui  vante,  auquel  tems  on  la  celebroit 
anciennement  ,  comme  le  montre  la  Préface  par 
ces  mols:Ettnhac  pvtijji»ùm  nofte.  Et  le  Com^ 
mmuantes  par  ceux  ci.  Hatic  Jacratijjimam  no» 
Hem.  Dans  cette  Méfie  on  ne  dit  pas  L Com- 
munion ,  parce  que  les  Neophites  ne  corn* 
munienc  pas. 

Scribes,  gensfavans  parmi  les  Iuifs  ,  comme 
ctoient  les  D*>&eurs  de  I  »  Loi. 

Station  ,  Veille  des    Chrétiens  à  l'honneur 
d'un  Siint ,  ou  d'un  Miftere. 

Trait  »  paroles  pronon<  ées  d'un  ron  languit 

£mt  >  &  comme  en  traînant  la  voix ,  aufll  i  on 


59  *  Explication  des  Mots  &  Cérémonie fê 
ne  s'en  ferr  que  dans  un  tems  de  triftefie. 

Vendredi  faint ,  ce  jour  l'kglife  prie  pour  les 
fidèles  &  pour  fes  ennemis  ,  à  l'exemple  de 
j  esus-Ch  r  i  st  :On  adore  la  Croix, &  dans 
elle  principalement  Jesus-Christ. 
Saint  Paulin  qui  vivoit  au  quatrién  e  fiecle  , 
en  fait  mention  dans  TEpître  à  Severe.  Ce 
jour  on  ne  confacre  point  ,  parce  que  TEglife 
ne  reprelente  que  le  Sacrifice  fanglant  de  la 
Croix. 

Voile  du  Temple  ,  c'étoit  un  gr3nd  Rideau 
qui  (eparoit  le  Sauftuaire  d'avec  le  refte  du 
Temple, 

FIN. 
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